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A SON  BMïNENCE 
MONSEIGNEUR  LE  CARDINAL 

ALEXANDRE 

A L B A N I 


* Ouvrage  que  je  pu- 
blie, a quelque  droit 
d*  avoir  à fa  tête  le  Nom  de  Vo- 
tre Eminence?  qui  eft  facré  aux 

>i*  z Ma* 
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Mufes,  puisque  les  éclairciflemens 
qu’  on  y trouve  fur  les  plus  pré- 
cieux Monumens  de  1'  Antiquité 
que  Votre  Eminence  a tirés  de 
P oubli  & a perpétués,  en  forment 
le  principal  ornement.  Vous  avez 
même  daigné  , Monseigneur  , com- 
muniquer de  votre  propre  bouche 
à 1’  Auteur  beaucoup  de  remar- 
ques qui  feront  utiles  aux  gens 
de  lettres  & aux  curieux,  & vous 
avez  aufli  daigné  lui  accorder  le 
loifir  de  mettre  la  dernière  main  à 
fon  travail . 

Mais  le  principal  motif  qui 
m*  a infpiré  la  hardieiïe  de  le  dé- 
dier à Votre  Eminence  , c’  efi:  1 é- 
troite  amitié  dont , en  prenant  les 
fentimens  du  Cœur  genereux  a- 
vec  lesquels  le  Souverain  Pontife 
Clement  XI.  d’ heureufe  Mémoire 
daigna  accorder  P ufage  de  fes  bon- 
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tês  à mon  Oncle,  Votre  Eminence 
a bien  voulu  1*  honorer , non  feule- 
ment pendant  le  fejour  qu’  il  fit  à 
Rome,  mais  encore  pendant  tout 
le  refie  de  fa  vie  ; c'  eft  de  ce  mo- 
ment qu*  Elle  lui  fit  la  grâce  d’en- 
tretenir avec  lui  un  continuel  com- 
merce de  lettres  , qui  regardoient 
principalement  l’Antiquité,  & enfin 
Ellc  lui  a toujours  fait  éprouver 
des  bontés  non  interrompues , que 
Votre  Eminence  a daigné  enfuite 
me  tranfmettre  comme  la  partie  la 
plus  flateufe  de  mon  héritage. 

C’  eft  ainfi  que  je  ne  puis  me 
difpenfer  de  rappeller  ici  cette  cir- 
conftance  honorable  de  la  vie  du 
Baron  de  Stofch  & de  la  mienne  pro- 
pre , & je  n’  ai  pu  ériger  un  plus 
beau  Monument  à la  Mémoire  de 
cet  Oncle  chéri , que  de  confacrer 
la  Defcription  de  ce  qui  a fait  la 

prin- 
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principale  occupation  de  fa  vie  , au 
Tutelaire  & au  Reftaurateur  des 
Antiquirés  , & au  Savant  le  plus 
grand  & Je  plus  refpeclable  qui 
dans  ce  genre  ait  illuminé  les 
Sciences . 

II  feroit  à fouhaiter  que  la 
Defcriprion  des  Monumens  anti- 
ques dont  Votre  Eminence  orne 
fa  fuperbe  Vigne , & qui  eft  la  plus 
confiderable  Collection  qui  ait  jamais 
été  faire  , pût  bientôt  fuivre  celle- 
ci  ; le  Livre  que  je  lui  dédie,  & où 
l’Auteur  cite  quelques-uns  de  ces 
Monumens  précieux,  auroit  l’avan- 
tage par  là  de  devenir  T avant-cou- 
reur de  P Ouvrage  le  plus  interef- 
fant  qu’  on  puille  délirer  pour  la 
parfaite  connoilTance  de  l’Antiquité, 
& ce  feroit  encore  une  portion  de 
gloire  qui  en  quelque  façon  en 
rejailliroit  fur  moi. 

Mais 
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Mais  c’  en  ell  déjà  une  par- 
tie afîez  confidérable  dont  je  fuis 
environné,  que  d’  avoir  1' occafion 
de  donner  à Votre  Eminence  une 
marque  publique  du  profond  ref- 
peft  avec  lequel  je  fuis 

Monseigneur 

De  Votre  Eminence 


Le  tris  - humble  & te  tris  - oiéijfant  Serviteur 

Philippe  Stosch  né  Müzell  . 
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PREFACE 


A publication  de  ce  Recueil  de  Pierres 
' T Gravées  ne  deVoit  être  au  commencé- 


es» 


, ment  qu'  un  fimple  Catalogue  des  piè- 
ces qui  le  compofint , if  les  Circon - 


Jl  a tic  es  dans  les  quelles  fe  trouvaient } if  le  Pojfeffeur 
du  Cabinet  de  feu  M.  le  Baron  de  Stofch  > if  /’  Au- 
teur de  cette  Defcription , ne  fimbloient  pas  leur 
permettre  et  entreprendre  un  ouvrage  plus  étendu  . 
Le  premier  pendant  un  voyage  qu  il  fit  à Rome 
avait  contracté  une  étroite  amitié  avec  celui-ci  > if 
peu  content  des  premiers  ejfays  du  Catalogue  qu  il 
Vouloir  faire  imprimer  ■>  il  le  pria  de  venir  à Floren- 
ce , pour  examiner  la  dénomination  des  Pierres  fur 
les  Originaux  mêmes  , expliquer  celles  dont  les  fu- 
jets  paroijfoient  difficiles  à éclaircir  , if  mettre 
enfin  tout  le  Recueil  dans  un  meilleur  ordre . Ce- 
pendant il  n étoit  pas  poffible  de  parventr  à ce 
dernier  objet , avant  que  d'avoir  bien  connu  tous  les 
fujets  ; il  falloit  même  pour  cela  alléguer  les  rai- 
fins  fur  les  quelles  on  Je  fondoit  . Tout  cela  étoit 

* d'autant 
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tC  autant  plus  embaraffant , qu  il  ne  Manquait  pat 
de  ces  morceaux  fur  les  quels  le  feu  Baron  ae  Srofch 
lui  même  »’  avoit  pas  osé  dire  ce  qu'  il  penfoit , 
outre  que  pendant  les  dernieres  années  de  fa  vie  il 
avoit  négligé  encore  de  donner  des  dénominations 
aux  pièces  qu  il  avoit  nouvellement  acquifes . 

C eft  ainfi  que  par  t examen  dans  lequel  on  fut 
obligé  d' entrer  > le  premier  plan  de  cet  ouvrage  a 
infenfiblérnent  changé , té  qu  il  a fallu  C e tendre  au ^ 
de  la  des  bornes  qu  on  s ’ étoit  préferites  . Maigre 
cela  pendant  le  peu  de  tems  qu  on  a pu  y mettre , 
on  ne  s'  eft  pas  moins  efforcé  d'  arriver  au  * même 
but  qu  on  s'  était  proposé  s on  a tâché  même  de 
rendre  le  livre  plus  interreffant  té  pins  ntile  qu  il 
n aurait  été  , en  fuivant  purèment  la  première  idée . 

Les  pierres  gravées  dont  nous  donnons  la  De- 
feription  > conftftent  uniquement  dans  des  Gravures 
en  creux  •>  fans  aucun  Camée  . il  n y a peut-etre 
jamais  eû  de  Particulier , qui  ait  formé  dans  ce 
genre  un  Récueil  fi  nombreux  té  fi  confidérable  i 
aujfi  eft -ce  le  travail  de  quarante  té  plus  d' années^ 
fujfiroit  feul  pour  rendre  célébré  la  mémoire  du 
feu  Baron  de  Stofch  . Il  renferme  prefque  toute  la 
Mythologie  des  Egyptiens  , des  Etru/ques  > des 
Grecs  té  des  Romains , leur  principaux  ufages  , la 
reprèfentation  de  beaucoup  de  Faits  mémorables  de 
l'Antiquité  té  les  Portraits  des  plus  fameux  per - 
fonnages  . 

S' il  s'  agit  de  ce  qui  apar tient  à l'Art  > j‘  en- 
tends 
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tends  par  là  tout  ce  qui  peut  en  montrer  la  naif 
fance  , 1‘  accroifsêment  , les  différentes  périodes  , 
certainement  il  ri  y a aucun  autre  Cabinet  qui 
comme  le  nôtre  , pofsêde  autant  de  Pierres  gravées 
des  Siècles  les  plus  reculés  ■>  if  de  la  première  ma - 
tiiere  tant  Etrufque  que  Grecque  . Nous  pouvons  nous 
Vanter  de  pofséder  la  plus  ancienne  Pierre  gravie 
du  monde  , la  quelle  , ainfi  qu  elle  le  montre  par  élit 
même  » a dû  être  faite  par  un  des  plus  habiles  Ar- 
tifice de  fin  tems  t C efi  celle  qui  reprèfinte  les 
cinq  Héros  de  Thebes  avec  leurs  noms  en  ancien 
caraêiire  Pelajgue . Nous  avons  aujji  la  plus  belle 
pierre  gravie  Etrufque  qui  fit  connue  jufqu  ici  : 
c efi  Tydie  un  de  ces  cinq  Héros , avec  fin  nom  en 
Etrufque . 

Pour  former  une  Suite  aufji  complété  de  fujets 
tant  de  Mythologie  que  et  Ht  foire  j il  ri  ètoit  gué- 
res  pojjible  de  le  faire  uniquément  avec  des  pier- 
res gravées  > fans  le  secours  des  pâtes  de  Verre  an- 
tiques > if  de  quelques  autres  pâtes  de  verre  moder- 
nes moulées  fur  des  pierres  gravées  antiques  . Les 
pâtes  de  Verre  antiques  font  en  partie  auffi  rares , 
que  des  pierres  gravées  mêmes  , if  il  s'  en  trouve 
plufieurs  dans  ce  Récueil  qui  fint  ou  uniques , quant 
au  fujet  t ou  et  une  fublime  beauté  , quant  à l'Art. 
Telles  fint  celles  qui  repréj entent  Jupiter  if  Semelét 
Bacchus  , Nirée  if  d' autres  fujets  . Beaucoup  de 
pâtes  de  Verre  modernes  ne  font  pas  en  quelque 
façon  moins  rares  , puifque  dans  plufieurs  Cabine  ts, 
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commt  dans  celui  de  S.  M.  Imp.  à Florence  y il  efl 
défendu  de  tirer  dorefn'  are  ont  des  empreintes  s té  le 
B.  de  Stofch  dans  fis  voyages  avoit  eù  t avantage 
de  faire  mouler  toutes  ces  pâtes  fur  les  pierres 
gravies  mêmes  > dans  les  meilleurs  Cabinets  de  t Eu- 
rope . , \ 

Cela  étant  y le  Recueil  que  /’  annonce  méritait 
donc  y autant  que  le  tems  té  les  circonfiances  ont 
pû  le  permettre  y une  Dcfiription  un  peu  detailléey 
té  q<*i  put  être  utile  té  inftruftive  . Il  n y man - 
quéroit  que  des  Planches  pour  la  rendre  plus  fatifi 
faifante  y mais  on  a tâché  et  y fupplécr  de  la  ma- 
nière la  plus  propre  s té  f a été  et  aider  t imagi- 
nation du  Le  Sieur  en  citant  d'  autres  pierres  gra- 
vées y médailles  té  monuments  déjà  publiés  y qui 
ont  de  la  rejfemblance  avec  les  pièces  dont  je  parle 
en  leur  lieu  s j' indique  de  plus  les  principaux  mo- 
numents qui  exiflent  à Rome  y ou  autre  part  en  Ita- 
lie y té  qui  ont  fiervi  à nos  explications  . 

La  fimptueufie  Collection  de  Dejfeins  d' après  l’An- 
tique de  S.  E.  Monfiigneur  le  Card.  Alexandre  Alba- 
ni  tn  a été  à ce  fujet  et  une  grande  utilité  . Cete 
CollcSiien  a été  faite  en  partie  par  Son  Eminence  , 
té  en  partie  par  le  célébré  Commandeur  del-Pozzo. 
On  y trouve  réuni  non  feulement  tout  ce  qui  efl  en- 
core de  nos  jours  â Rome  y mais  auf/i  tout  ce  qui  y 
exifloit  il  y a environ  deux  fiècles  . Le  Commandeur 
del-Potjo  étoit  ami  intime  du  célébré  Nicolas  Pouf 
fitiy  qui  peignit  pour  lui  le  fameux  ouvrage  connu  fous 


Digitized 


Google 


Préfacé  v 

le  7i em  des  fpt  Sacrements  , il  Je  trouvent  non 
feulement  beaucoup  de  fes  dejfeins  d' apres  C Anti- 
que dans  cette  Collection  , mais  encore  les  meilleurs 
dejfeins  de  fes  propres  Ouvrages . 

Par  les  autres  Morceaux  et  Antiquité  que  f ai 
cité  > le  Le  fleur  verra  y combien  il  y a encore  i 
Rome  de  tréfors  qui  n ont  jamais  été  rendus  publics. 

Les  preuves  que  nous  avons  tirés  des  monuments 
antique  font  fouténues  par  des  citations  et  Auteurs 
fort  exactes^  comme  il  fautera  aux  yeux , que  toutes 

ces  citations  font  puisées  dans  les  premières  forces  y 
ces  citations  mêmes  pourront  être  de  quelque  utilité. 
Sur  quelques  unes  de  nos  pierres  il  y a quelquefois 
des  mots  en  forme  d’ Infcription  , comme  par  ex- 
emple à ».  66 1 . pag.  1 7 r . 1$  ailleurs  y dont  C in- 
telligence ne  peut  être  que  fort  douteufe  , je  n'  ai 
pas  crû  devoir  ni  y arrêter  y pour  ne  pas  fatiguer  le 
Lecteur  par  un  Verbiage  fouvent  inuri/e,qui  ordinai- 
rement ne  feroit  appuyé  que  fur  les  idées  peut-être 
bizarres  de  ceux  qui  ont  gravé  ou  pofsèdé  ces  pierres. 

L'Auteur  a eu  occafon  cC  examiner  à loifir  dans  les 
meilleurs  Cabinets  d' Italie  le  plus  grand  nombre  des 
médailles  qu  il  a cité  dans  cet  ouvrage , t efl 
Golzius  Begcr  qu'on  a fuivi  pour  les  Médailles 
Grecques  y qui  font  dans  leurs  Ouvrages  les  mieux 
deffmèes  . On  s'  efl  neanmoins  fondé  encore  fur  plu - 
ficurs  Médailles  qui  n'  ont  pas  été  publiées  jujqu  à 
préfent . 

Les  vues  principales  qu  on  a eû  dans  cette 

De- 
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Defcription  , font  fur  tout  la  Mythologie  , /’  Hifioi- 

re  , les  Antiquités  l'Art . 

Dans  la  Mythologie  tant  Sacrée  , qu  Hiftorique , 
la  nombreufe  Suite  prefque  non  interrompue  des 
fujets  a fait  épuifer  prefque  toute  l’  étendue  de  la 
Fable  , pour  en  faire  l ' explication  $ notre  Cabinet 
dans  ce  genre  renferme  des  morceaux  fi  rares  , qu  U 
ne  fera  pas  inutile  et  en  indiquer  ici  quelques  pièces. 

Les  trois  Claffes  qui  contiennent  la  Mythologie  Sa- 
crée la  Mythologie  Hiftorique  étaleront  plufieurs 
monuments  non  encore  connus  . Dans  la  première 
qui  eft  celle  des  Divinités  Egyptiennes  , je  peux 
donner  pour  exemple  un  Harpocrate  avec  la  tête  ra- 
sée avec  une  fuie  boucle  du  coté  droit , tel  que 
Macrobe  nous  dépeint  figuré  le  Soleil  chez,  les 
Egyptiens  : Cette  particularité , autant  que  je  fâ- 
che. , n a été  obfervée  par  perjonne  s M.  Jablonf- 
ky  même  dans  fin  favant  Traité  de  la  Mytho- 
logie des  Egyptiens  n‘  a pas  fait  mention  de  ce 
pajfxge  de  Macrobe  , non  plus  que  les  autres , 
probablêment  faute  cC  avoir  pû  t employer  . Dans 
la  fécondé  Clajfe  on  voit  Jupiter  Mufcarius  qui  n ’ 
était  connu  que  de  nom , perjonne  n'  avait  su  au- 
paravant , comment  il  étoit  repréfenté , ici  nous  le 
Voyons  figuré  fur  une  pâte  antique  . Jupiter  effigie 
comme  il  parut  à Semelé  revêtu  de  toute  fa  maje- 
fté  , n'  étoit  pas  moins  inconnu  s On  le  voit  dans 
notre  Cabinet  deux  fois  s fur  une  pâte  antique  îfi 
fur  une  pierre  gravée  . Celle-ci  étoit  déjà  publiée  , 

par 
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par  Ficoronîj  qui  a pris  Jupiter  pour  le  Tems,  fj 
Semelé  pour  une  jeune  femme  morte  dans  la  fleur  de 
fon  âge  . Aucun  Antiquaire  n’a  parlé  non  plus  cf  un 
Cupidon  *AjiJb*oç  , qui  neantmoins  Je  prefente  dans 
t une  de  nos  Gravures , dont  T image  explique 
une  Poefie  du  prétendu  Orphée . 

Dans  la  Mythologie  Hiflorique  qui  forme  la  $. 
Clajfe  nous  trouvons  un  Nirée  qui  vient  de  tuer 
Hiéra  , Conductrice  des  femmes  guerrières  de  la  My- 
fle  s à Philofirate  près  perfinne  n a fait  mention  de 
ce  trait  d’ Hifloire  . 

La  Clajfe  qui  renferme  /’  Hifloire  conflfle  en  gran- 
de partie  dans  des  Portraits  . Nous  en  avons  Ixifsc 
plufieurs  fans  nom  , on  n’  a pas  Voulu  imiter 
pulvius  Vrflnus , ni  Bellori  qui  cT  une  tête  maigre 
Vieille  a fait  un  Anthifline  , parcequt  ce  Philofopbe 
efl  mort  de  pthifie  . C efl  véritablement  dans  cette 
matière  qu  il  faut  s' en  tenir  à ce  que  dit  l' Apô- 
tre : Ne  cherchés  pas  d’ être  trop  lavant . Et  en 
effet  fi  nous  ignorons  les  noms  de  tant  de  Portraits 
de  Titien , Van-Dyck,  plufieurs  autres  grands 
Peintres  > qui  on  été  contemporains  de  nos  Per  es  , 
comment  feroit-il  poffible  de  favoir  ceux  de  tant  de 
têtes  antiques  5 dont  les  Originaux  font  éloignés  de 
nous  par  les  ténèbres  de  plufieurs  fiécles  i Begcr 
dit  d'un 1 Bufte  , que  c'  efl  Manlius  Torquatus  , par- 
cequ  il  a une  cbaine  ( torques  ) fur  la  poitrine  . Par 
la  même  raifion  on  pourroit  donc  donner  ce  nom  à 
une  Statue  dans  le  Palais  Conti  à Rome  de  fort  mé- 
diocre 

l Gem.  rarior.  tab.  8.  n.  6.  i Thef.  Brand.  T.  j-  p.  jap. 
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diacre  fculpture  , qui  a deux  chaînes  femblables  fur 
elle  . il  faut  d' autant  moins  fe  confondre  dans  la 
connoijfance  de  certaines  têtes  , que  dans  les  Hifioi- 
res  mêmes  des  Royaumes  connus  nous  voyons  tou- 
jours une  infinité  de  chofès  > qui  malgré  nos  recher- 
che t refient  toujours  obfcures  . On  ignore  par  ex- 
emple qui  a été  ce  Roi  1 At talus  j dont  Lucien  fait 
mention  > qui  fit  empoifonner  fon  fils  : Le  1 Memtos 
d' une  très  ancienne  médaille  doit  avoir  exifié , d 
devait  être  un  perfonnage  confidêrable  , cependant 
il  nous  efi  aujourdhui  tout-à-fait  inconnu  . Jgu'on 
ne  croye  pas  que  toutes  ces  têtes  qui  ont  été  pu- 
bliées , d à qui  on  a hardiment  donné  des  noms  en 
y ajoutant  des  explications  exagérés  , comme  par 
exemple  dans  t Ouvrage  d' Ebermcycr  , rcfiemblcnt 
à des  originaux  authentiques  s celles-ci  ne  rejfem- 
blent  pas  feulement  aux  cftampes  d'apres  lesquelles 
elles  ont  été  copiées . V Ouvrage  que  je  viens  de 
citer , efi  une  Véritable  impofiure  s ni  t Editeur  , 
ni  le  Commentateur  n’  étaient  en  état  de  faire  les 
récherches  néceffaires . 

Les  Antiquités  dans  un  fens  moins  étendu  , c‘ 
efi- a-dire , les  Moeurs  d ufages  des  Anciens  , accom- 
pagnent la  Mythologie  d l'  Hifioire  , d on  a eu  oe- 
cafion  à ce  fujet  de  faire  quelques  rémarques 
particulières  . On  fait  Voir  par  exemple  d ? on 
prouve  ici  pour  la  première  fois  , que  les  Cavaliers 

An - 

i Conf.  Filmer.  Exercit.  in  Auft.  Graec.  ad  Luclan.  Icaromcnip. 
p.  770.  2 Wil'e.  num.  Bodlej.  p.113.  v. 
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Anciens  montoient  quelques/ois  à cheval  à t aide  d'un 
crampon  qui  étoit  attaché  a leur  pique  •>  il  ceci  ex- 
plique un  paffage  de  Xenophon  que  perforine  n a en- 
tendu jufqu  a prcfcnt . On  a obfervé  de  même  une 
ejpéce  d‘  armure  aux  jambes  qui  ne  couvre  pas  f osy 
comme  a t ordinaire  3 mais  le  gras  de  la  jambe  . Le 
leu  que  les  Anciens  nommoient  le  Trochus  , ejl  ici 
mieux  expliqué  qu  il  ne  t a encore  été . 

Pour  ce  qui  appartient  à l’Art  chez,  les  Anciens > 
j' ai  de/a  dit  un  mot  de  ce  qu'on  pourroit  attendre 
à cet  égard  de  ce  Recueil , je  me  flate  et  avoir 
fait  Id-deffus  dans  cet  Ouvrage  les  Remarques  qu  il 
m’  a été  pojjible  de  faire  , fans  m'  être  proposé  d’en 
former  un  fyftéme  : car  on  trouve  dans  une  bien 
plus  grande  étendue  les  degrés  de  l'art  dans  une 
Collection  de  Pierres  gravées  5 comme  celle-ci  3 qu'on 
ne  peut  les  remarquer  dans  les  Monuments  plus 
grands  qui  nous  font  reflés  . La  Connoijfance  de  l'Art 
confijle  principalement  dans  la  différence  de  la  ma- 
nière tant  des  Nations  3 qui  des  Siècles  > if  dans  le 
fentiment  du  Beau  . C eft  ce  que  nous  avons  prin- 
cipalément  conjîderé  dans  les  Morceaux  que  nous  avons 
de  ceux  qui  nous  font  refis  des  Egyptiens } des  Etruj - 
ques  des  Grecs  . 

La  maniéré  Egyptienne  Je  reconnaît  par  la  forme 
Africaine  des  Phyfonomies , par  les  lignes  droites 
té  peu  variées  de  leur  deffein  s j'  ôfe  avancer  » que 
notre  Cabinet  renferme  la  plus  belle  pierre  gravée 
Egyptienne  3 qui  ef  une  Ifs  ajffe . Le  Dejfein  E- 
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trufque  fi  difiingue  du  Grec  par  le  contour  dur  if 
tranchant  des  parties  de  leurs  figures  , if  on  trouve 
parmi  nos  pierres  des  monuments  depuis  leurs  pre- 
miers effays  , ou  on  Voit  l'Art  s'  elever  par  degré 
jufiqn'  à cette  fiortc  de  perfcClton  limitée  , à laquelle 
la  Nation  Etrufque  put  feulement  s’  élever  . L'Art 
chez,  les  Grecs  fè  trouve  également  ici  dès  fon  ori- 
gine 5 if  on  le  fuit  pas  à pas  dans  fon  accroiffement 
jufqu'au  Jiiblime  ou  il  s'éleva  , if  fiemblables  époques 
de  t Art  ne  f, auraient  fi  fixer  fur  les  Marbres  , aujfi 
bien  qu'on  les  trouve  ici  fur  les  pierres  gravées 
if  pâtes  de  Verre  . Les  Statues  if  le  Bas  - Reliefs 
qui  font  efiimés  Grecs  de  la  première  maniéré  de 
f Art  font  probablement  Etrufiques  , if  nous  le  mon- 
trerons plus  clairement  ailleurs  : notre  Otbryade , 
à mon  avis  , efi  fans  contredit  le  plus  ancien  mo- 
nument de  l' Art  chef  les  Grecs . Mais  comme  leur 
ancienne  maniéré  a été  fort  reffemblante  à celle  des 
Etrufiques  , ainfi  que  les  Auteurs  en  font  foi  > il  efi 
fiouvent  fort  difficile  de  décider  , fi  les  Monumens 
font  Etrufiques  ou  Grecs  s if  c efi  pourquoi  on  s ’ efi 
contenté  plufieurs  fois  de  comprendre  les  plus  an- 
ciennes Gravures  fous  le  titre  général  de  Gravure 
de  la  première  ou  de  f ancienne  maniéré  de  l'Art. 

Le  fintiment  du  Beau  , qui  efi  la  féconde  partie 
delà  connoifance  de  f Art , concerne  principalement 
les  Gravures  Grecques . Les  Egyptiens  pouvoient  dif- 
ficilèment  repré [enter  le  Beau  , puifque  leur  Climat 
ne  le  produifoit  pas  . Les  Etrufque  s ne  font  pas  ar- 
rivés 
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rivés  au  fublime  du  Beau  à caufe  de  U propriété 
de  leur  maniéré  , dont  nous  avons  fait  mention  . 
Mais  nous  voyons  déjà  le  Beau  dans  les  têtes  Grec- 
ques fur  des  médailles  , if  principalement  dans  cel- 
les de  Syracufe  avant  les  tems  des  plus  grands  Maî- 
tres dans  l’Art , if  lorfque  leur  dejfein  devoit  en- 
core reffcmbler  à celui  des  Etrufques  . Le  fentiment 
du  Beau  forme  donc  la  connoijfance  de  la  plus  belle 
manière  des  Grecs  , if  celle-ci  avec  t entendement 
du  Dejfein  peuvent  eux  feuls  conduire  à la  fcience 
de  difiinguer  l’Ancien  du  Moderne  . Le  fecret  que 
M.  le  Marquis  Mafei  a voulu  communiquer  à cet 
effet , if  qui  conffie  , x félon  lui  , à examiner  le  fond 
plus  ou  moins  poli  des  f pures  des  pierres  gravées  , 
efl  fans  aucun  fondement  : nos  meilleurs  Graveurs 
modernes  entendent  aujfi  bien  que  les  Anciens  la 
façon  de  polir  leurs  ouvrages  . 

Dans  nôtre  Cabinet  on  admire  non  feulement  des 
Têtes  de  la  plus  grande  beauté  , comme  par  exemple, 
celle  iC  un  jeune  Hercule  , mais  encore  le  plus  Beau 
en  nud  de  tout  âge  : nôtre  Bacchus  ne  fauroit  fe 
comp  arer  qu  à la  plus  belle  St  tue  de  Bacchus  dans 
la  Villa  Mcdicis  j le  Nirée  d’ Homère  n aura  guere 
été  plus  beau  que  le  nôtre  . Jguant  à des  figures 
drappées , noire  Atalante  peut  fervir  de  modèle  . 

On  ne  trouvera  pas  dans  nos  pierres  gravées  des 
Ouvrages  modernes  , comme  il  y en  a dans  presque 
tous  les  Cabinets  s nous  n y avons  que  la  feule 

**  4 te  te 

i Vorona  illuftr.  P.  3.  c.  7.  p.  2 6p. 
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tête  d' une  Bacchante  , qui  parole  douteufe , quoiqu 
elle  [oit  belle  s té  quant  aux  Copies  , que  le  feu 
B.  de  Stofch  a fait  faire  d'  apres  des  Originaux 
fort  rares  y par  d’ habiles  Artifes  y elles  ont  été  feru- 
pulcusément  indiquées . 

Apres  ce  préambule  fur  l'  importance  de  ce  Re- 
cueil , té  fur  la  méthode  qu’  on  a fui  vie  dans  cette 
Defriprion  y C Auteur  s’  arrêtera  encore  quelques  mo- 
ments , fit  pour  s'  expliquer  fur  les  interprétations 
qu’  il  n'a  pu  donner , f it  pour  indiquer  oit  il  s' e fl 
trompé  dans  fis  conjectures , té  fit  enfin  pour 
mettre  quelques  interprétations  dans  un  meilleur 
jour . 

L ' explication  de  plufieurs  pierres  y principalement 
dans  la  Mythologie  y n’  a pu  fie  donner  , qu’au  mo- 
yen de  quelques  conjectures , que  ceux  qui  s’  atta- 
chent à ce  genre  de  Letterature  voudront  bien  fins 
doute  admettre  : car  fiuvent  efi-on  dans  le  cas  de 
décider  lardeffus  à la  pluralité  des  voix  . Il  refie 
encore  bien  des  Morceaux  en  marbre  même  y qui 
font  rares  tant  eu  égard  à la  Mythologie , que  par 
rapport  à d'autres  circonfiances  , qu’  on  ne  fait  com- 
ment expliquer  y ou  qui  peut  être  même  ne  font  pas 
explicables  . Chez,  les  Anciens  Grecs  la  fignificatitn 
de  plufieurs  repréfentations  fymboliques  s' é toit  per- 
due . Paufanias  avoue  qu'il  ignore  ce  que  vouloicnt 
dire  les  Ethiopiens  fur  la  Coupe  de  Néméfis  faite  par 
Phidias , té  pour  quelle  raifn  Theognéte  portoit  en 
main  une  Grenade  té  une  pomme  de  pin  , té 

pren- 


Digitized  by  Google 


Préfacé  xm 

prendroit  une  1 figure  de  femme  fins  ailes  portant 
une  Grenade  d une  main , (fi  un  cafque  de  C autre > 
pour  une  ViEloire  ? 

Dans  le  Palais  Rofpigliofi  il  y a une  belle  Sta- 
tue de  Minerve  •>  qui  à fies  pieds  a un  cheval  ma- 
rin , ou  un  autre  Monfire  marin  . Je  crois  qu’elle 
repré  fente  la  Minerve  5 à qui  on  attribuait  en  quel- 
que façon  un  domaine  fur  la  mer  5 (fi  que  C on  re- 
préfentoit  en  fiulpture  1 aux  proies  des  vaijfeaux  t 
on  la  portoit  aujfi  à Athènes  dans  une  procejfion  fio- 
lemnelle  le  long  de  la  marine  . il  y avoit  une  Miner- 
ve J fur  le  Promontoire  de  Misène  , a la  quelle  les 
Mariniers  qui  venoient  d’Alexandrie  , rendoient  un 
eulte  particulier , en  lui  ver  fan  t du  vin  : cette  Sta- 
tue aura  été  diftinguée  par  un  attribut  relatif  à la 
Marine  . Il  n’eft  pas  moins  dijficile  de  dire  ce  que  fig- 
nifie  une  Minerve  toute  couverte  (T  un  Voile  ou 
d'une  drapperie  s elle  n' efi  connoifjable  que  par  fo* 
maintien  , par  fin  cafque , (fi  par  fin  bouclier  qu'on 
ap perçoit  à travers  le  Voile  : C efi  une  petite  figure 
en  marbre  au  Cabinet  de  Mr.  le  Cardinal  Alexandre 
Albani . Si  elle  ne  repréfinte  pas  la  Minerve  ? dont 
les  Athéniens  tenaient 4 la  fiatue  couverte  à la  Fête 
de  cette  Dejfe  , appelle e I iAw&r'ea*  , je  ne  faurois 
en  donner  une  autre  explication . 

Il 

i Harpocrat.  v.  n/k*  , & Barnes.  ad  Eurip.  Jo.  v.  457. 

X Suid.  v.  nxXhotJïicn  3c  oi  NO(io$</A(fiitî.  conf.  Salmal.  Exercit.  in 
Solin.  p.571.  E.  3 Stat.  Silv.  1.  3.  Carm.  2.  v.  24.  conf.  Lipf. 
Comment,  in  Tacit,  An.  ij.  p.423.  4 Meurf.  de  Felf  Graec. 

T.  nto*8»pwc . 
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Il  èjl  étrange  de  Voir  un  Bacchus  armé  , qu  on 
trouve  avec  d' autres  Divinités  fur  un  Autel  quatre 
dans  la  Villa  de  M.  le  Card.  Alexandre  Albani  j Ce 
Bacchus  pourtant  ejl  encore  plus  aisé  a expliquer  , 
té  il  repré/entera  problablément  fin  expédition  dans 
les  Indes  . 

Mais  une  Déejfe  avec  des  Tenailles  ejl  encore  plus 
étrange  s on  la  trouve  dans  la  Villa  Borqhefc  fur  un 
grand  Autel  triangulaire  de  maniéré  Etrujque , té  elle 
ejl  tournée  vers  Minerve  . On  pourroit  croire  qu'il 
y a eu  deux  Minerves  s té  que  celle  dont  je  parle , 
ejl  la  Minerve  qui  accorda  1 fis  faveurs  à Vulcain  . 
Mais  la  Déejfe  avec  les  Tenailles  paroi  t plutôt  être 
une  Junon  , qui  filon  un  1 Auteur  Grec  du  moyen 
âge  fut  reprejentée  ainji , té  cela  fi  trouve  encore 
confirmé  par  une  5 Médaille  ou  on  voit  Junon  ajfifi 
avec  des  Tenailles  en  main , té  l'  infeription  Juno 
Martialis  . Cette  Déejfe  avec  le  meme  epithéte  jùr 
des  médailles  tient  peut-être  aujji  des  Tenailles  qu'on 
4 pris  pour  des  épis  de  bled , d caufi  de  cet  attribut 
jî  peu  commun  . Cette  J unon  aura  été  opposée  d une 
autre  qui  avoir  le  fur  nom  4 Placida  ■>  comme  il  y 
avait  un  Jupiter  5 Sercnus  s t Auteur  Grec  mentionné 
fi  firt  de  la  parole  4-aX/ç  > qui  jignifie  aujji  bien 
des  Cifiaux  de  6 Tailleur  , que  de  l Barbier  y et  ou 

dérive 

1 Epigr.  grsec.  ap.  Spanhem.  ObC.  in  Callim.  p.  6 44. 

2 Codin.  de  Orig.  Confiant,  p.  44,  eJic.  Lugd.  1596.  8. 

3 Triflan.  Comment,  hi 11.  T.  2.  p.  668. 

4 Boiflard.  Topogr.  T.  2.  p.  128. 

5 Cafauh.  Noc.  in  Spartian.  p.iio.  e. 

4 Glofs-,  Cyrill.  7 Poil.  Onoiu.  1.  10.  fett.  r40. 
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dérive  le  verbe  çaA/£ai  r a fer  s mais  il  p droit  attjji 
fignifier  des  1 * * Tenailles  , comme  ici  : Dans  la  lan- 
gue Latine  il  y a de  même  peu  de  différence  entre  “ 
Cifeaux  €*>  Tenailles  , tè  plujicurs  même  font  d' opi- 
nion qu  il  n y en  a aucune  , é foutiennent  que  la 
même  parole  1 fignifie  indifféremment  T un  té  l au- 
tre s tf  en  effet  les  Tenailles  dans  la  main  de  Junon 
ont  été  prifes  pour  des  Cifeaux  . 

On  trouvera  difficilement  T origine  et  un  Jupiter 
à cheval  fur  un  Centaure  > comme  on  le  Voit  fur 
un  des  plus  beaux  Autels  triangulaires  de  T Anti- 
quité , qui  efl  dans  les  fouterrains  de  la  Villa  Bor- 
ghefe  s de  même  que  dê un  Jupiter  fur  une  4 * médaille 
de  l'  Empereur  Valerien  > contre  lequel  fi  dreffe  un 
ferpent  , qu  il  paroit  être  dans  f attitude  de  frap- 
per de  la  foudre  s à moins  que  Bartoli  qui  a deffinê 
cette  médaille , n ait  pris  me  pierre  pour  la  foudre , 
comme  on  Voit  la  pierre  a une  figure  femblable  5 qui 
repréfente  Cadrnus  fur  des  médailles  des  Empereurs f. 
Gordien  III.  îè  6 Hoftilien  . Et  comment  expliquera- 
t-on  une  figure  d'un  homme  couché  dans  la  Galerie 
Barberini  ■>  qui  mange  un  bras  cT  homme  .<* 

On  ne  rencontre  pas  moins  de  rares  repréfin  tâ- 
tions dans  les  chofes  qui  regardent  les  Moeurs  les 

ufages , 

% 

i Poll.Onom.I.  4.  Sert.  i8t.  2 Ifid.  Orig.  1.  20.  C.13.  p.  J3M- 

3 Charif.  Inflit.  Gram.  1.  1.  p.  72. 

4 Havercamp.  Num.  Reg.  Chrift.  tab.  37.  n.  24. 

5 Vaillant.  Num,  Col.  T.  2.  p.  217.  9. 

6 Ibid.  pag.  29p. 
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ufages  s aitifi  voit  on  un  anneau  autour  de  la  jambe 
de  la  Statue  nue  d'un  homme  dont  le  refiaurateur  a 
fait  un  Gladiateur  : fi  la  pofition  de  cette  fi  a tue  , 
qui  efi  droite  té  reposée  , peuvoit  le  permettre  , 
on  auroit  pu  la  prendre  pour  Promethée  y qu'on  re- 
pré fin  toit  avec  un  anneau  à la  jambe  1 avec  lequel 
il  était  attaché  au  Caucafe  . On  fait  que  les  fem- 
mes 1 portoient  des  Ornements  autour  des  jambes  , 
comme  des  Brajfelets  aux  bras  y mais  de  fernblables 
ornements  pour  des  hommes  font  inconnus  : Car  on 
ne  peut  fiuppofer  ici  , que  ce  fioit  la  repréfentation 
dé  un  Efclave  y qui  portoit 5 des  anneaux,  pour  lui  met- 
tre la  chaine  autour  de  la  jambe  . Peut-être  que  c efi 
la  Statue  dé  un  Guerrier  blefsé  qui  porte  le  bandage > 
comme  le  portoit  Pompée  le  Grand  blefsé  y quand 
Favori n le  Stoïcien  lui  dit  : le  Diadème  efi  la  même 
chofe  de  quelque  côté  qu'  on  le  porte  . 

En  faveur  de  ces  particularités  on  pardonnera 
à l'Auteur  cette  digrejfion  ; chacun  cherche  de  pro- 
duire tout  ce  qu  il  peut  pour  la  dèfenfe  de  fa 
caufi . 

J’  ai  en  fécond  lieu  à indiquer  ce  qui  efi  ichape 
X mes  recherches  y té  qui  peut  répandre  plus  de  jour 
fur  quelquefiines  de  mes  explications . 

Dans  la  première  fecéîion  de  la  i.  Claffe  N.  5.  fi 
trouve  à ajouter  y qu'il  n'efi  pas  décidé , fi  la  Gravure 

de 


1 Fîin.  I.  33.  C.  4. 

a Id.  1.  33.  c.2.  Cephal.  Anthol.  ep.460.  t.  4.  ep.504.  v.  s.Carm. 
fepulcr.  651.  v.  4. 

3 Conf.  Salmaf.  in  Tertul.  de  Pallio  p • 3 7 5 * 
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de  cette  pierre  efi  Egyptienne  ou  non  , cT autant  plus 
qu'on  ne  rencontre  point  de  cheval  dans  les  hicro - 
glyphes  de  cette  Nation  y té  fi  la  Sainte  Ecriture  ne 
prifoit  pas  1 2 3 les  chevaux  Egyptiens y on  pourroit  croire 
que  le  cheval  ait  été  un  animal  étranger  dans  ce 
pays  y puifqu  aucun  des  Auteurs  anciens  qui  ont 
traité  la  matière  qui  concerne  les  chevaux  , n'  a 
fait  mention  de  la  race  Egyptienne . Les  Chevaux  qu 
il  y a aujourdhui  en  Egypte  font  de  race  Arabe . 

Touchant  les  Sphinx  barbus  N.  7.  té  fuivans  , 
j'  aurais  pu  parler  avec  plus  de  dècifion  , fi  j‘  avois 
alors  remarqué  un  tel  Sphinx  fur  un  bas-relief  parmi 
les  dejfeins  de  Mr.  le  Card.  Alex.  Albani  . Vis  à vis 
de  ce  Sphinx  efi  couché  un  autre  avec  la  tête  de  fem- 
me y té  au  milieu  d' eux  il  y a une  figure  Egyptien- 
ne . Cet  Ouvrage  efi  du  tems  des  Empereurs  . 

La  Balance  N.  12.  a été  donnée  pour  un  fi gne  rare 
parmi  les  Hiéroglyphes  s on  peut  dire  la  même  chofe 
du  Sifire  , puifqu  on  le  trouve  feulement  Jur  l'  extré- 
mité de  la  Table  Ifiaque  y té  non  fur  aucun  autre 
monument  Egyptien  vraiment  antique  ; ce  qu  on 
peut  remarquer  contre  ceux1  qui  prétendent  C avoir 
VÛ  fur  plufieurs  Obelifques  : à moins  que  l' infir- 
ment dans  la  main  et  une  Statue  Egyptienne  ne  fait 
pas  un  Sifire  , comme  cependant  le  dejfein  de  la  plan- 
che le  reprèfente  . Pococke J qui  parle  de  cette  Statuey 

prétend \ 


1 Conf.  Bochart.  Hieror.  1. 2.  c.  9.  p.  169, 

2 Bacchin.  de  Sidr.  p.  17. 

3 Defcr.  of  the  Bail.  T.  x.  p.  212. 


Digitized  by  Google 


xvm  Préfacé 

prétend , que  c'  efi  un  infiniment  dont  on  fe  ferVoit 
pour  indiquer  le  lems  , dont  on  fe  fert  encore  au- 

jourdhui  en  Egypte  . Si  les  explications  de  1 Bochart 
if  et  Huet  fur  un  paffage  du  1 3 Prophète  étoient  fon- 
dées , le  Sifire  devrait  être  plus  ancien  que  quel- 
ques Ohelifques  , puifque  félon  eux  il  doit  fignifier 
toute  la  Nation  Egyptienne  j comme  il figni fie  tout  ce 
Royaume  fur  les  médailles . 

Dans  cette  même  Claffe  N.  50.  on  a parlé  des  Ailes 
des  Divinités  Egyptiennes  rejfemblantes  a des  Ailes  de 
Chérubin  . Cette  manière  de  les  reprèfenttr  ainfi  étoit 
encore  en  ufage  du  tems  des  Empereurs  Romains  s le 
fragment  que  nous  avons  cité  , a toutes  tes  marques 
certaines  de  ne  pas  être  plus  ancien  . On  voit  fur  une 
médaille  de  Malte  deux  figures  } comme  des  Chéru- 
bins y V une  vis-à-vis  de  l'autre  , avec  de  longues 
Ailes  aux  hanches  5 qui  vont  en  avant , comme  pour 
couvrir  autour  , en  forme  de  pavillon  , la  partie 
inferieure  du  corps  . Le  5 Marquis  Maffei , qui  entr 
autres  rapporte  cette  médaille  , n a rien • dit  de  ce  qu 
elle  a de  plus  remarquable  . Le  célébré  Abbé  Venuti 
dans  fa  favante  Dijfertation  fur  des  Médailles  de 
Malte  rapporte  cette  même  médaille  s on  n y voit 
pas  les  Ailes  : mais  fa  médaille  doit  avoir  été  fort 
confumèe  , ^ on  ne  fauroit  accufer  Spon  if  et  autres , 
d' avoir  donné  un  dejfein  qui  n‘  étoit  pas  exact . 

Cur 


1 Pha!.  & Can.  p.lii.  Huet.  Dcmonfl.  Evang.  Prop.4.  c.  10.  $.4. 

2 El  a.  18.  1. 

3 Verona  Illuftr.  P.  3.  p.  155. 
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Car  Us  Ailes  fe  trouvent  partout  1 ou  cette  médaille 
a été  rapportée  , tfi  F Auteur  a vu  cette  médaille  mê- 
me . Spon  1 ne  fait  ce  qu'  il  doit  faire  de  ces  Ailes , & 
elles  lui  paroiffent  des  cuijfes  fans  jatnbes  , quoique 
ces  figures  ayent  des  jambes  . Cette  médaille  vient 
d'être  éclairci  par  une  figure  parmi  les  peintures  fur 
une  5 Mumie  s elle  a deux  Ailes  aux  hanches  comme 
celle  de  la  médaille  , é t une  e/l  haufsée  pour  faire 
ombre  à une  Divinité  affife  , C autre  Aile  baifsèe 

Va  en  avant  .Spon  croit  voir  des  pieds  de  boeuf  aux 
figures  de  fa  médaille  : Us  Chérubins  avoient  des 
têtes  de  boeuf. 

N.  88.  d fuivans  de  la  même  Claffe  f aurois  pû 
rémarquer , que  cet  Harpocrate  e/l  de  ceux  que  4 M. 
Jablonsky  donne  pour  la  plus  ancienne  repré fient ation 
de  ce  Dieu  . il  nauroit  pas  avancé  cela  s s'  il  avoit 
pû  voir  les  pierres  gravées  memes  > fur  Us  efiampes 
defquelles  il  a formé  fin  jugement,  il  y a une  Bafi 
ronde  de  Granité  dans  la  Villa  Medicis  j fur  laquelle 
on  voit  en  relief  fix  figure  s t dont  l une  porte  la  figure 
affife  d Harpocrate  . Quoique  ce  Monument  paroi  fe 
être  un  des  plus  anciens  apres  Us  Obchques } il  n c/l 
pourtant  pas  travaillé  dans  la  véritable  maniéré  an- 
cienne de  cette  Nation . L' Harpocrate  1 de  marbre  que 

**•  * pfl- 

l Motraye  Voyag.  T.I.  pl.14-  n-«3-  Num-  Pwnbrock  P.  2.  tab.  96. 
n.i.  üordon’s  Eflay  towards  explain.  the  hierogl.  tab.  14.  n.  7. 

i Rech.  d’Antiq.  DifT.  18.  p.  459. 

3 Gordon.  1. c.  tab.  xi. 

4 Panthéon  Ægypt.  P.  1.  1- 1.  c.  6.  p.  243. 

ç Bêler. of the  Eaft.  T.  I. Tab. 65. 
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Pococke  rapporte  doit  être  igaliment  des  tems  poftert- 

eurs  . 

Dans  la  première  Se  Si  ion  de  la  Seconde  Claffe  f ai 
oublié  de  dire  que  Macrobe  dans  S endroit  cité  parle 
et  une  funon  voilée  , comme  on  la  Voit  dans  une  1 * 3 Sta- 
tue du  Capitole  té  fur  deux  1 Bas-reliefs . Pignorius  ! 
avance  aujfi  avoir  Vu  à Rome  des  Statues  et  Efiu- 
lape  avec  un  voile  fur  le  derrière  de  la  tete  > mais 
les  Statues  de  cette  divinité  qu’  on  y voit  à prèfent  > 
n ont  pas  ce  Voile  , té  lu  figure  fans  barbe  qu  il 
donne  pour  Efculape  , fera  fans  doute  quelque  Prê- 
tre > té  lee  Statue  décrite  par  Callifirate  ne  fimble 
pas  avait  été  fans  barbe  , ce  que  4 le  P.  Petau  veut 
inférer  des  paroles  de  cet  Auteur  . Seguin  1 té  dê  autres 
croyent  trouver  une  Proferpine  Voilée  fur  une  médail- 
le s mais  la  tête  eft  probablement  quelque  Portrait  : car 
la  médaille  eft  du  tems  des  Empereurs  . A propos  des 
Divinités  voilées  je  ne  peux  pajfer  fous  filence  un  pe- 
tit Bacchus  de  bronze  de  deux  pouces  de  haut , ceint 
(T  une  couronne  de  lierre  en  argent , té  tenant  un  va- 
fe  pareillement  d' argent . Il  a le  derrière  de  la  tête 
voilé  par  un  bout  du  drap  qu  il  a rejetté  fur  la  poi- 
trine . Cette  figure  remarquable  eft  pafsée  depuis  peu 
au  Cabinet  de  M.  le  Comte  de  Caylus  . 

Zfn 


i Muf.  Capit.  T.  111.  Tav.  5. 

a Bartoli  Adrair.  Tab.  46.  & 48.  Vulp.  Lat.  T.  6.  p.  io4. 

3 Symb.  Epift.  p.48. 

4 Calliitr.  lcon.  10. 

j Petav.  not.  in  Synef.  p.  30. 

4 Num.  p.  23.  Harduin.  Num.  ant.  p.  441. 
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Un  1 paffage  d Apollonius  peut  fervir  à éclaircir 
d'avantage  le  N.  48.  de  la  troifiême  Se <5? ion  de  la  fé- 
conde Clajfe  > oié  le  Poète  introduit  une  des  trois  Hé- 
roïnes de  la  Lybie  , qui  apparurent  à J afin  ; elle  étoit 
vêtue  d'Acgis,  ou  peau  de  brebis , if  une  1 Infer iptio» 
Grecque  fur  ces  trois  Héroïnes  fait  mention  des  cour - 
rayes  qui  pendaient  de  P Aegis  » lorfque  les  peaux 
n'  étoient  pas  attachées  : les  Poètes  ont  enfuite  mé- 
tamorphosés cet  courroyes  en  firpents  . 

Dans  la  meme  Section  on  trouve  Jupiter  Ammon 
avec  un  Croiffant  , ce  qui  étend  d‘  avantage  C idée  de 
la  fignificatioK  du  Soleil 5 qu'on  a communément  de 
ce  Dieu . 

Au  N.  79.  de  la  même  Clajfe  l’Auteur  auroit  dû 
s‘  expliquer  plus  clairement  fur  le  fiul  J upiter  avec 
une  Corne  d' abondance  3 cela  s ’ entent , en  Marbre > 
if  d un.  Jupiter  qui  porte  lui  même  cette  Corne  , car 
elle  fi  trouve  auffi  auprès  d’ un  Jupiter  fur  une  4 
médaille  de  Locri . Je  cite  ici  en  paffant  un  Hercule 
avec  une  Corne  d abondance  fur  une  médaille  de  Na- 
xos  » qui  n efl  pas  encore  publiée . 

Dans  la  quatrième  SeClion  de  la  même  Clajfe  on 
peut  faire  une  obfcrvation  qui  ne  fera  pas  inutile  > 
< efl  fur  la  differente  repréfèntation  de  Minerve  i$ 
de  Bellonc  . A C Egide  if  a la  Chouette  près  on  re- 
préfentoit  ces  Déejfes  l' une  comme  C autre  > pareequ 

on 


x Argon.  1.  4.  v.  1349. 

2 Ophal.  Anthol.  Carm.  dédie.  475. 

3 Jablonky  Panth  Aeg.  P.  1.  1.2.  c.  J.  p,  lé<. 

4 GoU.  Magn.  Grâce.  Tab.  27. 
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on  n a pdf  encore  découvert  jufqu  ici  une  figure  de 
Bellone  qu  on  put  prendre  pour  telle  fans  aucune 
reflriEhon  , tfi  1 des  Voyageurs  difent , que  Minerve 
fur  le  fronton  de  fin  Temple  à Athènes  même  n'  a 
ni  cafijue  ni  bouclier  . Le  fiul  monument  où  f on 
Voye  indubitablement  Bellone  , eft  le  fragment  d' une 
grande  Vrne  dans  la  Villa  de  M.  le  Card.  Alex. 
Albani  s on  y remarque  cette  Deep  fur  un  piédefial 
élevé , tenant  la  pique  de  la  main  droite  , ffi  le  bou- 
clier fous  le  bras  gauche , comme  on  porte  de  nos  jours 
le  chapeau . Vue  vieille  Prêtre  fie  s'  y voit  devant 
un  Autel  j tenant  un  Coq  au  de  fus  du  feu  ? comme 
fi  elle  vouloit  t échauder  . De  l’autre  coté  de  Bellone 
efi  ajfis  un  Prêtre  de  cette  Déefe  tout  nud>(  on  ap- 
pe liait  ces  Prêtres  Fanatici  ) il  tient  un  çr and  bou- 
clier au  bras  gauche  , tfi  paroit  vouloir  fi  donner  des 
coups  avec  une  épée  . Le  Coq  fiemble  avoir  été  une  vi- 
êiime  aup  bien  de  Bellone  que  d' Efculape  s il 
ètoit  aujfi  confacré  a Mars  à Minerve  . 

Il  m ’ efi  échappé  de  parler  dé  une  tête  de  Profir- 
pine  N.  S 59-  Cette  pâte  efi  tirée  fur  une  1 pierre  du 
Cabinet  du  Roi  de  France  > celle-ci  paroit  copiée 
après  une  médaille  de  Syracufi  et  un  Graveur  peu 
initié  dans  les  idées  de  la  fublime  beauté  de  l’Anti- 
quité . Quelques  uns  ont  appellèe  la  tête  fur  la  mé- 
daille une  $ Arethufi , prenant  les  feuilles  de  la  cou- 
ronne 

1 Spon.  Voy.  de  la  Grece,  T.  î.  p.nt. 

2 Mariet.  Pier  grav.  T.ï.  P.a.n.37. 

3 ParutaSpieg.  delle  Med.  diSicil.  p.  27.  n.  1 1.  XI.  Nonnii  iad. 
inGolz.  Nura.Mag».  Gr»c. 
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tonne  d’ épis  pour  feuilles  de  rojèaux . Mais  la  pa- 
role KOPAS  jointe  à cette  tête  1 fur  d’autres  mé- 
dailles y prouve  qu ’ elle  ejl  Proferpine  , à qui  y com- 
me à la  fille  de  Cerès  > convient  une  couronne  d’ épis. 

A r égard  de  Diane  , j' avoué , que  je  ne  cornprens 
pas  dans  la  defcription  que  1 Cicéron  donne  de  cette 
Déejfe  > en  quoi  confifie  ce  qui  paroit  fi  particulier 
au  ] P.  Harduin  . Efl-ce  la  Robe  longue  y puifqu ‘ on 
la  trouve  fouvent  avec  la  Robe  retroufsée  ? mais 
on  la  voit  aujfi  drappee  jufqu  aux  pieds  non  feule- 
ment fur  des  pierres  gravées  de  notre  Cabinet  > mais 
aujfi  4 en  Marbre  . 

Pour  l’explication  du  prétendu  fort  que  trois  Guer- 
riers tirent  d’  un  vafe  N.  966.  peut  fervir  un  ( 
fragment  de  la  Loi  Servi  tienne  . On  y voit  que  le  vafi 
doit  avoir  été  femblable  à celui  de  notre  pierre  y 
qu’  on  en  tiroit  le  fort  avec  le  bras  nud y apparem- 
ment a caufe  de  fa  bouche  étroite  . Si  quelqu’un 
trouve  à redire  à cette  explication  > dans  ce  c.as  on 
pourroit  propofer  une  autre  conjeElure . Les  Thraces 
avoient  la  coutume  de  jetter  une  pierre  dans  un  * 
pot  y d’ autres  difent  dans  un  7 carquois  s la  journée 
avoit  elle  été  heureufe  y la  pierre  était  blanche  y 
elle  étoit  noire  y fi  elle  avoit  été  pafsée  malheu- 
reusémtnt . Après  la  mort  des  perfonnes  on  comptoit 

ces 

1 Beger.Thdf.  Brand.  T.i.p.  196. 

a In  Ver.  iv.  n.  71.  3 Num.  ant.  p.  445. 

4 Muf.Cap.T.  3.  Tav.  itf. 

5 Conf.  Davif.  Not.  ad  Cic.  de  Nat.  Deor.  1. 1.  c.  3 1. 

f Plia.  I 7.  c.  41.  7 Zenob.  Çent.  6 • Adag.13. 
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ces  pierres  , alors  le  défunt  à proportion  du  nom- 
bre des  pierres  blanches  ou  noires  étoit  réputé  avoir 
été  heureux  ou  malheureux  . Le  célébré  Poète  1 San- 
nazjtre  s'  étoit  choiji  ce  même  fujet  pour  devifee  de 
fes  Armes  , repréfenté  de  manière  , que  parmi  beau- 
coup de  pierres  noires  dans  f urne  , qui  étoit  fupr- 
f osée  .de  verre  , onvoyoit  une  feule  pierre  blanche , 
avec  ce  Vers  mis  dejjbus  : Æquabit  nigros  una  fect 
alba  notas. 

Dans  la  XIII.  Seélion  de  cette  fécondé  Cia  fie  on  re- 
marque plufieurs  figures  de  Guerriers  armes , g£?  en 
„ même  tems  à pieds  nuds  s cela  n‘  efl  pas  à regarder 
par  tout  tomme  un  caprice  du  Graveur.  Car  dans 
la  Villa  de  Mr.  le  Card.  'Alex.  Albani  il  y a une 
Statue  de  quelque  Empereur  dans  toute  fin  armure  , 
mais  avec  des  pieds  nuds  . La  tête  qui  manquoit  efi 
fupplêe  par  celle  d Adrien  , peut-être  convient- 
elle  ci  cette  Statue  : Nous  favons  que  cet  Empereur 
dans  fes  expéditions  marchoit  quelquefois  avec  1 toute 
fon  armure  vingt  millesà  pied } comme  un  fimple  feol- 
dat , ce  qu  il  fit , félon  Dion  > a pieds  nuds  5 com- 
me fules-Céfar  Mafinijfa  . 

Sur  l'épée  des  Soldats  Romains  du  coté  droit , dans 
ta  meme  Se  Si  ton  N.  944.  je  n' ofois  décider , ce  que 
je  peux  faire  à prefent , appuyé  fur  un  paffage  de 
fie  an  d'Antioche  porté  par } Saumaifee  , ou  nous  vo- 
yons j que  les  Soldats  Prétoriens  portaient  toujours 

leur 

1 Cr»rpo  Vit.  di  Sannac.  pag.  40.  4 1. 

1 Spartian  Airian.  p.<E.  D.  edit.  Salmaf.  Parif. 

3 Not.  in  Spartian.  p.  j j j.  13 fi. 
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leur  épie  du  coté  droit , ce  qui  les  diftinguoit  des 
autres  Soldats  , comme  ils  l'  étoient  ' par  leurs 
habits . 

Dans  cette  même  Sefdion  N.  9 72.  on  a omis  une 
parole  dans  1‘  imprejfton , c'eft  dans  /’  endroit  ou  l'on 
dit  que  ce  n étoit  pas  la  manière  des  Anciens  de 
faire  mouvoir  les  Chevaux  du  même  coté  , & ou  pat 
confequent  C on  paroitroit  fe  contredire  à é égard  des 
Chevaux  mentionés  plus  haut . Il faut  y ajouter  la  pa- 
role confiante  ifjl’on  lira , ce  n’ étoit  pourtant  pas 
là  la  manière  confiante  &c.  Car  on  veut  dire , que 
cette  façon  de  faire  marcher  les  Chevaux  n étoit  pas 
la  méthode  générale  des  Anciens  . Il  pourroit  aujji 
paroitre  , que  les  deux  Chevaux  du  Dôme  à Florence  , 
dont  on  parlé  au  même  Num.  fujfent  des  Statues  s ce 
font  deux  peintures . 

A la  XIII.  SeSlion  de  cette  Clajfe  N.  1 143.  f au- 
ras pu  obferver  , que  P arbre  auquel  Marfyas  fur 
notre  pierre  eft  lié  , n eft  pas  un  Pin  , comme  pré- 
tendent 1 quelques  Auteurs  , mais  un  Platane , i fé- 
lon une  autre  tradition  5 ce  qui  eft  marqué  ici  par 
le  tronc  plein  de  noeuds . 

Au  N.lppi.  j’ai  dijputé  au  Sigma  quart é la 
haute  antiquité  qu  on  lui  attribué . il  eft  vrai , que 
toutes  les  Infcriptions  à Rome  , ou  le  Sigma  Je  trouve 
formé  ainfi , font  4 du  tems  des  Empereurs  : il  n' y a 

“**  que 

x Conf.  Calaub.  Not.  in  Spartian.  p.  nd.  D. 

2 Nicandri  Alexipharm.  p lït.  l.l.  Anthol.  l.j.  c.S.  ep.2-p.371» 

3 Plin.  Hift.  Nat.  l.itf.  c.  89. 

4 Conf.  Inter,  nelle  lettcrc  di  Apofl.  Zeno  vol.  1.  n.104. 
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que  1 t infcription  et  un  bouclier  fur  un  très-ancien 
marbre  Lacédémonien  qu  on  me  peut  oppofcr  : mais 
ceux , qui  ont  'Vanté  t antiquité  du  Sigma  quarré 
ne  fe  pourvoient  fonder  fur  ce  mnument  , qui  n a 
été  découvert  que  de  nos  jours  . 

Il  me  refie  encore  ci  faire  une  petite  Remarque  fur  la 
prétendue  tête  et  Hannibal  N.  43.  dans  la  1 . Section 
de  la  IV.  Clajfe  . Les  lettres  fur  cette  pierre  font  Pu- 
niques , ou  Samaritaines  . La  première  qui  reffemble 
à un  Lam  Arabe  renversé , »’  efi  pas  fi  fréquente  que 
les  autres  s on  la  trouve  fur  1 une  médaille  Phéni- 
cienne . Si  c’  efi  un  Lam  , elle  fait 5 le  praefixum  du 
Datif:  les  quatre  autres  lettres  forment  le  nom  de 
Badmod  ou  Bedmod  , perfonnage  inconnu  . 

Après  ces  Obfervations  , qu’  tl  fait  permis  ci  l'Au- 
teur d' ajouter  quelques  mots  en  fa  faveur  . Il  s'  efi 
attaché  à écrire  aujfi  brêvement  qu’  il  lui  a été  pof- 
fible  , que  ce  genre  de  travail  le  demandait , com- 
me il  ferait  à defirer  , que  l’on  écrivit  tous  les  liv- 
res qui  traitent  d.’ Antiquités,  (j  qui  ne  de Vr oient  pas 
occuper  toute  nôtre  vie  . La  plupart  des  Antiquaires , 
s force  d’ être  diffus  , reffemblent  à des  fleuves  qui 
gonflent , lorfqu  on  n’a  pas  befoin  de  leur  eau,  1$ 
qui  reftent  à fie , lorfque  l’eau  feroit  neceffaire  . Ils 
prennent , comme  Ixion  , une  nue  pour  une  funon , tè 
comme  Anaxagore  , ils  Veulent  trouver  le  Lion  Ne- 
née  n dans  la  Lune . 

Pour 

1 Hill.  de  l’Acad.  des  Infer.  T.  16.  p.iei. 

2 v.  Haym.  Tef.  Brit.  T.  2.  p.io<S. 

3 Conf.  Swintun  Disf.  de  Num.  Sarnarit.  p.  52. 
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Peur  abréger  les  Citations , on  a ajouté  si- 
ne Table  des  Editions  des  Auteurs  Anciens  , & 
de  quelques  Auteurs  modernes  , dont  on  s ’ ejl 
fervi  dans  cet  Ouvrage  : mais  comme  ce  travail 
fut  commencé  à Florence  , & terminé  à Rome , 
& que  conféquemment  les  Editions  ne  fe  font  pas 
toujours  trouvées ■ les  mêmes  dans  cette  derniere  Fil- 
le, on  a marque  les  Editions  dans  plufieurs  en- 
droits, & pour  la  plus  grande  commodité  de  ceux  qui 
voudraient  revoir  les  Auteurs  par  eux  mêmes  ,on 
a indiqué  même  les  lignes  des  pages  dans  les  en- 
droits , ou  il  u eji  fouvent  que  fi  on  que  i'  une 
parole , comme  cela  a été  pratiqué  par  d' autres  . 

On  a déjà  prévenu  le  Leâeur  fur  ce  qu  ou 
a fait  pour  fuppléer  aux  figures  qui  manquent 
a cet  Ouvrage.  Dans  de  meilleurs  tems  on  auroit 
pu  prévenir  les  fouh  ait  s des  Curieux;  car  le  défunt 
PoJfeJIeu)  de  ce  Cabinet  eu  avoit  fait  dëffiuer  en 
grand  la  meilleure  partie  par  d' habiles  Artiftes 
qui  ont  vécu  plufieurs  années  dans  fa  maifon  . Par- 
mi les  Déjfeins  qu ' il  avoit  fait  faire  , on  en  com- 
pte quelques  Centaines  de  la  main  du  célèbre  Marc 
T . her ‘ En  attendant,  comme  les  livres  , qui 
traitent  de  Médailles , peuvent  encore  avoir  leur 
utilité  fans  Eflampes , tel  qu ’ efi  celui  du  P.  Har- 
douin,  on  efpère  qu' après  les  précautions  que  l’on 
a prtfes , de  citer  les  Médailles  , Pierres  gravées  , 
CT  autres  Monument , qui  reprèfentent  des  fuj et s 
Jemblables , awfi  que  nous  avons  dit  au  commen- 
cement de  cette  Préface  , cet  Ouvrage  pourra  e- 
galement  etre  reçu  favorablement  du  Public. 

Au  refie  s’  agiffant  ici  de  ebofes  & non  de 
paroles,  le  Leéleur  aura  fans  doute  P indulgen- 
ce 
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ce  de  pafier  fur  les  défauts  de  Langue . U Au. 
leur  étant  Allemand  , il  ti  aurait  jamais  fongé 
à publier  ce  Livre  dans  une  langue  qu'  il  a eu 
peu  d’  occafiou  d' exercer , & que  d‘  ailleurs  on 
ne  parle  dans  fou  vrai  goût , que  dans  la  Nation 
à qui  elle  eft  naturelle  . Mais  par  plufieurs  raiforts 
qui  parurent  valables  , le  PoffeJleur  du  Cabinet 
a jugé  à propos  de  fe  déterminer  pour  la  Lin- 
gue FranÇoifr  , /’  Auteur  a du  fe  prêter  à 

ce  qui  convenait  au  Pofiefieur . Il  y a en  de  plus 
un  obftacle  , qui  est , qu  en  imprimant  eu  Italie  » 
on  ne  trouve  pas  les  fecours  pour  la  correction  , 
tels  qu ’ ou  les  a en  France , e?*  enfin  P Auteur 
s'  étant  trouvé  à Rome  dans  le  tems  qu  on  fe- 
foit  /’  impréjfion  à Florence  , il  n a pu  dans 
cet  éloignement  faire  les  petits  changement  que 
la  folitefie  de  la  langue  pouvait  quelquefois  exiger . 

Mon  fie  ur  Joannoa  de  S.  Laurent , Membre 
de  plufieurs  Académies , connu  dans  la  Républi- 
que des  Lettres  par  fes  Obfervations  fur , /’  Hi- 
fioire  Naturelle , & par  fes  favantes  Recher- 
ches fur  les  Pierres  prècieufes  des  Auciens  , 
nous  a d la  vérité  affiflé* , lorsqu  il  I a pu  t 
pour  la  correction  du  ftile  & la  revifion  du  tra- 
vail , mais  toujours  en  proteftant  que  s’  étant  de- 
puis long -tems  éloigné  de  la  France  , il  avoit 
contracté  ce  défaut  de  Patavinité  > dans  lequel 
en  tombe  toujours  dès  que  l’  on  quitte  fa  Pa- 
trie . Les  anciennes  liaifons  de  littérature 
à'  étude  y que  le  même  Monfieur  de  S.  Laurent 
a eues  avec  le  feu  B.  de  Stofch  , & l’  amitié  y 
qu'  il  a confervée  avec  le  Pojfejfeur  de  ce  Cabi- 
net t F ont  engagé  encore  à fe  charger  de  la  def- 

crip- 
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cription  des  Vafes , des  Vai [féaux , ç'y  de  tout  ce 
qui  appartient  à la  Marine , & d la  Navigation 
des  Anciens , & ces  Sections  font  toutes  de  fa  main . 

f ai  oublié  de  parler  en  fon  lieu  de  L a 
Grande  Collection  des  Empreintes  en  Souffre, 
dont  il  eft  fou  vent  fait  mention  dans  le  cours  de 
cet  Ouvrage  • Cette  Collection  a été  formée  pendant  tes 
voyages  du  feu  Baron  d;  Stofch , pendant  lesquels 
il  fit  tirer  les  Empreintes  non  feulement  de  tou- 
tes les  Pierres  gravées  qui  compofent  les  princi- 
paux Cabinets  , mais  encore  de  toutes  celles 
qu  il  trou  voit  fé pare  ment  entre  les  maint  des 
Particuliers  , ce  qu'  il  a continué  de  faire  jusqu  d 
fa  mort  ; elle  s'  eft  accrue  ainft  jufqu  au  nombre 
d ’ environ  28000.  Morceaux  ; elle  eft  rangée  d 
peu  près  dans  le  même  ordre  que  nous  avons  ob- 
fervé  dans  cette  Defcription  , iÿ*  elle  a donné 
beaucoup  de  facilité  pour  les  explications , vu  qu' 
on  v pu  y confronter  tous  les  fujets  dont  on  parle . 

f ai  auffi  oublié  de  dire  que  fautes  les  Pier- 
res CT  Pâtes  de  notre  Cabinet  font  montées  en 
bagues.  Les  meilleures  Gravures  , ou  les  fujets 
les  plus  rares,  font  en  Bagues  d' Or,  ce  que  P on  a 
difi'tngué  dans  cette  Defcription  par  un  AJlérisque 
mis  a coté • Les  autres  font  montées  en  Argent. 

Le  N-  322.  de  la  Seconde  Cl  a fie  a été  décrit  par 
méprife  deux  fois  , comme  auffi  la  Pâte  ont.  N iss- 
de  la  Troifieme  Clafie  qui  eft  la  même  que  le  N 934. 
de  la  Seconde , çÿ  qui  a été  répétée  également  par 
meprifc . 
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PREMIERE  CLASSE 

Pierres  Egyptiennes  , ou  rê/atives  au  Culte  «le 
cette  Nation  ; avec  quelques  Gravures 
des  anciens  Per/es  ■ 

SECTION  I. 


HlEROGtVPHES. 

Ierre  NEPmtETrouE  ■ Fragment  , 
avec  des  Caractères  hiérogly- 
phiques , entre  lesquels  on_ 
di  flingue  l’orbite  d’un  Oeil, 
qui  fe  rencontre  fréquemment 
fur  les  Obélisques;  on  voit  le 
même  hiéroglyphe  plu fleurs  fois  répété  fur  les 
bafes  des  deux  Lions,  qui  font  à la  Fonrain<ï_, 
Felice  à Rome  , & fur  celles  des  deux  Sphinx 
dans  la  Villa  Borgbefe. 

V Oeil  étoit  le  Symbole  d’  Oflrîs , Ie_. 
Dieu  de  plulïeurs  yeux , & iignifioit  la  Providence  « 

A Les  , 

(i)  Diod.  Sic.  L.  T.  p-  to.  A.  c.  ai.  p.  248.  Eafcb.  Prae- 

Plutirch.  de  If.  & Ofir-  p.  par.  Evangei.  L.  I.  p,  j*; 

3 j J.  A.  Macrob.  Situr.L.I.  |.  j*. 
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Les  Egyptiens  <■>  dédioient  aux  temples  de  leurs 
Dieux  des  yeux  travaillés  de  matière  précieufe, 
pour  marquer  que  Dieu  voit  tout , & qu’  il  elî 
tout  oeil  ; De  us  lotus  viftts  , comme  dit  <*>  Pline. 

Les  Romains  nous  ont  laide  des  bcryma- 
toires  fur  lesquels  on  trouve  1’  empreinte  dc- 
F orbite  d’  un  Oeil  , & quelquefois  des  deux 
yeux  : Fulvius  Urfiuus  a fait  dé/liner  quelques 
uns  de  ces  Monuments , & F on  en  peut  voir 
les  Délleins  dans  la  Bibliothèque  du  Vatican. 

2.  Lapis  Lazult  en  forme  de  Searaùée . Un 
Oeil  avec  fes  fourciis  , au  deflous  duquel  cil  atta- 
chée une  aile  de  l’ oifeau  nommé  „ Avis  Nu  mi  die  a ,y 
& une  main  qui  fort  de  F orbite  de  F Oeil . 

Nous  avons  vu  ce  que  dgnifioir  F oeil  chez 
les  Egyptiens  > & Clément  d’  Aléxandrie  nous 
apprend  que  F Aile  indiquoit  (i>  la  vitelîe  & la 
préfcnce  d’ efprit  ; & quant  à la  main  r elle  peut 
répréfenter  ici  F aélion  qui  rcfulte  de  la  conce- 
ption de  F efprit  comme  F effet  qui  vient  de  la 
caufe . Kir  cher  parle  d*  une  Momie  fur  laquel- 

le fe  trouve  un  Oeil  peint  comme  celui  que  nous 
offre  la  pierre  dont  nous  parlons  > & F on  voit 
aufli  F Oeil  avec  fes  fourciis  fur  F Obélisque- 
Barberin  au  deffous  de  fa  pointe.  Au  refte  on  ne 
trouve  dans  tout  ceci  aucune  réffemblance  avec 
le  prétendu  Phallus  oculatus  dont  Scaw,  qui  a fui- 
vi  l’opinion  de  Kir  cher , a parlé  après  cct  Au- 

teur » St  bien  que  Pigmritts  pour  appuyer  ce 

fen- 

(l)  Cfrnt.  Alex.  Strorn.  L.  V.  fj)  Srrom.  L- V.  p.  668. 1. 1» 
p.  671.  I.  I-  L.  VII.  p.  85  J.  (4)  Oedip.  Aegypt.  Tom.  III- 
I.  ii.  (î)  Ibid.  T.  II.  p*  itfj. 

(a)  H ift.  Nat.  L.  I.  c.  7*  (6J  Tab.  lûaç.  p.  ji.  3a. 
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fentimcnt , parle  d’ une  pierre  gravée  qtT  il  n*  a 
jamais  vue,  toutefois  1’  infpedion  de  celle-ci, 
& la  confrontation  que  I’  on  en  a faite  avec  plu- 
fieurs  autres  Monuments , font  d’  un  bien  plus 
grand  poids  que  toute  fon  érudition . En  effet  les 
fourcils  qui  font  dans  nos  pierres  la  même  flé- 
xion  & le  même  contour  que  dans  la  nature,  font 
tirés  chez  Pigtioriut  en  ligne  droite  , & dans 
T endroit  où  il  voir  la  forme  des  tefticules , on- 
diftingue  ici  une  aile  longue  & trop  bien  cara- 
ctérisée pour  qu*  on  puiffe  s’  y méprendre . On 
convient  cependant  que  le  Phallus  étoit  aulîi  un(,> 
fymbole  d’ Oliris  • 

* ?•  Jafpe  veri.  Un  Oeil  avec  fes  fourcils, 
de  P orbite  duquel  il  fort  quelque  chofe  formé 
en  coin  , & comme  un  rcflort  , qui  y -eft  atta- 
ché . L*  Oeil  façonné  de  cette  manière  fe  voit 
fur  la  tête  d’  une  <*>  figure  de  la  Table  Iliaque, 
& une  autre  figure  l’y  porte  fur  la  main  . Ce  qui 
eft  gravé  dans  une  <•>  pierre  de  Moniteur  le  Com- 
te de  Caylus  , qui  croit  y voir  la  proue  d’ un 
vaiffeau , ou  une  machine  de  guerre  , eft  fembla- 
ble  à cet  Oeil  . Nous  trouvons  la  même  fortç 
d’ Oeil  fur  l’  Obélisque  Barberin  vers  fa  pointe, 
au  defsus  des  préfens  que  1’  on  offre  à un  Roi 
aftîs . Au  furplus  notre  Oeil  eft  entouré  d’  un 
Serpent  qui  mordant  fa  queue  paroir  avoir  été  le 
fymbole  de  T Eternité  chez  les  Egyptiens,  com- 
me il  1’  étoit  chez  les  Grecs;  la  parole  htavllt, 

A a 1’  an- 

(')  Diod.  Sic.  L.  I.  p.  19.  D.  (i)  Tab.  Ifiac.  in  Pignor.  lit.  S. 

PJutarcb.  loc.  cit.  p.  a8$.  (3)  Recueil  d' Antiq.  Tom. II. 

B.  Eufeb.  I.  c.  L.  I.  p.  30.  pi.  X.  n.  3. 

I.  16.  & L.  IL  p.  3a.  i.  10. 


4 Phemiere  Classe* 

T année  (*> , fignifie  ane  chofc  qui  rétourne  ea 
foi -même  . 

4.  Prifme  d' Emêraude  en  forme  de  Scara- 
bée . Un  Oeil  formé  de  la  même  façon . 

5*  Sardoine  de  deux  couleurs  , dont  le  lit 
blanc  a fervi  à graver  la  tête  & le  cou  d’ un  Che- 
val fans  bride;  c’ eft  peut-être  le  fymbole  de  la 
liberté.  La  gravure  eft  Egyptienne. 

6.  Cornaline  eu  forme  de  Scarabée  . La  croix 
anséc , anfata , avec  un  cercle  ; hiéroglyphe  très- 
commun,  & que  Plucbe  prend  pour  un  Nilomé- 
tre . Mais  ce  Symbole  ne  peut  pas  avoir  la  même 
lignification  fur  une  Médaille  Carthaginoife  frap- 
pée en  Sicile  où  il  fe  rencontre.  Cette  Médaille 
très -rare,  par  rapport  fur  tout  au  filence  des  fa- 
vants  , eft  confervée  dans  le  Cabinet  de  S M-  I- 
à Florence  . 

7.  Cornaline  brûlée  , en  forme  de  Scarabée  . 
Cara&éres  hiéroglyphiques  où  on  diflingue  en- 
tr’  autres  un  Sphynx  qui  paroit  barbu  . On  voit 
de  ces  Sphynx  fur  ll>  la  Table  Iliaque  , & dans 

T Oedipe  de  Kircber:  le  Poète  Philémon  dans  w 
Athénée,  qui  parle  d’ un  Sphynx  mâle  , a eu  peut- 
être  ces  Sphynx  en  vue  • Je  n’  ofc  pas  affurer 
que  ce  qui  pend  du  menton  de  quelques  figures 
Egyptiennes  foit  la  barbe,  puisqu’  on  voit  quel- 
que chofe  de  femblable  particuliérement  à leurs 
Divinités  de  différent  fexe;  Dans  une  Momie 
décrite  par  Alexandre  Gordon , il  y -a  au  menton 
le  trou  , où  une  pareille  barbe  étoit  inférée  . 

Mais 

(4)  Deipnoi.  L.  XIV.  p-  j ÇV. 
(y)  Eflay  toward»  explaimng 
the  hicrogl.ofan  Mumy  p-  a. 


(i)  Plat o Cratyl.  p.  410. 
(a)  Pignor.  Tab.  Ili.  p.  75. 
(]J  T.  Il*  p.  378» 
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Maïs  il  vaut  mieux  ici  avouer  la  propre  ignoran- 
ce que  hazarder  des  conjectures  fans  fondement. 
Du  relie  1’  alfemblage  des  caractères  hiéroglyphi- 
ques de  ce  Scarabée,  de  même  que  des  cinq  piè- 
ces fuivantes,  ne  fe  rencontre  fur  aucun  monu- 
ment Egyptien  connu  . 

8.  Cornaline  brûlée  en  forme  de  Scarabée  • 
Un  autre  Sphynx  avec  ce  qui  paroit  la  barbe, 
accompagné  de  figures  & caraétércs  hiérogly- 
phiques . 

9-  Cornaline  brûlée  en  forme  de  Scarabée . 
La  croix  anfée  terminée  par  un  cercle  comme  à 
Num.  6.  Un  Oeil  comme  à Num.  3.  & d’  autres 
caractères  hiéroglyphiques. 

10.  Cornaline  brûlée  en  forme  de  Scarabée  . 
Deux  Champs  en  ovale  avec  des  croix  & cer- 
cles , & aux  quatre  coins  le  fruit  que  les  Egy- 
ptiens appelaient  Perfea  , Plante  dont  les 
fruits  avoient  la  forme  d’ un  coeur , & les  feuil- 
les celle  de  <*>  la  langne. 

1 1 . Cornaline  brûlée  en  forme  de  Scarabée  . 
Quatre  rangs  de  Caractères  hiéroglyphiques . 

1 2.  Sardoiue  en  forme  de  Scarabée  - Caractè- 
res hiéroglyphiques,  où  entr’  autres  on  apperçoir 
une  balance  , fymbole  qu’  on  ne  voit  dans  les 
Monuments  Egyptiens  , que  fur  une  des  Momies 
iilulhées  par  Alexandre  Gordon- 

13.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée-  Deux 
pétites  figures  emmaillottées  , au  milieu  desquel- 
les il  y - a une  bcrcvilfe,  au  delfous  une  aigle,  & 

au 

(1) Galen.  de  Aliro.facult.  L.II.  I.  s.  Pecocke's  Delcriptîon 

c.  3 56-  C.  ef  the  Eart  Tom.  1.  Ta  b. 

(2)  Plut,  de  If.  & Of  p. < 74.  LXVII- 
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au,  défias  deux  Eperviers  avec  d’ antres  figures 
hiéroglyphiques  . Les  deux  figures  emmaillottées 
ne  font  pas  des  Momies , puis  qu’  il  n’  y en  l, 
jamais  eu  parmi  les  hiéroglyphes  , mais  ce  font 
de  ces  Animaux  embaumés  , dont  <*»  Pococke  fait 
mention.  Quatre  de  ces  animaux  éroient  régardés 
comme  les  Gardes  du  Dieu  «*>  Hempta , ou  Emet , 
plus  connu  tous  le  nom  d’ Ofiris  . L’  aigle  eft 
ici  peut-être  aufil  le  fymbolc  du  Nil  , parce- 
que  ce  fleuve  étoir  appcllé  anciennement  Aigle , 
félon  <j>  Diodore  de  Sicile;  et  fi  1*  Ecrevifl'e  pou- 
voir fe  rapporter  à la  <*>  Rétrogradation  du  So- 
leil , il  y auroit  dequoi  faire  des  conjectures  in- 
génieufes  . Mais  il  eft  bon  de  rémarquer  que,  fe» 
loo  Artémidore  , 1’  aigle  désignoit  encore  T an- 
née courante . 

14.  Pierre  d'  Aiment  en  forme  de  Scarabée  . 
Une  Chèvre  avec  des  figures  hiéroglyphiques  tout 
autour  . La  Chèvre  chez  les  Egyptiens  lignifioit 
le  Dieu  <4)  Mettdèt  ou  Pau , fous  le  nom  du  quel 
on  adoroir  la  faculté  prolifique.  Les  Grecs  figu- 
roient  pareillement  ce  Dieu  avec  la  face  d’  une 
chèvre  & des  jambes  de  bouc  , félon  <»  Plu- 
tarque • 

1 5.  Cornaline  . Le  fruit  & les  feuilles  de  F ar- 
bre nommé  Perfea . 

16.  Cor- 


(i)  Drfcr.  of  the  Eart.  T.  I. 

p. 

(1)  Witfii  Argypr,  C.  IX.  p. 

4<5‘ 

(i)  L.  I.  p.  16  D. 

{4)  Kircher.  Obéi.  Pamph.  L. 
IV.  Cap*  de  lbi. 


(s)  Oneirocrit.  L.  II.  C.  le. 
(é)  Strabon.  L- XI V.  p 1 1 f 4.- 
A.  Eufeh.  Praepar.  Evang, 
L.  II.  p.  }»•  1.  7. 

(7)  An  anim.ilia  ratione  ocan- 
tur  . p.  985.  Ccmf.  Hygin. 
Fab.  195. 
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i 6-  Cornaline.  Le  même  fujjet. 

17.  Sardoine . Le  même  fujer. 

18.  Cornaline.  Le  même  fruit  & fes  feuilles , 
avec  deux  épis  de  bled  en  bas  j les  Epis  de  bled 
repréféntoienr  <*>  llis. 

19.  Sardoine  . Le  même  fruit  avec  deux  tê- 
tes de  Pavot  ; fymbole  de  la  fécondité  félon  Por- 
phyre ciré  par  Eufébe  • 

*20.  CbaUédoiue . Un  Epervicr  fc  tenant  fur 
un  pied,  vû  par  derrière. 

* zi . Cornaline.  Un  Epervicr  mitré  . 

2 a.  Pare  a ut . Fragment,  même  fujet. 

* i}.  Sardoine • Un  Epervier  mitré  comme  le 
précédent . 

* 2+.  Agathe  - Onyx  . Un  Epervier  mitré  , au 
dedous  & à coté  duquel  il  y -a  deux  paires  d’ ai- 
les , celles  d’ en  bas  ont  au  milieu  un  globe  ra- 
yonné, qui  femble  répréfenter  le  Soleil , dont  TE- 
pervier  étoit  ic  fymbole  . Cette  pierre  qui  eft 
indubitablement  de  gravure  Egyptienne,  & d’ u- 
ne  antiquité  réculée,  nous  fournit  une  preuve  cer- 
taine , que  les  artilles  de  cette  nation  étoienr 
parvenus  à un  très- haut  dégfé  de  perfection  dan* 
la  gravure  la  plus  fine  ; car  on  ne  fauroit  imagi- 
ner un  travail  plus  fini . 

*25-.  Turquoife . Un  Epervier  mitré,  debout 
fur  une  bafe  , tenant  comme  fur  V épaule  utu 
bâton  recourbé  à la  façon  du  Lituttj  & un  fléau. 
Devant  1’  Epervier  on  voit  un  Mafque  en  profil , 
qui  a un  air  Egyptien  . 

z6  Paie  de  verre.  Un  Lion  tourmenté,  & 
mis  en  fureur  par  une  mouche . 

27  Ja- 

(1)  Diodor.  L.  T.  p,  ij.  ij. 
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z 7.  Jafpe  verdi  gravure  Egyptienne.  Une 
Tortue  au  milieu  d’ un  cercle  formé  par  un  Ser- 
pent, qui  fc  mord  la  queue. 

28.  Pâte  de  verre , dont  1’  original  eft  chez 
Mylord  Bruduell  • Un  Ibis , & un  Epervier  mitré , 
Sc  entre  deux  un  Serpent  barbu  8c  couronné  qui 
fe  drefle.  L’Ibis  ètoit  facré  chez  les  Egyptiens  c>, 
parce  qu’il  tuoit  les  Serpents  ailés , que  le  vent  de 
Midi  portoit  de  la  Lybie  . 

29.  Jafpe  jaune  & verd . Un  Ibis  , 8c  une  In- 
fcription  fur  le  revers  de  la  même  pierre . 

30.  Sardoine  • Un  Sphynx  couché  ayant  fur 
la  tète  le  fruit  de  Lotus  , fuivanr  la  defcription 
que  Théophrafte  nous  donne  de  ccrte  plante, 
dont  le  fruit  réflembloit  à une  tête  de  Pavot . 

31.  Cornaline . Un  Sphynx  mâle  voilé,  de  gra- 
vure Egyptienne  . Le  pallâge  du  Poète  Philémon 
ciré  ci-defl'us  Num.  7.  n’a  été  remarqué  ni  par 
Grotius  y ni  par  le  Clerc  , 8c  il  manque  entre  les 
Fragments  de  ce  Poète  recueillis  par  celui-ci  con- 
jointement avec  les  Fragments  de  Ménandre- 

3 2.  Sardoine  eu  forme  de  Scarabée  • Un  Sphynx 
couché , un  fiftre  entre  les  deux  pattes  , la  tète 
voilée,  8c  une  fleur  de  Lotus  defsus . 

33.  Cornaline • Un  Sphynx  voilé  8c  mitré,  de- 
bour  devant  un  Autel  où  il  y - a du  feu . 

34.  Pâte  de  verre . Un  Sphynx  voilé,  cou- 
ché, tenant  à la  bouche  une  Souris  par  la  queue  ; 
au  deiîus  efl  un  Dauphin  . Or  comme  le  Nil  eft 
répréfenré  fous  la  figure  du  Sphynx , il  fe  pour- 
ront 

(1)  Cic.  de  Nat.  Dtor.  L.  L p-  87. 

C.  3<S.  . (3)  Conf.  le  Pluche  Hift.  du 

la}  Hill*  Plant.  L*  1V«  c.  10.  Ciel.  T.  I.  p.  SS* 
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roit  fort  bien  que  la  Souris  lignifiât  ici  la  grande 
quantité  de  ces  animaux0*  qui  s’engendroienr  dans 
le  limon  de  ce  fleuve , & dont , félon  le  rapport 
des  Anciens  , il  s’  en  trouvoit  qui  n’  ètoient  for- 
més qu’  à moitié. 

3 j.  Jafpe  verd , en  forme  de  Scarabée  . Un 
Homme  qui  combat  avec  un  Grifon  , & autour 
des  caractères  hiéroglyphiques . 

* j6  • Sardoine  en  forme  de  Scarabée , avec  la 
monture  antique  en  or  . Des  Caractères  hièro- 
glyfiques . 

SECTION  IL 


ISIS  ET  OsiRIS  . 

Commençons  préfentement  la  fuite  des  Divini- 
tés Egyptiennes  par  Ifis  , principal  objet  de 
r adorarion  de  ce  peuple,  & qui,  félon  Diodore 
de  Sicile,  étoit  en  plus  grande  vénération  , qu’Oii- 
ris  même . 

37.  Pâte  de  verre  , dont  V Original  en  Ca^ 
mée  elt  dans  le  Collège  de  S.  Ignace  à Rome. 
Tête  de  femme  avec  une  coèlfure  compoféc  de 
plumes  , à ce  qu’  il  paroit  en  la  confrontant  avec 
quelques  têtes  Egyptiennes  en  grand  , auxquelles 
celle-ci  eft  très  - femblable  : je  puis  entr*  autres 
citer  une  belle  tête  de  bafalte  de  la  plus  ancien- 
ne manière  Egyptienne  du  Cabinet  d’ un  Ama- 
teur h Rome.  Cette  gravure  prouve  que  l’art 
de  graver  ctoit  arrivé  à un  très -haut  point  de 

B per- 

(t)  Diod.  Sic.  p.  8.  D- 
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perfeélion  parmi  les  Egyptiens:  mais  s*  iis  la  pouf- 
foient  à la  plus  grande  findle,  il  faut  convenir  d'ut» 
autre  coté , qu’  ils  n’  avoieut  d’ autre  idée  de  la 
beauté,  que  celle  que  leur  fournilloit  leur  nation, 
qu'  ils  n’  ont  jamais  abandonnée . Les  yeux  font 
tirés  vers  le  nez,  les  joues  entiées,  la  bouche  eft 
taillée  vers  le  haut , & le  menton  court  , le  tout 
télfembiant  entièrement  aux  têtes  des  Statues  E- 
gyptiennes.  L’ornement  qui  eft autour  du  cou,& 
qui  defçend  jusques  à la  gorge,  elt  une  efpéce 
de  mantille  compoféï  de  plulicurs  rangs , comme 
de  perles  , ainli  qu’  on  en  voit  à quelques  Momies. 
Un  des  plus  beaux  (,)  Canopes  de  bafalte  de  S. 
Em.  Mr.  le  Cardinal  Alexandre  Albani  a une  man- 
tille femblable  ; on  croit  y dillinguer  au  prémier 
rang  le  fruit  du  Perfea , dont  le  bas  réifeuible  à 
un  coeur  , au  fécond  les  feuilles  de  cet  arbre 
qui  avoient  la  figure  d’ une  langue  , & au  troi- 
lié.ne,  une  file  de  globules. 

Pdte  de  verre  pareillement  moulée  fur 
un  Camée.  Tête  d’  liis  un  peu  plus  grande  que 
la  précédente  , & travaillée  avec  encore  plus  de 
délicatcfie.  La  coéffure  en  eft  aufli  la  même. 

39.  Pdie  attt.  Le  Temple  d’ Ilis  , avec  le 
bulle  de  cette  DcelTe  en  face.  Au  fronton  de  ce 
Temple  il  y a un  globe  avec  des  ailes  attachées 
& deux  Serpents  qui  en  fortent  ; fymbole  que 
1’  on  voit  encore  au  defsàs  des  <*>  portes  des  édi- 
fices en  Egypte , qui  en  étoient  ordinairement  cou- 

ron- 


(1)  Venuti . Colfeft.  Momjm. 
T.«b.  III. 

(2)  P»(Qikt's  Dcfcript.of  the 


EartTom.  T.  Tab.  XL  VU." 
p.  114.  Tab.  L.  p>  iat. 
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ronnées  , & fur  <*>  quelques  autres  Monuments  de 
fculpture  Egyptienne  qui  répréfentent  des  Tem- 
ples. Quand  Elien  dit  <*>  que  les  Egyptiens  or- 
noient  de  plumes  les  façades  de  leurs  Portiques, 
il  entendoit  peur  - être  cette  forte  d’  ailes . La^. 
confttu&ion  de  la  porte  de  ce  Temple  eft  fem- 
blable  à quelques  autres  <*>  portes  des  Monuments 
Egyptiens,  de  même  qu*  aux  <♦>  portes  Doriques, 
en  ce  qu’  elle  s’  élargit  par  le  bas  , & qu’  elle 
eft  plus  étroite  par  le  haut . La  conftrucîion  de 
toutes  les  portes  fur  la  Table  Iliaque  cil  de  la 
même  manière . Cette  Pâre  eft  publiée  dans  les 
Dill'ertations  de  1’  Académie  Etrusque  Tom.  II. 
pag  an.  La  coéffurc  du  Bufte  d’  liis  eft  fembla- 
ble  à celle  d’ une  Statue  Egyptienne  du  Capitole; 
le  cou  en  eft  orné  à la  façon  des  figures  de  la 
Table  Iliaque. 

40.  Pâte  ant . Tête  d’ llis  en  face  avec  des 
cornes . 

41.  Sardoine . Tête  d’ Ills  en  face  coéffée.- 
d’ une  peau  de  Vache  avec  une  mailue  au  coté 
droit , & au  gauche  une  corne  d’ abondance  • 

42.  Sardoine  . Tête  d’ llis  en  face  coéftee- 
comme  la  précédente  , & trois  étoiles  autour . 
Cette  étoile  étôit  appeliée  o>  Sotbys  par  les  Egy- 
ptiens, & Aflrokynos  par  les  Grecs. 

*43-  Sardo'me . Tête  d’ llis  jointe  à une  tête 
de  Vache . 

B 2 44.  Pâ . ” 


(1)  Conf.  Gori  Inlcr.  Tom.  I. 

Tab.  XVII.  n.  1. 

(1)  Hift-  Anim.  Lib.  X. c.ij. 

(3)  Coi  d.  Dcmftcr.  Exrur.  T.  I. 


p.  166.  . 

(4)  Gori  IbiJ. 

(5)  Horapofto  Hier.  Lib.  I* 

C-  J.  . 
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44.  Pâte  ant  . Tête  d’  Iils  en  face  avec  une 
efpéce  de  boifteau  fur  la  têre . 

*45.  Sardoine . Tète  d’  Ilis  en  face  environ- 
née de  rayons  . 

46.  Pâte  de  verre . Bufte  d’  Ifis  avec  le- 
fruit  , Sc  les  feuilles  de  Perfea  fur  la  têre.  Les 
rangs  de  cheveux  en  boucles  , qui  pendent  per- 
pendiculairement fur  l’épaule,  réllemblent  à Ijl- 
coéfture  d’ une  <•>  Statue  de  cette  Déefle  trouvée 
dans  (a  Villa  d’ Adrien  à Tivoli,  qui  eft  préfen- 
tement  au  Capitole  . Cette  Statue  , comme  je- 
1’  ai  fait  voir  ailleurs  , n’  eft  pas  un  Ouvrage  E- 
gyptien  , comme  un  célébré  Antiquaire  le  fou- 
tient,  mais  elle  doit  avoir  été  faite  par  un  At- 
tire Grec  à l’ imitation  des  Egyptiens  . Il  paroit 
par  cette  pâte  qui  eft  auffi  de  Ja  manière  Grec- 
que des  derniers  lîecles , que  cette  façon  de  por- 
ter les  cheveux  étoit  particulière  à llis . On  voit 
des  têtes  de  cette  Déelle  en  peinture  fur  deux 
Momies  que  le  célèbre  Doétcur  Méad  pofsédoit 
autrefois , qui  ont  aufli  les  cheveux  peignés  en- 
fillon  fans  autre  coéfture  ; & c’  eft:  peut-être  la 
raifon  pourquoi  Crifpine,  Femme  de  1’  Empereur 
Commode,  répréfentèe  en 'llis  fur  une  Médaille, 
a contre  fon  ordinaire  les  cheveux  femblables  à 
ceux  - ci. 

, Je  penfe  que  de  ces  Obfervations  on  peut 
tirer  des  preuves  pour  1*  explication  de  la  Statue 
dont  je  viens  de  parler. 

47.  Pâte  de  verre.  Bufte  d’ Ifis  ayant  unc- 
pique  en  main  , d’ une  belle  manière  6c  fupéri- 
eurc  à la  précédente  pour  F élégance  du  dèlfein. 

11 

(1)  Muf.  Capitol.  T.  III.  Tab.  LXXXI. 
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11  y a une  femblable  pierre  gravée  dans  le  Ca- 
binet du  Comte  Tboms  en  Hollande  • Ce  Cabi- 
net a etc  acheté  depuis  par  feue  S.  A.  R.  le 
Stadhouder . 

* 48-  Jafpe  noir . Tête  d’ Ifis  coéffèe  comme 
les  précédentes  , avec  le  même  fruit  & les  mê- 
mes feuilles. 

49.  Pâte  ant . Bulle  d’ Ifis  ayant  fur  la  tête 
le  prétendu  Perfea  , & les  cheveux  roulés  au- 
tour, qui  y font  comme  un  Diadème. 

*50.  Agathe  - Onyx  Fragment  gravé  furies  deux 
faces-  Sur  une  face  on  voit  une  figure  alfife  te- 
nant fur  la  main  droite  un  papillon  , qui  cil  fur 
le  point  de  s’envoler,  & qu’elle  efl  dans  l’atti- 
tude de  rattraper  avec  1’  autre  main . Elle  a au 
delTus  de  fa  robe  une  efeharpe  comme  de  plu- 
mes , qui  lui  couvre  les  jambes . 11  y - avoir  à 
Rome  au  fiecle  pafsé  un  Fragment  Egyptien  qui 
répréfentoit  une  Ifis  avec  des  ailes  attachées  à fes 
hanches  , & qui  étant  pliées  la  couvraient  jus- 
ques  aux  jambes . Une  Ifis  de  la  Table  Iliaque 
a la  même  forte  d’ ailes  d’  une  longueur  à lui_» 
couvrir  même  les  pieds:  Et  c’ eil  ainli  que  le4*» 
Prophète  nous  peint  les  Chérubins  . Le  Fragment 
allégué  fe  voit  parmi  les  Dedeins  du  célébré  Cav. 
àel  Pozzo  dans  la  Bibliothèque  de  S.  Em.  Mr. 
le  Cardinal  Alexandre  Albanï . Sur  le  revers  de 
notre  pierre  il  y a une  partie  d’  un  Obélisque 
avec  des  caraétéres  . La  gravure  de  toute  cette 
pièce  efl:  Egyptienne  , d’ une  antiquité  très  - re- 
culée , & d' une  grande  finette  , elle  efl:  dans  le 
goût  de  1'  Epervier  Nuni.  24. 

51.  Châl- 
it) Ap.  Pignor.  Lit.  T.  (a;  Ezech.  1.  v.  11. 
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5 1 • Chalcidoine  en  forme  de  Scarabée  . Ilîs 
debout  tenant  un  Serpent  dans  la  main  droite  . 
Apulée  (,)  dans  fa  vilîon  la  fait  paroitre  ainfi  . 

5 2.  Pâte  de  verre  . Ifis  debout  en  face  te- 
nant un  filtre  de  la  main  droite,  & de  la  gauche 
une  cruche  , qui  lignifie  le  vafe  plein  d’  eau  , 
qu’  on  portoit  devant  toutes  les  Procédions  «»>  qu’ 
on  fefoit  en  fon  honneur . Ce  Vafe  porté  pat  llis 
fe  nomme  en  latin  '**  Cymbium  ou  Site/la . 

53.  Cornaline . Le  même  fujet. 

54.  Prifme  d'  Emeraude  . Le  même  fujet  .- 

y 5.  Cornaline . Ilis  debout,  tenant  de  la  main 
droite  un  filtre  avec  la  cruche  pendue  au  bras 
gauche  , & de  cette  main  une  patère  d’ où  s’  élè- 
ve un  Serpent . 

56.  Jafpe  rouge  . Même  fujet  que  le  précé- 
dent , excepté  que  fur  la  coupe  on  remarque  un- 
animal  comme  un  lièvre  qui  paroit  fe  dréller. 

* SI-  Cbakèdoine . Ilis  debout  en  forme  de  Mo- 
mie dont  on  découvre  les  langes.  Elle  eft  fembla- 
jble  à <4)  la  Statue  du  Palais  Barberin  , avec  cette 
différence  que  le  Serpent  elt  ici  perpendiculaire- 
ment depuis  P eftomac  jnsques  au  bas  delà  figure. 
D’  un  coté  de  cette  Ilis  il  y a une  couronne,  & 
de  I’  autre  une  palme  . On  prétend  w que  le  Pal- 
mier répréfentoit  l’année,  parce  qu’on  croyoir 
que  c’  étoit  le  feul  arbre  , qui  au  changement  de 
chaque  lune  poufsât  une  nouvelle  branche  , en-, 
forte  que  dans  le  palmier  1’  année  étoit  figurée 

par 


(1)  Metam.  L.  XI.  p.  360. 
(î)  A put.  Metam.  L.  Xl.  I c. 
(j)  Serv.  ad  L.  VIII.  Aeneid. 
p.  f 50. 


(4)  Raccolta  del  MafFei  Tab. 

xcv. 

(5)  Horapol.  Hierogl.  L.  I. 
ç.  3. 
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par  fes  douze  branches  • Dans  le  Cabinet  de 
J’ Empereur  à Florence  il  y -a  une  pierre  gravée 
avec  une  Ilis  faite  de  la  même  façon  , avec  les 
mains  formées  en  patres  de  crocodile,  & cet  ani- 
mal qui  grimpe  le  long  de  la  figure,  comme  le 
Serpent  dans  notre  pierre. 

58.  Cornaline.  Ilis  debout  ténant  de  la  main 
droite  un  filtre  pendant  vers  la  terre. 

S 9 Cornaline,  ilis  debout  rénanr  de  la  main 
droite  un  filtre  & un  timon , & de  la  gauche  une 
corne  d’ abondance . II  n’  eft  pas  commun  de  trou- 
ver le  timon  pour  attribut  d’  Ifisj  mais  comme 
on  voit  fur  un  Médaillon  <‘>  de  1’  Empereur  Ma- 
crin  des  Némcfis  avec  le  timon  , & que  Némé- 
fis  e/t  coéffée  avec  des  plumes  d’  oifeau  de  Nu- 
midie  à la  manière  d’ Ilis  , le  timon  peut  encore 
convenir  à notre  Ilis . 

de.  Prifme  d’ Emeraude.  Ifis  debout  avec  le 
filtre  & la  cruche , accompagnée  d’  un  petit  Har- 
pocrate  qui  tient  une  corne  d’  abondance  ; à co- 
té d’  elle  il  y a une  palme  . 

di.  Cbalcêdotne . Ifis  debout  ayant  autour  de 
la  tête  un  Cercle  divifé  par  des  rayons , qu’  el- 
le tient  des  deux  mains  ; à fes  cotés  il  y - a des' 
caractères  qui  traverfent  toute  la  pierre  • Le  Cer-. 
cle  lignifie  apparemment  la  pleine  Lune  , & Ilis 
elt  là  fans  doute  comme  la  Lune  même.  On  pour, 
roit  aulïï  dire  que  ce  cercle  elt  un  Limbus  & ce 
que  Horapollon  apelle  fanMo»  r?c  x.e<pct*fa , com- 
me marque  de  la  haute  dignité  des  Empereurs  , 
que  1’  on  donne  à Ifis  r car  la  gravure  de  cette 
pierre  n’  elt  pas  antérieure  aux  tems  des  Empe- 
reurs ( 

(1)  Buonarroci  OITerr.  lopri  aie  uni  Medaglioni  p.  »ij. 
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reurs  Romains.  On  voit  déjà  <*>  le  bu  fie  de  l’Em- 
pereur Claude  avec  un  Limbus  , & (*>  Trajan  en 
cil  orné  plusieurs  fois  à i’  Arc  de  Conftantin . 

62.  Cornaline . Ifis  Pbaria  debout  ténant  des 
deux  mains  une  voile  de  VailFeau. 

*63.  Cornaline  • Ifis  affile  ténant  fon  Fils  O- 
rus  dans  fes  bras , comme  on  la  voit  fur  le  re- 
vers d’ une  Médaille  d’  Adrien  , & fur  une., 
autre  pierre  gravée . Mais  ce  qui  fait  la  parti- 
cularité de  la  nôrre  c’ eft,  qu’  Ilis  eft  dans  1’  atti- 
tude de  mettre  le  doigt  dans  la  bouche  d’ Orus  , 
pour  W T alaiter  ainli , au  lieu  de  lui  donner  Ijl. 
mammelle,  ce  qui  eft  conforme  à la  Tradition. 

. 64.  Jttfpe  rouge . Le  même  fujet. 

*65.  Cornaline.  Ifis  à cheval  fur  un  Chien. 
La  Bête  inconnue  au  P.  Mouifaucon  dans  une 
Médaille  qu’  il  ne  cite  point , fur  laquelle  on  voit 
Pis  à cheval,  peut  donc  être  un  chien , animal  qui 
croit  particuliérement  confacré  à I(is  . Les  chiens 
précédoienr  1’  image  de  cette  DéeiTc  dans  les  Pro- 
cédions foleinnelles  . Cette  pierre -ci  eft  d’une 
belle  gravure . 

* 66.  Prifme  d’  Emeraude  . Le  même  fujet , 
où  elle  tient  un  liftre  de  la  main  droite , & un 
fceptrc  de  la  gauche. 

67.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée . Un  fi  lire 
& un  autre  infiniment  inconnu. 

*68.  Cor- 


(i)  Bartoli  Adminnda . 

X»)  Bellori  Vec.  Art.  Tab.  36. 

}7.  38. 

{3)  Triftan.  T.  I.  p.  j 10.  Pa- 
tin Num.  lmp.  p.  197. 


(4)  Pignor.  Tab.  Ifiac.  p.  34. 
($)  Plutarch.  de  If.  & Of  p. 
63 6.  edit.  Enr.  Stephani. 

(6)  Anr.  Expi.  T.  II.  p.  184. 

(7)  Diod.  Sic.  L.  I.  p.  78.  A. 
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* 68.  Cornaline  . Ills  & Sêrapis  debout  avec 
leurs  attributs  ordinaires . 

69.  Pâte  aut  • lfis  & Sêrapis  aflis  dans  on 
temple  • 

70.  Jafpe  verd  gravé  des  deux  cotés  . Sur  l' un 
Ms  eft  aflîfe  alaitanr  le  Boeuf  Apis  , qu*  elle  paroic 
caréfler  . On  voit  le  même  fujet  fur  un  <•>  Bas-re- 
lief d’ ivoire  . De  T autre  coté  il  y a Ofiris  de- 
bout , tenant  le  Caducée  de  la  main  droite  , 5c 
une  pique  de  la  gauche  • 

71.  Pâte  aut.  Apis  avec  un  croiflant  au  def- 
fus  de  la  tête . 

72.  Pâte  ant . Apis  avec  un  croiflant  au  def- 
fus  ; devant  & derrière  lui  font  deux  figures  por- 
tant chacune  une  torche,  peut-être  (1>  par  allu- 
lion  à la  folemoité  avec  laquelle  on  ménoit  A- 
pis  depuis  le  vaifleau  jusqu’  au  bois  confacré  à' 
Vulcain  • 

73.  Pâte  ant-  Oflris  debout,  la  main  gauche 
envéloppée  dans  un  manteau  tenant  de  1’  autre-, 
main  un  bâton  qui  au  lieu  de  pomme  a une  tête 
de  hupe.  On  voit  ce  baron  en  grand  à une  <J> 
Statue,  ou  d’ Ms,  ou  de  fa  Prétreflè,  qui  eft  au 
Capitole,  & qui  paroit  faire  du  tems  d’ Adrien { 
elle  fut  trouvée  dans  fa  Villa  à Tivoli . 

74.  Pâte  de  verre  • Oliris  debout  avec  un_. 
vêtement  qui  le  couvre  jusqu’  aux  genoux  , te- 
nant une  fleur  de  Lotus  des  deux  mains  . 

75.  Pâte  de  verre • Oliris  aflis,  Sc  Ms  de- 
bout; celle-ci  a fur  la  tête  deux  plumes,  appa- 

C rem- 

(1)  Buonarroti  Oflerv.  fopra  (3)  Muf.  Capitol.  Tom.  111, 

alcuni  Mcdaglioni  p*  70.  Tab.  LXXX. 

(a)  Diod.  Sic.  L.I.  p.  7<S*  A. 
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remment  du  <«>  Pbocnicoptere  qui  lui  étoit  confa- 
cré  • Tout  autour  des  deux  ligures  il  y a de» 
caractères . 

7 6-  Pâte  ant  • Deux  Ofiris  debout  rénant 
chacun  un  bâton  récourbé  au  bout , tel  qu’  étoit 
le  <*>  feeptre  des  anciens  Rois  d' Egypte , 8c  ter- 
miné au  même  bout  par  une  croix  anfee  -,  au  mi- 
lieu d’ eux  8c  au  dellbus  des  bâtons  elt  Harpo- 
crate  allas  fur  une  fleur  de  Lotus  . 

*77.  Cornaline  brûlée  . Deux  Oiiris  mitres , 
ayant  en  main  un  baron  terminé  par  une  tête  de 
hupe;  au  milieu  d' eux  eft  un  vafe  d'’une  forme 
élégante  orné  d’ un  ouvrage  de  treillage  , dont 
les  anfes  font  formées  par  des  petites  figares  i il 
contient  la  plante  de  Lotus , dont  la  Heur  qui  elt 
épanouie,  relfemblc  à une  fleur  de  lis,  comme  la 
dépeint  <>>  Théophrafte  , 8c  comme  le  Lotus  en- 
marbre  noir  du  Capitole,  haur  de  deux  palmes, 
qui  fut  trouvé  dans  la  Villa  d’ Adrien  à Tivoli  , 
nous  en  donne  inconteftablement  la  forme  . Au 
defsus  du  Vafe  il  y a des  Caractères  Egyptiens, 
deux  cancers  8c  un  globe  avec  des  ailes  ■ 

78.  Pâte  ant . Un  Vafe  qui  contient  une- 
plante , dont  la  tige  a trois  branches  des  deux  co- 
tés , 8c  qui  efl  femblable  à la  plante  du  Vafe  rap- 
porté par  <♦>  Montfaueon . Toute  cette  Plante  ref- 
femble  parfaitement  au  grand  Chandelier  du  Tem- 
ple de  Jérufalem  , que  T on  voit  en  bas  - relief 

fur 

(1)  Hflîod.  Æehiop.  L.  VI.  U)  Hift.  Plant.  L.  IV-  C.  10. 

p.  *68.  p.  87. 

(a)  Diod.  Sic-  L.  I.  p.  14$.  (4)  Ant.  Expi.  T.  II.  P.  II. 

i.  j.  PL  CXLI.  . 
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fur  T Arc  de  Titus  , auquel  ceux  des  Juifs  & 
des  prémiers  Chrétiens  étoient  conformes  . La 
forme  de  cette  Plante , qui  s’  approche  de  celle  de 
Lotus  dont  la  fleur  eft  épanouie  fur  la  pierre  pré- 
cédente, pourrait  conduire  à 1’  origine  de  la  for- 
me du  grand  Chandelier  du  Temple  de  Jérufa- 
lena , fait  peut-être  à la  façon  de  ceux  des  Egyp- 
tiens , chez  qui  les  Chandeliers  dédiés  aux 
Dieux  avoient  <*>  flx  branches  , ou  plufieurs 

branches  félon  quelques  autheurs . Le  Lotus  étoit 
régardé  par  ce  peuple  comme  une  chofe  des  plus 
facrées , on  s’  en  fervoit  pour  <♦>  orner  les  Cha- 
piteaux des  Colonnes  , en  quoi  ils  ont  aufli  été 
fuivis  des  u)  Grecs,  & beaucoup  d’ inflruments  , 
& d’ uflenciles,  & fur  tout  ceux  qui  regardoient 
la  Réligion,  pareeque  le  Lotus  , rendant  à la  fi- 
gure ronde,  autant  par  la  forme  des  feuilles, 
que  des  fleurs  & des  fruits,  félon  «'  Jamblique  , 
il  étoit  pris  pour  l’image  de  la  perfection.  D’  un 
autre  coté  comme  il  étoir  aufli  le  fymbole  du  So- 
leil w,  on  voit  de  là  le  rapport  qui  en  réfulte  a*4 
vec  un  Chandelier . 

79.  Pâte  de  verre  moulée  fur  une  <*>  Amé- 
thylle  du  Cabinet  qui  appartenoir  an  Comte  Tboms • 
Oiiris  en  pied  coétfé  avec  une  efpéce  di  mitre,  1a 
main  droite  élevée  , & tenant  le  membre  viril  de 

C a Ja 


(1)  Conf.  Fabretti  Infer.  C*  V. 
p.  389.  n.  44-  & C.  VII. 
p.  JJ 7.  n.  S 3. 

(1)  CUra.  Alex-  Strom.  L.  V. 

p.  6 66. 

(?)  Callim*ch,  Epigr.  $9. 

(4)  Norden  Voy.  en  Egypte 
Tib-  XCIX.  CXV. 


(5)  Athen.  Deipnoi.  L.  V.  p. 
106  B. 

(6)  De  Myfter.  Se«.  Vil, 
c.  2.  p. 

(7)  Plut,  de  If.  & Ofir.  p*g. 
6 3 3.  edit.  Heur.  Steph, 

(g)  Voy.  la  Planche  gravée 
par  ichley. 
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la  gauche.  C’  eft  ainfi  qu’  on  répréfentoit  Ofiris 
félon  w Plutarque,  & <*>  le  Mercure  Grec  qui—, 
étoit  à Cylléne,lui  reflembloit . 

80.  Pâte  de  verre  • Le  même  fujer  a- 
vcc  T Infcription  à la  manière  des  Balilidiens  , 
AïAMAAA  AB  A. 

SECTION  III. 


Harpocrate. 

*8i-  A Gatbe  - Onyx  . Bulle  d’ Harpocrate  cnL. 

-c"Y  face  emmaiilotté  dans  un  filer,  ayant  le 
prétendu  Perfea  fur  la  tête , & fur  la  poitrine  un 
globe,  d’ où  forient  deux  Serpents.  La  tête  eft  rafée 
à 1’  exception  d’ une  petite  touffe  de  cheveux  au 
delfus  de  1*  oreille  droite,  & d’ une  trefle  qui  tom- 
be fur  I’  épaule  . Cette  pierre  eft  rémarquable_ 
par  cette  fingularité , car  ce  Dieu  fe  voir  par  tout 
pilleurs  avec  des  cheveux . On  fait  que  les  Prê- 
tres 0)  Egyptiens  avoient  la  tête  & les  autres  par- 
ties du  corps  rafées  , mais  perfonne  ne  parle., 
d’ un  pareil  Harpocrate  (*")  . Macrobe  nous  ap- 
prend que  les  Egyptiens  figuroienr  le  Soleil  avec 
la  tête  rafée,  excepté  au  coté  droit  , où  ils  laif- 
foient  des  cheveux  , & c’  eft  juftemenr  de  ce^ 
coté  où  cette  tête  a la  trefie  . Une  Figure  w d’ Har- 
pocrate 

(i)  De  If  & Of.  p.  65».  ed. 

Henr.  Sceph. 

(*)  Paufan.  L.  VI.  p.  ji  9. 1.  j. 

(j)  Conf.  Rigslt.  Nor.  ad  O- 
neirocr.  Artemidofi  p.  taj. 


(4)  Macrob.  Saturn.  Lib.  I. 

C.  ai.  p.  148. 

($)  Recueil  d’  Antiq.  T-  II* 
PI.  IV.  n.  1. 
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pocrate  publiée  par  Monfieur  le  Comte  de  Cay 
lus  a la  même  particularité,  & c’  eft  ce  qui  pour- 
roit  appuyer  le  fentiment  de  Cuperus  qui  pré- 
tend qu’  Harpocrate  fignifioit  le  Soleil  : il  n’  au- 
roit  donc  pas  autant  de  tort  que  le  croit  CO  Plu - 
cbe  . Dans  le  Cabinet  d’ un  Amateur  à Rome , 
il  y a un  beau  bulle  de  marbre  d’  un  Enfant  de 
grandeur  naturelle  qui  n*  a pas  la  tête  rafée , mais 
des  boucles  feulement  au  coté  droit  ; on  pour- 
roit  préfumer  que  c’  étoit  un  Enfant  dévoué  à 
Harpocrate  , ou  au  Soleil . Cela  eft  conforme  à 
la  mode  des  bas  - tems  de  porter  les  cheveux 
longs  CO  d’ un  coté  , & de  les  couper  courts  de 
1’  autre  . Il  y a aulîi  plufieurs  Harpocrates  avec 
une  CO  bulle  au  cou,  en  forme  d’ amulette,  mais 
ici  c’  eft  un  globe  avec  deux  Serpents  ; hiérogly- 
phe que  1’  on  rencontre  fur  quelques  CO  Médail- 
les ; celui  - ci  eft  un<*>  Phylaàerion  d’ Ilis  , autre- 
ment appelle  Voix  de  la  Vérité  . 

Le  filet,  dans  lequel  notre  Harpocrate  eft  cm- 
maillotré,  n’ eft  pas  moins  remarquable,  lignifiant 
la  délicatelTe  de  fon  Enfance  , félon  Plurarque  . 
La  feule  Table  Iliaque  nous  le  répréfente  ainfi , 
,&  Kircher  le  prend  pour  le  Dieu  Orus.  Au  ref- 
te  la  gravure  de  notre  pierre  eft  excellente . 

*82.  Cornaline  . Bufte  d’  Harpocrate  avec  un 
Diadème , Je  Perfea , la  Corne  d’ abondance  der- 
rière • 


(1)  Hift.  du  Ciel  T.  I,  p çf . 

(2)  Buonarr.  Oflerv.  fopra  i 
Vetri  antichi  p.  270. 

(3)  Cuperi  Harpocr.  p.  31. 
36.  Pococke's  Defcr.  cf  the 
Eart  T.  L Tab.  LXV. 


(4)  Beger.  Thef.  Brand.  Tom. 
III.  p.  23.  Haym.  Muf-  firit. 
p.  180. 

(î)  Plut,  de  If.  U 0(îr.  pag, 
672.  cdic.  Heur.  Stcph. 
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riére  lai , & ua  braflelet  autour  de  fa  jointure  de 
la  main-  On  y reconnoit  Je  travail  d’  un  habile 
Graveur . Le  Cuite  de  ce  Dieu  étoit  fore  en  vo< 
gue  du  rems  des  Empereurs  , & tout  le  monde 
en  portoit  1’  image  au  doigt  . 

83.  Cornaline.  Autre  Bufte  d’  Harpocrate. 

84.  Pâte  aut . Bufte  d’  Harpocrate  , le  vifa» 
ge  réiremblanr  à Antinoüs,  dont  la  tête  eit  dans 
la  meme  aélion  que  dans  une  CO  pierre  gravée 
de  Fulvius  Urlinus  , avec  le  nom  du  Graveur 
F A A H N . 

85.  Pâte  ant . Autre  Bufte  d’ Harpocrate  « 
qui  paroit  réirembler  au  meme  Antinoüs  ; celui  - ci 
a un  diadème  • 

8<5.  Pâle  ant . Meme  fujet . 

*87.  Pâte  ant . Bufte  d’  Harpocrate  en  face 
avec  des  ailes , & une  plume  qui  lui  fort  droite 
comme  de  1’  épaule . Cette  plume  eft  un  fymbole 
rémarquable  , c’.  étoit  CO  la  plume  royale  , que,, 
le  Dieu  Knepb  portoit  ordinairement  fur  la  tête. 

* 88-  Cornaline  . Harpocrate  debout  ayant  à fa 
gauche  la  corne  d’  abondance  posée  fur  un  tronc 
d’ arbre  • Ci)  L’  Harpocrate  en  marbre  du  Capi- 
tole , trouvé  dans  la  Villa  d’  Adrien  à Tivoli , 
tient  une  petite  corne  d’ abondance  fans  fruits . 

89.  Pâte  ant . Harpocrate  debout  & vêtu  , 
tenant  un  feeptre  de  la  main  gauche:  au  defsus 
des  deux  cotés  on  voit  une  petite  cloche  , qui 
étoit  communément  le  fymbole  de  ceux  qui  é- 
toient  Initiés  aux  Orgies  de  Bacchus . On  trouve 

aufti 

(1)  Srofch  Pier.  grav.  Num.  L.  111.  p.  6 9 1.  49. 

XXXV II.  (3)  Muf.  Capitol.  Tom.  III. 

(a)  Eufeb.  Praepar.  Evaogel.  Tab,  ÇXXlV. 
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inffi  une  (*>  clochette  au  defsus  de  1’  Infcripnon 
fépulcrale  d’ un  Enfant  qui  étoit  initié  à ces  My- 
ftéres,  & dan9  une  Bacchanale  fur  une  Urne  du 
Palais  petit  - Faméfe,  il  y a une  figure  , dont  1’  ha- 
bit court  eft  garni  de  clochettes. 

*90.  Cornaline  • Harpocrate  debout  dans  un 
Temple  rond . Cetre  pierre  étoit  autrefois  dans 
le  Cabinet  de  Monfig.  Strozzi , & <*>  Monf,  1’  Ab- 
bé Vcntit't  en  a donné  l’  explication  . 

91.  Cornaline  brûlée . Même  fujet. 

92.  Pierre  d' Aiman . Harpocrate  un  fléau 
à la  main  droite,  aflis  fur  la  fleur  de  Lotus . 

93.  Cornaline.  Même  fujet. 

94-  MP*  rouge  gravé  des  deux  cotés , dont 
1’  un  répréfente  le  fujet  précédent  avec  les  let- 
tres 4PH. 


Dans  T autre  il  y a les  Cara&éres 


CÇM€ 

CeiAAM. 


95.  Pierre  d'  Aiman  gravée  des  deux  cotés. 
Le  même  fujet  que  le  précédent  avec  plufîeurs 
caractères , comme  auflî  fur  le  revers . 

9^*  Jafpe  verd ■ Même  fujet,  où  d’  un  coté 
il  y a le  Soleil  , & de  l’autre  un  Croiflant. 

97.  Héliotrope . Harpocrate  tenant  un  fléau 
à la  main  gauche,  aflis  dans  une  barque  de  Pa- 
pyrus , dont  la  proue  & la  poupe  font  formées 
de  la  fleur  de  Lotus  , avec  le  Soleil  fur  la  pré- 
miere,  & un  Croiflant  fur  la  fécondé.  Plutarque 
dans  fon  Traité  d’ Ilis  & d’ Ofiris  dit,  que  les 
Crocodiles  ne  féfoient  aucun  mal  à ceux  qui 
aljoient  fur  des  barques  faircs  de  Papyrus  , par  la 
raifon  qu’  llis  avoit  navigué  un  jour  fur  une  telle 


bar- 


il) Fabrettiltifcr.p.415.  (*)  ColleS.  Aatiq.  Rom.  Tab.  XXX- 
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barque  • Celle  de  notre  pierre  eft  liée  en  plu- 
fieurs  endroits  , comme  1’  étoient  celles  du  Nil* 

Conferitur  bibula  Mempbytis  cymba  papyro  <■>. 

Dans  le  Cabinet  de  Gabriel  Médina  à Li- 
vourne il  y avoir  une  pierre  avec  un  Harpocra- 
te  aflis  dans  une  Coquille  dans  1*  action  de  ramer. 
Ces  pierres  peuvent  fervir  de  fupplémcnt  à la_ 
Diflerraticn  de  Cuperus . 

Du  refle  un  Symbole  de  la  Confécration  des 
Dieux,  c’  étoit  de  les  placer  fur  des  barques  & 
fur  des  Navires , & on  voit  des  Empereurs  af- 
fis  fur  des  barques  . 11  convient  de  remarquer  à 
ce  fujet  ce  que  dit  <J>  Porphyre , que  les  Egyp- 
tiens ne  crovoient  pas  qu*  il  fut  convdnable^ 
aux  Dieux  de  marcher  fur  la  terre  , & que  par 
cette  raifon  ils  les  répréfenroient  fur  des  Navires. 

98-  Jafpe  verd ■ Harpocratc  dans  une  barque 
de  Papyrus , fur  la  poupe  & fur  la  proue  de  la- 
quelle il  y a un  Epervier  , & une  autre  figure , 
qui  eft  peur  - être  Anubis  . 

99-  Jafpe  verd.  Harpocrate  ayant  fur  la  tê- 
te le  fruit  qu’  on  appelle  Perfea , & voguant  fur 
une  Momie  au  lieu  de  barque . Sur  la  poupe  Sc 
fur  la  proue  il  y a un  Epervier  , & au  lieu 
du  fléau  des  précédentes  pierres,  il  tient  une  cor- 
ne d’ abondance . 11  s’  y trouve  auflï  des  Cara- 
ctères fur  les  deux  cotés  de  la  pierre. 

1 00  Jafpe  verd  • Une  Momie  ayant  la  fleur 
qu’  on  appelle  Perfea  fur  la  tête  qui  cft  rayon- 

née 

(i)Lucan.Pharf.L.tV.  v.136.  (3;  Porphyr,  de  Antro  Mu- 

(i)üuonarroti  OlH  p.4*4*  Pa-  far.  ap.  Cafaub.  in  Atheu» 
tin.  Nam*  Iœp.  P*  2°®*  L*  XL  p.  7go. 
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née;  elle  efl:  foutenue  par  un  Homme  un  genou 
en  terre  , qui  la  tient  avec  les  deux  bras  élevés 
par  defsus  la  tête  : fur  les  pieds  de  la  Momie  il 
y a un  Epervier  avec  la  même  fleur  fur  la  tête. 

ioi.  Pâte  ant . Harpocrate  debout  entre  Sé- 
rapis  & Ifis  . On  fait  que  ces  trois  Divinités  a- 
voient  des  Temples  en  commun  , & par  cette- 
raifon  ils  èroienr  appelles  rfnvotoi  & aô^jxci . 

* i c 2 • Cornaline  • Tête  de  Sérapis  avec  le- 

boifleau  fur  la  rête,&  celle  d’ Ifls  avec  ce  qu’ on 
appelle  Perfea  ; entre  deux  efl  Harpocrate  de- 
bout tenant  la  corne  d’abondance,  & une  courte 
maflue . Cette  pierre  ferr  à juflifier  une  (I)  Mé- 
daille d’  Adrien  , laquelle  par  rapport  à la  maf- 
fue  derrière  la  tête  d’  Harpocrate  paroit  avoir 
été  mal  entendue  de  l>)  Cuperus . 

SECTION  IV. 


Anubis  et  Canopus  . 

103.  T Afpe  rouge . Anubis  en  pied.  Je  vais  ré- 
J marquer  ici  en  partant  que  les  Chrétiens 
Grecs  du  moyen  âge  ont  figuré  S.  Chriftophle  avec 
une  tête  de  Chien , comme  Anubis  , pour  ligni- 
fier que  ce  Saint  étoit  f*>  du  pays  des  Cynocépha- 
les . Tel  le  voit  - on  fur  un  ancien  Ménologe- 
peint  fur  bois,  dans  la  Bibliothèque  du  Vatican j 

D cette 


(1)  Patin.  Num.  Imp.  p.  ipp, 

(i)  Harpocr.  p.  j<5. 

(j)  Pin.  Commentar.  Vit-  S. 


Chriftopîi.  §.  6.  in  Afl.  SS. 
Ant.  Fui.  Vol.  VI.  pag, 
*37. 
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cette  rare  pièce  y eft  entrée  avec  la  bibliothèque 
du  Marq.  Cap  pont . 

io+.  Héliotrope.  Trois  Anubîs. 

ioj.  Pâte  ont.  Anubis  debout  tenant  de  la 
main  droite  une  palme , & de  la  gauche  un  vafe 
iàcré  . 

io 6.  Cornaline  . Anubis  tenant  le  Caducée 
de  la  main  gauche  , & une  palme  de  la  droite. 
La  Statue  d’  Anubis  en  marbre  de  grandeur  na- 
turelle , le  Caducée  en  main,  qui  eft  au  Capitole, 
a été  trouvée  dans  la  Villa  d’  Adrien  à Tivoli . 
11  eft  à remarquer  qu’  il  ne  fc  trouve  point  d’ A- 
nubis  avec  le  Caducée  fur  aucun  ancien  monu- 
ment Egyptien . 

*107.  Grenat  gravé  des  deux  cotés.  Dans 
T un,  Anubis  debout  tenant  un  Vafe  facré  dans 
la  main  gauche  , & ayant  à fes  pieds  un  Coq 
qui  couvre  une  poule  . Dans  1*  autre  , les  let- 
tres XYTTE. 

ro8.  Lapis  Lazuli  gravé  des  deux  cotés.  Dans 
1’  un,  Anubis  debout  avec  des  caractères  autour. 
Dans  T autre  , une  tête  en  face , environnée  de_ 
rayons  . 

109.  Pierre  d ’ Aimau  . Anubis  ailé  debout, 
tenant  de  chaque  main  un  bâton  , dont  la  pomme 
eft  une  tête  de  hupe . Tout  autour  font  des  ca- 
ractères . 

11  o.  Jafpe  jaune-  Anubis  debout  ayant  la  tê- 
te entortillée  par  un  Serpent  qui  tient  une  palme 
dans  la  gueule . 

in.  Héliotrope . Anubis  debout  , qui  paroit 
tenir  la  foudre  de  la  main  droite,  Scdela  gauche 
une  palme  , avec  les  lettres  A-  I-  0>. 

1 1 a.  Cbal- 


Digitized  by  Googli 


Hiéroglyphes.  27 

*112.  Cbàlcê Joint.  Anubis  debout  tenant  de 

la  main  droite  la  foudre  , & un  fceprre  de  la_, 
gauche . La  foudre  eft  gravée  à la  manière  des 
Grecs  , & c’  eft  un  attribut  qui  lui  eft  donné  par 
les  Romains  ; car  comme  les  Egyptiens  avoienr 
toujours  un  Ciel  férain  , 8c  que  par  conféquenr 
ils  n’  étoient  pas  expofés  ni  au  tonnerre,  ni  aux 
éclairs,  il  n’en  avoient  peut-être  aucune  idée, 
& cependant  il  eft  certain  que  leurs  attributs  é- 
toient  toujours  pris  d’ après  des  chofes  , qu’  ils 
connoiftoient  éxiftentes  & réelles. 

1 1 3.  Pâte  ant . Anubis  tenant  Orus  aflis  fur 
la  main  droite  , & de  la  gauche  un  vafe  facré . 

11 4.  Cornaline  . Anubis  debout  avec  des  pat- 
tes de  crocodile  , 8c  à fes  pieds  une  étoile. 

iij-  Prifme  d’  Emeraude  . Anubis  aftis  feL^ 
renant  le  membre  viril  de  la  main  droite  , avec 
les  lettres  A-  L Sur  le  révers  il  y a la  lettre  Ct). 

11 6.  Jafpe  verd  . Anubis  & une  Momie,  en- 
tre deux  un  croiftant  , & une  étoile . 

117.  Cornaline.  Anubis  & Ilis  en  pied  avec 
leurs  attributs  ordinaires- 

ii 8-  Pâte  ant.  Le  Dieu  Cauoptts  avec  le 
fruit  8c  les  feuilles  de  Perfea  lur  la  tète . 

1 1 9.  PriJ'me  d’ Emeraude . Le  même  fujet . 

*120.  Cornaline - Le  même  fujet. 

*121.  Jafpe  verd.  Canopus  en  face. 

t 22.  Pâte  ant  . Plufieurs  Divinités  Egyp- 
tiennes avec  des  caractères  hiéroglyphiques. 

*12?.  Cornaline  - Bufte  d’ un  Prêtre  Egyptien 
mitre:  mais  la  gravure  n’  en  eft  pas  Egyptienne. 
Derrière  la  tète  on  lit  nPl. 

D 2 124.  Amé~ 
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* 1 2+.  Amètbytte  . Un  Prêtre  Egyptien  de- 
bout  , tenant  une  coupe  de  la  main  droite,  & de 
Ja  gauche  un  vafe  , devant  lui  efl  la  fleur  de_. 
Lotus  fur  fa  tige  , 6c  derrière  lui  un  épi  de  bled 
aufli  fur  fa  tige . 

*i25.  Criftal  de  roche.-  Un  Prêtre  Egyptien 
mitre , tenant  de  la  main  gauche  un  bâton , donc 
la  pomme  eft  une  rieur  de  Lotus  ; on  voit  derriè- 
re lui  un  Epervier  fur  un  baron  femblablc  . 

i 2 6.  Pâte  de  verre  dont  1’  Original  en  Ca- 
mée éroit  dans  le  Cabinet  du  Prieur  Valut  à Ro- 
me. Tête  d’ un  Guerrier  avec  le  casque,  & tout 
autour  des  Caractères  de  T ancien  Perfan  - Si  les 
artifles  de  cette  Nation  ont  été  inférieurs  a ceux 
d’ Egypte , comme  paroic  le  prouver  le  fait  de 
Cambyfe  qui  en  tira  des  Sculpteurs  pour  les  con- 
duire en  Perfe , il  fcmblc  d’  un  autre  cote  qu  ils 
leur  étoient  fupérieurs  pour  T idée  des  tètes  . 
Les  Egyptiens  ayant  tous  des  vifages  écrases  6c 
Afriquams,  leurs  artifles  qui  n’  avoient  pas  d’au- 
tres idées  de  beauté  , imitoient  la  nature  telle 
qu’  elle  fc  préfentoit  à eux  , c*  elt  - à -dire,  tou- 
jours avec  le  même  air  de  tete  , fans  les  favoir 
varier  . Mais  les  Perfes , hommes  bien  faits , dé- 
voient paroitre  tels  dans  leurs  fculptures  , & c’cft 
aïnfi  que  les  figures  de  Persépolis  déflinées  en_ 
grand  nous  en  rendent  bon  témoignage,  de  meme 
que  la  tête  de  cette  Pâte  qui  a fort  bon  air,  8c 
qui  a des  traits  réguliers . 

127-  Cachet  de  Cbalcêâome  , qui  rêfiemble 
beaucoup  à une  autre  forte  de  Cachet  Perfan 
de  la  même  pierre  , publié  pat  Biauebiui  CO  . 

Un 

(i)  Iftor.  Univ.  p.  s 3 7* 
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Un  Prêtre  Perfan  facrifîanr  fur  un  autel  un  ani- 
mal qui  paroit  une  biche.  On  y voir  fur  1’  autel 
une  lance  toute  droite  . Je  n’  ofe  expliquer  la 
lance  dans  cette  llruation  , comme  un  objet  de 
1’  adoration  des  anciens  Perfes , ainfi  qu’elle  1’ é- 
toit  parmi  <•>  les  Grecs  des  fiécles  reculés , parmi 
les  Scytes  & parmi  les  anciens  Germains,  parce 
qu’  aucun  auteur  de  ceux  , qui  traitent  de  1’  an- 
cien culte  des  Perfes  , n’  en  parle  . Mais  telle 
qu’  on  la  voit  ici  , il  n'  cft  pas  douteux  que  ce 
ne  foit  une  lance,  & que  le  Cachét  ne  foit  d’ u- 
re  antiquité  inconteftable,  & aüurément  Perfan. 
Je  puis  de  plus  citer  deux  empreintes  de  notre 
Collection,  prifes  femblablement  fur  des  pierres 
Pcrfannes,où  l’on  voit  un  Prêtre  debout  vis-à-vis 
d’ une  lance  élevée-  On  pourroit  peut-être  dire 
que  c’  eft  un  couteau  pour  égorger  la  Viétime  , 
de  la  même  manière  que  dans  une  Procelîion  du 
Palais  de  Perfépolis  on  l’obferve  avec  1’  Homme 
qui  conduit  un  Taureau  au  facrifice  ; mais  notre 
lance  cft  bien  différente  de  ce  dernier  couteau , 
outre  même  qu’  il  s’  y rencontre  une  petite  tra- 
verfe  à 1’  extrémité  près  de  fa  pointe  - 

Hérodote  & Strabon  prétendent  que  les  Per- 
fes n’  avoient  ni  Temples , ni  Autels , mais  ce 
monument  - cy  prouve  (1>  Je  contraire . 

La  figure  du  Prêtre  fournit  une  autre  réfle- 
xion touchant  la  Sculpture  des  anciens  Perfes . 
Je  in’  imagine  que  leurs  Artiftes  mieux  entendus 

dans 

(i)  Conf.  Turneb.  Var.  lefl.  (»)  Conf.  Hyde  de  Relig.  P«rf. 
ad  Aefch.Sept. contr.Theb.  c-  y-  p.  18, 
v-  535- 
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dans  le  déflfcin  des  têtes,  que  les  Egyptiens,  leur 
étoienr  inferieurs  dans  ce  qui  regarde  les  propor- 
tions du  corps  . On  ne  voit  dans  leurs  ouvrages 
que  des  figures  habillées  presque  toutes  de  II*, 
même  façon,  comme  dans  cette  pierre,  fans  aucu- 
ne variété,  & toujours  avec  des  plis  droits  & gê- 
nés . De  là  donc  peut  - on  conclure,  que  c’efl:  par 
rapport  à leurs  coutumes  & à leur  façon  de., 
s’  habiller  , que  1’  art  fit  chez  eux  fi  peu  de  pro- 
grès. En  préniier  lieu,  les <*’  Perfes  ne  paroifToient 
jamais  nuds  , & la  nudité  dans  leurs  ufages  é- 
toit  de  <s1  mauvais  augure  . Il  manquoit  donc  à 
leurs  Artirtcs  1’  occalion  d’ étudier  le  nud  , ce_. 
qui  eit  le  plus  beau  & le  plus  difficile  de  1’  art; 
& comme  ils  ne  féfoient  que  des  figures  drap- 
pées  , celles- ci  dévoient  être  toutes  mal  propor- 
tionnées. De  plus  1’  habit  Perfan  étoit  un  drap 
coupé  8c  coufu  , qui  rendoit  leurs  ajullements 
uniformes , & ne  féfoit  pas  entrevoir  le  nud  ; au 
lieu  que  les  Grecs  mettant  par  deflus  leur  ha- 
bit un  fimple  drap , que  chacun  jettoit  à fa  fan- 
taifie  , ce  drap  étoit  fufceptible  de  plus  de  chan- 
gement dans  1’  arrangement  de  la  drapperie , jus- 
qu’ à faire  rémarquer  le  nud . Et  voilà  pourquoi 
la  principale  étude  des  Sculpteurs  Perfans  ayant 
été  de  faire  une  figure  habillée  , toujours  uni- 
forme , ils  ne  féfoienr  dans  les  drapperies  que 
des  plis  presque  parallèles  & dans  une  même- 
direction . 

Une 


(i)  Xenoph.  de  Agcfil.  pïg. 
6}S-  D- 


(»)  Acfimet  Onetrocr.  Lib.  I. 
C.  117. 
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Une  autre  raifon  du  peu  de  progrès  de  l’arc 
en  Perfe,  étoir  que  leur  Religion  CO  dcfendoir  de 
répréfenter  les  Dieux  fous  la  figure  humaine,  8c 
c’  eft  le  contraire  de  ce  principe,  qui  a poufié 
P arc  des  Grecs  à la  plus  haute  perfection- 

Au  refie  c’  eft  par  rapport  à la  rareté  des 
gravures  Perfannes  , que  quelques  Antiquaires  fe 
font  trompés  dans  leurs  descriptions  ; ne  pouvant 
en  confronter  pluficurs  erifemblc  , ils'  les  ont 
confondues  fouvent  avec  des  gravures  Grecques; 
cela  leur  eft  arrivé  aufii  pour  n’  avoir  pas  bien 
connu  la  manière'  8c  le  déficin  de  cette  Nation. 
Parmi  les  pierres  gravées  du  Cabinet  de  IVilde  on 
a cru  trouver  dans  1'  une  (O  la  Fable  d’  Ariftéc  , 
& dans  T autre  on  a fait  d’ un  Prêtre  ou  Roi 
Perfan,  un  Roi  Parthc. 

*128.  Cornaline  . Un  Prêtre  Perfan  affis,  por- 
tant un  inftrument  inconnu  fur  1’  épaule  • 

129-  Cornaline.  Un  Homme  debout  vis-à-vis 
d’ un  Palmier  . 

130  Cbalcédoine . Cylindre  percé  le  long  de 
fon  Axe  . Un  Taureau  d’ allez  belle  gravure . 

131.  Sardoine . Cachet  percé  par  le  milieu. 
Un  Cheval . 

132.  Sardoine.  Cachet  percé  par  le  milieu. 
Un  Faucon  qui  prend  un  Lièvre . 

133.  Pâte  de  verre  . Deux  Animaux  in- 
connus. 

134.  Héliotrope.  Un  Eléphant  • 

135.  Pâte  de  verre • Combat  de  deux  Hom- 
mes P un  à pied , 8c  1’  autre  à cheval  - 

134. 

(1)  Geram.  anr.  n.  66.  67. 


(1)  Herod.  L.  I.  C.  131. 
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13 6-  Cbahédoiue.  Un  Homme  à cheval  chaf- 
fant  avec  un  Chien , il  lance  fon  javelot  à un 
Sanglier . 

137.  Pâte  de  verre . Combat  de  deux  Ani- 
maux ailés,  peut-être  des  Grypbes  . 

138.  Cbalcêdoine • Deux  Bœufs  qui  fe  bat- 
tent. 

139.  Sardoine . Deux  Chevaux- 
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La  Mythologie  Sacrée , ou  /’  Hifloire  des  Dieux  de 9 
Grecs , des  Etrusques  , des  Romains , avec  ce 
qui  regarde  leur  Culte  & les  Cérémonies  - 

SECTION  h 


Saturne* 

Ardoise.  Tête  de  Saturne  voilée- 
avec  la  faulx  devant  lui 
* 2.  Prifme  d’ Emêraude  * Autre 
tête  de  Saturne  avec  la  faulx  • 

3.  Pâte  de  verre . Le  même 
fujet*  Voilà  trois  têtes  de  Saturne  avec  un  voile* 
On  fait  que  Saturne  étoit  le  feul  Dieu  auquel  ort 
facrifîoit  à(‘>  tête  découverte;  Sc  à mon  avis  c’efl: 
juftemcnt  ce  que  figniüc  ce  voile  rêlevé  fur  le_. 
liant  de  la, tête.  On  ne  lui  facrifioit  donc  pas 
tout  - à - fait  fans  voile  ; mais  comme  les  Romains 
étoient  voilés  à 1‘  autel  de  tous  les  autres  Dieux» 
ils  rélevôient  leurs  voiles  dans  les  Sacrifices  de 
Saturne  , les  Fêtes  de  ce  Dieu  étant  deftinées  à 
la  gayeté  • Mariiauus  Capella  u)  nous  dit  bien  que 

E Ju- 

( 1)  Macrob.  Saturn-  Lib.  I.  Contegitur  ex  poflUïs  capuc 
C.  X.  p.  191.  quadam  velamine  rutilante  , 

(a)  De  Nupt.  Plulol.  L.  I.  p,x  7.  Jntd  es  fallu  tpfa  texaereti 
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Jupiter  pour  paroitre  avec  plus  de  majefté  à 1'  Af- 
femblée  des  Dieux,  abailloit  fon  voile  derrière  !a 
têre , ccpandant  on  ne  trouve  ni  Jupiter,  ni  d’au- 
tres Divinités  voilées  comme  Saturne  . 

La  faulx  a dans  la  prémiére  gravure,  & dans 
celle-ci  la  forme  d’  un  croc,  & on  la  voit  avec 
des  dents  fur  une  <•>  médaille  & fur  une  <*>  lam- 
pe de  terre  cuite  • Quant  à la  gravure  de  ce$ 
trois  têtes,  & de  la  fuivante,  elle  eft  d’une  gran- 
de finelîe  & d’  une  belle  expreflion . 

*4.  Sar doive  . Tète  de  Saturne  avec  un  dia- 

dème & la  faulx  , mats  fans  voile,  comme  on  la 
voit  fur  une  Médaille  dans  Béger . 

j.  Jafpe  verd  & jaune  . Saturne  voile  afiis, 
tenant  la  faulx  de  Ja  main  droite  , & portant  la 
gauche  fur  le  derrière  de  la  tête. 

*6.  Prifme  d’  Emeraude  . Saturne  aflis  fans 
voile  » tenant  de  la  main  droite  la  faulx  tournée 
vers  la  terre , & portant  la  gauche  fur  le  derriè- 
re de  la  tête. 

7*  Jafpe  jaune.  La  faulx  de  Saturne  de  la_. 
forme  ordinaire  des  faulx , qu’  on  donnoit  à Syl- 
vain, & à Priape- 

SECTION  II. 


Cymle,  Provinces,  8c  Villes  - 
§.  I.  Cybèle . 

B-  JL  AJle  ont . Tête  de  Cybèle . 

*9'  Jafpe  rouge . Tête  de  Cybèle  avec  une 
branche  de  laurier  fur  1’  épaule. 

io-  Cor • 

(1)  Begtr.  Thef.  Brand.  T.  II.  p.  544-  (i)  Pajferi  LucerP.  T.  IX' 
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* io.  Cornaline  • Tête  de  Cybéle  avec  la  pa- 
role AATAIK.  . 

11.  Cornaline.  Cybéle  affile  fur  un  Trône, 
ayant  en  main  la  pique  élevée , & le  bras  gauche 
appuyé  fur  un  bouclier:  à coté  du  Trône  on  voir 
le  Lion. 

12.  "Pâte  avt . Cybéle  alfife  fur  un  Lion,  la 
main  droite  élevée  ; & d’ un  coté  le  Soleil , & de 
1’  autre  un  croiflant  • 

13.  Agathe -Onyx . Cybéle  affife  fur  un  Lion, 
tenant  la  foudre  de  la  main  droite. 

* 1 4.  Prifmc  d' Emeraude  . Cybéle  alfife  fur 
un  Lion,  tenant  la  foudre  de  la  main  droite,  & de 
la  gauche  une  pique  ou  fon  fceptre  ; au  deflous 
il  y a une  e'toile  . 

1 s-  Pâte  de  verre . Cybéle  fur  un  Char  ti- 
ré de  quatre  Lions . 

16.  JeJpe  jaune.  Cybéle  affife  tenant  de  Ja_. 
main  droite  une  patère  , & de  la  gauche  une  pi- 
que , & ayant  à fes  pieds  un  Lion  ; on  voit  de- 
vant elle  la  Fortune,  & au  deflu s entr’ elles  deux 
le  Soleil  rayonnant  fur  un  Croilfanr. 

*17.  Cornaline.  Un  Lion  , au  dcfTus  duquel 
eft  un  bonnet  Phrygien  , & au  dcfTous  une  paire 
de  Crotales  . 

1 8-  Agathe  - Onyx . Un  Prêtre  de  Cybéle  , ou 
Attis  même  , devant  la  Statue  de  cette  Déelfe  en 
forme  de  Terme:  il  tient  une  faulx,  pour  mar- 
quer qu’  il  efl  Eunuque  ; car  quoique  les  Prêtres 
de  Cybéle  fe  châtrafîent  avec  une  pierre  de  Sa- 
mos  , il  falloit  ici  avoir  un  inflrument  propre  à 
exprimer  la  mutilation . Or  la  faulx  de  Saturne 
lignifie  cette  cruelle  opération , qui  fut  faite  à fon 

E 2 Père 
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JPére  Uranus  ; on  voit  au  (fi  des  Prêtres  de  Cj- 
béle  avec  la  faulx  fur  d’ autres  <■>  Monuments 
antiques . 

1 9.  Cornaline  . Cette  pierre  vient  à notre  fe- 
cours  pour  I’  explication  de  la  précédente  ; car  on 
voit  ici  un  Homme  appuyé  fur  un  autel , avec  la 
fàulx  dans  la  main  droite,  & fans  la  moindre  di- 
ftinétion  de  féxe  • 

20.  Prifme  d’ Emeraude . Un  Prêtre  de  Cy- 
bélc  avec  la  faulx  dans  la  main  droite;  derrière 
lui  efl  un  Terme  • 

§•  11.  Provinces  , Villes  • 

si*  Pâte  de  verre.  L’  Afrique  fous  la  forme 
d’ une  tête  de  femme  coéffée  d’ une  peau  d’ Elé- 
phant . 

*22.  Sardoit/e . Le  même  fujet. 

. *2j.  Cornaline  . La  Sicile  exprimée  par  fon 
fymbole  ordinaire , avec  les  caractères  E'/’HEIMI. 

*24.  Jafpe  rouge.  La  Ville  d’ Antioche  ayant 
fous  fes  pieds  le  fleuve  Oronte  avec  1’  Infcription 
«-AAYIA  XPHCTH- 

25.  Pâte  de  verre.  La  Ville  d’ Antioche  af- 
flfe,  ayant  fous  fes  pieds  le  fleuve  Oronte  couché; 
elle  e’ft  couronnée  par  une  Figure  qui  eft  à fa^. 
droite , & elle  a à fa  gauche  la  Fortune  avec  la 
corne  d’ abondance . 

26.  Pâte  de  verre  La  pierre,  dont  elle  eft 
tirée,  fc  trouve  gravée  parmi  <*>  les  pierres  de  Maf- 
fei , & celles  duu>  Cabinet  de  S M.  I-  à Florence. 

On 

(1)  tteger.  Obf-  in  Nara.  pag.  (î)  Gemme  T.  IV.  n.  30. 

8$.  i (i)  Muf.  Flor.  T.  II.  T.  5*. 
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On  prétend  que  les  figures  qui  y font  répréfen* 
tées  , font  le  fymbole  do  la  Ville  d’ Aiéxandrio 
en  Egypte- 
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Jupiter. 

§•  I.  Avec  [es  Attributs  ordinaires . 

27.  ant.  Tète  de  Jupiter. 

*28.  Agathe -Onyx.  Tête  de  Jupiter  avec  le 
Diadème  • 

*29.  Cornaline • Autre  tète  de  Jupiter  avec 
le  Diadème . 

30.  Pâte  ant . Tête  de  Jupiter  couronnée  de 
laurier,  ou  d’ olivier  ; la  couronne  d’olivier  ca- 
raélérifoit  Jupiter  Olympien  , & le  laurier  étoit 
confacré  à ce  Dieu  , parccque  la  foudre  ne  frap- 
poit  jamais  cet  arbre  . 

31.  Pâte  de  verre • Le  même  fujet . 

32.  Pâte  ant . Têtes  accollées  de  Jupiter,  & 
de  Junon. 

33*  Jafpe  noir.  Jupiter  debout  la  tête  rayon- 
née  , avec  un  manteau  attaché  fur  la  poitrine , 
tenant  de  la  main  droite  la  foudre, & de  la  gau- 
che fon  feeptre . 

*34.  Cbalcédoine  • Jupiter  debout  avec  l’Aigle 
à fes  pieds . 

*35.  Cornaline.  Jupiter  debout  tenant  une^ 
Aigle  fur  la  main  droite  , & de  la  main  gauche 
fon  feeptre  ; à coté  on  lit  les  Caractères  THELC . 

36-  Cbal- 
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36.  Cbalcëdoine  . Jupiter  debout  lançant  Ia_ 
foudre,  avec  les  Caractères:  MF.  DE.  A4F. 

37-  Sardoine  • Jupiter  debout  , le  bras  droit 
élevé , & à coté  de  lui  deux  étoiles . 

38  • Prifme  d’ Emeraude . Jupiter  a (Iis  tenant 
de  la  main  droite  un  globe  , & de  la  gauche  fon 
feeptre , avec  1’  Aigle  à les  pieds. 

39.  Pdte  ant.  gravée  des  deux  cotes.  Sur  T un 
eft  répréfenté  Jupiter  afiis,  tenant  la  foudre  de  la 
main  droite  , & fon  feeptre  de  la  gauche  , avec 
I’  Aigle  à fes  pieds  . De  1’  autre  coté  il  y a un 
Lion  rayonné  portant  la  foudre  dans  la  gueule. 

40.  Chalcédohie . Jupiter  afiis  tenant  un  glo- 
be , au  dcllus  duquel  on  voit  un  croiflant  avec 
le  Soleil . 

41.  Pâte  de  verre . Jupiter  pacifique  , afiis 
fur  fon  Trône  vû  en  face  , tenant  tranquillement 
la  foudre  dans  fon  fein. 

*42.  Cornaline  . Deux  Jupiters  afiis  avec  la 
foudre  & le  feeptre , & au  milieu  d' eux  une  rêtfi 
en  profil  ; au  dellous  on  lit  MVH.  Il  y a dans 
le  Cabinet  du  Roi  de  France  <0  un  Médaillon 
de  Marc-Auréle  avec  deux  Jupiters,  l’un  alîis  , 
& 1’  autre  debout  , expliqués  par  <*>  Monfaucon  : 
Peut-être  font  ce  les  deux  Jupiters  nés  en  Arca- 
die des  differens  Pères , Aether  & le  Ciel . 

Les  anciens  fe  plaifoient  à multiplier  les 
Dieux  , & comme  c’  étoit  une  prérogative  des 
Dieux  d’ avoir  <)>  plufieurs  noms  , ainli  d’ une 
Divinité  ils  en  féfoient  fouvent  deux  : il  y avoir 

deux 

(1)  Planche  X.  n-  3.  327.  Callîm.  Hymn.  in  Jov. 

(a)  Suppl,  de  l’Ant. T.I.  p.sji  v.7.  & Spanhem.  ad  h,  I. 

Ôj  Ariftoph*.  Thefmoph.  v.  p.  11p. 
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deux  <■'  Neptunes  , & 1’  on  comptoir,  fuivant  <*> 
Amobe,  jusqu’à  cinq  Jupiters , cinq  Mercures, 
autant  des  Bacchus  8c c. 

43.  Cbalcédoïne . Jupiter  alîîs  avec  une  Aigle 
à fes  pieds,  8c  deux  Aigles  qui  pllnent  au  delfus 
de  fa  tête  j Junon  8c  Apollon  font  debout  devant 
Jui , 8c  derrière  lui  Mercure  aufli  debout  : en  bas 
on  lit  le  nom  AO  ME  TIC  , qui  pourroit  être^ 
celui  d’  un  Graveur  inconnu. 

44.  Cornaline  brûlée . Jupiter  debout  ayant  à 
fes  pieds  une  étoile  , à fa  droite  on  voit  Mars 
portant  un  trophée , Sc  à fa  gauche  Hercule  avec 
la  maflue  • 


§•  H-  Jupiter  Axur . 

4 y.  Jafpe  jaune.  Jupiter  Axur , ou  fans  bar- 

be , appelle  par  les  Romains  Fejovis  ; il  eft  de- 
bout ■ La  tête  de  ce  Jupiter  fe  voit  fur  quelques  ü> 
Médailles  , 8c  en  particulier  fur  une  <♦>  de  la  Fa- 
mille Licinia  : 

*4 6.  Cbalcé doive  . Le  même  fujet  . Jupiter 

tient,  comme  dans  la  précédente  gravure,  de  la-, 
main  droite  fon  feeptre  8c  de  la  gauche  la  foudre. 

47.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet . 

48-  Pâte  de  verre  avec  le  nom  du  Graveur 

N61COY.  Jupiter  fans  barbe  debout , avec  l’Ai- 
gle à fes  pieds  qui  le  regarde  ; il  tient  la  foudre 
dans  la  main  droite  , 8c  fon  bras  gauche  cil  en- 
veloppé dans  1’  Egide  , c’  eft  - à . dire  , dans  la_» 

peau 

(1)  Ariftoph.  Plut.  V.  J97--  (a)  Adv.  Gent.  L.IV.  p.  135. 

Cstoll.  Epigram.  j».  conf.  (3)  Beger.  Obf. inNum. p.  14. 

Sphanh.  ad  Ariftoph.  1.  c.  (4)  Vaillant-  n.ai. 
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peau  de  !a  Chèvre  Amalthée,  à la  façon  d’ unj 
Celle.  La  formelle  1’  Egide,  de  la  manière  dont 
Jupiter  la  ticnr , cft  conforme  à I’  Etymologie  du 
rom , & à 1*  origine  de  cet  attribut . Hérodote 
prétend  que  1’  Egide  vient  de  la  Lybie  , où  les 
peuples  fc  vétoient  de  peaux  de  chèvres  ( car 
T Egide  , en  Latin  Ægis  , vient  du  Grec  , 
chèvre  ) & que  les  courroyes  , avec  lesquelles  ils 
lioient  ces  peaux  toutes  en  plis  autour  du  corps  j 
a voient  donné  lieu  à l' idée  de  les  transformer  en 
Serpents  • En  effet  l’ Egide  dans  notre  pâte  n’  cft 
qu’  une  peau  liée  & retroufsée , dans  laquelle  le 
bras  cft  enveloppé , comme  dans  un  drap  . Ce_- 
qu’  on  pourroit  y prendre  pour  des  Serpents , 
n’  eft  pas  aisé  à diflinguer  , & on  ne  peut  affu- 
rer , (i  ce  font  en  effet  des  Serpents,  ou  , félon 
1’  Hiftorien  , des  courroyes  déliées-  Une  autre.* 
preuve  que  T Egide  n’  étoit  pas  le  bouclier  de 
Jupiter  , & que  ce  n’  étoit  qu’  une  peau  , c’  eft 
qu'on  trouve  dans  cette  même  pâte  auprès  de  lui 
un  bouclier  par  terre,  qui  fe  préfente  par  la  partie 
intérieure,  & où  1’  on  voit  la  courroye  qui  ferr  à 
le  tenir  avec  le  bras  • Jupirer  tient  aufli  avec  la 
main  gauche  quelque  chofe,  qui  fcrable  être  la  gar- 
de d’ un  ptrazonium  ■ Au  reile  cette  pâte  vient  à 
propos  au  fecours  de  ceux  qui  font  venir  1’  Epi- 
thète de  Jupirer  MyUxot,  de  fon  Egide,  quoique 
félon  Spanbeim  leur  fentiment  foit  fans  aucun 
fondement . il  efl:  vrai  qu’  on  ne  trouve  fur  aucune 
pierre  ou  Médaille , Jupiter  portant  1’  Egide , ni 
iclon  i’  idée  commune  qu*  on  en  peut  avoir , ni 

félon 

(i)  Melpom,  C- 187.  (*)  Obf.  in  CiHjm.  Hym.  injov.  v-  ty  p.»g. 
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félon  ce  que  nous  en  apprend  la  Fable  ; & c’  eft 
ainfi  que  cette  pâte  peut  fervir  à entendre  Pau- 
fanias  , & je  crois  qu'  elle  répréfente  <•>  Jupiter 
Martius , APEIOS  , dont  il  ne  nous  a laifsé  que 
le  nom. 

Le  nom  du  Graveur  n’  efl  pas  connu  • Pro- 
bablement la  Cornaline , qui  étoit  dans  le  Cabinet 
de  Crozat , efl  1*  original  de  cette  pâte  : elle  efl 
expliquée  par  Mr.  Mariette (*>;  mais  je  ne  trouve 
dans  la  tête  aucune  reiïemblance  avec  Augufte. 

§■  III  • Jupiter  Philius . 

*49.  Prime  d' Emeraude  . Jupiter  debout  fur 
la  foudre  , ayant  un  boifleau  fur  la  tcte;  il  porte 
une  patère  de  la  main  droite,  & fur  fa  gauche, 
avec  laquelle  il  tient  fon  fceptre,  il  y a une  Ai- 
gle , qui  étoit  posée  ordinairement  W fur  le  fcep- 
tre de  Jupiter,  comme  on  la  voit  fur  un  Autel 
d’  ancienne  fculpture  qui  efl  dans  la  Villa  de  Mr. 
le  Card.  Alexandre  Albaui . Au  refie  je  prends  ce 
Jupiter  pour  Jupiter  Pbilitts  qui  tenoit  une  patère. 

50.  Pâte  ant . Jupiter  debout,  la  main  gau- 
che appuyée  fur  un  autel,  fur  le  quel  efl  une'Ai- 
gle;  il  tient  de  la  main  droite  une  patère,  & il 
a à fes  cotés  Caflor  & Poilu  x. 

§•  IV.  Jupiter  Sérapis  • 

*51.  Sardoine . Tête  de  Jupiter  Sérapis. 

5 2-  7afpe  rouge  . Tête  "de  Jupiter  Sérapis  a- 

F vec 

(1)  L-  V.  p.  417,  I.  17.  du  C»b.  de  Crozat  p.  49. 

(a)  Defcr.  det  Pierr.  grav.  (|)  Paufan.L.  V.  p.  400. 1. 41. 
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vec  l'infcription  autour  €ICC6YC  C£PAniC 
c’  eft  - à -dire:  Jupiter  Sérapis  eft  unique. 

53.  Sardoine ■ Tête  de  Jupiter  Sérapis  d'ex- 
cellente gravure. 

54.  Sardoine.  Tcte  de  Sérapis  avec  d'un-, 
coté  le  Soleil , & de  V autre  un  croisant . 

* SS-  Sardoine  de  deux  couleur» . Tcte  de  Sé- 
rapis rayonnée,  avec  les  Cornes  de  Jupiter  Am* 
mon. 

56.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet . 

*57.  Cornaline.  Tête  de  Sérapis  & au  defîous 
une  Aigle  qui  plâne* 

5 8.  Jafpe  rouge.  Tête  de  Sérapis  fur  un- 
piédeftal  rond  porté  par  deux  Amours . 

59.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Sérapis, au  def- 
fus  d’  un  pied  . Cette  paite  eft  probablement 
prife  d'  une  Cornaline  du  Cabinet  du  Roi  de 
France,  & Mr.  Mariette  10  y croit  voir  un  voeu 
à Jupiter  Sérapis. 

Il  eft  à remarquer  *que  toutes  les  figures  de 
Jupiter  Sérapis  font  des  (iecles  poftérieurs  , & 
qu’  on  n’  en  trouve  poinr  d’ ancienne  fculpture 
ou  gravure  Egyptienne  . Cela  s’  accorde  avec  la 
remarque  de  <*>  Macrobc  , qui  dir,  que  Sérapis  ne 
fut  introduit  en  Egypte,  que  par  les  Prolomées, 
mais  que  jamais  les  Nationaux  ne  reçurent  fon 
image  dans  leurs  Temples . 

60.  Cornaline.  Têtes  de  Sérapis  & d'Ifis, 
au  deflus  d*  une  Aigle  qui  embralîe  ces  deux  tê- 
tes avec  1'  extrémité  des  fes  ailes. 

61.  Jifye  rouge.  Têtes  de  Sérapis  & d' I(îs 
au  deftus  du  Nil  couché. 

6i.  Pâ- 

<i)  Pierr.  grav.  PI.  VIU-  (a)  Saturn.  t.  I.  C.  VII*  p.  17** 
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62.  Pâte  atit.  Tête  de  Sérapis  avec  les  at- 
tributs de  Jupiter  Ammon,  d’ Apollon,  de  Nep- 
tune , & d*  Efculape . l,)  Maffei  en  a donné  l’ ex- 
plication . 

<Sj.  Cornaline.  Fragment.  Le  meme  fujer. 

64.  Lapis-lazuli . Jupiter  Sérapis  attis  fur  fon 
Trône  dans  une  barque  de  Papyrus , fur  la  proue 
8c  la  pouppe  de  laquelle  il  y a un  butte  d’  ltts . 
A 1*  un  des  cotés  du  Trône  on  voit  un  Eper- 
vier  mirré,  & de  1’  autre  un  Harpocrate;  au  def- 
fus  on  lit  aaaabaim-  Sur  le  revers  de  la  pier- 
re ett  une  Infcription. 

65.  Pâte  de  verre.  Jupiter  Sérapis  attis  dans 
une  barque,  & derrière  lui  la  Fortune  qui  a auflï 
un  boittèau  fur  la  tête  , comme  Sérapis  . Devant 
Jupiter  il  y a une  tête , & Ifis  debout  qui  gou- 
verne le  vaitteau  , car  c’  étoit  là  <»>  la  fonction 
de  cette  Déettè  . L’  original  de  cette  gravure 
ett  dans  le  Cabinet  de  S.  M-  ïmp.  à Florence. 

66.  Cornaline . Jupiter  Sérapis  & Ifis  debout 
aux  cotés  d’  un  autel  où  le  feu  ett  allumé,  & 
fous  lequel  il  y a un  croilfant  ; à coté  de  chaque 
Divinité  on  voit  une  étoile. 

6 j.  Cba/cédoiue  . Sérapis  & Ifis  qui  verfent 
leurs  patères  fur  une  efpéce  de  trépied  ; entre-, 
eux  il  y a la  tête  de  Diane  & celle  d’  Apollon 
environnée  de  rayons . 

68.  Pâte  de  verre  . Jupircr  Sérapis  attis  te- 
nant la  foudre  en  repos  fur  fon  fein  : à fa  droite 
ett  Cybéle  debout,  & à fa  gauche  Vctta  aufli  de- 

F z bout , 

(1)  Gemme  T.  Il  Tab.  XXX.  pag.  108. 

pag.  70.  (j)  Mufeum  Florent.  Ton».  I. 

(a)  Luciau.  Dial.  Deor.  III.  Tab.  LV1I.  C. 
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bout,  avec  la  tête  voilée  par  derrière  ; celle -cy 
tient  un  flambeau  allumé,  ou  peut-être  un  Can- 
délabre , auquel  on  remarque  plulieurs  traverfes, 
à la  façon  des  broches  de  Diane  d’  Ephèfe . Au- 
tour d’ un  des  pieds  du  fiège  de  Jupiter  on  voit 
un  Serpent  entortillé  - 

§.  V.  Jupiter  Ammott . 

69.  Cornaline.  Tête  de  Jupiter  Ammon  en 
profil  , comme  les  quatre  fuivantes  . 

70.  Pâte  antique.  Le  même  fujet. 

.*  71.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet . 

72-  Pâte  ont.  Le  même  fujet. 

73.  Pâte  de  verre • Tête  de  Jupiter  Ammon 
ayant  au  deflus  un  Croiflant  comme  Diane . C1  eft 
ici  la  feule  fois  qu*  on  ait  trouvé  Jupiter  avec 
un  Croiflant , témoin  la  grande  Collection  d' Em- 
preintes de  notre  Cabinet , où  il  n’  y a rien  de 
fcmblable. 

74.  Pâte  aut . Tête  de  Jupiter  Ammon  en  face- 

*75.  Cornaline  . La  même  tête  en  face  avec 

ces  lettres  autour  TE1TSAE  • 

76.  Pâte  de  verre  . Jupiter  à tête  de  Bélier , 
debout,  tenant  de  la  main  droite  la  foudre,  & de 
la  gauche  fon  feeptre . Diodore  de  Sicile  10  & 
d’  autres  Auteurs  racontent  , que  les  Dieux 
pourfuivis  par  Typhon , s’  étoient  cachés  fous  la 
figure  de  différents  animaux,  & que  Jupiter  avoit 
pris  celle  du  Bélier.  A Thèbes  en  Egypte  on 
1*  adoroit  avec  la  tête  de  bélier , 5c  <l>  Hérodote-, 
nous  donne  encore  une  autre  raifon  pourquoi  on 

le 

(1)  Hilt.  L.  I.  p.  77*  (*}  Euterpe  C.  42* 
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le  repréfentoit  fous  cette  forme  . <o  Ficoroni  a pu- 
blié une  diflertation  avec  figures  fur  un  prétendu 
Jupiter  vêtu  de  peau  depuis  la  tête  jusqu’  aux 
pieds  , qui  fut  trouvé  de  fon  terns  dans  le  Palais 
Gentili  à Rome.  Voyez  encore  Mr.  le  Comte 
de  Caylus {1)  fur  une  figure  avec  la  tête  de  Bélier. 

{ 

§.  VI.  Jupiter  Apomyos  . 

77.  Pâte  aut.  Tête  de  Jupiter  en  forme  de 

Mouche  , dit  , ou  Milfcartus  . Les  deux 

ailes  de  1’  Infecfe  forment  la  barbe  du  Dieu  , le 
corps  en  fait  le  vifage,  5c  au  delfus  du  front  cft 
la  tête  de  la  mouche  , avec  fes  deux  yeux  qui 
font  aisés  à diftinguer.  On  fait  qu’  Hercule  W étant 
fort  incommodé  des  mouches,  pendant  un  facri- 
fice  qu’  il  féfoit  à Jupiter  h Elis  , il  le  fupplia 
de  vouloir  les  chafîer,d’où  les  Eliens  retinrent 
la  coutume  de  facrilîer  à Jupiter  Apomyos  > c’  efl- 
à-dire,  qui  chaflc  les  mouches.  On  trouve  le-, 
même  fujet  fur  une  autre  pierre  gravée  peu  dif- 
férente de  notre  pâte . <4)  Bellori  y voir  la  face-, 
du  Soleil,  dont  la  chaleur  raffine  le  miel  ; il  prend 
les  pieds  de  la  mouche  pour  les  rayons  du  Soleil . 

78.  Pâte  de  verre.  Tèce  de  Jupiter  couron- 
née de  laurier,  &au  defTous  deux  mouches.  C’  eft 
une  autre  répréfentation  de  Jupiter  Apomyos . 
IVolffgaug  La  zi  u s (r>  prend  une  fiinple  mouche  fur 
une  Médaille  Grecque  pour  le  fymbole  de  ce  Dieu.; 

(I)  Opufc.  Scient.  T.  XXII.  (4)  Nom.  apihu»  infîgn.  Tab. 

p.  49 j-  Vif.  n.  i.  p.  41a. 

(*)  Rec.  d’  Antiq.  T-  II.  PL  (5)  Graec.  anr.  Lib.  I.  C.  S. 
III.  n.  1.  T.  III.  n.  n.  pag.  ?5°8» 

(J)  Paufaa  L.  V,  p.  410.  Cfjn.  Thcf.  Ant.  Graec. 
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§.  VII.  Jupiter  avec  des  Attributs 
Jiuguliers . 

79.  Pâte  de  verre . Une  figure  barbue  vêtue 
de  la  robe  longue  qu’  on  appelloir  talaris  , avec 
le  modius  fur  la  têre  , une  corne  d’ abondance  à 
la  main  gauche,  & à la  main  droite  une  patère , 
fur  laquelle  eft  posé  un  papillon-  La  Cbaufsêe  <•> 
1'  explique , en  difant  que  c’  eft  un  Sacrifice  aux 
mânes  d’  un  défunt  , mais  c’  ejfl  un  fujet  bien- 
plus  noble;  c’  eft  Jupiter  même,  & celui  qu’on 
appelloit  par  excellence  Exfuperautijjimus , parole 
imaginée  , pour  exprimer  toute  la  force  du  ter- 
me Grec  <*)  TunHfTarot  • Car  félon  l’ lnfcription  <i> 

I.  O.  m. 

S V M M O 

exsvperan 

T 1 S S I M O- 

Jupiter  étoit  répréfenté  avec  les  mêmes  attributs 
fur  un  bas-relief  du  Commandeur  de/  Pozzo  , 
mais  fans  le  modius  , 8c  avec  un  diadème  qui__» 
s’élève  en  pointe  (faftigiatum)  & tel  le  trouve -je 
parmi  fes  déileins  dans  la  Bibliothèque  de  Mr.  le 
Card.  Alexandre  Albatii  ; on  peur  voir  fur  1’ Epi- 
thète d’ Exfuperantiljimus , les  remarques  de  Spati- 
heim  dans  les  Céfars  de  Julien  pag.  422-  Au 
furplus  c’  eft  là  le  feul  Jupiter  qu’  on  voye  avec 
une  corne  d’ abondance  : les  anciens  la  donnoient 
pourtant  aufii  w à Mercure , & à Hercule  , & 

cc- 

(1)  MuTeutn.  (3)  Spon.  Mifcell-  Seâ,  [II. 

\%)  Ollim.  Hymn.  in  Jov.  pag.  71. 

v.  y1-  (i)  Fhoni  Epift.  top. 
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celui  - ci  fe  trouve  avec  cet  attribut  dans  la  Villa 
Ludovifi  à Rome , de  même  qu’  on  en  voit  enco- 
re un  autre  avec  la  corne  d’ abondance  fur  le 
fragment  d’ un  vafe,  parmi  les  débris  & fragments 
d’ antiquités  du  Palais  Barberïn  . Le  papillon , 
fymbole  de  1’  ame,  admettroit  plulieurs  expli- 
cations que  je  laide  à faire  au  lecteur . 

80.  Cbakédoine . Jupiter  avec  les  mêmes  attri- 
buts , la  corne  d’ abondance  & la  patère  , mais 
fans  le  modius  fur  la  tête . 

81.  Pâte  de  verre  - Jupiter  Epacrius  ou  Ca- 
tHmettdrius  <•>  c’ eft- à -dire,  Jupiter  fur  le  fom-. 
met  des  Montagnes  , comme  on  le  voit  fur  plu- 
lieurs Médailles  . On  voit  audï  Jupiter  avec 
Neptune  & Pluror»  fur  un  <*>  rare  Médaillon,  avec 
l’Infcription  eeoi  akpaioi. 

82.  Agathe  - Onyx . Jupiter  adîs  tenant  fur  (a 
main  droite  la  Fortune,  auprès  de  laquelle  eft  un 
croiflant  ; à fes  pieds  il  y a un  Aurel  avec  du 
feu  allumé,  & près  de  1’  autel  F Aigle. 

83.  Pâte  mit  ■ Jupiter  aflis  tenant  Apollon 
ou  le  Soleil  fur  fa  main  gauche  ; fon  Trône  eft 
furmontc  d’un  croidant , & à fes  pieds  eft  l'Aigle. 

8+.  Cbakédoine . Jupiter  aflis  tenant  une  Vic- 
toire fur  fa  main  droite. 

83.  Cornaline . Jupiter  aflis  fur  le  Capricorne. 

86.  Pâte  de  verre . Jupiter  aflis  avec  les  pieds 
fur  un  marchepied,  métrant  la  main  droite  fur  la 
tête  d’un  Lion  ailé, qui  eft  du  même  coté.  Au  cote 
du  Trône  , où  eft  le  Lion  , il  y a la  Déefle  Vefta 
debout  avec  un  flambeau,  & de  i’  autre  coté  fur 

un 

(1)  Conf.  Sponbrim  in  Callim.  (»)  BtancHui  ïflor.  Uoiverf, 

Hymn.  Jov.  v.  Si.  p.  j 5.  pag.  ai). 
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un  Autel  efl  Iïarpocrate  aufli  debout , qui  tient 
une  corne  d’  abondance  pofée  fur  un  Terme  de 
Priape  . L’  Aigle  efl  aux  pieds  de  Jupiter  à fa 
gauche  . Au  relie  Vefta  eft  repréfentée  ici  comme 
à 1*  ordinaire,  avec  le  flambeau,  & un  Lion. 

87.  Cbalcèdoine.  Jupiter  debout  tenant  une^ 
tortue  fur  la  main  droite  , & fon  feeptre  de  la 
gauche  , avec  1’  Aigle  à fes  pieds  . Venus  avoir 
une  tortue  à fes  pieds  , à Elis  ; cet  animal  étoit 
aulfi  un  fymbole  de  Mercure  ; mais  perfonne  n’  en 
fait  mention  au  fujet  de  Jupiter.  Peut-être  que, 
comme  la  tortue  fervoit  encore  de  fymbole  au 
Péloponéfe  , il  y eut  dans  ce  pays -là  un  Jupiter 
particulier,  à qui  on  donnoir  cet  attribut. 

*88.  Cornaline.  Jupiter  debout  avec  la  foudre 
& fon  feeptre,  pofant  le  pied  droit  fur  la  proue 
d’un  navire  . 11  clt  dans  un  temple  rond  , dont  le 
tbolus , le  Dôme,  efl  pofé  fur  deux  colonnes  quar- 
rées , & fur  deux  colonnes  torfes  . Aux  extrémi- 
tés de  1’  entablement  il  y a deux  têtes  de  bélier, 
& la  cime  du  Dôme  efl  terminée  par  la  foudre 
qui  y efl:  pofée  horizontalement  : aux  cotés  du 
temple  on  lie  le  nom  M.  VAL.  AEQVAL. 

§.  VIII.  La  Foudre , & F Aigle  de  Jupiter. 

89.  Cornaline  de  trois  couleurs  • La  Foudre. 

90.  Cornaline.  La  Foudre,  autour  de  laquelle 
on  lit  SANTHVSAE  MEMOR1A . 

91.  Cornaline.  La  Foudre, au  deflus  ùn  Croif- 
fanr,  8c  fept  Etoiles  autour. 

92.  Cbalcèdoine  . La  Foudre  fur  un  Autel . 

93.  Cornaline . La  Foudre  avec  deux  ailes. 

94.  Cor - 
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94.  Cornaline  . La  Foudre  avec  deux  ailes, 
au  deflus  le  Soleil  & un  Croisant  au  deflous. 

*95.  Cornaline.  La  Foudre  avec  deux  ailes , 
autour  de  laquelle  il  y a un  Lion , un  Taureau  , 
un  Coq  & un  Chien . 

96.  Cornaline . La  Foudre  avec  quatre  ailes  . 

*97.  Sardoine . Une  Aigle  • 

98.  Cornaline . Une  Aigle  tenant  une  Cou- 
ronne de  laurier  dans  fon  bec , &.  dans  fes  ferres 
un  rameau  de  Palme. 

99.  Agathe-  Onyx . Une  Aigle,  une  Couron- 
ne au  bec , & la  Foudre  dans  les  ferres . 

1 00.  Chakêdoine  . Le  même  fujet . 

ior.  Jafpe  jaune.  Le  même  fujet , & autour 

des  caraéïéres  Grecs  fans  lignification,  comme  fur 
les  Abraxas . 

*102.  Cornaline  . Une  Aigle  planant  dans 
l’air,  tenant  la  Foudre  dans  fes  ferres,  & dans 
fon  bec  un  rameau  de  palme  avec  une  couron- 
ne. Autour  de  l’Aigle  on  voit  fans  aucun  ordre 
un  Thyrfe  , un  pedum , un  oifeau  , une  étoile, 
une  flèche  , un  arc , une  maflue  , un  coq  & un 
papillon  . 

103.  Paie  ant.  Une  Aigle  fur  un  Autel  or- 
né de  têtes  de  bélier  8c  de  fêlions  ; à coté  de^ 
1’  Aigle  on  voit  la  foudre. 

104.  Pâte  ant.  Une  Aigle  fur  un  Autel  orné 
de  têtes  de  bœuf,  & d’ une  Victoire  fur  un  Char 
attelé  de  quatre  Chevaux  . De  la  bafe  de  1’  au- 
tel foctent  deux  branches  de  laurier,  avec  un  épi 
de  bled  . V Aigle  tient  dans  fon  bée  une  Cou- 
ronne, & dans  fes  ferres  un  ligne  militaire  Ro- 
main • 


G 


105.  Jaf- 
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ioç.  Jafpe  rouge-  Une  Aigle  fur  une  haute 
montagne;  ce  qui  paroit  être  une  représentation 
de  Jupiter  Cojius  - 

§■  IX.  La  Guerre  de  Jupiter  des  antres 
Dieux , contre  les  Titans , ou  Géants . 

tort-  Cbalcèdoine . Un  des  Titans  dont  les 
Jambes  fe  terminent  en  Serpent,  comme  la  Fable 
nous  les  repréfente  : les  plus  rerribles  étoienr , 
Typhon,  Porphyrion,  & Alcyonée. 

*107.  Sardoine . Un  des  Titans  dans  l’atti- 
tude de  combattre  avec  la  maffue  ; autour  font 
les  caractères  L.  GRAC. 

to8-  Pâte  ant . Un  des  Titans  dans  P atti- 
tude de  lancer  une  pierre  -,  il  tient  au  bras  gau- 
che un  bouclier  rond  & une  peau  de  Lion  , com- 
me dans  d’ autres  pierres  connues  . 

109.  Pâte  de  verre  moulée  fur  une  <*>  Sar- 
doine du  Cabinet  de  1’  Empereur  à Florence  . 
Jupiter  à pied , armé  d' un  casque  & d’ un  bou- 
clier, qui  lance  la  foudre  contre  les  Titans. 

u o.  Pâte  ant.  Jupiter  fur  une  quadriguei. 

qui  combat  Typhon  , un  des  Titans  , avec  la  fou- 
dre. Le  meme  fujet  avec  deux  Géants,  exécuté 
en  Camée  avec  grande  finelfc  par  un  Graveur 
nommé  aQHNIXîn  , fe  trouve  au  Cabinet  Farnése-' 
ut.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet- 
*112.  Cornaline.  Jupiter  fur  une  quadrigue-. 
victorieux  du  combat  des  Titans,  tenant  la  ton- 
dre de  la  main  droite,  5c  fur  la  gauche  l’Aigle* 

1 1 5.  Pd~ 

(1)  Gorl*i  Diflyl.  P.  II  n.  (t)  MuH  Ftorent.  Tom.  III- 
3 £4.  Zannecti  Djû.  Tab.  33.  Tab.  XXXV.  n.  a. 


Digitized  by  Google 


Digitized  by  Google 


Mythologie  Sacree,  $ t 

ii  3.  Pâte  ant . Neptune  à cheval  qui  terraffe 
le  Titan  Polybote.  Le  même  lu  jet  étoit  repréfen- 
té  en  Statues  à Athènes,  félon  <•>  Paufanias . 

* 1 14.  Cornaline  Fragment  . Mars  jeune  com- 
battant contre  les  Titans  • La  gravure  eft  de  la 
plus  excellente  manière  • 

*i  15.  Cornaline ■ Le  même  fujet. 

11 5-  Pâte  ant • Le  même  fujet. 

117.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine.  Le  mê- 
me  fujet. 

11 8-  Jafpe  rouge.  Le  même  fujet. 

119.  Pâte  ant.  Minerve  qui  combat  Encéîa- 
de  un  des  Titans . Le  même  fujet  elt  repréfenté 
fur  une  autre  pierre  gravée,  & fur  une  o>  Mé- 
daille d’ Adrien,  où  Patin  prend  le  Géant  pour 
un  Triton  . 

120.  Sardoine.  Le  même  fujet- 

121.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

122.  Sardoine  Fragment.  Minerve  & Her- 
cule combattants  contre  les  Titans . Sur  le  bou- 
clier de  la  Déefle  on  voir  un  cheval  ; ce  qui  Igl. 
feroit  reconnaître  ici  pour  Minerve  H'tppia  : nuis 
cerre  dénomination  ne  lui  fut  donnée  qu’après  le 
combat  avec  les  Titans , félon  la  tradition  qu’en 
a confervé  Paufanias.  11  faut  donc  par  confé- 
quent  que  ce  cheval -ci  foit  Pégafe  qu’  elle  avoir 
dompté,  & que  1’  on  voit  quelquefois  fur  fon_ 
casque,  comme  dans  une  (r1  Médaille  de  Cyréne, 
parce  que  la  Fable  veut  que  (t>  Minerve  Ifippia  , 

G 2 ou 

(1)  L.  I.  p.  6.  Conf.  Meurfii  (4)  L.  VIII.  p.  6ç$. 

Arhcn.  att.  L.  I.  C.  a.  ($)Reg.  Th.Brand.T.  I.p.  $15* 
(i)  Gorl.Diâyl.  P.  II.  11.489,  (î)  Piodir.  Olytnp.  XIII.  v» 

(3)  Num.  Imp.  p.  i«4.  11  $•  & Schol.  id  h.  I* 
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ou  êquejlre , foit  née  en  Afrique . C’  cft  dans  ce 
feul  fens  que  le  Cheval , que  nous  trouvons  dans 
ce  fragmenr,  peut  s’  accorder  avec  le  combat  des 
Géants.  Au  relie  le  fage  Graveur  de  cette  pier- 
re s’  eft  bien  gardé  de  mettre  la  tète  de  Médufe 
fur  le  bouclier  de  la  Déelie  ; il  auroit  fait  un  a- 
nachronisme  , puisque  la  guerre  des  Titans  fur 
antérieure  à la  Fable  de  Perfée:  auffi  les  Graveurs 
des  deux  Pâtes  précédentes  n’ont -ils  pas  été 
moins  bien  tnllruirs  que  celui  ci,  & ils  ont  lailïé 
le  bouclier  nud , fans  y merrre  aucun  ornement  - 

12 j.  Pâte  de  verre . Hercule  armé  d’  un_- 
bouclier  combattant  un  Titan  renverfé  qui  tient 
une  pierre  de  la  main  droite  • 

124.  Pâte  de  verre , dont  1’  original  elt  dans 
Je  Cabinet  Farncfe  . Hercule  combattant  un  Ti- 
tan ailé . Hercule  elt  armé  , tenant  de  la  main 
droite  fa  mafl'ue,  & de  la  gauche  un  bouclier  dont 
on  ne  voit  que  la  courroye  pafsée  dans  le  bras , 
avec  i’  arc  & une  flèche . 

125.  Pâte  ant.  Combat  d’  Hercule  avec  un 
Titan  . 

*126-  Sardo'me  . Le  Géant  Typhon  qui  com- 
bat avec  Diane  transformée  en  cerf. 

127.  Pâte  de  verre  prife  d’ un  w Chalcédoi- 
ne  de  Mr.  le  Marquis  Lucatteliï  à Rome.  Le  mê- 
me fujet. 

§.  X.  $ hh on. 

128.  Pâte  (tnt>  Tête  de  Junon  voilée,  comme 
Velta.  On  la  voit  fur  un  <»>  bas-relief  à Rome 

avec 

(1)  Dlflfrraz.  dell'  Accad.  di  (a)  Bartoti  Adrairanda  Tom. 

Cortona  T.  VI.  p,  i5x.  XXVII. 
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avec  an  voile  qui  lui  couvre  entièrement  le  vi- 
fage  , On  veut  (,)  que  la  tête  de  Junon  voilée  li- 
gnifie i’  air  , dont  elle  étoit  T image. 

*129.  Cornaline.  Junon  debout  avec  des  cor- 
nes fur  la  tête,  8c  la  peau  de  chèvre  dans  la  main 
gauche  : avec  ces  attributs  elle  eft  appellèe  Sifpi- 
ta,  ou  Sofpita  . On  voit  Junon  avec  des  cornes 
fur  plulieurs  Médailles  Romaines . 

130.  Pâte  de  verre  . junon  aflife  fur  un  Trô- 
ne, fur  le  dodier  duquel  on  voit  d’ un  coté  la 
tête  d’ Apollon  rayonnée  rcprcfcntant  le  Soleil , 
& de  I’  autre  coté  celle  de  Diane  avec  le  croif- 
fant  repréfentant  la  Lune . Autour  de  la  tête  de 
Junon  font  les  fept  Planètes. 

1 3 1 . Pâte  de  verre  . Junon  portée  fur  une 
Aigle,  & fon  voile  Hottant  autour  delà  tête  com- 
pofe  un  cercle, dans  lequel  on  voit  lesfept  Planètes. 

132.  Cornaline  . Junon  nue  portée  fur  une 
Aigle,  tenant  un  feeptre  i la  main  droite. 

* 133.  jfafpe  rouge  . Jupiter  & junon  debout. 
Tout  autour  de  Junon  ell  un  Voile  tout  parfemé 
d’  étoiles.  On  la  voit  avec  un  voile  femblable^. 
fur  une  i*>  médaille  de  Samos  . L’  étoile  de  Junon 
ctoit  appellèe  p uopSfoç , comme  celle  de  Venus. 
134.  Cornaline  . Le  Paon  de  Junon. 

§.  XI.  Iss  Amours  de  Jupiter . 

A.  avec  Sèmel’e . 

*133.  Pâte  atrt . Jupiter  dans  toute  fa  gloire 
avec  de  grandes  ailes,  environné  de  foudres,  em- 

brafant 

(1)  Muratari  Infcr.T.I.  P.  28.  Hymn.  in  Di»n.  v.  204. 

(2)  Spunheim  Obi',  in  CalUm.  p.  270. 
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brafant  Sémeié  qui  eft  étendue  à fes  pieds . Je 
fuppofe  cette  paile  Etrusque  par  la  figure  de  Ju- 
piter, bicoque  celle  de  Sémeié  pût  Ja  faire  palfer 
pour  Grecque.  Quoiqu’  il  en  foit  , elle  eft  rare 
tant  pour  la  fingularité  du  fujet  , que  par  rap- 
port à T idée  dans  laquelle  il  eft  immaginé  & 
reprefenté . 

Les  figures  des  Divinités  ailées  ne  font  pas 
fi  connues  dans  les  monuments  des  Grecs  , que 
parmi  ceux  des  Etrusques  . Les  premiers 
donnoient  de  grandes  ailes,  qu’à  la  Viîftoire  , & ra- 
rement à Diane  ; nous  avons  cependant  la  Dia- 
ne d’ Ephéfe  ailée  dans  notre  Cabinet , 6c  elle  a 
auflï  des  ailes  fur  une  pierre  gravée  dans  celui  de<') 
1*  Empereur  à Florence  . Mais  les  Etrusques  , 
outre  les  Victoires  ailées  qu’  ils  avoient  <*•  fem- 
biables  à celles  des  Grecs , donnoient  encore  de 
grandes  ailes  à (t>  Minerve  , à <«>  Diane  , à <*>  Vé- 
nus, à<*>  Médufe , & w aux  Furies  • Quant  à Ju- 
piter , j’  avoue  que  je  ne  connois  aucun  monu- 
ment Etrusque  où  1*  on  le  voye  avec  de  grandes 
ailes . Cela  eft  pourtant  d’  accord  avec  1’  idée  de 
la  Poélie  Sainte  , qui  nous  peint  Dieu , porté 
fur  les  ailes  des  Vents  . 

Jupiter  eft  vêtu  ici  , pour  montrer  qu’  il 
s’  eft  fait  voir  à Sémeié  dans  toute  fa  magnificen- 
ce. Pour  ce  qui  eft  de  Sémeié,  fa  drapperie  eft 

d’ une 


(i)  Muf.  Fior.  Tom.  T.  Tab. 
I .XVII.  n.  a. 

(î ) buunarroti  Expi.  ad  Demfl. 
Errur.  §.  I. 

(j)  Demrteri  Etrur.  Tom.  I. 
Tab.  C. 


(4)  Gori  Muf.  Etrufc.  T.  I. 
Tab.  XXXV. 

(5)  Ibid.  Tab  LXXXIÎI. 

(<S)  Ibid.  Tab.  CXLV.  Conf. 

Paofaniai  L-  V.  p.  4*3. 

(?)  lh,d.  Tab.  CLI. 
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d’ une  telle  finefle  , & d’  une  telle  légèreté , que 
ce  feul  morceau  peut  fervir  à re&ificr  les  idées 
mal -conçues  qu’  on  a eues  fur  la  manière  Etrus- 
que. C’ell  en  même  tems  une  preuve  que  cette 
pâte  eft  du  tems  de  la  perfection  de  leur  art . 
Les  Connoiflcurs  feroient  fort  embarraflés  de  trou- 
ver une  figure  drappée  avec  plus  de  délicatefle  • 
*13  6.  Cornaline-  Le  même  fujet . Jupiter  a 
de  grandes  ailes , mais  il  n’  eft  pas  vêtu , & il 
foutient  fur  fes  genoux  Sémelé  évanouie  & qui 
meurt . Jupiter  n’  eft  point  ici  environné  de  fou- 
dres , & par  cette  raifon  la  pierre  auroit  été 
difficile  à expliquer  fans  la  pâte  précédente  : el- 
le eft  auffi  Etrusque  , & paroit  plus  ancienne 
que  1'  autre. 


B-  avec  Léda . 

137.  Pâte  ant.  Léda  debout  , vue  par  der- 
rière , qui  tend  la  main  droite  au  Cigne , 

138.  Pâte  eut.  Léda  debout  vue  par  derriè- 
re; le  Cigne  qui  eft  à fes  pieds  lui  tire  le  voile. 

*139.  Prime  d ' Emeraude  . Léda  debout  au- 
près d' une  colonne,  fur  laquelle  il  y a un  Va- 
fe,  le  Cigne  cil  fur  le  piédcilal  de  la  colonne. 
Léda  e(V  ici  habillée  . 

*140.  Cornaline . Léda  debout  auprès  d’une 
Fontaine,  & le  Cigne  à coté  d’ elle. 

141.  Pâte  de  verre . Léda  couchée  , qui  pa- 
roit endormie  , le  Cigne  eft  auprès  d’  elle  dans 
1’  attitude  de  vouloir  la  carelTer  , & un  Amour 
dans  les  airs  décoche  un  trait  à Léda. 

142.  Pâte  de  verre  y dont  T original  fe  trouve 

au 
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su  Cabinet  <•>  Strozzi  à Rome,  avec  le  nom  du 
Graveur  mypton.  Léda  portée  parle  Cigne. 

143.  Pâte  ant.  de  trois  couleurs.  Le  Cigne 
jouifiant  de  Léda  qui  eft  debout . 

* 144.  Prime  d' Emeraude . Le  même  fujet. 
*145.  Corna  line . Léda  debout  , & quafi  la- 

b antibus  & fatijeentibus  genibus  ex  fenfu  volupta - 
tis , avec  le  Cigne  dans  fes  bras  . La  plus  bel- 
le Statue  de  Léda  , un  peu  au  dciïous  de  gran- 
deur naturelle  , & dans  la  même  attitude  , eft 
fans  doute  celle  de  Air.  le  Cardinal  Alexandre 
Allant . 

*14 6.  Cornaline  . Léda  à genoux  embralTant 
le  Cigne  • 

*147.  Cryjlal  de  roche . Léda  à demi  couchée 
embralTant  le  Cigne  ; a fes  pieds  eft  un  Amour 
debout,  qui  præputinm  ducit . 

148.  Agathe  - Onyx  . Léda  couchée  , dont  le 
Cigne  jouit  . 

*149.  Cornaline . Le  Cigne. 

Cajlor  , Pollnx  . 

150.  Pâte  ant.  Têtes  accollées  de  Caftor  & 
de  Pollux,  & au  delfus  de  chaque  tête  une  étoile* 

15 1.  Pâte  de  verre  . Têtes  de  Caftor  & de 
Pollux  fe  regardants . 

152.  Pâte  ant.  Caftor  & Pollux  debout. 

153.  Sar doive  . Le  même  fujet. 

154.  Pâte  ant . Léda  alfife  fur  un  Trône, 
ayant  à fes  deux  cotés  Caflor  & Pollux , fur  la 
tête  de  chacun  desquels  elle  appuyé  une  main. 

C.  a- 

(»)  Stofcb  Pierr.  grav,  PI.  XL1II. 


Digitized  by  Google 


Mythologie  Sacree. 


?7 


C.  avec  Europe  . 

*IJJ.  Prime  à'  Emeraude.  Jupiter  changé  en 
Taureau,  enlevant  Europe- 

1 56.  Pâte  a nt . Le  même  fujet. 

157.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet. 

* 158.  Cornaline  Fragment.  Le  même  fujet, 
gravé  avec  une  délicareflc  qui  fait  regretter  le., 
morceau  qui  manque . On  voit  délïîné  ici  T ima- 
ge du  vêtement  d’ Europe,  que  nous  a confervé 
Théocrite  . 

KeÙTxfy  St  ujioiTi  irirùtx  |3a5ù«  EùfuWtiijc 
Içiov  cl»  ts  wjoe  iAappIÇsrKt  S'e  r.cùpriv . 

Situât  a autem  in  bumeris  e(l  veflis  ampla  Europdf  , 

Ce u vélum  ravis,  atque  atlevavit  puelUm.  i«i,i.xix. 

Son  péplum  ondoyant  s’ ell  gonflé  autour  d’ elle; 
Au  refle  on  peut  remarquer  dans  ce  fragmenr 
que  le  Taureau  a un  ornement  qui  depuis  le  dos 
lui  pafle  jusqu’  au  deflous  du  ventre  , & qui  pa- 
roit  allez  refl'embler  à des  nageoires  de  poilîon . 

159-  Pâte  de  verre  moulée  fut  une  <•>  Cor- 
naline du  Cabinet  de  l’  Empereur  à Florence. 
Le  même  fujet  , où  Jupiter  paroit  avec  la  tête 
du  Minotaurc . 

D.  avec  Jo. 

160.  Pâte  de  verre.  Jo  gardée  par  Argus- 

161.  Pâte  de  verre.  Mercure  coupant  la  tê- 
te d’  Argus.  Jo  en  Vache  efl  fous  un  arbre,  & 
fur  une  branche  de  1’  arbre  on  voit  un  Paon. 

H E.  a- 

(1)  Muf.  Flot.  T.  I.  Tab.  LVII.  n.  ». 
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E.  avec  Dattaé  ■ 

*162.  Prime  d'  Emêraudc  ■ Danaé  afiife  qui 
tient  le  devant  de  fon  vêtement  étendu , pour 
recevoir  la  pluye  d’ or. 

Gattyméde , <&•  Hébé  . 

1 <53-  Pâte  aut.  Bufte  de  Ganyméde,  arec  la 
fête  d'  une  Aigle  devanr  lui  . 

* 164.  Jiifpe  rouge  . Ganyméde  debout  ayanr 
un  bonnet  Phrygien  , la  houlette  dans  la  main 
gauche , & un  vafe  à la  droite . 

1 6s-  Pâte  de  verre  • Ganyméde  debout , ap- 
puyé fur  une  colonne  & tenant  un  lièvre  ; de- 
vant lui  on  voit  1*  Aigle  6c  un  Chien  par  derriè- 
re . Beger  a publié  cette  pierre,  & après  Iui(i> 
Mr-  Gravelle.  Je  ne  faurois  comparer  cette  figu- 
re, qu’avec  la  belle  Statue  de  Ganyméde  du  Pa- 
lais Verofpi  à Rome;  elle  a la  grandeur  de  1’  âge 
de  l’adolefcencc  , & ce  qui  cft  extreinemcnr  rare,  les 
pieds  s’en  font  confervés  avec  la  bafe;  ils  n’  ont 
pas  même  été  brifés , il  n’  y a que  le  bras  droit 
& la  tête  de  reftauré . Du  refie  c’  efi  le  plus  par- 
fait défiein  d’ un  beau  jeune  homme , & j'  ofe  di- 
re que  les  cuifics  & les  jambes , font  ce  qu’  il  y 
a de  plus  fin  entre  toutes  les  plus  belles  figures 
de  1’  Antiquité  • 

i66‘  Cbalcê doive . Ganyméde  avec  une  hou- 

lette en  main,  effrayé,  fe  jettant  à terre:  au  def- 
fus  de  lui  cft  1’  Aigle  qui  plane  , & à coté  de 
lui  une  étoile  . 

16’j.  Pâ- 

(1)  Thef.  Palat.  p.  io-  (*)  Pierr.  grat.  T.  1.  Pl.XLII* 
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i <57-  Pâte  ont.  Ganyméde  enlevé  par  1’  Ai- 
gle : on  voit  par  terre  une  Urne  ou  Vafe  • 

*iri8.  Agathe -Onyx.  Le  même  fujet  d’une 
gravure  très -finie,  où  au  bas  il  y a un  Chien  qui 
court  après  une  plume  tombant  de  l’aile  de  l’Aigle. 
*169.  Sar doive . Une  Aigle  dont  la  poitrine 

eft  formée  de  la  tête  d’  un  jeune  homme  en  fa- 
ce : ce  qui  repréfente  peut-être  l’enlevement  de 
Ganyméde  . Une  Cornaline  qui  étoic  autrefois 
dans  le  Cabinet  du  Prieur  Vaitn  , rend  cette  ex- 
plication vraifemblable  , car  ce  qui  cft  une  tête 
dans  cette  pierre  & dans  les  deux  fuivantes  , eft 
un  bufte  dans  la  Cornaline  que  je  cite. 

170.  Pâte  ant . Le  même  fujet. 

x 7 1 . Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

172.  Sar doive ■ Ganyméde  à genoux  devant 

Jupiter  qui  ell  afiis  fur  fon  Trône,  & qui  lui 
tend  la  main;  1’  Aigle  eft  derrière  le  Trône. 

* 173  Agathe  - Onyx  . Ganyméde  aflîs,  donnant 
à manger  à 1*  Aigle . Un  fujet  fcmblable  fe  voit 
fur  une  (,)  Cornaline  du  Cabinet  du  Roi  de  Fran- 
ce , & dans  la  Vigne M de  Mr.  le  Gard.  Alèxandre 
Atbani  il  y a un  beau  bas-relief  qui  repréfente 
Ganyméde  dans  la  même  fonction  • 

17+.  Pâte  ant.  Hébé  debout  à demi -nue, 
caréllant  1’  Aigle  de  Jupiter.  Le  deirein  de  cette 
pâte  eft  très -beau  , & la  gravure  excellente-  Je 
ne  fais  pas  , fî  quelqu'  un  des  Mythologues  mo- 
dernes a remarqué  , que  Mercure  féfoir  au- 
trefois les  fonctions  d’  Hébé  ; c’  eft  Sapbo , Ht 

H 2 Al- 

( 1 ) Mariette  Pier. grav.n.;».  p.  (*.  L.  X.  p.  4: y. 

(»)  Bartoli Sépale.  *nt.  fig.no.  D.  Conf.  Lurian.  Diaicg. 

(j)  Achcn.  Deipnoi.  Lib.  V.  Mcrcur.  & Maiae. 
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Alcée,  qui  nous  1’  enfeignent  . Mercure  ell  reprc- 
fenté  dans  cette  fonction  fur  un  des  deux  beaux 
Candélabres  triangulaires  de  marbre  du  Palais 
Barbertn > où  il  tient  une  talfe , comme  pour  la 
préfenter  aux  Dieux. 

175.  Cryjlal  de  roche.  Hébé  debout  tenant 
une  patère  qu’  elle  porte  à la  bouche  ; elle  eft 
reüemblante  à une  autre  Hébé  publiée  par  (■>  Mr. 
Grave  lie , avec  cette  différence  que  la  notre  tient 
la  talfe  plus  près  de  la  bouche  . On  voit  cette 
Déelle  fur  le  revers  d’ une  <J>  Médaille  de  Marc. 
Auréle  verfant  la  patère  fur  un  Autel  avec  le 
mot  IV  VENT  AS.  S-  C. 

SECTION  IV. 


Minerve. 

17 6-T^Ate  ant . Bulle  de  Minerve,  avec  le  cas- 
JL  que , le  bouclier  & la  lance  . Les  pier- 
res qui  représentent  Minerve  font  rangées  ici  im- 
médiatement après  Jupiter,  parce  que  cette  Déelle 
eft  toujours  placée  <»>  à coté  de  lui  par  Homère. 

177.  Jafpe  rouge  . Le  même  fujet  avec  le 
casque  feul  . 

178.  Pâte  de  verre.  Le  morne  fujet  de  la 
même  façon  . 

*179.  Jafpe  rouge.  Le  même  fujet  de  la  mê- 
me façon. 

180.  Cor- 

(t)  Pier.grav.  T-I-PI.  XLIV.  (3)  Plutarch.  Sympof.  L.  I. 
(a)  Triftan.  Comment.  T.  I.  Probl.  s.  p.  617.  B. 
pag.  6x6 . 
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*180.  Cornaline . Tête  de  Minerve  avec  un 
casque  orné  d’  un  grand  panache  • 

* 1 8 1 - Jafpe  rouge-  Tête  de  Minerve  avec  la 
tête  de  Mcdufe  fur  la  poitrine  . 

*182-  Cornaline  . Autre  tcte  de  Minerve. 

183.  Pâte  ant  . Butte  de  Minerve  en  face. 

184.  Pâte  ant.  Tête  de  Minerve  en  face. 

*185.  Lapis  -lazuli.  Butte  de  Minerve  , avec 

un  casque  dont  Je  devant  repréfente  une  tête  de 
Socrate . 

18 6-  Cornaline.  Tête  de  jMinervc  dont  le- 

casque  ett  compofé  de  deux  masques  , qui  rettem- 
blent  au  même  Socrate. 

187.  Cornaline  . Tête  de  Minerve  dont  le 
cafquc  ett  orné  de  deux  masques  femblables  aux 
précédents  ; le  cou  fe  termine  aufli  en  masque, 
& on  en  voit  un  quatrième  fur  la  poitrine. 

188.  Pâte  de  verre.  Butte  de  Minerve  avec 
le  nom  du  Graveur  ANTIOXOY  • Peut-être  cet- 
te pâte  ett -elle  moulée  fur  une  t*>  Cornaline- 
du  Cabinet  d’ Andreini . Il  y avoit  un  Sculpteur 
d’ Athènes  du  même  nom,  qu’on  voit  écrit  fur  la 
bafe  d’ une  grande  Statue  de  Minerve  de  la  Villa 
Ijidovifi  y mais  travaillée  avec  peu  de  goût . Cette 
Infcription,  qui  cil  publiée  par  w Carlo  Dali , a 
été  mal  copiée . 

189.  Pâte  de  verre.  Butte  de  Minerve  avec 
le  nom  du  Graveur  d>  AnOAAOAOTOY  • 

190.  Pâte  de  verre.  Butte  de  Minerve  avec 
le  nom  du  Graveur  <♦>  AcriACIOY  • L’  original  de 

cette 

(1)  Gori  Infcript.  T.  I.  Tab.  (})  StofcbV'itr.  grav.n.  X. 

I.  4-  (4)  Ibid.  PU  XIII. 

(»)  Vire  de'  Pittori. 
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cette  pâte  éroit  autrefois  dans  le  Cabinet  du 
Card.  Ottoboni , 5c  il  eft  préfentcment  dans  Je  Ca- 
binet de  1’  Empereur  à Vienne . 

1 9 1 - Pâte  ant.  Tête  de  Minerve  pofée  far 

une  bafe  qui  lui  forme  le  col  , & qui  cil  pro- 
prement une  forte  de  bouclier  long,  de  forme  ir- 
régulière* où  la  foudre  cil  repréfentée. 

192.  Prime  à'  Emeraude  montée  en  anneau 
antique  de  bronze.  Minerve  debout  , tenant  de 
la  main  droite  la  pique  , & de  la  gauche  le- 
bouclier . 

193.  Prime  d' Emeraude  • Minerve  marchant. 

*194..  Jaffe  rouge-  Le  même  fujet. 

*19 j.  Cort/a/iue  . Le  même  fujet. 

1 96.  Prime  d’  Emeraude.  Le  même  fujet. 

*197.  Sur  doive  ■ Minerve  falutaire,  Salulifcra , 

ou  Me  die a , marchant  précédée  d’un  Serpent.  Ce 
qu’  il  y a de  particulier  , eft  une  efpéce  de  pa- 
razouium  qu’  elle  porte  au  coté  gauche;  la  garde 
en  eil  couverte  par  le  bouclier  qu’  elle  porte  fur 
les  épaules  de  la  même  façon  dont  on  le  voit 
dans  un  Soldat  d’  une  pierre  gravée  du  Cabinet 
de  I’  Empereur  à Florence . On  voit  aulfi  Mi- 
nerve avec  un  parazonium  dans  trois  emprein- 
tes de  pierres  gravées  de  notre  grande  Collection 
des  empreintes  en  fouifre  . Quelquefois  cette- 
Déelfe  elt  repréfentée  tenant  deux  piques.  Je- 
m’  imaginé  que  Minerve  appellée  <»>  £vç>îpia,  accin- 
gens  fe , c’ eft-à-dire  qui  s’arme,  étoit  repré- 
lcntée  ainfi  : car  comme  le  Casque  & i’  Egide- 

é- 

(1)  Muf!  Florent.  T.  I.  Tab.  (a)  Paufan.  L.  IX,  pag.  743, 

XVIII.  11.  1.  I-  3 j. 
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étoient  fon  armure  ordinaire  , il  falloir  donc  que 
Jors  qu'  elle  éeoit  appellée  frçhpt*  par  excellen- 
ce , elle  eût  outre  cette  armure  quelque  chofe  de 
particulier  , qui  peut  avoir  été  le  parazottium . 
Il  fe  peut  aufli  que  Minerve  Çv<;r,pt*  loir  la  même 
qui  eft  appellée  crpolt'ut  par  “>  Lucien-  Il  faut 
pourtant  avouer  qu’  on  confond  aisément  Miner- 
ve & Bel  Jonc  : & la  nôtre  fans  le  Serpent  fe 
prendroir  pour  Bellone  , aufli  bien  que  les  trois 
pierres  fuivantes , par  rapport  aux  armures  fur 
lesquelles  elle  pofe  fon  bouclier  ; car  les  Tro- 
phées leiTiblent  convenir  plutôt  à Bdlone,  qu’  à 
Minerve . La  prétendue  ,J>  Bcllone  fur  quelques 
médailles  eft  un  peu  équivoque,  & n’a  point  d’at- 
tributs allez  diftinctifs:  la  Décile,  qui  pâlie  pour 
Bcllone  dans  {t>  Beger , eft  dans  la  même  attitude 
que  Minerve  fur  les  Médailles  de  Pyrrhus  - 

198.  Prime  d' Emeraude.  Minerve  debout  a- 
vec  fon  bouclier  appuyé  fur  un  autel  j elle  porte 
pareillement  le  parazouium . 

199.  Cornaline.  Minerve  debout  ayant  forL. 
bouclier  appuyé  fur  une  cuiralle  , au  dellus  de 
laquelle  eft  une  étoile  fur  un  croiflant  - 

2 co.  Sardoine  - Minerve  debout  , 8c  un  Tro- 
phée derrière  elle. 

201.  Pâte  antique.  Minerve-  debout  entre 
deux  Trophées. 

202.  Cornaline  fciée  d’  un  Scarabée  - Miner- 
ve en  face  debout  à coté  d’  un  autel  , fur  lequel 
il  y a du  feu  allumé  ; elle  tient  une  Victoire 

fur 

(1)  Dial,  Deor.  IX.  p.  501.  (î)  Go!z.  Grâce.  Tab.  XXXVI. 

(a)  Thcf.  Brand.  T.  I.  pag.  uum.  5 6- 
340.  T,  II.  p.  6x1. 
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fur  la  main  gauche  : la  Fable  nous  enfeigne, 
que  Minerve  communiqua  1*  immortalité  & la_. 
Divinité  à la  Fille  de.PalIante  , qui  étoic  Fils  de 
Lycaon  , & qu’elle  lui  donna  le  nom  de  Viâoria\  on 
prétend  qu’elle  avoir  été  élevée  avec  Minerve. 
On  la  trouve  encore  avec  la  Viétoire  fur  des  w 
monuments  Etrusques  . La  pique  qu’  elle  tient  de 
la  main  droite  elt  toute  formée  de  petits  globes 
à-peu-près  comme  les  broches  ou  appuis  de  Dia- 
ne d’  Ephéfe  . La  Gravure  de  cette  Cornaline 
paroit  être  très -antique . 

203.  Crysîal  c le  roche  • Minerve  debout  tenant 
une  Victoire  lur  la  main  droite  • 

* 204.  Cornaline  . Minerve  debout  pofant  une 
Victoire  fur  une  colonne  qui  elt  devant  elle  . 

ï 03.  Prime  d ’ Eméraude  . Minerve  debout 
tenant  une  Victoire  fur  la  main  droite: 

206-  Cornaline  . Minerve  debout  tenant  une 
Viétoire  fur  la  main  droite , au  deflbus  de  la  Vi- 
ctoire on  voit  un  Trident  fiché  en  terre  qui  fait 
apparemment  allufion  à la  Victoire  décidée  en  fa 
faveur  contre  Neptune  au  fujet  de  la  Protection 
d’ Athènes;  de  la  main  gauche  elle  tient  fa  pi- 
que & fon  bouclier  qui  elt  appuyé  à terre , & 
au  defius  duquel  on  voit  un  Serpent  • 

207.  Pâle  de  verre.  Minerve  dans  un  Tem- 
ple , tenant  une  Victoire  dans  la  main  droite . 

*208.  Cornaline.  Minerve  debout  vis-à-vis 
d’ une  Victoire  qui  lui  préfente  une  couronne  de 
laurier;  autour  on  voit  les  caractères  EER  PlOD. 

209-  Cor- 

(1)  Dionyf.  Halic.  Ant  Rom.  (>)  Pajferi  Lettere  pag.  4S4. 
L I.  C-  jj.  p-  10'.  negli  Opufc. Scientif. T.;j. 


Digitized  by  Google 


Mythologie  Sacres.  6$ 

*209-  Cornaline . Minerve  aflife  fur  un  rocher, 
écrivant  fur  fon  bouclier  ; derrière  elle  on  voit 
une  Chouetre  fur  une  colonne. 

210.  Cornaline  • Minerve  debout , tenant  de  la 
main  gauche  fa  lance  St  fon  bouclier  , St  fur  la,, 
main  droite  une  Chouette,  comme  on  la  voit  dans 
une  petite  figure  de  bronze  de  la  Galerie  du  Col- 
lege de  S.  Ignace  à Rome  . Paufanias  fait  mention 
d’  une  Statue  de  Minerve  , qui  tenoit  une  Cor- 
neille fur  la  main  . La  Corneille  étoit  ancienne- 
ment fon  fymbole  , mais  depuis  que  cet  oifeau 
eut  accufé  les  Filles  de  Cécrops , Minerve  la^ 
chafl'a  St  prit  la  Chouette  à fa  place  <’>. 

21 1.  Pâte  a ni . Minerve  aflife,  tenant  deux 
Flûtes  . C’  eft  elle  , qui  les  ayant  inventées  <*>, 
enfeigna  à Hécate  à en  jouer  • 11  y avoir  une 
Statue  de  cette  Décfle  faite  par  Démet rius , qui 
étoit  appcllée  Minerva  Mnfica , pareeque  lorsqu’  on 
jouoit  de  quelque  lnftrument  auprès  d’elle,  on 
s’  appercevoit  que  les  Serpents  de  fon  Egide  rc- 
fonnoient.  La  Minerve  de  cette  pâte  mérireroit 
d’  être  diftinguée  par  une  fcmblable  dénomina- 
tion , à caufe  de  la  rareté  du  fujer . Il  y avoir 
à Rome  dans  la  maifon  d’  Oclave  Capranica  un 
bas-relief  où  Minerve  croit  reprefentée  jouant 
des  deux  flûtes  , St  de  l’  autre  coté  on  voyoit 
Marflas  , qui  les  prenoir  quand  elle  les  jetta  , 
piquée  de  ce  qu’  en  enjouant , elle  fe  déflguroit 
Je  vifage.  On  trouve  le  défsein  de  ce  bas-relief 
dans  le  Recueil  du  C3V.  del  Pozzo . 

I 212.  Pâ- 

( 1 ) Antigon.  Hirtor.  mirab.  (i)  Mcurf.  de  Tibiis  ex  Pla* 
C.  12.  Conf,  Meurf.  Ce-  tarch.  de  Mufica  C.  2. 
crops  C.  32.  (î)Plin.L.XXXlV.p.6ïy./.,o. 
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2 ij.  Pâte  Je  verre  . Minerve  aflîfe  far  un 
rocher,  tenant  un  masque  à la  main  droite. 

*253.  Cornaline  . Minerve  debout  vis-à-vis 
d*  une  colonne,  fur  laquelle  on  voir  une  Chouet- 
te, devant  elle  eft  un  autel  avec  du  feu  allumé, 
fur  lequel  ut»  enfant  paroit  facrifier  , 8c  fur  le- 
quel elle  verfe  une  patère . 

214.  Cornaline.  Minerve  debout,  appuyée  con- 
tre une  colonne,  donnant  à Efculape,  qui  eft  af- 
fis  devant  elle  , le  bâton  autour  duquel  le  Ser- 
pent eft  entortillé . 

2 ij.  Cornaline  • Minerve  81  Mars  debout  . 

Leurs  Statues  étoient  placées  1’  une  auprès  de 
1’  autre  à Coronéc  en  Bœotie  <■)  par  une  raifon 
myftérieufe , comme  prétendoient  les  habitants  de 
ce  pays  . 

2i<S.  Cornaline.  Minerve  conduifant  un  chat 
tiré  de  deux  Chouettes . 

217-  fafpe  rouge.  Une  Chouette. 

*218.  Cornaline.  Une  Chouette  fur  un  autel  , 
tenant  un  rameau  de  palme  entre  fes  griffes;  de 
chaque  coté  de  1’  autel  il  fort  une  branche  de 
laurier  . 

*219.  Cornaline.  Une  Chouette  fur  un  autel 
entre  deux  piques,  à la  droite  de  1’  autel  eft  un 
Cancer , 8c  à la  gauche  un  bouclier , au  deffus  du- 
quel il  y a un  casque . 

*220.  Prime  d'  Eviéraude . Une  tête  de  Mé- 
dufe  en  face , au  deffus  de  laquelle  il  y a un 
casque . 


(0  Strab.  L.  IX.  p.  6 31. 
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SECTION  V. 


C E R E S. 

lïi'X^ArdoiuC'  Bulle  de  Cérès,  tenant  des  deux 
O mains  une  corne  d’ abondance , à coté  il 
y a des  caractères  Grecs  qui  ne  font  pas  trop 
lifibles  • 

22î.  Pâte  aut.  Bulle  de  Cérès,  tenant  de  la 
main  gauche  une  corne  d’ abondance. 

*223.  Jafpe  verd . Bulle  de  Cérès  , ayant,  ou 
le  Modius , ou  la  Cille  myllique  fur  la  tete,  com- 
me on  la  voit  fur  quelques0'  Médailles.  Ce  bulle 
cft  dans  un  Temple  foutcnu  de  deux  colonnes 
torfes  ; à chaque  coté  du  temple  on  voit  un  épi 
de  bled . 

*224.  Cornaline.  Cérès  debout  fur  une  tête  de 
bœuf,  tenant  delà  main  gauche  des  épis  de  bled, 
& de  la  droite  une  tète  de  Bélier,  animal  u)  qu’on 
lui  facrifioit . 

*225.  Cornaline  . Cérès  debout,  tenant  de  la 
main  droite  la  Cille  myllique  des  Fêtes  Eléuli- 
niennes,  & de  la  gauche  des  épis  de  bled. 

216.  Cornaline-  Cérès  debout,  tenant  d’ uns 
main  trois  épis  de  bled  , & de  1’  autre  un  plat 
de  fruits  avec  un  épi  de  bled . 

227.  Cornaline.  Cérès  debout,  tenant  d’ une 
main  un  panier  de  fruits  , & de  1’  autre  des  épis 
de  bled;  à fes  pieds  cil  une  Fourmi. 

I 2 228.  Cor- 

(1)  Conf.  Spanhtm.  Ob/erv.  ad  (1)  Schol.  in  Sophocl.  Oedip- 

Callimsc.  Hymn.  in  Cer.  Colon,  v.  1596. 

. pfg.  «S  I. 


Digitized  by  Google 


68 


Seconde  Classé- 
es S-  Cornaline . Le  même  fu jet  que  le  précédent 
avec  la  Fourmi  ; fous  la  figure  de  Cérès  on  voit 
une  étoile  , 8c  autour  d’ elle  la  parole  GEMELLI- 
229-  Cornaline . Cérès  debout,  tenant  fur  fa 
main  droite  une  Victoire  qui  a une  Couro^ie  en 
main  , & de  la  gauche  une  corne  d’  aboncunce; 
devant  elle  à fes  pieds  il  y a un  Modius  avec  trois 
épis  de  bled,  & derrière  elle  une  proue  de  vaif- 
feau . 

*230.  Amétbyfie . Ccrcs  debout  appuyée  con- 
tre une  colonne,  tenant  une  corne  d’  abondance 
de  la  main  gauche  - 

*231-  Amêtbyjle.  Cérès  tenant  parla  bride 
le  Cheval  Arion  <*)  dont  elle  étoit  accouchée  de 
Neptune.  Elle  étoit  reverée  fous  le  nom  d’ E- 
rinnys  par  rapport  à cette  Fable  : fous  le  Che- 
val on  voit  un  Serpent- 

Cette  pierre  féfoit  autrefois  le  revers  de  la 
précédente,  8c  elle  en  a été  fciée . 

232.  Cornaline . Cérès  debout , tenant  un  pa- 
nier de  fruits  8c  des  épis;  elle  eft  entre  deux  fi- 
gures , dont  1’  une  tient  un  pain  ( voy.  plus  bas 
num-  266.  ) 8c  un  filtre,  8c  1’  autre  une  couron- 
ne de  laurier  - 

*233.  Cbalcédoine  - Cérès  aflife , tenant  une  pi- 
que , attribut  peu  commun  à cette  Décile  ; devant 
elle  il  y a un  vafe  avec  des  épis  de  bled  qu’  elle 
paroit  couper- 

234.  Pâte  ant.  Cérès  voilée  aflife  avec  une 
T'ique  , à qui  un  Enfant , ou  un  jeune  Triptolé- 
préfentc  un  vafe  avec  cinq  épis  de  bled. 

235-  Jap 

( 'ufrn.  L-  VIII.  p.  64p.  Apollodor.  L.  III.  c-  6.  in  fine  » 
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235.  J&fpe  rouge.  Cérès  voilée  aflife,  tenant 
de  la  main  droite  un  grand  flambeau  allumé,  & 
de  la  gauche  une  coupe  ; devant  elle  on  voit  un 
Modius  avec  des  épis  de  bled  & un  Cheval , & 
derrière  elle  un  autre  Cheval  . Les  *■>  Etrusques 
repréfentoient  aulli  Cérès  avec  la  patcre , comme 
on  remarque  dans  deux  petites  figures  de  bron- 
ze de  la  Galerie  de  l’  Empereur  à Florence  • 
*236.  Cornaline  . Cérès  debout  fur  un  chat 
tiré  de  quatre  chevaux  , avec  une  corne  d’ abon- 
dance fous  le  bras  gauche  . 

237.  Pâte  ant.  Cérès  avec  une  corne  d’ a- 
bondance  & des  épis  de  bled , afiîfe  fur  un  char 
tiré  de  deux  Eléphants  , fur  chacun  desquels  il  y 
a une  petite  figure.  Les  Eléphants  rendent  cette 
pâte  fort  rémarquable . On  voit  des  Empereurs 
fur  des  chars  tirés  de  deux  & quatre  Eléphants  , & 
dans  une<»>  Médaille  de  notre  Cabinet  Faujliue  t II 
fur  un  char  presque  femblablc  à celui  de  notre 
pâte  : Bacchus  entra  triomphant  à Thébcs  fur  un 
char  attelé  d' Eléphants , & on  prétend  '♦»  félon 
Artémidore,  que  l’Eléphant  ctoit  confacré  à Plu- 
ton . Mais  perfonne  n’  a obfervé  fur  aucun  mo- 
nument de  1’  antiquité  d’ autre  Divinité  , que  Bac- 
chus , fur  un  char  tiré  par  des  Eléphants  ; peut- 
être  eft-ce  ici  la  Femme  de  quelque  Empereur 
déifiée,  fous  le  nom  de  Cérès  , comme  le  furent u) 
Statilia  Femme  de  Néron  , Sabitia  Femme  de 

Ha- 


(1)  Muf.  Etr.  T.  I.  Tab.  49. 
(aj  Cuper.  de  Eleph.  Exerc. 

I.  c.  z.  p.  xi<5, 

(})  Difiertaz.  dell’  Accademia 
di  Cortona  T.  II-  p.  216. 


(4)  Cuper.  de  Eleph.  Exerc. 
I.  c.  1.  p.  z j.  24. 

(5)  Spanbem  de  praeft.  Num. 
T.  I.  p*  288. 
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Hadrien,  & d’autres.  Sur  le  char  on  voit  en  bas- 
relief  deux  Amours  danfants  avec  une  guirlande 
à la  main . 

238.  Pâte  mit.  Cérès,  le  flambeau  en  main, 
fur  un  char  tiré  de  deux  Serpents. 

Triptoléme  • 

*239.  Cornaline  . Triptoléme  debour  , tenant 
de  la  main  droite  trois  épis  de  bled  , & une 
charrue  de  la  gauche  . 

*240.  Cornaline . Triptoléme  debout  fur  un 
char  tiré  de  deux  Serpents. 

*241-  Jafpe  ronge  & jaune.  Triptoléme  qui  fé- 
me  du  bled  fur  un  char  tiré  de  deux  Serpents  ailés. 

242.  Pâte  ont . Triptoléme  fur  on  char  tiré 
de  deux  Serpents  vis-à-vis  de  Cérès  , qui  ert: 
aflife  tenant  trois  épis  de  bled  dans  la  main  droirc, 
& dans  la  gauche  une  pique  ; dans  1’  exergue  cil 
la  foudre  • 

143-  Jafpe  jaune  . Triptoléme  le  pied  fur  un 
Dragon , tenant  la  pique  à la  main  ( marque  du 
culte  qu’  on  lui  rendoit  ) & menant  une  charrue 
attelée  de  deux  bœufs. 

244.  Pâte  ant.  Triptoléme  menant  une  char- 
rue attelée  de  deux  bœufs  , à coté  desquels  on 
voit  Cérès  tenant  des  épis  de  bled  à la  main,  & 
vers  qui  Triptoléme  tend  la  liennç. 

Attributs  de  Cérès. 

*245.  Agathe  -Onyx.  Un  Homme  qui  pioche 
la  terre . 

246.  Pâte  de  verre  . Un  Laboureur  à une^. 
charrue  attclce  de  deux  bœufs. 

247  .Cor- 
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247.  Cornaline . Un  MoifTonneur  la  faucille 
en  main,fciant  du  bled;  dans  une  grotte  au  def- 
fous  il  y a une  figure  qui  trait  une  chèvre . 

*248.  Hyacinthe . Le  Flambeau  de  Céces  . On 
allumoit  pendant  les  fêtes  de  Cérès  une  infinité 
de  torches  & de  flambeaux . 

249-  Cornaline.  Le  Flambeau  & le  feeptre  de 
Cérès  en  fautoir . 

*250.  Sardoine ■ Une  Fourmi. 

251.  Agathe-Onyx . Une  Fourmi  tenant  fept 
épis  de  bled  . 

252.  73fpe  rouge.  Deux  Fourmis  attelées  à 
un  char  formé  par  un  épi  de  bled,  fur  lequel  il  y 
a un  autre  Infecte , ou  figure  de  fantaifie  bipede  , 
qui  le  guide. 

253.  Cornaline.  Deux  Fourmis  attachées  à 
une  charrue . 

254.  Pâte  ant.  Deux  Fourmis  attachées  à 
une  charrue,  qui  eft  conduite  par  une  autre  Fourmi. 

25$.  Cornaline.  Un  épi  de  bled,  un  faifeeau 
confulaire  , & ur»e  palme  . 

256.  Cornaline.  Un  épi  de  bled, une  palme, 
8c  une  corne  d’  abondance. 

257.  Cornaline  • Une  Corne  d’  abondance. 

238.  Sardoine.  Une  Corne  d’abondance,  qui 

fe  rcrmine  en  une  figure  de  boeuf. 

259.  Sardoine  . Une  Corne  d’abondance  ter* 
minée  en  bouc,  avec  aux  deux  cotés  un  S'tmpu- 
lum  , & un  couteau  de  facrifice  • 

260.  Cornaline . Une  Corne  d’ abondance,  & 
un  Thyrfe  en  fautoir. 

261.  Cornaline.  Une  Corne  d’ abondance , 8c 
un  timon  en  fautoir. 


i62.Cbal- 


72  • Seconde  Classe. 

262.  Cbalcédoine . Une  Corne  d’ abondance 
avec  deux  tètes  de  Pavot,  qui  y font  jointes  par 
le  bas . 

263.  Cornaline  . Une  Corne  d’abondance,  un 
bouclier , 5c  un  caducée  . 

264.  Cornaline  ■ Deux  Cornes  d’ abondance 
ornées  de  bandelettes  , & entre  deux  le  fceptrc 
de  Cérès  . 

265.  Cornaline.  Double  Corne  d’ abondance 
pleine  de  fruits,  & de  têtes  de  Pavot  avec  d’un 
coté  un  épi  de  bled  , & de  1’  autre  un  pain . 

266.  Cornaline  . Une  Corne  d’  abondance., 
pleine  de  fruits,  5c  à coté  ,un  pain.  Les  Pains 
des  anciens  étoienr  marqués  d’  une  croix  qui  les 
traversoit  par  defsus,  comme  on  voit  entr’ autres 
fur  un  bas -relief  à S.  Chryfogonc  à Rome  . Ils 
étoient  marqués  ainfi  <•>  pour  qu’  on  pût  les  rom- 
pre plus  aifément  ; 5c  les  premiers  Chrétiens  fui- 
virent  cet  ufage , parce  qu’  ils  y confideroient  le 
ligne  de  la  croix  tl).  Dans  un  autre  monument 
fépulcral,  qui  eft  dans  le  Recueil  des  DélTeins  du 
Cav.  del  Pozzo  , où  eft  repréfenté  un  Boulanger 
qui  met  les  pains  au  four  , ils  font  marqués  de 
rayes,  qui  font  1’  effet  des  rayons  d’  un  cercle, 
comme  elt  le  (3>  pain  qui  a été  trouvé  à Hcrcu- 
Jane . C’  eft  de  tout  cela  qu’  il  femble  probable  , 
que  les  figures  rondes,  qu’  on  voit  fur  nos  quatre 
pierres,  peuvent  être  prifes  pour  des  pains,  d’au- 
tant plus  même  que  de  voir  un  pain  pour  <♦>  fym- 

bolc 

(1)  Hefîod.  F py.  L.  II.  XXVIII.  in  Symb.  Licter. 

(2)  S-  Greg.  Dul.  L-  I.  C.  II.  Vol.  I.  p.  138. 

Confer.  ; Prado  Penteccnr.  (4)  Conf.  Cor/  Muf.  Etrille, 
c.  42 . pag.  3 ij.  T.  II.  p.  126, 

(})  Nociz.  fopra  Ercol.  Lctt. 
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bole  de  Cérès  , c’  eft  ce  qui  ne  doit  pas  paroi- 
tre  étrange  à ceux  qui  fa  vent  que  les  Habitants 
de  T Isle  de  Cythnos,  célèbre  pat  fes  fromages, 
les  ont  frappés  fur  leurs  <■>  Médailles.  Je  n’  igno- 
re pourtant  pas  que  fur  des  Médailles  <J)  il  y a 
des  figures  allez  femblables  à celles-ci»  marquées 
aulïï  de  plulîeurs  rayes  , & qui  dans  quelques 
bas  - reliefs  <»»  relfemblent  plutôt  à des  paquets  , 
Sa r ci ii a e , liés  de  cordes  , quoiqu’  on  les  prenne 
communément  pour  des  Globes  . Audi  ne  pré- 
tends-je  pas  en  décider  abfolument,  je  propofe 
feulement  mon  fentiment , & je  ne  le  donne  que 
comme  une  fimple  conjecture  , en  rémarquant 
néanmoins  encore  que  les  Béotiens  célébroient 
une  grande  Fête  à Cércs  , qu’  on  appelloit  <♦> 
Mtyal&fri*  , c’  clt  - à - dire  , des  grands  pains  , 
qu’  on  lui  offroit . Le  pain  d’  oblation  de  Cérès 
s’ appelloit  aulfi  '*>  âfret  • Les  oblations  que 

féfoient  les  pauvres  dans  les  premiers  rems , & 
encore  après,  même  fur  les  autels  de  Jupiter  w & 
des  autres  Dieux,  conliftoient  en  farine,  en  gâ- 
teaux, & en  d’autres  chofes  de  peu  de  depenfe. 

267.  Cornaline . Un  Pain,  un  timon  de  vaif- 
feau  , & le  feeptre  de  Cérès  , avec  une  couronne 
de  laurier  • 

K a<58-  Sar- 


(1)  Bt^er  Speciro.  Ant.  p.  19* 
(1)  Vaillant.  Num.  Fam.  Ae- 
mil.  n.  jo.  ji-  Anton,  a.  6. 
Canin.  3.  Jul.  34.  42. 

(3)  Gruter.  Infer.  pag.  101. 
MLXXIII. 

(4)  Plut,  de  If.&  OC  p. 378. 
E.  Eullath.  ad  IL  B.  p.i6$. 
I.  31.  Conf.  Sfanbtm  ad 


Caltim.  Ilymn.  in  Cer.  v, 
ta.  p.  673. 

($)  Euftath.  ad  IL  i.  p.  77». 
I.  24. 

(6)  Bentley  ad  Callim-  Frsgm. 
CXCIII*  p.  383. 

(7)  Ariftoph,  Plut.  v.  660. 
conf.  Kujltr  , le  Sfanbtm. 
ad  h.  i. 
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2 68-  Sardoine . Une  Corne  d’abondance  far 

le  timon  d' un  vaifleau  , d’  un  coté  un  pain,  8c 
de  1’  autre  une  têre  de  Pavot . 

2 6p.  Agathe  -Onyx  . Une  main  qui  tient  une 

Corne  d’  abondance . 

270.  Agathe  -Ouyx . Une  main  tenant  trois 
têtes  de  Pavot  & deux  épis  de  bled  . 

271.  Sardotne.  Une  main  qui  tient  une  Cor- 
ne d’ abondance  , fur  laquelle  il  y a un  oifeau 
avec  une  palme . 

272.  Cornaline . Deux  mains  jointes  tenant 
deux  cornes  d’ abondance,  deux  épis  de  bled,  8c 
une  tête  de  Pavot . 

2 7 3*  Jaffe  rouge.  Un  Modius  dans  lequel  font 

quatre  épis  de  bled,  avec  à coté  les  lettres  ES. 

274-  Jafpe  rouge . Un  Modius , dans  lequel 
font  deux  épis  de  bled,  8c  deux  têtes  de  Pavot; 
à travers  il  y a une  balance,  8c  au  deiTus  deux 
étoiles  8c  un  croiflant- 

275.  Cornaline • Un  Modius  avec  une  balan- 
ce à travers  , au  deflus  un  Coq  tenant  au  bec 
un  rameau  de  palme . 

27 <5-  Cornaline.  Un  autel  avec  un  vafe  en- 
tre deux  cornes  d’ abondance  , 8c  à coté  deux 
Dauphins . 

*277.  Agathe-  Onyx . Un  Modius  fur  lequel 
il  y a un  Coq  qui  tient  par  la  queue  une  fouris 
au  bec  ; de  T autre  coté  eft  une  corne  d’ abon- 
dance, 8c  en  bas  un  pain  8c  un  épi  de  bled. 

278*  Agathe -Ouyx.  Un  autel,  fur  lequel  eft 
une  Aigle  , vis -à  vis  de  qui  il  y a une  corne- 
d’  abondance  avec  au  deflus  un  oifeau  qui  tient 
du  bec  un  Capricorne  par  la  queue. 

z-jp.Aga* 
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2 7 9.  Agathe  - Onyx . Un  Modius  avec  un  épi 
de  bled,  & deux  têtes  de  Pavot  ; de  chaque  co- 
té eft  une  corne  d’ abondance , avec  un  coq  def- 
fns  , & en  bas  deux  pains. 

SECTION  VI. 


Diane, 

* 280. 0 Ar doive  . Bulle  de  Diane  avec  le  car- 

quois , & 1’  arc  fur  1’  épaule  . 

*281-  Sardoiue  de  trois  couleurs  . Le  mê- 
me fujet . 

282.  Pâte  ant . Bulle  de  Diane. 

283.  Pâte  ant . Bulle  de  Diane  avec  1’  arc 
devant  elle  . 

284.  Pâte  ant.  Tête  de  Diane  en  face  , avec 
le  croiflant  au  delîus  de  la  tête . 

285.  Pâte  ant . Tête  de  Diane  avec  1’  arc  8c 
le  carquois  fur  J’  épaule,  & fur  la  tête  au  lieu 
de  croilïant , une  tête  de  Cerf.  Quelquefois  le 
Cerf  feul  ell  1*  image  de  Diane . Il  faut  re- 
marquer ici  la  façon  de  la  coéffure  des  cheveux 
particulière  à Diane.  Scs  cheveux  éroient  liés  en- 
femble  fur  le  fommet  de  la  tête  , & cette  mode 
ètoit  celle  des  jeunes  filles,  8c  s’appelloit  KSpvn(2:c  . 
Paufanias  nous  le  fait  remarquer  , quand  il  rap- 
porte de  quelle  manière  Léucippe  amoureux  de 
Daphné , Fille  d’  Alphée  , vint  à bout  de  fa  paf- 
lion  : il  prit  un  habit  de  femme,  & fe  <*»  lia  les 
cheveux  fur  le  fommet  de  la  tete , comme  fé- 

* K 2 foienr 

(1)  Patin.  Num.  Imp.  p,  57.  (a)  Lib.  VI».  p.  g }8.  I.  2ï. 
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foient  les  Vierges.  Polyxéne  étoit  coiffée  ainfi<*> 
à la  manière  des  vierges,  lclon  le  même  Auteur» 
Diane  feule,  & quelquefois  la  Victoire,  font  de_. 
toutes  les  Divinités  celles  qui  portoient  ainli  leurs 
cheveux  pour  ligne  de  leur  virginité.  Audi  voyons 
nous  Diane  coéffée  de  cette  façon  dans  la  pier- 
re gravée  par  Apollonius  , de  même  que  dans 
d’ autres  gravures  de  la  grande  Collection  des  Em- 
preintes de  notre  Cabinet , audî  bien  que  fur  les  <*> 
Médailles.  Les  nouvelles  mariées  portoient  enco- 
re leurs  cheveux  de  la  même  manière,  comme- 
on  peut  remarquer  dans  plulieurs  <»>  bas  - reliefs  . 

286-  Lapis  - lazuli  . Diane  Chaderede  dans 
]’  attitude  de  prendre  une  déchc  de  fon  carquois, 
avec  la  parole  ne  a ah- 

287-  Pâte  de  verre . Diane  debout  tenant  de 
la  main  droite  un  Cerf  par  le  bois , avec  le  nom 
du  Graveur  HRIOY  • Cetre  pâte  a été  expliquée 
par  le  B.  de  Stofcb  dans  fon  Ouvrage  des  Pierres 
gravées  N.  XXXVf-  Il  croit  avec  raifon  que  par 
la  manière,  dont  eft  écrit  le  nom  du  Graveur, 
avec  1’  afpiration  marquée  par  1*  H , elle  doit  être 
fort  antique  • Je  /'oins  à cela  qu’  on  y voit  la_- 
même  manière  de  celui  des  Filles  de  la  Niobé,  qui 
étoit  fans  doute  du  teins  le  plus  reculé  de  la  per- 
fection de  P art  ; car  la  première  idée  de  ces  deux 
maîtres  a été  de  montrer  le  nud  ; & à T exce- 
ption des  plis  "droits  qui  tombent  en  bas , la_, 
drapperie  étroitement  jointe  au  corps  n’  eft  ex- 
primée que  par  des  plis  fort  légers  , qui  n'  em- 

pe- 

(1)  L'b.  X.  p.  661.  I.  3.  a*.  Carîf.  16.  Claudia.  1. 

(1)  Beger,  Tom.  I.  pag.  429.  (3)  Bartoli  Admirand.  Ttbt 

Vaillant  Fais.  Aemi  nuia.  jj.  et. 
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pechent  pas  des  fuivre  toute  la  beauté  du  nud . 

288.  Cornaline  • Diane  d’ un  air  trille  où 
rêveur,  appuyée  fur  une  colonne,  à coté  de  laquel- 
le on  voit  un  cerf* 

289.  Pâte  ant.  Diane  aflife  fur  un  rocher 
carclTant  un  cerf. 

290.  Agate -Onyx  . Diane  à la  chafle  avec 
deux  chiens  . 

*291.  Cbryfopafe . Diane  avec  un  chien,  ti- 
rant une  flèche  à un  cerf. 

292.  Pâte  ant  . Diane  avec  un  chien  dans 
T attitude  de  tirer  une  flèche  ; derrière  elle  fur 
un  rocher  ou  voit  une  ligure  • 

*295.  Cbalcédoine  . Diane  fe  lavant  auprès 
d’  une  fontaine  qui  fort  d’ un  rocher,  derrière-, 
lequel  paroit  Aciéon  avec  un  bois  de  cerf . 

294.  Pâte  de  verre , avec  le  nom  du  Gra- 
veur <*>  AnOAAONFnT  , dont  T original  en  Amé- 
thyfle  fe  trouve  dans  le  Cabinet  Farnefe  • Diane 
des  Montagnes  appuyée  fur  une  colonne  entre 
deux  rochers  efearpès  , ayant  un  flambeau  dans 
la  main . 

*295-  Améthyfte.  Copie  delà  précédente  pâte 
faire  par  Laurent  Mafini  Vénitien  , Auteur  d’ un 
petit  livre  fous  le  titre  : Conjïderaziotii  fopra  al- 
cutii  fupplimenti  e note  di  un  Autore  Fiorentitio 
traduttore  del  fecondo  Trattato  délia  Storia  di 
M.  Pietro  Mariette  ec-  Ven.  1756.  in  4. 

296.  Cornaline  . Diane  Lucifer  a • 

Cornaline  • Le  même  fujet  • 

Améthyfte . Le  même  fujet . 

Cornaline . Diane  Lucifer  a dans  V atti- 
tude 


297. 

298. 
‘299. 


(1)  Stofcb  Pierr.  grav.  N,  XII. 
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tude  de  marcher , tenant  de  la  main  droite  le  flam- 
beau , & 1’  arc  de  la  gauche  . 

300.  Cornaline  - Diane  fur  un  piédeflal,  ayant 
un  rameau  de  palme  fous  les  pieds  , & tenant  de 
la  main  droite  un  Globe,  au  deffus  duquel  il  y a 
une  étoile. 

301.  Pâte  de  verre.  Diane  fur  un  char  tiré 
de  deux  chevaux . 

302.  Pâte  ant.  Diane  fur  un  char  tiré  de  qua- 
tre chevaux,  avec  le  Lion,  Signe  da  Zodiaque, 
fous  le  char . 

303.  Pâte  ant . Diane  d’ Ephéfe. 

304.  Cornaline  > Le  même  fujet  avec  le  nom 
de  KPATCPOl;  si  c’  eft  celui  du  Graveur,  il  a été 
fort  médiocre. 

*30,  • Cornaline  ■ Diane  d’  Ephéfe  , d’  unç^. 
gravure  très -finie. 

306.  Pâte  ant.  dont  P original  doit  avoir 
été  gravé  avec  beaucoup  de  finelfe.  Diane  d’ Ephé- 
fe avec  de  grandes  ailes.  11  y a une  figure  fem- 
blable  <•>  fur  une  pierre  gravée  du  Cab.  de  S.  M-  I. 
à Florence,  & il  ne  s’  y trouve  presque  d’  autre 
différence , li  non  que  les  ailes  de  cette  pâte  font 
plus  longues.  Paufanias  <*>  avoue  ingénument  de 
ne  pas  comprendre  pourquoi  Diane  étoit  repré- 
fentée  avec  des  ailes  fur  P arche  de  Cypféle . 

307.  Cornaline.  Diane  d’ Ephéfe  entre  deux 
cerfs  , ayant  les  mains  fourenues  fur  les  appuis 
que  (j>  Mtnutitts  Félix  appelle  broches  . Voyez  les 

con- 

(i)  MuH  Florent.  T.  I.  Tab.  Verubus  Dian.Eph.  Simul. 

LXVH.  a 8.  adpofiti*  pag.  307.  Gron. 

fa)  L.  V.  p.  425.  I.  17-  TUef.  Ant-  Gr.  T.  VII. 

(3)  Holften.  de  Fukrii  , fea 
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conjectures  de  (,)  Bèger  fur  les  divifions  globulai- 
res, dont  ces  appuis  l’ont  traverfés. 

308-  Cornaline . Le  même  fujet , avec  le  So- 
leil d' un  coté  & un  croillant  de  1’  autre. 

309.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

3 1 o.  Pâte  ant . Diane  d’ Ephéfe  debout  , 6c 
Cérès  allife  . Ces  deux  DéclTes  font  ici  compa- 
gnes , parceque  félon  que  remarque  le  favant  <>> 
Voffius , Diane  & Cérès  étoient  regardées  comme 
la  même  Divinité  chez  les  Grecs  Aiîatiques:  car 
T une  & T autre  étoit  appellée  Evitai*  . Evxilx , 
Euwoplx,  nâjÀiBcivx’  Diane  cil  ici  fans  appui  entre 
deux  boeufs  , ayant  dans  la  main  gauche  deux 
épis  de  bled , & dans  la  droite  un  fouet . C’  ell: 
Diana  Taurica  Txofelx , Tauporoioi  • On  donne  di- 
verfcs  raiforts  de  cette  dénomination  : la  plus 
probable  la  fait  venir  de  la  Scythie  Taurique . 
On  la  voit  ainii  fur  des  0)  Médailles  . Le  fouet 
lignifie  les  coups  de  fouet  que  les  jeunes  Lacé- 
démoniens fe  donnoient  à fa  Fête  à Sparte  ; car 
fon  culte  <♦>  dcmandoir  du  fang . Cérès  eft  entre 
deux  Sphynx , pour  marquer  le  lilence  & le  fe- 
cret  qu’  on  devoit  garder  dans  les  Fêtes  Eléu- 
finiennes . 

3 1 1 . Pâte  ant . Fragment . Diane  d’ Ephéfe 
au  milieu  de  deux  figures  qu’  on  ne  fauroit  dif- 
tinguer  ; au  deflus  entre  chaque  figure,  & celle 
de  Diane,  font  les  têtes  de  Jupiter  6c  de  Junon; 

L' une 


(1)  Thef.  Brand.  T.  !.  p.  12t. 
(*)  Not.  ad  Cat.  Carm. 

(3)  Patin.  Num.  lmp.  p.  310. 


(4)  Emmius  de  Repubf.  La- 
con.  p.  47t.  B.  in  Gron. 
Thef.  Aut.  Gr.  T.  IV. 
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L’  une  des  deux  figures  eft  peut-être  Opis  CO 
compagne  de  Diane . 

Velocem  interea  fuperis  in  fedibus  Opimy 
Vuam  ex  virginibus  fociis , facraqtie  caterva , 
Compellabat , c5*  bas  trifti  Latouia  votes 
Ore  dabat Virg-  Aen.Xl.  jî»* 

312-  Pâte  ant.  Diane  d’ Ephéfe  au  milieu 
d*  Efculape,  & de  la  Déefle  Sa/us , avec  au  def- 
fus  le  Soleil  & un  Croiflfant. 

*313.  Cornaline.  Diane  d’  Ephéfe  dans  un- 
Temple  foutenu  de  quatre  colonnes . 

» 3 1 4.  Cornaline  ■ Le  Magiftrat  d’ Athènes  ap- 
pelle Polémarque  , qui  étoit  auffi  Roi  des  Sa- 
crifices, & particulièrement  de  ceux  de  Diane  fur- 
nommée  Aypflrff*,  & de  jMars.  11  a une  épée  nue 
à la  main  , & lur  le  bras  gauche  un  bouclier;  de- 
vant lui  fur  un  autel  eft  la  Statue  de  Diane. 

315.  Cornaline  . Un  Croillant  dans  une  cou- 
ronne de  laurier. 

316.  Cornaline.  Un  Croillant  fur  monté  d’u- 
ne étoile. 

317.  Cornaline . Le  même  fujet  « 

318.  Pâte  ant.  Le  même  fujet,  avec  des  Ca- 
ractères au  deffous . 

319.  Cornaline  • Un  Croiflant  environné  de- 
fept  étoiles. 

320.  Cbalcedoine . Le  même  fujet . 

321.  Jafpe  rouge-  Le  même  fujet. 

322.  Cornaline  . Le  meme  fujet. 

Cbaf- 

(1)  Spanbem  Obf.  in  Callim.  pag.  167.  înHymn.  in  Del. 

Hymn.  in  Dian.  v.  204.  v.  api-  p.  50}. 
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323-  Pâte  ant.  Un  Homme  à cheval , chaf* 
fant  un  Cerf. 

324.  Agathe  - Onyx  . Un  Homme  à cheval» 
8c  fous  le  cheval  une  biche. 

325.  Cornaline . Un  Chien  pourfuivanc  un- 
Cerf  • 

32 6.  Cornaline  . Deux  Chiens  pourfuivant 
un  Cerf. 

327.  Pâte  ant.  Un  Lion  dévorant  un  Cerf. 

*328.  Cornaline.  Quatre  Chiens  qui  déchirent 

un  Cerf. 

329.  Jafpe  noir.  Un  Chien  pourfuivant  un 
Lièvre  qui  court  vers  un  rocher,  fur  lequel  il  y a 
une  Aigle . 

*330.  Cornaline . Le  même  fujet . 

331.  Cornaline.  Un  Chien  qui  dévore  un  Lièvre. 

*332.  Jafpe  ronge.  Un  Chalfeur  qui  éventre 
un  Lièvre  attaché  à un  arbre  ; en  bas  il  y a un 
vafe  pour  recevoir  le  fang. 

333.  Cornaline  . Un  Homme  à cheval,  chaf- 
fant  un  Lion  . 

*334.  Cornaline . Le  meme  fujet. 

335.  Pâte  de  verre.  Un  Homme,  dont  Ie- 
Cheval  eft  à moitié  renversé  fous  lui , combat- 
tant un  Lion . 

3 36.  Pâte  ant.  Une  Chienne. 

*337*  Sardoine  • Un  Chien  endormi.  - 

338.  Cornaline-  Un  Chien,  au  dclîous  duquel 
on  voit  urie  flèche  • 

339*  Pâte  ant.  Un  Chien  aboyant  entre  deux 
rochers . 

L . 340.  Pâ - 
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340.  Pâte  ant.  Deux  Chiens. 

* 34 1 * Sardoine  de  quatre  couleurs.  Deux  Chiens* 

Hécate . 

342.  Pâte  ant.  Diane  avec  trois  têtes  & fix 
bras , tenant  des  fouets , des  flambeaux  , & des 
poignards . C’  elt  la  Décile  Hécate  triformis  - On 
voit  la  même  image  fur  des  w Médailles. 

343.  Cornaline.  Le  même  fujer  . 

344.  Pâte  ant.  Hécate  avec  Pluton  & Iiis  * 

Le  Dieu  Luntts  * 

343.  Pâte  de  verre-  Le  Builc  du  Dieu  Lunus 
avec  un  croiflant  fur  la  tête  * 

34<5.  Pâte  ant . Bufte  du  Dieu  Lunus,  avec 
un  bonnet  Phrygien  & le  croiflant  fur  les  épaules  * 

347.  Cornaline * Le  Dieu  Lunus  debout  ha- 
billé à la  Phrygienne  comme  à 1'  ordinaire , par- 
eeque  ton  origine  venoit  de  la  Phrvgie* 

348.  Pâte  ant  Le  même  fujet* 

349.  Pâte  de  verre • Le  Dieu  Lunus  debout 
ayant  une  pique  à la  main  droite,  comme  on  le 
voit  fur  une<*>  Médaille . Mr.  Mariette  donne  une 
figure  femblable  de  ce  Dieu , du  Cabinet  du  Roi 
de  France  ; il  prend  ce  que  la  figure  porte  à la 
main  gauche,  & qui  n’  ell  pas  bien  à difltnguer* 
pour  une  petite  montagne,  pareeque  , <»>  dit -il, 
c’  eft  fur  les  montagnes  que  fe  font  les  Obferva~ 
tions  aftronomiques* 

350.  Cor - 

(l)  Patin.  Num.  Tmp.  p.  3 89.  t'aillant  Nam.  Col.  p.  1 T. 
(1)  Spanbem.de  praefh  Num.  (j)  Pierr.  grav.  PI.  LIX. 

T«m.  1.  p.sg.  104-  conf. 
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*3JO-  Cornaline.  Endymion  en  pied  , tenant  de 
la  main  gauche  un  arc  avec  une  flèche  > 6c  caref- 
fant  de  la  droite  une  biche  • 

SECTION  VII. 


P L U T O N* 

* ISi.  f^Oruafinc  . Pluton  avec  le  boifleau  fur 
V_v  la  tête  , fon  fccptre  à la  main  gauche, 
& la  main  droite  appuyée  fur  Cerbère . 

*352.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

353.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet  avec 
1*  Infcription  ClCZGYC  CGPAniC.  Ils  n’  é- 
toient  tous  deux  que  la  même  Divinité  : car  celui, 
à qui  les  Grecs  rendoient  un  culte  fous  le  nom 
de  Pluton,  éroir  appellé f,)  Sérapis  chez  les  Egy- 
ptiens, & il  y a des  <*>  Monuments  antiques,  où 
Sêrapis  eft  accompagné  de  Cerbère  . Nous  trou- 
vons même  Pluton  appellé  Jupiter  ; témoin  1’  In- 
fcription fuivantequi  n’a  pas  été  publiée;  je  1*  ai 
déterrée  dans  la  Vigne  de  M.  le  Marquis  Belloni 
à Rome. 

I O V I • C V S T O D I • 

E T • GF.  N IO- 
THESAVRORVM* 

ARA  M- 

C.  IVLIVS  • AV  G.  LI8. 

S A T Y R V S 
D.  D. 

Jupiter^ Stygtus  éroit  aufli  le  même  Dieu,  que  Plu- 
ton . L 2 354.  Pâ- 

(1)  Euftb.  Praepar.  Evangel.  (*)  F.ibrttti  Infc.C.  VI.  p.  467/ 
L.  iV- cap.  uic  (jj  Aruab.  aJv.Genr.L.lI.p.yi. 
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354.  Pâte  de  verre . Platon  aflis , ayant  à la 
main  gauche  fon  fccptre,  8c  la  droite  appuyét- 
fur  Cerbère  . 

3 s 5-  Cornaline  en  forme  de  Scarabée-  Cerbère. 

*356.  Cornaline  . Une  Femme  courant  en  ro- 
be longue,  les  cheveux  épars,  8c  un  poignard  en 
main  . La  première  idée  qui  fe  préfentc  en  regar- 
dant cette  figure,  eft  de  la  prendre  pour  une  Fu- 
rie . On  figuroir  les  Furies  comme  celle-ci  <■>  ter- 
ribles , 8c  avec  une  robe  qui  leur  arrivoit  jus- 
qu’ aux  pieds  : mais  on  n’  a pas  encore  trouvé 
ces  Déefles  avec  un  poignard  à la  main  ; elles 
tiennent  des  flambeaux  (1)  fur  deux  Urnes  Etrus- 
ques & fur  des  Médailles  . Panier  «>  fe  plaint 
donc  à tort , que  nous  n*  ayions  aucune  figure  an- 
tique des  Furies  . w Plutarque  n’  en  rcconnoif- 
foit  qu’  une  feule. 

Je  n’  ofe  pas  abfolument  appcllcr  la  figure 
de  cette  pierre  une  Furie  ; mais  je  ne  faurois 
trouver  une  dénomination  qui  lui  convienne  mieux  \ 
car  bien  que  Hécate  tienne  le  poignard  en  main , 
à ce  qu’on  voit  entr’  autres  dans  une  petite  Hé- 
cate triformis  en  bronze  du  Capitole  , elle  efi 
toujours  repréfentée  en  Déefle  , le  front  ceint  du 
Diadème,  & jamais  les  cheveux  épars. 

357.  Pâte  antique  . Une  des  Parques  nue  au 
deiïus  de  la  ceinture,  appuyée  contre  une  colonne: 
elle  tient  de  la  main  droite  un;  quenouille , 8c 

de 
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Coeph.  v.  1049.  & ad  Ep* 
F.umenid.  t.  jj. 

(a)  Demfï-  Ecrur.  Tab.  S6- 
G on  Mtif.  Ecr.  Tab.  iji. 
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de  la  gauche  le  fufeau  avec  lequel  elle  file . Il 
y a dans  la  Galerie  du  Palais  Barberin  une  Pein- 
ture antique  qui  repréfente  une  vieille  afiife  ac- 
croupie & filant  à une  quenouille.  On  croit  que 
c’  efi  pareillement  une  Parque. 

*358.  Cornaline  . Lachélis  une  des  Parques, 
afiife  fur  un  Masque  Comique,  Sc  ayant  devanr  el- 
le un  Masque  Tragique  en  profil:  elle  file  à la 
quenouille  la  defiinée  de  T homme;  5c  derrière 
elle  il  y a une  autre  quenouille-  B amer  <0  fe_* 
plaint  encore  à ce  fujer , qu’  il  ne  nous  refte  non 
plus  aucune  figure  des  Parques  • Mais  c’  eft  en- 
core mal  - à - propos  : car  la  figure  (,)  d’  une  Par- 
que fur  une  Urne  fameufe,  qui  eft  maintenant  au 
Capitole,  n’  efi  point  équivoque.  Le  Graveur  de 
notre  pierre  manquant  d’  efpace , n’  a pas  donné 
des  ailes  à fa  Parque  , comme  <s>  Homère  peint 
les  Soeurs  des  Defiins,  pour  marquer  leur  vitelfe; 
mais  il  lui  pouvoir  mettre  des  ailes  à la  tête, 
comme  en  a la  Parque  qui  cft  fur  une  grande  <+> 
Urne  de  la  Villa  Borghefe  , où  efi:  repréfentée  la 
Mort  de  Méléagre  . Les  deux  Masques  de  notre 
pierre  peuvent  lignifier  , que  la  Parque  difpofc 
des  Defiins  des  Hcros,  dont  le  Masque  Tragi- 
que efi  le  fymbole , également  que  de  ceux  des 
limplcs  mortels  , dont  la  vie  privée  efi  figurée  par 
le  Masque  Comique  . Je  remarque  en  partant, 
qu’on  voit  fur  un  bas-relief  de  la  Villa  Bor- 
gbcfe  un  Comédien  afiîs  fur  une  chaife  foutenue 
par  un  Masque  Tragique. 

359.  Pâ - 

(1)  D U fur  1rs  Parques  p.  ji.  (3)  Homer.  Hymn.  in  Merc. 
(*)  Bartoli  Adrairand.  Tab.  v.  550. 

66.  Fig.  II.  (4)  Donu  Infer.  Tab.  XII* 
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Proférai  ne . 

359.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Profcrpine. 

360.  Pâte  de  verre . Pluron  enlevant  Pro- 
ferpine  fur  un  char  tiré  de  deux  Cignes . 

361.  Pâte  aut-  Le  même  fujet,où  le  char  eft 
tiré  par  quatre  chevaux , & a un  Amour  pour 
guide;  fous  les  Chevaux  on  voit  un  Vafe  renverfé . 

SECTION  VIII . 


Mercure. 

* 362.  \Gatbe-OnyXy  monté  en  anneau  d’or 
JLX  antique.  Tcte  de  Mercure  en  face  a- 
vcc  fon  Pétafc. 

3^3.  Pâte  aut.  Autre  tête  de  Mercure  en 
face  avec  le  Pérafe , & le  Caducée. 

364.  Pâte  aut.  Tête  de  Mercure  avec  le  Pétafe.  - 
*365.  Cornaline  rouge  ér  blanche  . Tête  de- 
Mercure  avec  le  Pétafe.  Ce  morceau  eft  l’une 
des  meilleures  gravures  & des  meilleures  têtes 
de  l’antiquité,  & il  rend  le  véritable  cara&ére 
de  ce  Dieu,  qui  , comme  chaque  Divinité,  a une 
idée  de  vifage  qui  lui  eft  particulière  . La  tête 
reffemble  parfaitement  à la  meilleure  Statue  de 
Mercure  qui  fe  foit  confcrvée  , c’  eft-à-dire,  à 
celle  qui  fe  trouve  dans  la  Villa  Ludovifi  à Ro- 
me. Les  Sculpteurs  du  plus  haut  tems  de  1’  art 
féfoient  les  Mercurcs  rcllemblants  à Alcibiade '•>  ; 

& les  Artiftes,  qui  font  venus  après,  les  ont  fans 

dou- 

(1)  Clcm.  Alex.  Cohort.  ad  Gent.  p.  47.  I.  22. 
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doute  imités  ; de  forte  qu’  il  paroit  vraifembla- 
ble,  que  les  plus  belles  têtes  de  Mercure  , telle 
qu’  eft  celle-ci,  nous  donnent  en  même  tcms  la 
véritable  phyflonomie  d’  Alcibiade. 

3 66.  Cornaline  . Tête  de  Mercure  avec  le 
Pcrafc  & le  Caducée . 

367.  Pâte  aut . Le  même  fujet. 

3^8*  Cornaline  . Tête  de  Mercure  avec  le 
Caducée. 

3^9.  7ltfpe  rouge.  Le  même  fujet. 

*370.  Sardoine . Le  même  fujet. 

*371.  Cornaline.  Tête  de  Mercure  couron- 
née de  laurier,  avec  le  Caducée  devant  lui. 

372.  Pâte  ant . Tête  de  Mercure  fur  un  an- 
neau, avec  divers  fymboles  , & au  delfous  deux 
mains  qui  fe  joignent  . 

*373.  Amêtbyfte  . Mercure  aflîs  fur  un  rocher, 
tenant  une  (impie  baguette  en  main,  c’eft  - à - dire 
telle  qu’il  la  portoit,  avant  que  d’avoir  appaifé  les 
deux  Serpents  enragés  qui  s'  y entortillèrent  au- 
tour, comme  on  le  voit  fur  une  autre  »•*  pierre 
gravée  avec  le  coq  , & autour  des  caraéléres  E» 
trusques.  Le  rocher,  fur  lequel  Mercure  eft  aflîs, 
fignifie  apparemment  un  Promontoire,  pareeque  ce 
Dieu  préiidoit  à la  navigation,  & tel  le  voit -on 
fur  quelques  Médailles  de  Tibère.  On  peut  ad- 
mettre aulTi,  que  Mercure  appelJé  }vax.Tm , c’  cft- 
à -dire,  fur  le  bord  de  la  mer  , qui  lous  ce  nom 
éroit  adoré  par  les  Samiens , cil  celui  qui  eft  re- 
préfenré  ici. 

374.  Cornaline.  Le  même  fujet  . 

375.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

37  6.  Cbry- 


(»)  Bi  andin:  Ift.  Uiiiv.  p.  ijo- 
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*37 6.  Cbryfopafe • Mercure  aflis  fur 'un  rocher, 

tenant  à la  main  droite  un  Caducée  & une  cou- 
ronne. 

* 377*  Cornaline . Mercure  en  pied  le  Caducée 
3k  la  main  gauche , approchant  la  main  droite  vers 
la  bouche,  comme  Harpocrate,  avec  une  drappe- 
rie  fur  1’  épaule  droite  • On  voit  le  même  fujet 
dans  le  Cabinet  Strozzi  à Rome  • Le  ligne,  qu*  il 
fait  avec  la  main  droite,  lignifie  fans  doute  le  fe- 
crer  qu’  il  devoir  garder  comme  Ménager  des 
Dieux , & le  drap  fur  1’  épaule , la  viteffe  de  fes 
Expéditions . ' 

378.  Pâte  de  verre , dont  l’Original  eft  dans 
le  Cabinet  de  Mylord  Holderneffe . Mercure  de- 
bout en  face  avec  le  nom  du  Graveur  alOC- 
Kopr^or. 

• *379.  Agathe -Onyx  . Mercure  appuyé  fur  une 
colonne , tenant  de  la  main  gauche  le  Caducée,  & 
ayant  la  droite  appuyée  fur  les  hanches  . 

380.  Pâte  de  verre.  Mercure  appelle,  Ago- 
nies , Ei/agonius  , ou  Pataejlrites  c’  efl  - à - dire  , 
qui  prêjide  aux  jeux  publics  , tel  qu’  on  le  voit 
fur  une  (:)  Médaille  Grecque  de  la  Famille  Annia . 
Il  efl  debout  devant  une  colonne  pofée  fur  un 
piédeftal,  tenant  fon  Caducée  renversé,  comme 
pour  enfeigner , ou  corriger  les  jeunes  Athlètes , 
& ayant  1’  attitude  de  Progymnajle  , ou  Paedo- 
tribe . Cela  fe  rapporte  à ce  qu’  on  trouve  dans 
les  anciens , que  les  Mairies  des  Gymnafes , ou 
Agonothétes,  c’eft-à-dire  felou  <î>  la  correction 

de 

(1  )Sn/ib  Pier.gr.pl.  XX' VÏIT.  III.  pag.  51. 

(i)B(ger  Thef,  Brand.  Tom,  (j)  Agoniftei  L.  I.  c.  19.  , 
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de  Faber , les  Magiftrtts  des  jeux  publics  avoient 
pris  la  baguette  à 1’  exemple  de  Mercure . 

Cette  pâte  paroit  avoir  été  tirée  d’ une  Pri- 
me d’ Emeraude  du  Cabinet  du  Roi  de  France  , que, 
Mr.  Mariette <■> , a expliquée  en  difant,  que  c’ê- 
toit  Mercure,  Dieu  des  Voyageurs. 

*381.  Prime  d’ Emeraude . Mercure  afli s fur  un 
rocher , d' un  coté  un  Chien , & de  1’  autre  une 
Victoire  fur  un  piédeftal  rond.  Celle -cy  tient 
quatre  épis  de  bled  en  main.  Le  Chien  eft  le  fytn- 
bole  de  Mercure,  comme  Protecteur  des  Bergers. 

382.  Cor  n a line  . Mercure  debout  fur  un  pié- 
deital  rond  , tenant  de  la  main  gauche  le  Cadu- 
cée , 6c  de  la  droite  une  patère . 

383.  Cornaline.  Mercure  debout,  tenant  de 
la  main  droite  une  bourfe , & de  la  gauche  le^ 
Caducée  • 11  femble  que  Dcmpjlcr  n’  air  jamais  vu 
des  pierres  gravées  qui  repréfentenr  Mercure  a- 
vec  la  bourfe  en  main;  car  il  tâche  de  1’  expli- 
quer, <*>  en  difant  , que  c’ elt  une  ceinture,  Zona . 

384.  Cornaline , Fragment . Mercure  debout 
avec  l’ Infcription  HERM- 

385.  Cornaline  Mercure  debout  avec  le  Ca- 
ducée 6c  la  bourfe  en  main  , 6c  un  CroilTant  8c 
une  étoile  fur  la  tête,  8c  cinq  autres  étoiles  au- 
tour . On  le  trouve  aulfi  dans  une  pierre  gravée 
rapportée  par  W Montfaucon  avec  un  Croulant  fur 
la  tête.  Un  Savant  de  France  l+>  ayant  à expli- 
quer un  petit  Mercure  de  bronze  avec  le  croif- 

M fant 

(1)  Pierr-  grav.  pl.  XXVIII.  (4)  Dilîert,  fur  un  Mercure 
(1)  Paralip.  ad  Rofiui  Antiq.  antique.  Dans  les  Mém,  de 

pag.  «Ji.  Trévoux  l’an.  1714.  Août 

(3)  Ant.  Expi.  T.  I.  PI.  75.11.4.  p.  S28. 
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fant  entre  les  ailes  de  fon  Pétafe,  y croyoit  voir 
Mercure  repréfenté  comme  Dieu  des  Voleurs:  le 
croifl’anr  > félon  lui , doit  exprimer  la  nuit  éclai- 
rée de  la  Lune  , comme  le  rems  favorable  aux 
voleurs  , St  le  croisant  lui  femble  en  conféquen- 
ce  le  fymbolc  le  plus  propre  à caraélérifer  cette 
qualité  dans  ce  Dieu.  L’idée  eft  ingénieufe,  mais 
tirée  de  loin  : pour  moi , je  crois  voir  Ample- 
ment dans  notre  pierre,  Mercure  environné  de_. 
fix  étoiles,  comme  repréfcntant  celle  des  Planè- 
tes, qui  porte  fon  nom. 

*386.  Agathe - Onyx . Mercure  debour,  tenant 

de  la  main  droite  la  bourfe,  St  de  la  gauche  le 
Caducée , ayant  à fes  pieds  un  Coq  , fon  fymbole 
ordinaire . 

*387-  Jafpe  rouge.  Mercure  dans  un  Temple. 
*388.  Grenat.  Mercure  marchant,  portant  le 
jeune  Bacchus  fur  le  bras  gauche,  & tenant  dt^ 
la  main  droite  le  Caducée . Praxitèle  avoir  repré- 
fenté Mercure  dans  la  meme  fonction . On  voit 
encore  le  même  fujet  fur  le  célébré  Vafe  qui  eft 
à Gaétte  ; 8c  un  Mercure  d’ un  bas  - relief  du 
Palais  A/bani  à Rome,  eft  auflï  dans  cette  attitu- 
de avec  un  Pétafe  quarré  ; de  manière  que  1*  un 
paroit  copié  d’  après  T autre . 

389.  Pâte  ant . Le  même  fujet* 

390.  Cornaline . Mercure  aflis  fur  un  rocher, 
tenant  de  la  main  gauche  le  Caducée  , & de  la 
main  droite  une  fimple  baguette;  à fes  pieds  eft 
un  Coq  , St  fous  lui  une  étoile . 

391.  Agathe -Onyx.  Mercure  aflis  , tenant  de 
la  main  droite  la  bourfe,  & de  la  gauche  le  Ca- 
ducée , à fes  pieds  eft  un  Coq. 

392.  Car~ 
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*392.  Cornaline.  Mercure  debour,  tenant  d'u- 
ne main  la  bourfe  , & de  1’  autre  le  Caducée  ; à 
fes  pieds  d’  un  coté  il  y a un  Coq , & au  deflus 
un  Scorpion,  & de  l’aurre  un  Bélier,  & au  def- 
fus  une  Tortue. 

393.  Cornaline.  Mercure  aiïis  ; d’ un  coté  un 
Bélier  , & de  1’  autre  un  Scorpion . Macrobe  dit  “i 
que  le  Scorpion  repréfente  la  Vertu  du  Soleil  » 
& le  même  Auteur  veut  que  Mercure  fût  auflï 
regardé  comme  le  Dieu  du  Soleil  même  ; on  en 
peut  conclure  que  c’  eft  pour  cette  raifon , que.» 
1’  on  le  voit  repréfenté  avec  le  Scorpion . 

* 394.  Cornaline.  Mercure  debour,  tenant  de  la 
main  droite  le  Caducée , & de  la  gauche  une  ba- 
lance . Devant  lui  on  voit  le  Cancer  , & derriè- 
re lui  les  Poiflons  & le  Scorpion,  Signes  du  Zo- 
diaque . On  pourroit  ici  alléguer  ces  vers  de_ 
Manilius  : 

Acqnata  tum  Libra , die  cunt  tempore  noSlis 

Attrabit  ardcnti  fulgentem  Scorpion  Ajiro . 

Du  refte  on  fait  que  Mercure  éroir  le  <l>  Garde 
des  balances  & des  poids  ; c’  eft  pour  cette  rai- 
fon qu’  on  trouve  (*>  des  balances , dont  les  poids 
repréfentent  une  tête  de  Mercure  . Il  y a de  fem- 
blables  monuments  parmi  ceux  qu*  on  a décou- 
verts à Herculanc  . La  gravure  de  notre  pierre 
eft  fort  belle . 

393.  Pâte  ant.  Mercure  Berger  du  Roi  Ad- 
mète . 

M 2 396.  Amc- 

(1)  Satnrna!.  L- 1.  C.  21.  & n.  171. 

C.  17.  ip.  (})  Conf.  Mal".  Florent.  Tom- 

(2)  Fabreiti  Infcript.  C.  6.  II.  psg.  ijj. 
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•*396.  Amétbyjle  . Mercure  à cheval  fur  un 
Bélier,  tenant  la  baguette  en  main*  On  voit  Mer- 
cure avec  un  Bélier  par  plulîeurs  raifons  , dont 
une  eft  qu’  il  fe  transforma  en  Bélier  pour  jouir 
de  Pénélope . 

t 397.  Lapis  - lazuli . Mercure  à cheval  fur  un 
Bélier  , & au  deffous  un  Coq. 
v 398.  Cornaline  . Mercure  à cheval  fur  un  Bé- 
lier , tenant  de  la  main  droite  étendue  une  bour- 
fe , & de  la  gauche  fon  Caducée  ; il  eft  précédé 
à'  un  Coq  , & au  deflous  du  Bélier  il  y a une 
Tortue  , pour  marquer  que  Mercure  inventant 
la  Lyre,  fe  fervit  de  1’  écaille  d’ une  Tortue  pour 
faire  cet  infiniment . 

*399.  Prime  d’ Emeraude  • Mercure  debout 
fur  un  Char  tiré  par  quatre  Béliers  en  face  ; il 
tient  de  la  main  droite  une  bourfe  , & de  la  gau- 
che le  Caducée . 

*400.  Améthyfle.  Mercure  debout  , appuyé  con- 
tre une  colonne , tenant  de  la  main  droite  une 
(impie  baguette  , & de  la  gauche  une  tcte  de 
Bélier . 

*401.  Amétbyjle.  Le  même  fu jet- 

*402-  Amétbyjle • Mercure  en  face  , alTis  fur  un 

rocher , tenant  de  la  main  droite , le  Caducée  , 
& de  la  gauche  une  tête  de  Bélier . 

403.  Pâte  ant . Mercure  aflis  fur  un  Char 
tiré  de  deux  Coqs,  avec  au  dcllous  un  Amour 
qui  brûle  un  papillon  avec  un  flambeau,  & deux 
autres  figures  . 

*404.  Cornaline.  Mercure  debout  furunSphynx, 
ayant  la  bourfe  & le  Caducée  en  main,  & au  dcl- 
fous  un  Coq. 

405.  Cor- 
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*405.  Cornaline.  Mercure  un  casque  fur  lx.. 
tête  , tenant  le  Caducée  de  la  main  droite  , & 
de  la  gauche  une  corne  d’ abondance  ; il  a le  pied 
droit  appuyé  fur  un  globe.  Devant  lui  eft  fon 
Epée  crochue  appellée  barpa , & derrière  lui  un 
bouclier.  La  gravure  de  cette  pierre  paroit  E- 
trusque  . 

II  n’  eft  pas  commun  de  trouver  Mercure  a- 
vec  la  Corne  d’ abondance,  mais  anciennement 
on  la  donnoit  à toutes  les  Divinités.  Le  casque 
c(l  plus  particulier,  on  ne  le  trouve  qu’  à <*>  un 
petit  Mercure  en  bronze. 

*40 6.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée . Mercure 
avec  des  Taloniéres  aux  pieds,  tenant  de  la  main 
droite  une  épée  en  forme  de  faucille  ; au  bras 
gauche  il  porte  quelque  chofe  de  fufpendu,  qui 
paroit  une  bourse,  & de  la  même  main  il  tient 
la  tête  d’ Argus  coupée , dont  il  dégoûte  du  fang, 
comme  aulïï  de  la  faucille.  Autour  on  lit  en  an- 
cien Pélasgue  le  mot  (JS0SAI  • Si  ces  Carafté- 
res  marquent  le  nom  de  Mercure , ce  nom  n’  a 
pas  encore  été  connu  jusqu'  ici  parmi  les  autres1*) 
noms  de  ce  Dieu  . Ceux  qui  ont  la  palîion  de 
faire  dériver  la  langue  Etrusque  de  1’  Hébreu  , 
pourroient  dire  que  cette  parole  fîgiilie  un  Vœu  , 
Votum  ; car  en  lifant  Netber , cela  veut  dire  en 
Hébreu  *H3  Votum.  Ce  Scarabée  pourroir  en 
effet  avoir  été  un  vœu  , qui  fe  portoit  à I’  hon- 
neur de  Mercure . 

Je  crois  voir  le  même  fujet  repréfenté  fur 
une  Patère  Etrusque  de  bronze  dans  la  Galerie 

de 

(1)  Mur  Errufc.  Tom-  I.  (j)  Conf.  Gori  Mu(I  Etrufc- 
T«b.  XXXiX.  T.  11.  p.  106.  107. 
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de  l’Empereur  à Florence.  Mercure  affilié  de 
Minerve  , ayant  la  faucille  à la  main  droite  » 8c 
fa  bourfe  fufpendue  au  bras  droit , en  forme., 
de  panier  , y met  le  pied  fur  le  cou  d’  Ar- 
gus , pour  lui  couper  la  tête  . Fabrctù  qui—, 
publia  cette  Patère  la  prémière  fois , 1’  a expli- 
quée en  prétendant  que  c’  eft  Médce  , qui  par  fa 
Magie,  accompagnée  de  fon  fils  Médon,  tache  de 
rajeunir  Egée  Roi  d’ Athènes  : il  a adapté  à fon 
explication  les  noms  Etrusques  de  Minerve  8c 
de  Mercure  , qui  y font  à coté . La  même  Pa- 
tère a été  publiée  de  nouveau  (,)  dans  1’  Etruria 
de  Detnpfier , mais  fans  qu’  on  en  air  donné  la 
moindre  explication . 

Notre  pierre  nous  enfeigne  en  même  rems  la 
lignification  de  l’ elpéce  de  ferpette  ou  de  couteau, 
à la  façon  de  ceux  , dont  les  Vignerons  taillent 
la  Vigne,  que  1*  on  voit  derrière  la  tête  de  Mer- 
cure fur  un  Sextaus  Romain-,  que  <»>  Moliuet  ne 
fachant  expliquer,  prend  pour  la  marque  du  Mo- 
nétaire . C’  cil  la  faucille  avec  laquelle  Mercure 
coupa  la  tête  à Argus  . 

*407.  Cornaline  . Gravure  Etrusque-  Mercure 
qui  forme  une  figure,  dont  le  corps  8c  le  cou 
rdîemblent  à un  Cigne,  8c  dont  la  tête  eil  d’ une 
jeune  fille  voilée  par  derrière-  Ce  fujet  efl:  difficile 
à expliquer  ; je  vais  pourtant  hazarder  mes  idées  , 
quoiqu’  elles  ne  me  fatisfalfent  pas  moi -même. 

La  Fable  rapporte,  que  <♦>  Jupiter  n’ ayant 
pu  fléchir  Némélis , qui  avoir  de  la  rigueur  pour 

lui, 


(1)  Tnfcr.  C.  VII-  p.  54a. 
{a}  Tom.  I-  p.  78- 
(j)  Cab.  de  la  Bibl.de  S.Ge- 
„ev-  p-  48-  n.  p. 


(4)  Hygin.  Aftron.  C.  VIIT. 
pag.  441.  inter  Auâorcs 
Mytographos-  Ed.  Ycmfta. 
veren. 
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loi,  perfuada  Vénus  de  fe  transformer  en  Aigle; 
Jupiter  avoir  pris  la  figure  d' un  C.igne  , & alors 
Vénus  fous  la  forme  de  l’Aigle  fe  jetta  fur  lui,  le 
Cigne  tacha  d’ échapper  à 1'  Aigle  & fe  réfugia , 
comme  dans  un  asile,  dans  le  fein  de  Nëmélis,  où 
finalement  le  faux  Cigne,  ou  Jupiter,  vint  à bout 
de  fes  dclïrs  • Némélis  accoucha  enfuire  d’  un_. 
œuf  que  Mercure  jetta  dans  le  fein  de  Léda , 
d’ où  naquit  Héléne.  Or  comme  1'  on  voit  dans 
cette  Fable,  les  Amours  de  Jupiter  & de  Léda  y 
font  bien  differentes  de  celles  , que  nous  avons 
obfervèes  à T article  de  Jupiter  , mais  il  fe  peut 
faire  que  les  Etrusques  ayent  fuivi  la  tradition 
que  je  viens  d’  expofer  : du  moins  cette  figure 
bifarremmenr  composée  y a quelque  rapport.  Hé- 
léne eft  née  de  Jupiter  transformé  en  Cigne,  ce 
que  lîgnifieroit  ici  le  Corps  du  Cigne  ; Mercure 
la  fit  éclore  de  F œuf,  & fur  notre  pierre  il  pa- 
roit  la  modeler,  & lui  donner  la  forme  humaine. 

*408.  7&fpe  noir.  Mercure  ayant  des  pavots 
dans  la  main  gauche,  & ver&nt  d’une  corne,  qu’il 
tient  dans  la  main  droite,  des  fonges  fur  les  hu- 
mains . Mercure  préfidoit  au  fommeil , & on  lui  fa- 
crifioit  au  fortir  <«>  du  fouper . 

*409.  Jaspe  rouge . Le  même  fujet  , dans  le- 
quel de  plus  il  y a devant  Mercure  une  étoile . 

*410.  Sardoine.  Mercure  qui  évoque  1’  ame 
d’ un  mort , dont  on  ne  voit  que  la  tête . La  gra- 
vure paroic  Etrusque,  & eft  exécutée  avec  grande 
finefie  . IJ  y a dans  le  Cabinet  de  1’  Empereur  à 
Florence  une  (O  pierre  gravée  avec  le  même^. 

fu-  , 

(1)  Athen.  Deipnof.  Lib.  I.  {*)  Muf.  Florent.  T.  I.  Tab. 
p*g.  16.  b.  LXX.  n.  6. 
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fujet  • Mercure  adoré  par  les  Grecs  fous  le  nom 
de  ntfthi  le  receveur  & difpenfateur  des 

ornes , avoir  auflï  la  meme  fonction  parmi  les  l** 
Etrusques  ; il  conduifoit  les  âmes  des  morts  dans 
les  Camps  Elifées. 

Tu  pias  laeûs  animas  repouis 

Sedibus , virgaque  levem  cterces . u,r.  l.  i.  oa.  10.  17. 

& il  les  ramenoit  par  la  vertu  de  fon  Caducée 

Ttim  Virgam  capit  : bac  animas  il/e  evocat  Orco 
Pallentes vit».  Aen.  l.  vi. 

& c’  eft  ce  que  le  Graveur  paroic  d’ avoir  vou- 
lu exprimer  ici  en  faifant  mettre  à Mercure  le 
Caducée  fur  la  tête  du  mort , à qui  de  T autre 
main  ce  Dieu  fait  ligne  de  monter  & de  paroitre  . 

Mercure  a ici  la  barbe  ; les  Grecs  & les  E- 
trusques  le  repréfentoient  quelquefois  barbu:  ainll 
il  y avoit  un  Mercure  barbu  (rt  à Phare  dans 
I’  Achaïe;  Sc  on  le  voit  barbu  fur  un  autel  trian- 
gulaire dans  la  Villa  Borghefe:  il  y aura  eu  encore 
des  Mcrcures  avec  la  barbe  pointue,  qu’  on  appel- 
Joit  alors  W Tpnvovùywvi  Ef/x^c , avec  la  barbe  au  coin- 
*411.  Sardoiue . Gravure  Etrusque.  Le  même 
fujet . Mercure  y eft  fans  barbe,  & il  y prend  le 
mort  par  le  bras . 

412.  Pâte  ant-  imitant  la  Sardoine . Le  mê- 
me fujet . 

*413.  Cornaline  fciée  d’  un  Scarabée.  Gravu- 
re Etrusque  . Mercure  le  Caducée  dans  la  main 

droi- 

(1)  Diog.  L.  T.  p.  514.  I-  1.  (j)Paufin.  L.VI[.  p.57p.f.  S. 
(»)  Gori  Muf.  ,Err.  Tom-  II.  (4)  Giraldi  Hift.  Deor.  Synt. 
p.  106.  107.  IX.  p.  307.  Opp. 
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droite  , portant  fur  la  gauche  P ame  de  Profcr- 
pine,  & ayant  fur  P épaule  droite  une  Tortue, 
ou  un  Pétafe  en  forme  de  Tortue  ■ La  Fable  rap- 
porte , que  (0  Proferpine  ayant  mangé  quelques 
grains  de  Grenade  dans  les  Enfers  , elle  ne  pou- 
voir plus  fortir  de  la  Cour  de  Pluton , mais  que 
Cérès  avoit  enfin  obtenu  de  Jupiter  qu’  elle  n’  y 
refteroir  que  fix  mois  de  P année,  & qu’  elle  paf- 
feroit  le  refie  du  tems  auprès  d’ elle . Or  Mercure 
qui  avoit  le  foin  de  ramener  les  âmes  des  Enfers, 
cfl  repréfenté  dans  cette  gravure  portant  Profer- 
pine à fa  mère  . On  croit  trouver  aufli  le  même 
fait  dans  un  petit  (0  Mercure  de  bronze  , qui 
porte  une  Décife  drappée  avec  le  Diadème . Pro- 
ferpine fur  notre  pierre  cfl  nue  , 8c  paroit  porter 
un  flambeau  renverfé  à la  main  , peut  - être  pour 
fîgnifier  les  Courfcs  que  Cérès  avoir  faite  avec 
le  flambeau  pour  la  chercher  partout  • 

J’  avois  pris  d’  abord  la  Tortue  pour  le  cha- 
peau de  Mercure  rejetré  de  la  tête  fur  les  épau- 
les , comme  le  porte  Zethus  qui  conduit  fa  Mère 
Antiope  avec  fon  Frère  Amphion  , dans  un  basre- 
iief  de  la  Villa  Borghefe  , où  fonr  marqués  les 
noms  des  figures , 8c  dans  un  autre  basrelief  de 
la  Vigne  de  Mr.  le  Card.  Alexandre  Albanie  qui 
loi  cfl  femblable  ; mais  une  têre  de  Mercure  en 
marbre  , dont  le  Pérafe  eft  fait  de  I*  écaille  d’ une 
Tortue  , me  fait  balancer  ; on  y apperçoit  les 
traces  des  ailes  , qui  fe  font  perdues  . De  même 
je  crois  voir  dans  notre  pierre,  la  forme  d’une 
véritable  Tortue,  dont  on  voit  même  la  queue 

N au 

(i)  Conf.  Buonarroti  Expi.  ad  (a)  Gori  Muf.  Etr.  Tom.  I. 

Dcmft.  Ecr.  rtg.  §.Xl,  p.  19.  Tab.  XXXVIII. 
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au  lieu  d’  une  aile  de  Pétafe-  La  têre  de  marbre, 
que  je  cire  & qu’  on  peut  dire  unique  , eft  dans 
le  Cabinet  de  Mr.  Meurs , premier  Peintre  du  Roi 
de  Pologne  à Rome  • 

La  Tortue,  comme  attribut  de  Mercure,  eft 
moins  rare  ( Voy.  N.  392.  398.  ) Sur  une  Amé- 
thyfie  de  Madame  la  Comrefïe  Cberoffim  à Rome , 
ce  Dieu  eft  appuyé  contre  une  colonne  , tenanr  de 
la  main  gauche  une  Torrue  , & à fes  pieds  il  y a 
un  Bélier , & un  Coq  . Mercure  fit  la  lyre  de  1’  é- 
caille  de  cet  animal,  & on  voit  une  lyre  faite 
ainfi  aux  pieds  d’ une  CO  Sratue  de  Mercure  de 
grandeur  naturelle  de  la  Villa  Negroiii  autrefois 
Montalto  , qui  a fa  bafe  antique  • 

*414.  Pâte  de  verre . Mercure  debout,  par- 
lant avec  une  femme  drappée  & voilée  , aflife  fur 
un  rocher  , & derrière  laquelle  on  appercoir  u- 
ne  branche  d’  arbre  avec  quelques  feuilles . On 
pourroir  croire , que  c’  eft  ici  un  commerce  amou- 
reux de  Mercure  ; il  en  avoir  eu  avec  Acacalis  , 
fille  de  Minos  , Roi  de  Crête , félon  le  Scholiafle 
d’ Apollonius , de  même  qu’avec  Rhéa,  & qu’  a- 
vec  Herfé  , fille  de  Cccrops  Roi  d’ Athènes . 

Mais  comme  le  voile  ne  convient  pas  à une 
jeune  Fille,  & qu’  il  convient  mieux  aux  Matro- 
nes & aux  DéefTes  , on  peut  aufli  imaginer  que 
la  Femme  aflife  eft  llis  ; ce  qui  devient  d’  autanr 
plus  probable,  que  Mercure,  félon  la  Tradition, 
étoit  le  Confeiller  & le  premier  Minière  d’ IfisCO 
pendant  fon  Gouvernement  en  Egypte  , comme- 
il  F avoit  été  d’  Olîris  auparavant . Sur  le  Tom- 
beau d’ Ifis  il  y avoit  une  Colonne  avec  cette 

In- 

(1)  Conf.  Spencc's  Polymetij , (1)  Diodor.  Sic.  L.  I.  p.  *5. 

DiaU  VIII.  p.  107.  lin.  16. 
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Infcription:  Je  fuis  Ifis  la  Reine  de  tout  le  Pays, 
inflruite  par  Mercure  . &c.  Or  fclor»  cette  Idée , 
comme  les  feuilles,  que  1’  on  voit  au  bout  de  la 
branche  qui  eft  derrière  la  femme  voilée,  refTem- 
blent  allez  à celles  du  lierre,  ce  fcroit  là  encore 
de  quoy  appuyer  notre  Conjecture,  puisqu’  Ofi- 
ris  Mari  d’ Iiis  avoir  découvert  ou  introduit  cet- 
te plante  en  Egypte  CO . 

415.  Pâte  ant.  Mercure,  le  Caducée  en  maio, 
debout  devant  Hersé  fille  de  Cécrops , qui  eft 
alîife  fur  une  chaife . 

416.  Cbalcêdoiue . Une  Figure  barbue  & ha- 
billée, à coté  de  qui  il  y a un  petit  Mercure  avec 
la  bourfe  & le  Caducée . 

Attributs  de  Mercure. 

* \ 

417.  Sardoine.  Le  Caducée. 

418.  Sardoine  . Le  Caducée  avec  les  let- 
tres P-  O- 

4 j 9.  Cornaline  . Le  Caducée  en  fautoir  avec 

un  gouvernail  deVaifleau. 

420.  Cornaline.  Le  Caducée  & un  Thyrfe, 
& entre  deux  on  lit  P VU-  LADAE. 

421.  Pâte  ant . Deux  mains  jointes,  derrière 
lesquelles  on  voit  un  Caducée,  un  épi  de  bled 
& une  palme  , le  tour  renfermé  dans  une  Cou- 
ronne de  laurier. 

422.  Cornaline.  Une  Talonniére  de  Mercure. 

*423.  Hyacinthe . Le  même  fujet. 

424.  Cornafme . Un  pied  ailé  & une  malîue. 
Je  crois  trouver  ici  un  Vœu  fait  conjointement 

N 2 à Mer- 

Ci)  Diod.  Sic.  Lib.  I.  p.  ij.  ad  lin. 
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à Mercure  & à Hercule  ; car  CO  les  pieds  étoient 
confacrés  au  premier  , & comme  d’ ailleurs  CO  les 
Statues  de  ces  deux  Dieux  étoient  mifes  enfem- 
ble  dans  les  Temples  , il  eft  probable  qu’  on  ait 
fait  aufïï  des  vœux  à T un  & à 1’  autre  , pour  les 
attacher  enfemble  à leurs  Statues . 

425.  Cornaline . Un  Coq. 

*426.  Jafpe  rouge.  Un  Coq  fur  un  Caducée, 
& devant  le  Coq  une  grenouille  . 

*427.  Cornaline.  Un  Coq  fur  un  autel  orné 
de  feflons  ; d’un  coté  de  T autel,  un  Vafe  dans 
lequel  on  voit  le  Caducée,  & de  l’autre  une  Pal- 
me dans  un  autre  Vafe  . 

*428.  Agathe -Onyx.  Un  Coq  avec  une  tête 
de  Mercure  & le  Caducée. 

*429.  Cornaline « Un  Coq  avec  une  tête  de 
Cheval  bridée. 

*430.  Cornaline.  Un  Coq  fur  une  Palme,  ti- 
rant un  Char  chargé  du  Caducée  , & au  dellus  u- 
ne  étoile . 

431.  Sar daine  . Un  Bélier, au  deflous  duquel 

il  y a une  tête. 

43a.  Cornaline.  Un  Bélier,  autour  duquel  on 
lit  les  lettres  C-  AM.  AN. 

Hermaphrodite . 

*433.  Cornaline.  Un  Hermaphrodite  en  face 
debout,  tenant  des  deux  mains  élevées  un  grand 
drap  pour  fe  couvrir. 

434.  Pd- 

^i)  Feith-  Ant.  Hom.  L.  I.  (»)  Ariflid.  Orat,  in  Herc. 

C.  a.  p.  3751.  B.  in  Gron.  pag.  3$,  Tom.  L Opp. 

Thcf.  Ant.  Graec.T.VIII. 
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434.  Pâte  de  verre  tirée  d’ un  Jafpe  fanguin 
du  Cabinet  (o  du  Roi  de  France.  Un  Hermaphro- 
dite avec  trois  Amours  , dont  celui  qui  eft  au 
milieu,  apparemment  pour  marquer  la  mollellc  de 
T Hermaphrodite,  tient  un  éventail  qui  a la  forme 
d’une  feuille  de  lierre.  Tel  voit,  on  un  éventail 
fur  (*)  le  fragment  d’  une  autre  pierre  gravée  de 
notre  Cabinet,  & fur  un  O)  Vafe  antique.  L’  é- 
ventail  ,que  tient  une  femme  W)  dans  la  Peinture 
antique  appellèe  le  Nozze  Aldrovandine , 5c  dans 
une  de  celles  qu’  on  a trouvées  à Herculane,  eft 
de  la  même  façon . 11  y en  a encore  un  autre 
femblable  fur  un  (0  Monument  de  Marcelline^ 
qui  a cté  expliqué  par  Patin  , 8c  qui  eft  échap- 
pé au  P.  Pacciaudi : Patin  avoue  ingénument  qu’ 
il  ne  connoit  pas  ce  que  c’  eft  . Peut  - être  que 
ce  qui  paroit  une  feuille  dans  la  main  Ses  Nym- 
phes de  Cs)  Spon , n’  eft  auift  qu*  un  éventail  ; & de 
même  ce  que  (O  Pococke  prend  pour  une  feuille  à 
la  main  d’  une  figure  à cote  d’ un  homme  afiis, 
qui  par  rapport  à la  prétendue  feuille  lui  paroir 
un  Médecin,  pourroit  bien  n’être  également  qu’un 
femblable  éventail . Les  éventails  des  Chinois  ont 
encore  aujourdhui  la  forme  d’ une 00  feuille  • Il  faut 
pourtant  convenir,  que  ce  qu’on  prend  pour  éven- 
tail dans  les  monuments , n'  eft  quelquefois  qu’  u- 

ne 


(l)  Mariette  Pier.  grav.  T. 
II.  PI  XXVI. 

(ï)  Pacciaudi  de  Vmbelli 
g»  fl.  p.  XII. 

(3}  Buonari  oti  Expi.  ad  Mon. 
Ecr.  p.  1. 

(4)  Bartoli  Admirand.  Rora. 
a ut.  Tab.  60.  61. 


(5)  Comment,  in  Mon.  Mar- 
cellinae. 

(6)  Mifcell.  Ant.  p.  )i. 

(7)  Defcript.  of  the  Eart. 
Vol.  II.  p-  29. 

(8)  Lambec.  Comment.  Rihi. 
Vindob.  T.  VIII.  p.  6$$. 
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ce  (impie  feuille,  fi  fur  tout  on  y obferve  1’  efpéce 
de  cavité,  que  forment  certaines  feuilles  le  long 
de  la  nervure  ou  fibre  principale,  qu’  elles  ont  au 
milieu  , & dont  leurs  bords  fe  font  éloignés  en 
le  dévélopant . Une  petite  figure  en  bronze  dans 
Ja  Galerie  de  S.  Ignace  à Rome,  tient  quelque- 
chofe  dans  ce  goût,  & que  je  prends  dès  lors 
par  cette  raifon , pour  une  feuille  véritable.  L’A- 
mour, qui  cil  aux  pieds  de  1’  Hermaphrodite,  joue 
de  la  flûte  à pluiieurs  tuyaux. 

435.  Pâte  aut • Le  même  fujet  en  petit. 

SECTION  IX. 


, Neptune. 

*43 6.  f~>Ha}cêdoine . Bufte  de  Neptune  fans  au- 
V-y  cun  attribut  , & qui  ne  fe  reconnoit 
qu’  aux  ondes  , qui  vont  jusqu’  à la  poitrine  du 
Dieu  . II  eft  particulier  que  cette  tête  de  Neptu- 
ne de  même  que  les  quatre  têtes  fuivantes  , & 
presque  toutes  celles  qui  font  dans  notre  grande 
Collection  d’ Empreintes  , font  toujours  des  Bu- 
lles qui  commencent  au  deflous  de  la  poitrine  . 
Comme  la  poitrine  étoit  particuliérement  confa- 
crée  à Neptune  , cela  peut  bien  être  la  raifon 
de  cette  Angularité  • 

437.  Pâte  an:.  Tête  de  Neptune  aufli  fans 
attributs  . Je  n’  ai  d’ autre  fondement  pour  met- 
tre cette  tête  , qui  eft  fort  belle  , parmi  celles  de 
Neptune,  que  la  façon  dont  les  cheveux  y font 
faits  : ils  lui  tombent  fur  le  cou  en  rangées  de- 
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boucles  perpendiculaires  & parallèles  , ce  qui  pa- 
roir  avoir  été  particulier  à Neptune  : car  là , où 
on  lui  a fair  des  cheveux  florrants , on  a difpo- 
fé  CO  fa  barbe  de  la  même  manière  que  nous  vo- 
yons les  cheveux  fur  cette  pâte  ; quelquefois 
aufli  fa  barbe  & fes  cheveux  CO  font  arrangés  de 
la  même  façon  • 

438-  Pâte  Je  verre  ■ Bulle  de  Neptune  avec 
le  Trident  fur  1’  épaule . 

*439.  Cornaline  • Le  même  fujer. 

*440.  Turqttoife.  Bulle  de  Neptune  avec  le 
Trident  fur  1’  épaule,  au  dclfous  deux  poilfons, 
& devant  lui  les  lettres  P/^M- 

441.  Prime  d’  Emèraude  . Neptune  debout, 
le  pied  gauche  appuyé  fur  la  proue  d’  un  vaif- 
feau , fur  laquelle  il  y a un  Dauphin  ; de  la  main 
droite  il  tient  un  Trident. 

442.  Prime  d’  Emèraude  . Neptune  debout , 
le  pied  gauche  fur  une  proue  de  Vailïeau  , te- 
nant fur  la  main  droite  un  Dauphin  , & de  la-, 
gauche  le  Trident  - C’  eft  une  chofe  ordinaire  de 
voir  Neptune  tenant  un  Dauphin  , mais  je  ne^, 
me  fouviens  pas  qu’  on  en  ait  donné  la  raifon 
tirée  de  la  Fable  - Neptune  CO  ne  pouvant  rîéchir 
Amphirrite  qui  reftoit  infenlîble  à fa  pallion  , & 
qui  s’  étoit  cachée  pour  fe  foullraire  à fes  pour- 
fuites,  un  Dauphin  la  découvrit  à Neptune,  qui 
par  ce  moyen  parvint  à fatisfaire  fes  défirs . 

Le 

% 

(1)  Gdltz.  Magn.  Graec.  Tab.  n.  2.  Poflb.  n.  1.  n.  7. 

111.  n.  8-  XIX.  n.  4 XXXIV.  (1)  Vaillant.  Nom.  Fam.CVre- 
n.  8.  Beger.  The  f Br.  T.  II.  cil.  n.  7.  Fulv.  n.  6 Mua  a. 
p*g<  $74-  Vaillant.  Num.  n.  1. 
lmp.  T.  111.  n.  6.  Maria.  (3)  Qppiani  Halieut.  fol.  I». 
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Le  Dieu  pour  récompenfer  le  Dauphin  du  fervice 
qu’  il  lui  avoit  rendu  , en  fit  une  Conftellation, 
& le  plaça  parmi  les  étoiles.  D’ autres  CO  veu- 
lent que  ce  fut  le  Dauphin , qui  perfuada  enfin 
Amphirrite  de  fe  rendre  aux  délirs  de  Neptune  , 
& c’  eft  par  1’  une  de  ces  raifons  , que  Neptune 
le  porte  ordinairement. 

*443.  Agathe  - Onyx  . Le  même  fujet . 

*444-  Cornaline.  Le  même  fujet. 

*445.  Cornaline . Le  même  fujet,  avec  P In- 
feription  autour  L.  ANTON.  SALVIVS- 

446.  Pâte  de  verre  . Neptune  debout,  le_ 
pied  droit  élevé  fur  un  rocher,  tenant  de  la  main 
gauche  le  Trident,  & avant  devant  lui  un  Vafe. 

447.  Prime  d' Emeraude . Neptune  aflis  fur 
un  grand  bouclier,  le  Trident  en  main. 

448-  Pâte  ant  • Neptune  fur  un  Char  tiré  de 
deux  Chevaux  marins. 

449.  Pâte  ant . Le  même  fujet  où  au  deflous 
des  Chevaux  on  voit  un  Triton , qui  n’  a que 
la  tête  hors  de  1’  eau  , & deux  Dauphins  . 

450.  Pâte  de  verre , dont  CO  I’  Original  efl: 
dans  le  Cabinet  du  Prince  Ludovifi  à Rome . 
Neptune  dans  un  Char  tiré  de  deux  Chevaux  ma- 
rins , qui  vont  1’  un  à droite  , & 1’  autre  à gau- 
che ; il  tient  de  la  main  droite  un  Dauphin  , & 
de  la  gauche  le  Trident . 

451.  Pâte  ant . Neptune  enlevant  Amymone 
Fille  de  Danaiis  ; il  cil  fur  un  Cheval  marin  pré- 
cédé d’ un  Triton  , qui  corne  avec  un  Coquille. 
Le  même  fujet  fe  voit  fur  d’  autres  Pierres  gra- 
vées . 

^Si-Sar- 

(t)  Epigr.  inAnthol.L.V.  p.  513.  (i)Stofib  Pierr.gr.Pl-  LVII- 
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*452.  Sardoine • Neptune  enlevant  Amymon* 
fur  un  Char  tiré  de  quatre  Chevaux,  précédé  pa- 
reillement d un  Triton  • Cette  Sardoine  apparte- 
noir  autrefois  au  Sénateur  Buongrroti  , quand  (*) 
Maffei  T expliqua  pour  un  enlèvement  de  Pro- 
ferpine  • 

453-  Pâte  de  verre  - Triton  ou  Palæmon 
monté  fur  un  Monftre  marin  , qui  a la  tête , & 
le  corps  d’ une  Chèvre.  Sur  une  autre  (O  pierre 
gravée,  il  eft  monté  fur  un  Chèvre  même. 

454*  Cornaline-  Un  Triton. 

4 55'  Agathe  • Onyx . Un  Triton  jouant  d’ u- 
ne  forte  de  flûte  ou  de  chalumeau  , & tenant 
une  rame  de  la  main  gauche. 

*456.  Sardoine  . Un  Triton,  dont  les  par- 
ties inférieures,  c’  eft-à-dire,  d’  efpéces  dt* 
cuiffes  fe  terminent  en  deux  queues  de  poiflon  ; 
il  tient  de  la  main  droite  un  Trident,  & de  la 
gauche  un  gouvernail  , & au  deflous  de  lui  font 
deux,  Dauphins  . La  gravure  eft  de  la  meilleure 
manière. 

^ 457*  Cbalcc  doive  • Un  Triton  le  casque  en_. 

tetc,  armé  d’  un  grand  bouclier  rond  , & tenant 
un  gouvernail  . 

458.  Pâte  ant . Un  Triton  conduifant  un 
Cheval  marin  . 

459-  Pâte  de  verre , dont  0)  P Original  eft 
dans  la  Galerie  de  l’Empereur  à Florence.  Un 
Triton  mâle  avec  un  Triton  femelle;  le  mâ!e_ 
tient  une  rame  en  main,  & la  femelle  a un  jeune 
T riton  dans  Jes  bras , & en  tire  un  autre  à ene 

O hors 

0)  Gemme  T.  II.  Tav.  35.  (})  Muf.  Florent.  Tom.  n. 

(*)  Gertaci  Dacl.  P.  II.  n.  1 7 PI.  46. 
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hors  de  1*  eau  ; ils  font  précédés  d’  un  Amour 
& d’  un  Dauphin.  Deux  Amours,  qui  accompa- 
gnent une  Néréide , font  douter  Mr.  Gravelle  de 
J*  antiquité  de  Ja  pierre  CO  qu'il  a publiée;  mais 
pourquoi  n’  a - t’  il  pas  communiqué  fes  raifons  ? 
On  voit  fur  plufieurs  bas -reliefs  CO  publiés  & 
non  publiés,  Amphitrite,  ou  une  Néréide,  accom- 
pagnée de  deux  Amours. 

4<îo.  Cornaline . Une  Néréide  terminée  en 
queue  de  poillon . 

461.  Pâte  de  verre.  Une  Néréide  conduite 
par  un  Monflre  marin . 

462.  Cornaline.  Une  Néréide  portée  par  un 
Cheval  marin  • 

463.  Cornaline  , Fragment.  Une  Néréide  fur 
un  Cheval  marin . 

464.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine.  Le  mê- 
me fujet  • Cette  figure  efl:  entièrement  drappée, 
& les  autres  ne  font  drappées  que  par  en  bas  , 
comme  la  belle  Statue  d’ une  Thétis,  ou  d’ Ara- 
phirrite  en  pied,  qui  a été  trouvée  en  1744.  dans 
les  ruines  de  la  Villa  d’ Antonin  le  Pieux  , entre 
Genzano  & I.avinio . La  Drapperie  qui  couvre 
les  cuiflcs  & une  jambe,  8c  pâlie  fur  le  bras  gau- 
che de  cette  Statue  , ell  la  plus  fine  & la  plus 
belle  qu’  on  puilfi:  voir  . Elle  tient  un  gouver- 
nail qui  pofe  fur  un  Monflre  marin  qui  elt  à fes 
pieds . La  bafe  même  de  cette  Statue  s'  cft  con- 
fervée  ornée  d’  un  roïlrum  . Mr-  le  Card.  Alè- 
se au  dre  Albani , qui  en  a fait  l’acquifirion,  l’a  fait 
reftaurer . 

4 6c.  Pâte  ant.  Une  Néréide  étendue  fur  un 

Che- 

(1)  Pierr.  grav.  T.  II.  Pl.  Jtf.  (*)  Barttli  Admir.  Tab.jj. 
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Cheval  marin , qu*  elle  tient  étroitement  embraflé. 
Le  même  fujet  clt  en  relief  fur  une  Agathe -Onyx 
avec  le  nom  du  Graveur  eûstpatot  , connu 
par  d’ autres  ouvrages , dans  le  Cabinet  d’ un  A- 
mareur  à Rome,  & on  le  trouve  aufli  répété  dans 
deux  autres  Camées  du  Cabinet  Farttéfe  du  Roi  des 
Deux  Sicilcs , avec  le  nom  du  meme  Graveur. 

4 66.  Pâte  a ut.  imitant  parfaitement  /’  Aga- 

the - Onyx , ou  Nice/o . Le  même  fujet  avec  un  A- 
mour  qui  les  fuit  ■ Ce  fujet  fe  voit  encore  ex- 
primé de  même  fur  une  pierre  gravée , qui  a été 
décrite  par  Gorlaeus  CO. 

467.  Pâte  ant.  Une  Néréide  portée  par  un 
Taureau  marin  . ' . ' 

4A8.  Cornaline . Une  Néréide  à cheval  fur  un 
Triton . 

4^9.  Cornaline . Une  Néréide  aflife  fur  un 
Triton  . 

470.  Pâte  de  verre ■ Une  Néréide  aflife  fur 
un  Triton  , qu’elle  tient  embraflé  ; dans  la  main 
gauche  elle  a un  bouclier  rond  , orne  d’ une  tête 
de  Médufe. 

471.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet. 

47a.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet. 

47J.  Cornaline.  Une  Néréide  aflife  fur  un 
Cheval  marin  , avec  un  bouclier  en  main  . 

*474.  Cornaline.  Une  Néréide  montée  fur  un 
Triton  , avec  un  autre  Triton  qui  cfl  derrière^ 
elle,  & qui  corne  avec  une  efpéce  de  Buccinum. 

475.  Cornaline.  Une  Néréide  aflife  fur  un 
Triton  ; elle  joue  de  la  lyre,  & le  Triton  d’ une 
efpéce  de  Flûte. 

O 2 47 d-  Cor- 

(1)  Daûyl.  P.  IL  n.  487* 
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*47 <5.  Cornaline  • Le  Cyclope  Polyphéme , fils 

de  Neptune,  jouant  de  la  lyre  au  bord  de  la  mer, 
& Galathée  montée  fur  un  Dauphin,  qui  s’  appro- 
che du  rivage  pour  1’  entendre . 

Parmi  les  Peintures  antiques  CO  d’  Hercula- 
ne  , on  voit  un  Polyphéme  avec  trois  yeux  au 
front , appuyé  fur  une  grande  lyre  , à qui  Cupi- 
don  monté  fur  un  Dauphin,  porte  une  lettre  , ou 
des  Codhilti  ■ 

477.  Pâte  de  verre.  Le  Dieu  Portumnus  a- 
vec  de  grandes  ailes  & un  voile,  ou  drap  léger» 
qu’  il  tient  derrière  le  dos  , paflé  entre  les  bras 
pour  s’  en  fervir  comme  d’ une  voile  pour  navi- 
guer , paroiflant  ainfi  aller  fur  1’  eau  légèrement 
appuyé  fur  un  Dauphin  . Je  trouve  cette  même 
pierre  deflinèe  parmi  les  Défleins  du  Commendeur 
de/  Pozzot  dans  la  Bibliothèque  de  Mr-  le  Card. 
Alexandre  Albaui , où  I’  on  a pris  cette  figure 
pour  1*  Amour  , comme  l’ indique  le  fuivant  Di- 
ftique  , qu’  on  y a mis  au  dcfïbus  : 

Qui  vexât  terras  valido  Puer  mprobus  arcuy 
Neptune  , invadat  ne  tua  régna  cave  . 

•478.  fafpe  jaune  fr  ver  d • Scylla  en  face, 
moitié  Femme.  Du  bas  de  fon  corps  fortent  cinq 
têtes  de  Chien,  & deux  grandes  queues  de  poif- 
fon  ; elle  a le  bras  droit  'étendu , & tient  un  gou- 
vernail de  la  main  gauche. 

4.75».  Pâte  ant . Gravure  Etrusque  . Scylla-. 
moitié  femme,  & moitié  poiflon,  avec  une  tête  de 
Chien  qui  lui  fort  du  corps  à la  ceinture . La-, 
tête  de  cette  Scylla  eft  belle , & elle  eft  coéffée 

avec 

(x)  Tom.  L Tab.  X. 
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avec  une  efpéce  de  filer  , qui  lui  couvre  les  che- 
veux , elle  paroit  faite  pour  attirer  les  naviga- 
teurs dans  fes  pièges  , ayant  une  figure  bien- 
plus  attrayante  , que  fur  quelques  Médailles  : 
Elle  a ici  une  efpéce  de  corfet  ferré  à la  cein- 
ture, pour  marquer  la  finelfe  de  fa  taille.  Le_. 
Marquis  Maffei  CO  avoir  déjà  obfervé  que  les  Si- 
rènes fur  les  Monuments  Etrusques , étoient  noble- 
ment habillées  ; 5c  quant  au  corfet  ferré  de  notre 
figure , on  fait  que  la  mode  de  ferrer  étroitement 
les  jeunes  filles , pour  les  rendre  minces  , a été  en 
ufage  en  Grèce- 

vintfo  petfore  ut  graciles  fient . Terens. 

Les  Etrusques  ont  fait  quelquefois  la  moitié 
d’ en  bas  de  Scylla  avec  des  Serpents , comme  on 
en  voit  une  fur  une  <»>  Urne  à Péroufe  . 

480.  Pâte  de  verre-  Scylla  aflfommanr  à coups 
de  timon  un  jeune  homme  qu’  elle  a attrappé,  8c 
que  deux  de  fes  têtes  de  Chien , dont  on  voir  auflï 
les  pattes  , font  prêtes  à dévorer . Dans  le  déf- 
fein  du  Monument  cité  au  fujet  de  la  pâte  précé- 
dente , on  remarque  que  cette  cruelle  Scylla  tient 
deux  hommes. 

*48?.  Cornaline . Deux  Montres  marins  ailés. 

48  2.  Cornaline . Le  même  fu/et . 

483.  Cornaline . Un  Monftre  marin  ailé . 

484.  Cornaline . Un  Cheval  marin  ailé. 

485.  Pâte  de  verre  . Un  Cheval  marin  0) 
avec  le  nom  du  Graveur  ; <i>a?nakhc.  en- 

4 8<5.  Aga- 


(1)  OflèrT.  letter-  Tom.  IV. 
pag.  96. 

(2)  Deaifter.  Etr.  Reg.  T. 


LXXX.  r>um.  1. 

(3)  Siofcb  Fierr.  gr.  PL  L* 
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48 6.  Agathe  -Onyx  . Un  Cheval  marin  avec 
les  lettres  . CN  . TA  . 

487.  Cornaline.  Un  Chien  marin. 

488  Agathe -Onyx.  Un  Bouc  marin  avec  un 

Trident . 

489.  Cornaline  . Un  Montre  marin  , autour1 
duquel  on  lit  AGATO  ASRIJ4I* 

490.  Cornaline.  Un  Mon  lire  marin  compofé 
d’  une  tête  , d’ un  cou  & de  Jambes  de  cheval  , 
d’  une  tête  d’ homme  au  poitrail,  & de  nageoires 
par  dclious  • 11  eft  fuivi  d’ un  Dauphin. 

491.  Cornaline.  Un  Monftre  marin  , compofé 
de  tête,  cou  & jambes  de  cheval  , d’  une  tête 
d’  Homme,  d’  une  tête  de  Bélier,  & d’  un  Dau- 
phin , dont  la  queue  fe  termine  auffi  en  tctc_- 
d’  homme;  il  cil  traverfé  d’ un  Trident . 

Fleuves  & Fontaines. 

492.  Pâte  de  verre  tirée  d’ une  pierre  qui  à 
été  publiée  par  CO  Maffei . Un  Fleuve  couché  , la 
main  droite  appujée  fur  une  Urne,  tenant  de 
l’autre  main  le  Trident;  fous  lui  font  deux  Dau- 
phins , qui  lignifient , que  c’  eft  un  Fleuve  qui  a 
fon  embouchure  dans  la  mer.  Celui  qui  a délîiné 
la  pierre  , n*  avoit  pas  pris  garde  a 1’  Urne,  & 
c’ e(l  la  raifon  pourquoi  celui,  qui  l’a  expliquée, 
a pris  la  figure  pour  Neptune  . 

493-  hffe  verd . Un  Fleuve  couché  dans  u- 
ne  grotte  . 

494.  Cornaline.  Un  Fleuve  couché. 

495.  Ami - 


(1)  Gemme  Tom.  II.  Tav. 
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4P  S'  Améthyfte.  Un  Badin  ou  Vafe,  avec  un 
jet  d’  eau  dedans 

4 96  • Chalcèdaiue . Une  Fontaine  qui  jette  de 

1’  eau  dans  un  Va(e. 

497.  Pâte  ant . Une  Fontaine  repréfenté  par 
trois  vafes  renverfés  fur  des  colonnes  , d’  où 
1*  eau  tombe  dans  un  badin  qui  eft  au  milieu  . 

498.  Cornaline  . Une  Fontaine  repréfentée  par 
un  vafe  renverfé  fur  une  colonne  , qui  jette  1’  eau 
dans  un  badin , devant  lequel  on  voit  une  Grue  . 

499.  Pâte  ant.  Une  Fontaine  repréfentée  par 
un  Hermès , devant  laquelle  on  voit  un  Homme 
avec  un  Chien  . 

y 00.  Pâte  ant.  Un  Homme  qui  remplit  un 
Vafe  devant  une  Fontaine . 

501.  Cornaline.  Un  Jet  d’ eau  formé  par  un 
Epetvier . 

*502.  Cornaline.  Un  Epérvier  qui  jette  de- 
T eau  dans  un  badin . 

503.  Pâte  ant  Une  Fontaine  repréfentée  par 
trois  Nymphes  , ou  par  les  trois  Grâces  nues  ; 
en  bas  il  y a un  Vafe  , & fur  une  colonne  un 
autre  Vafe  renverfé  : On  voit  ces  trois  figures  fur 
quelques  CO  Médailles  . On  a trouvé  , il  n'  y a 
pas  long  rems , hors  de  la  Porte  S-  Jean  de  La- 
tran  de  Rome , une  Nymphe  en  pied  drappée  , 
dont  le  bras  gauche  cafté  droit  appuyé  fur  un 
vafe  renverfé , placé  fur  une  petire  colonne  quar- 
rée  ; le  vafe  droit  percé , & il  fervoir  de  fontaine . 
La  Statue  eft  de  grandeur  naturelle  ; la  drappe- 
rie  eft  élégante , éc  les  pieds  qui  fe  font  confer- 


(1)  Patin.  Num.  lmp.  408.  412. 
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vés  avec  la  bafe , font  fort  beaux  • Mr.  le  Card. 
Alexandre  Albant  en  a fait  T acquifition . 

504.  Cornaline . Un  Lion  devant  une  Fontaine  • 

PoiJJotu  ç’y  Coquilles . 

*50 j.  Topafe . Un  Dauphin  bondidant  fur  la 
mer  .• 

jo 6-  Sar doive-  Le  même  fujer  . 

j 07.  Jufpe  rouge.  Un  Dauphin  élevant  Isl* 
queue,  avec  autour  les  Lettres  Q.  C-  S* 

S 08.  Cornaline  . Un  Dauphin  au  deflus  de 
F eau,  au  travers  de  laquelle  on  voit  trois  autres 
Dauphins  . 

509.  Cornaline . Un  Dauphin  qui  tient  dans 
la  gueule  une  couronne  , 8c  avec  la  queue  une_ 
épée  crochue,  comme  la  Harpa  de  Mercure. 

510.  Cornaline • Une  forte  de  crabe  appeilée 
Squilla , qui  eft  un  des  genres  dont  CO  JonHon 
donne  une  figure  qui  correfpond  parfairemenr  à 
celle-ci  , 8c  aux  autres  des  pierres  fuivantes.  La 
Squille  CO  étoit  un  article  de  luxe  dans  la  table 
des  anciens,  8c  Apicius  ce  fameux  Gourmand  des 
Romains , naviguoit  exprès  jusqu’en  Afrique  , uni- 
quement pour  faire  pécher  CO  les  plus  grofl'es 
Squilles.  On  en  fait  encore  aujourdhui  ufage  CO 
dans  nos  Tables  . 

* 5 1 1 • Sardoine  de  trois  couleurs  . Le  méme_> 
fujet  avec  1’  Inscription  autour  KaASAIT  • 

51a.  Pri- 


(l)  hnjlctt  de  exang.  aquat.  (3)  Athen.  Deipnof.  L-  I. 

L-  IV.  C.  I.  §.  3.  (4)  lutiflun  loc-  cit.  §.  3. 

(a)  Ibid.  Tab.  IV-  %.  io. 


Digitized  by  Google 


Mythologie  Sacree.'  h$ 

y 12.  Prime  d’ Eméraude . Une  Squille  qui 

prend  avec  Tes  deux  longues  pinces  un  autre  • 
poiflon  (O. 

513.  Sardoinc  de  trois  couleurs.  Le  même^ 
fujet  - 

y 14.  Cornaline . Une  Squille,  un  Dauphin 
& un  autre  Poiflon. 

515.  Cornaline ■ Le  même  fujet. 

51 5.  Cornaline.  Un  Cancer. 

S 17.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

*518.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

S 1 9.  Prime  d’ Eméraude . Un  Cancer  & u- 
ne  antre  forte  de  Squille . 

*520.  Jafpe  gris  . Le  Bttcciuum  . 

521-  Prime  d' Eméraude.  Le  même  fujet. 

522.  Améthyste.  Le  même  fujet. 

523.  Agathe  - Onyx . Le  Bucciuum  au  milieu 
de  trois  poiflon  s . 

5 24*  J°Jpe  rouge . Un  Dauphin  fur  un  char 
tiré  de  deux  Squilles  • 

525.  Pâte  aut . Le  même  fujet.' 

5 26.  Amétbyfte  . Un  Horume  fur  un  char 
tiré  de  deux  Dauphins  . 

Attributs  de  Neptune . 

527.  Pâte  de  verre.  Un  Dauphin  au  travers 
duquel  pafle  un  Trident.  Il  y a uufli  des  (*)  Tri- 
denrs  entourrés  d’ un  Serpent . 

528.  Agathe  - Onyx  . Le  même  fujet. 

529-  Jafpe  rouge.  Un  Trident  qui  traverfe 
une  Ecrevifle . 

P ?3o.  Pâ~ 

fl)  lonfton  L.IV.cap.  1.5.3. p.  j.  (,)  Num.  imp.  JJJ# 
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• 530-  Paie  ant.  Un  grand  PoiflTon  avec  un 
Trident  an  deflous  . 

531.  Sardoine . Un  Trident  entre  une  Squil- 
le  & un  autre  poifîon . 

532.  Prime  d' Emeraude-  Une  Ancre  qui  tra- 
verfe  un  Dauphin . 

333.  Cornaline . Une  Ancre,  & de  chaque  co- 
té une  Fourmi. 

SECTION  X . 


Venus. 

j 34.  T^yite  ant . Tète  de  Vénus  en  face.  C’  eft 
A fous  ce  nom  que  cette  tête  à été  mar- 
quée par  le  défunt  PofTefleur  de  notre  Collection  : 
je  ne  puis  trouver  d’  autre  raifon  de  cette  déno- 
mination, que  les  deux  rangs  de  Perles,  qu’on  y 
voit  autour  du  cou . Les  Perles  C')  étoient  un 
ornement  propre  à Vénus  , & Jules  Céfar  fît 
faire  une  cotte  d’ armes  de  perles  péchées  en  An- 
gleterre, pour  en  faire  un  don  a Vénus  Genitrix  . 
Il  faut  pourtant  avouer,  que  les  Colliers  de  perles 
étoient  auflî  un  ornement  de  (O  Junon  & d’ au- 
tres Déedes , ainfl  qu’  on  1*  obfervc  dans  les  Mé- 
dailles de  Cfotone,  de  C»)  Cèrés  & de  U)  Diane. 

*535.  Cornaline  . Une  Tête  en  face  relfem- 
blante  à la  précédente,  mais  fans  collier  de  perles . 

536.  Pri- 
er) Btgtr  Thef.  Br.  T.  III.  (j)  Ib.  T*b.  XXXIL  n.  }.  4. 

pag.  *7«-  (4)  Ib.  Tab.  XVIL  n.  7.  S. 

(a ) Goltz.  Mign.  Graec.Tab.  9.  10. 

XXX.  n.  7.  S.  10. 
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*536.  Prime  d' Emeraude.  Vénus  fortant  de 
la  mer  dans  une  coquille . 

537.  Pâie  ant . Vénus  dans  un  char  formé 
d’ une  coquille,  tiré  par  deux  pigeons,  derrière^ 
lequel  on  voir  un  Amour  . 

538.  Pâte  de  verre  . Vénus  Marine  avec 
deux  Chevaux  marins,  fur  I’  un  desquels  elle  eft 
aflife  ; elle  eft  précédée  d’ un  Amour- 

539.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet,  où  elle 
a les  pieds  appuyés  fur  deux  Dauphins . 

540.  Pâte  ant.  Vénus  debour  fur  le  tilfac 
d’  un  vaifteau,  tenant  un  voile  des  deux  mains; 
far  deux  rochers,  qui  font  1’  un  devant  elle,  5c 
1’  autre  derrière  elle,  il  y a deux  Amours,  donc 
T un  joue  de  la  lyre  ; dans  le  vailîeau  eft  un 
autre  Amour  qui  joue  d’ un  autre  infiniment  ; 5c 
un  quatrième  Amour  y eft  occupé  à la  manœu- 
vre & grimpe  le  long  du  mât  . 

Cela  me  fait  fouvenir(0  du  Vaifteau,  fur  le- 
quel Cléopâtre  alloit  voir  Marc- Antoine  fur  le 
fleuve  Cydnu s . Elle  étoir  habillée  comme  Vénus,- 
& fervie  par  des  beaux  garçons  qui  rellembloient 
à autant  d’  Amours . 

541.  râte  ant.  Fragment.  Vénus  debout,  la 
main  gauche  appuyée  fur  la  tête,  5c  le  coude  droic 
pofé  fur  une  colonne  . Elle  tient  à la  main  un 
éventail  fait  comme  ceux  dont  j’  ai  parlé  N- 434- 

542  Pâte  de  verre  . Venus  dite  Callypygis  , 
aux  belles  fejfes  , appuyée  contre  une  colonne  & 
vue  par  derrière. 

543.  Pâte  de  verre.  Vénus  accroupie  qui 
fe  dépouille  dans  uo  bain  ; devant  elle  eft  un 

P 2 va- 

(1)  Plutarch.  Anton,  p-  ÿij.  B. 
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vafe  comme  dans  les  Pierres  publiées  par  CO  Be- 
ger  & par  CO  Gravelle . 

544.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet,  où  der- 
rière elle  cil  un  Arbre. 

545.  Pâte  ant . Vénus  qui  fe  lave  devant  u- 
ne  fontaine. 

*546.  Cornaline.  Vénus  Anadyoméne  en  pied  . 
547.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet. 

*548*  Amètbyfle  . Vénus  Anadyoméne  , le  cou- 
de droit  appuyé  fur  une  colonne,  tenant  de  la— 
main  gauche  un  miroir  dans  lequel  elle  fc  regarde. 
Ce  miroir  eft  fait  comme  certains  miroirs  de  po- 
che qui  font  ronds,  5c  fur  qui  le  couvercle  fer- 
me- Notre  Vénus  tient  donc  fon  miroir  ouvert, 
2c  le  tient  à la  main  par  le  couvercle . Devant 
elle  il  y a un  Amour  qui  lui  préfente  une  botte, 
5c  un  autre  Amour  lui  vole  autour. 

549-  J*fpe  verd.  Vénus  Anadyoméne  entre 
deux  Amours , dont  I’  un  lui  préfenté  un  miroir 
rond . Celui , qui  a été  trouvé  à Herculanc , a la 
même  forme . 

5 5°-  Cornaline  . Vénus  Anadyoméne  en  pied- 
A fon  coté  droit  e(l  un  Amour  qui  lui  préfente 
un  miroir  comme  celui  de  N.  548-  & de  1’  au- 
tre coté  il  y a un  papillon. 

*5Si.  Cornaline.  Vénus  Anadyoméne  dans  un 
Temple. 

552*  Pâte  ant.  de  deux  couleurs  . Vénus  en 
pied  qui  fe  lève  le  devant  de  fon  vêtement  & fe 
regarde . 

553-  Pâte  ant.  rcflemblante  à une  CO  pierre- 

gra- 

(1)  Thef.  Palae.  p.  20.  (j)  MuH  Ftor.  Toit).  I.  Tab. 

(2)  Picrr.  griv.  T.  I.  PI,  <Si,  LXXII.  d.  a. 
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gravée  du  Cabinet  de  T Empereur  à Florence  • 
Vénus  Amphicrite  , tenant  de  la  main  gauche  un 
timon  de  vaiifeau  , contre  lequel  elle  éleve  & 
pofe  le  pied  gauche. 

*554.  Coru  a Hue  . Le  Temple  de  Vénus  de  Pa- 

phos  comme  on  le  voit  fur  les  (0  Médailles  . 

*555.  Cornaline.  Venus  Céleile  alîîfe  fur  fon 
Trône.  Cette  Figure  peut  nous  donner  une  idée 
de  la  fameofe  Statue  de  Vénus  de  Sicyone,  qui 
fut  faite  par  Canachus  : elle  tient  une  pommer 
comme  la  Statue  en  tenoit  une.  Du  refte  c’ cil  (1> 
Paufanias  qui  en  parle,  & non  pas  Eratoilhène, 
fur  quoi  il  convient  de  remarquer  que  c’  cfl  à 
tort  que  0)  Majfei  a réfuté  à ce  fujet  AgoHini  • 
La  Décile  tient  auffi  à la  main  un  long  feeptre  . 

556.  Cornaline  montée  en  anneau  antique  de 
bronze.  Vénus  ailife  fur  un  rocher,  tenant  la  pom- 
me de  la  main  droite . 

557.  Prime  d' Emeraude  -Vénus  debout,  te- 
nant de  la  main  droite  Ja  pomme  , & de  la  gau- 
che fon  feeptre  , ou  une  pique  renverfée,  la  poin- 
te en  bas  . Les  Amantes  jettoient  à leurs  Amants 
une  CO  pomme , c’  étoit  la  façon  de  leur  déclarer 
leur  amour . 

55 8.  Agathe  - Onyx . Vénus  debout  , appuyée 
contre  une  colonne  , tenant  de  la  main  droite  la 
pomme,  & de  la  gauche  le  feeptre  • Autour  on 
lit  les  caraétércs  Ç.  kaikicianoyapia  . Il  cil  à 
remarquer  , que  Vénus  dans  ces  deux  pierres  , 

& 


(1)  Triilan.  Tom.  I.  p.  414. 
Goltz.  Graec.  Tab.  XXVII. 
n.  $.  6.  le  c. 

(>)  L.  II.  p.  134. 


(3)  Gemme  T.  III.  p.  6. 

(4)  Pfatonis  Epigr.  in  Laerr. 
L.  III-  Sect.  31. 
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& dans  celle  de  N-  562.  a toujours  la  pointe  de 
la  pique  ou  de  fon  feeptre  en  bas;  peut  - être  efl- 
ce  pour  marquer  que  1’  amour  eft  une  paflion  en- 
nemie de  la  guerre  , ou  au  moins  que  tout  doit 
lui  céder • 

559.  Prime  d’ Emeraude  ■ Vénus  debout  ap- 
puyée contre  une  colonne  , tenant  de  la  main 
droite  une  pomme,  & de  la  gauche  une  palme. 

560.  Agathe  - Onyx  . Le  même  fujet , & de 
plus  une  étoile  aux  pieds  de  Vénus. 

561.  Pâte  ant ■ Vénus  debout,  comme  fur  les 
deux  pierres  précédentes  , au  milieu  de  deux  A- 
mours . Celui  qui  efl  à fa  droite,  tient  un  flam- 
beau , & au  dciious  de  lui  efl  une  Tête  d’  Apol- 
lon rayonnée  , ou  le  Soleil . L*  autre  Amour  tient 
une  palme  & préfenre  une  couronne  à Vénus  , 
& au  deflus  de  lui  font  deux  têtes  qui  fe  regar- 
dent, dont  1’  une  ornée  d’un  croid'ant  , fc  re- 
connoit  pour  celle  de  Diane. 

561.  Prime  d'  Emêrattde  ■ Vénus  debout  ap- 
puyée contre  une  colonne  ; elle  tient  un  pigeon 
fur  la  main  droite,  & de  la  gauche  la  pique  ren- 
verfée  ; à fes  pieds  efl  un  bouclier  femblable  à 
une  CO  pierre  gravée  du  Cabinet  de  1’  Empereur 
à Florence. 

56 3.  Pâte  ant  ■ Vénus  debout  appuyée  con- 

tre une  colonne  , tenant  de  la  main  droite  un 
pigeon  , qu’un  Amour  qui  efl  à fes  pieds,  s’éflor- 
cc  d’ attrapper. 

S A 4.  Héliotrope.  Vénus  armée,  armata  ■ Jules 

Céfar  la  portoit  ainli  gravée  fur  fon  cachet. 

565.  Cornaline  brûlée  . Le  même  fujet. 

$66-  Pri- 

(1)  Muf.  Flor.  Tom-  I.  Tab-  71.  n.  3. 


Digitized  by  Google 


MYTHOLOGIE  SACREE.  X I 9 

j 66.  Prime  d’ Emeraude.  Le  même  fujer, 

567.  Prime  d’ Emêraude  . Le  même  fujer»  a* 

vec  un  papillon  derrière  1’  épaule  de  Vénus . 

*568.  Cornaline.  Vénus  en  face,  nue  . Elle  eft 
debout  fur  une  mallue,  la  main  droite  étendue; 
à fa  gauche  eft  un  Terme  , contre  lequel  font  deux 
piques,  & en  bas  il  y a une  armure  complette; 
fous  la  maflue  on  voit  un  arc  , & à fon  coté 
droit  deux  carquois  remplis  de  flèches . 

569.  Pâte  aut . imitant  la  Sar doive  . Vénus 
debout , ayant  un  bouclier  dans  la  main  gauche , 
& donnant  un  casque  à fon  fils  Cupidon  . 

* 570.  Prime  d’ Emeraude . Le  même  fujet  où 
elle  eft  appuyée  contre  une  colonne  , & a de  plus 
une  pique  en  main . 

571.  Cornaline.  Venus  aflife , éflayant  fur  le 
doigt  une  flèche  . 

57a.  Pâle  aut.  Vénus  aflife  donnant  à fon 
fils,  qui  cfl  devant  elle,  l’arc  & la  flèche. 

573.  Pâte  ant.  Vénus  aflife  fur  un  rocher, 
faifant  un  jeu  d’ équilibré  avec  une  baguette  qu’ 
elle  foutient  fur  le  doigt  ; devant  elle  eft  1’  A- 
mour  • Ce  fujet  eft  plulîcurs  fois  repréfenté  dans 
notre  grande  Colleèlion  d’  Empreintes  . Mr.  le 
Chev.  Vettori  à Rome  1’  a auifi  dans  une  pierre 
gravée  , qu’  il  a expliquée,  avec  le  10  prétendu 
nom  du  Graveur  ayaoy- 

574.  Pâte  aut.  Le  même  fujet. 

STS-  Pâte  ant.  Vénus  aflife  , recevant  entre 
fes  bras  un  Amour  qui  vole  à elle*  ; à fes  pieds 
eft  aflis  un  autre  Amour  • 

576.  Hé- 

(1)  Diflcrt.  Glyptographica  , & nominc  Artifici*  infigni- 

five  Gemma*  duar  EmbJ.  tac  . 
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*576-  Héliotrope.  Vénus  Phénicienne,  dite-. 
Ajlarte , ayant  fur  la  tête  Je  Perfea;c lie  eft  pré- 
cédée d’ un  Amour,  l’arc  tendu,  & fuivie  d’ un 
autre  Amour.  On  repréfentoit  cette  Vénus  de-* 
diverfes  manières  , 6c  on  la  voit  tantôt  en  Vé- 
nus armée,  comme  fur  les  Médailles  de  Beryte, 
6c  tantôt  en  Europe  montée  fur  le  Taureau  , 
comme  dans  CO  Lucien  , 6c  dans  les  <*>  Médailles 
de  Sidon.  Mais  elle  n’  a pas  ailleurs  le  Perfea 
fur  Ja  tête  , comme  dans  notre  pierre . 

577.  Pâte  de  verre . Vénus  alfife,  tenant  a- 
vec  le  bras  gauche  une  Corne  d’  abondance,  6c 
donnant  de  la  main  droite  la  pomme  à un  Amour 
qui  eft  devant  elle  . Deux  autres  Amours  lui 
mettent  une  couronne  fur  la  tête . 

578-  Bronze  ont.  gravé  des  deux  cotés  . Vé- 
nus tenant  de  la  main  gauche  un  miroir  , dans 
lequel  elle  fe  regarde.  Elle  femble  rajufter  de  la 
main  droite  fon  habillement , 6c  un  Amour  qui  eft 
devant  elle,  lui  préfente  une  guirlande  de  fleurs  j 
de  P autre  coté  on  voit  un  candélabre  allumé. 

Sur  le  revers  font  les  trois  Grâces  dans  leur 
attitude  ordinaire  , 6c  1’  une  d’ elles  tient  une 
fleur  ; des  deux  cotés  des  trois  Grâces  il  y a_. 
un  grand  flambeau  allumé. 

*579.  Cornaline . Vénus  populaire,  ou  Vulgai- 
re , à cheval  fur  un  bouc , auquel  elle  fait  des 
carclT'es  : 1’  épithéte  grec  <t>  Ernfteyix,  montée  fur 
un  bouc , eft  plus  fignificative  . Elle  pafle  la  mer 
affife  fur  un  bouc  , dans  <♦>  une  pierre  gravée  du 
Cabinet  du  Roi  de  France  • 

580.  P ri - 

(1)  De  Dea  Syria  C.  4.  (3  ) Platar.  Vit.  Thef.  p.  8.  A. 

(a)  Triftan.  Comment.  T.  I.  (4)  Mariette  Pier.  gr.  Tom.  I. 

pag.  aa<f.  fl.  aj. 
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580.  Prime  d' Etnirau de  . Vénus  debout,  tô^ 
nant  un  bouc  par  les  cornes. 

581-  Pâte  atit.  Vénus  debout , tenant  un  voi* 
le  des  deux  mains  ; à coté  d’ elle  cfl  un  Terme 
de  Priape  . On  veut  que  Vénus  foit  la  même 
Divinité  que  Priape  . 

582.  Pâte  de  verre  , dont  V original  eft 
dans  le  Cabinet  de  P Empereur  à Florence.  Vé- 
nus debout  à coté  d’ un  Terme  de  Priape,  qui 
efl:  ici  voilé,  comme  il  1*  elt  fur  une  Urne  fepul- 
crale  de  la  Galerie  du  Palais  Barber'tui  , & fur 
deux  CO  bas- reliefs,  1’  un  du  Palais  Giufliniam , & 
l'autre  du  Palais  Colotwa  , où  Ëacchus  eft  appuyé 
fur  un  Priape,  qui  a le  voile  comme  fur  les  mo* 
numens  précédens . 

*583.  J.tfpc  ronge  Venus  tenant  P Amour 
fur  une  roue;  derrière  elle  ell  un  Satyre.  Cctre 
pierre  a été  publiée  par  <i>  Mr.  Gravelle . 

j8 4.  Pâte  nut . Vénus  endormie  fous  un  ar- 

bre, à fes  pieds  fe  voit  un  Satyre  debout,  ayant 
un  Chevreuil  fur  P épaule . 

585.  Pâte  ant . Deux  Cignes. 

Adonis . < 

*58 6.  Cornaline . Myrrha  w prcfléc  par  la  vio- 
lence de  fon  amour  incellueux , qui  vient  caref- 
fer  fon  Père  Cinyras  ; c’  efl  de  cet  amour  que 
naquit  CO  Adonis  . 

587-  Pâte  de  verre  • Adonis  debout,  appuyé 
Q.  fur 

(1)  Muf.  Flor,  Totn,  I.  Tab.  (4)  Ovid.  Metam.L-  X.F-ib,  9, 

LXXIII.  n.  5.  ($)  Apollod.  Bihlioch.  L.  III. 

(îj  Barttli  Admir.  Tab.  LII.  C.  ij.  §.  6. 

(i)  Pierr.  grav-  T.  I-  PI.  *6. 
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far  une  colonne,  le  javelot  en  main,  & un  chien 
a fes  pieds  , avec  le  nom  du  CO  Graveur  KOINQY. 

*j88-  Jafpe  rouge.  Adonis  chailanr , menant 
fon' chien  en  lelfc,  &.  ayant  deux  javelots  fur  1*  c* 
paule . 

* 589.  Amêtbyfle  ■ Adonis  debout  en  face  , ap- 
puyé fur  une  lance,  ayant  un  chien  à fon  coté. 

590.  Pâle  aut . Adonis  alfis  fur  un  rocher, 
tenant  un  Lièvre  de  la  main  droite  , & jouant 
avec  trois  Amours  . Un  autre  Amour  cil  alfis 
vis-à-vis  de  lui  , fur  un  rocher  plus  élevé. 

591.  Pâte  de  verre . Adonis  & Vénus  de- 
bout ; Vénus  y a le  bras  gauche  appuyé  fur  les 
épaules  d’  Adonis. 

Vulcain . 

*59*.  Prime  d' Emeraude  ■ Tète  de  Vulcain 
avec  les  ténailles,  que  1*  on  voit  fur  plulleurs  (i> 
Médailles  Phœniciennes . 

593.  Pâte  aut.  Le  meme  fujer- 

594.  Pâte  aut.  Tête  de  Vulcain  avec  un 
casque  de  forme  conique  , qui  lui  cf!  ordinaire 
fur  les  Médailles  , & eotr’  autres  fur  celles  de 
1’  Isle  de  Lipari , qui  lui  étoit  confacréc  : ce  cas- 
que dans  les  0)  bas  - reliefs  eft  quelquefois  recour- 
be à la  façon  du  bonnet  Phrygien  • 

* 595-  Agathe  -Ouyx . Vulcain  debout  en  ha- 
bit court  , tenant  d’  une  main  le  marteau  , & de 
P autre  les  ténailles  , tel  que  P on  le  voit  chez 
La  Chauffée  (O . 

596.  Pâ- 

(1)  Stofcb  pier.  gr.PI.  XXIV.  lo*  Alphab.  en  Us  antiq. 
{^)  firf«o//|Admir.Tab.LXVl,  Medal.  Tsb.  XVH. 

(j)  t'e lasjuez  Enfayo  ibbra  (4)  Muf.  Sett.  a.  Tab.  i<5. 
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596.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet. 

*597.  Sardoiue.  Gravure  Etrusque  qui  fe  di- 
ftingue  par  le  délïcin  trop  rcflenti . Vulcain  y eft 
afïis,  forgeant  un  bouclier  qui  a la  forme  de  ceux 
qu’  on  voir  fur  les  CO  Médailles  de  Thébes . 11 
eft  jeune  & fans  barbe  , parccque  les  Etrusques 
le  repréfentoient  tel,  & tel  le  voit-on  en  effet  fut 
une  <»>  Patère  Etrusque  de  bronze  , où  il  eft  re- 
préfentê  dans  1’  action  d‘  ouvrir  d’ un  coup  de 
hache  la  tête  de  Jupiter,  pour  ^n  faire  fortir  Mi- 
nerve, & où  il  fut  pris  pour  Mercure  par  CO  Buo - 
tiarroti . On  le  voit  auffi  dans  la  même  action 
& fans  barbe  fur  un  Ouvrage  rond  au  Capitole, 
qui  croit  anciennement  autour  d’ un  puits . Les 
Romains  CO  avoienr  pris  des  Etrusques  1’  idée  de 
repréfenter  ce  Dieu  jeune  , mais  les  Grecs  le  fè- 
foient  barbu . En  tour  cas  le  défaut  de  barbe^ 
dans  une  CO  figure  fcmblable  qui  forge  un  casque , 
ne  devoit  pas  être  un  motif  fuffifant  pour  le  fai- 
re prendre  pour  un  Béotien , comme  je  vois  que 
vient  de  faire  un  célébré  Auteur  de  Dactyliographie. 

598-  Sardoiue  . Gravure  Etrusque  . Vulcain 
forgeant  un  casque  : il  eft  aufli  fans  barbe , com- 
me dans  la  précédente  . 

599.  Sardoitte.  Le  même  fujet  que  le  précédent. 

600.  Sardoiue . Le  même  fujet , mais  où  Vul- 
cain eft  barbu . 

. 0^2  • . 601.  Sar- 


(1)  Goltz.  Graec.  T.  xiv.  xvn. 
(a)  Oemfter.  Etrur.  Rcgal.  '1'. 
i II.  T.ib.  I. 

(j)  Oflerv.  ad  Monum.  Etr. 
§.  VIII. 


(4)  In  Num,  Genr.  Aurcliae 
dans  Paillant . Num.  fam. 
Tom.  I.  Tab.  XXV.  n.  8. 
(i)  Mariette  Pierr.  prav.  PI* 
1*7.  . . . 
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rtoi.  Sardoine  brûlée . Vulcain  forgeant  une^ 
cuirafle  . 

<502.  Cornaline . Vulcain  forgeant  un  casque; 
derrière  lui  eft  Minerve.  Dans  les  CO  Médailles 
on  voit  de  même  ce  Dieu  accompagné  de  Minerve. 

603.  Pâte  ant  • Vulcain  & Minerve  debout. 
Il  y avoit  une  étroite  liaifon  entr’  eux  w félon 
Platon  . 

*604.  Cornaline . Le  même  fujet , où  Vulcain 
debout  tient  de  la  main  droite  le  marteau,  5c 
5c  de  la  gauche  les  ténailics  • 

605.  Jafpe  rouge . Vulcain  aflis  forgeant  la-, 
foudre,  Sc  devant  lui  Minerve  qui  lui  parle-  Le 
même  fujet  fe  voit  fut  une  <»>  Médaille. 

6otl.  Pâte  de  verre  • Vulcain  alïïs  dans  fa_. 
forge,  à coté  de  qui  eft  Vénus  debout  qui  lut 
préfente  une  flèche:  elle  tient  par  la  main  un  A- 
mour  qui  porte  un  arc  , 8c  elle  a à coté  d’ elle 
un  bouclier. 

*607.  Sardoine.  Vulcain  forgeant  les  armes 
d’ Enée  , à la  prière  de  Vénus  qui  eft  debout 
derrière  lui  avec  un  Amour  fur  un  picdeftal  qui 
fouffle  le  feu . Devant  lui  eft  Jupiter  affis  fur  un 
Autel  rond,  contre  lequel  eft  T Aigle.  Le  Père 
des  Dieux  tient  la  tête  appuyée  fur  fa  main , en 
rêvant  profondément . Derrière  lui  eft  Junon , Sc 
à coté  Apollon  appuyé  fur  fa  lyre  : derrière,. 
Apollon  on  voit  Àlercure  tenant  fon  Caducée  » 
qui  tourne  le  dos.  Enfin  d' un  autre  coté  il  y a 

en 

(0  y aillant  Select.  Num.  (3)  Patin  Thef.  Num.  pag. 
pag.  aj.  ioS-  Médail.  du  Cab.  dit 

(t)  Conf.  Spanbem  Obferv.  Roi  de  France  Pl.  VIII. 
in  Callim.  p.  644. 
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en  face  de  Vénus,  Minerve  6c  Mars  qui  parlent 
enfemble.  Cette  pierre  eft  doublement  précieufe, 
foir  par  rapport  à fa  grandeur  & à fa  beauté , foit 
par  rapport  à Ja  gravure  qui  en  eft  fort  belle.  Elle 
a été  publiée  fur  un  délfcin  ébauché  par  CO  Mr. 
Grave/le  . Mais  elle  eft  un  peu  plus  grande,  que 
Je  contour  qui  a été  gravé  • 

608.  Pâte  de  verre  • Mars  qui  jouit  de  Vé- 
nus fous  un  arbre,  aux  branches  duquel  on  voit 
fon  bouclier  & fon  casque  attachés  ; au  deftus 
d’ eux  vole  un  papillon  . 

*6 09.  Cornaline.  Mars  & Vénus  dans  le  mê- 

me ade  , furpris  par  Vulcain  qui  les  prend  dans 
le  filet  . A leurs  pieds  on  voit  Cupidon  endor- 
mi dans  le  bouclier  de  Mars . C’  eft  autant  que 
je  fâche,  la  feule  pierre  gravée  qui  nous  préfen- 
te ce  fameux  fujer  des  Amours  de  ce  Dieu  , 5c 
de  la  vengeance  qu’en  prit  Vulcain.  La  gravu- 
re en  eft  fort  belle  • 

les  Grâces. 

*6  to.  Bague  antique  gravée  en  or.  Les  trois 
Grâces.  Vulcain  étoit  marié,  félon  la  Fable,  avec 
une  des  Grâces  , nommée  Aglaïa  , ou  Thalia . 
C'eft  pour  cette  raifon  que  nous  plaçons  les  Grâ- 
ces après  Vulcain. 

*6 11.  Prime  d' Emeraude  • Le  même  fujer. 
612.  Agathe -Onyx.  Le  meme  fujet  , dans 
lequel  une  des  Grâces  tient  un  épi  de  bled , 6c 
une  autre  une  tête  de  Pavot . 

<513.  Pâte  ant . Les  trois  Grâces,  au  deftus 

des- 


(•)  Pierr,  grav-  T.  II.  PI.  XI. 
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desquelles  Capidon  vole  , tenant  une  couronne  { 
qu’  il  femble  vouloir  mettre  fur  la  tcte  de  celle 
du  milieu. 

614.  Pâte  de  verre . Les  trois  Grâces,  dont 
1’  une  tienr  en  main  une  branche  d’  arbre- 

615.  Fragment  d ’ Héliotrope  gravé  des  deux 
cotés.  Sur  1’  un  font  les  trois  Grâces  , & fur  le 
revers  on  voit  un  Arnour  qui  décoche  un  trait. 

SECTION  XL 


C ü P 1 D O N . 

*616.  Ornaliue  , montée  en  bague  d*  or  anti- 
v_>  que  - Tête  de  Cupidon  en  face. 

617.  Cornaline , Fragment  - Tête  de  Cupidon, 
qui  a les  cheveux  boucles  tout  autour , & le  re- 
lie des  cheveux  en  trdfe  fur  la  tête. 

61 8-  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet* 

*619.  Amêtbyfie  • Bulle  de  Cupidon  avec  des 
ailes;  les  cheveux  font  comme  à Num-  617. 
*620.  Cornaline . Bulle  de  Cupidon  avec  Ie_* 
Diadème  en  tcte . 

621.  Pâte  aut.  Bulle  de  Cupidon  en  face, 
emmailloté-  Sur  une  Améthylle  du  Cabinet  du 
Chev-  Vettori  à Rome , il  a le  bras  gauche  dans 
un  bandeau  - 

622.  Pâte  ant.  imitant  F Agathe  - Onyx . Le 
même  fujet  - 

623.  Pâte  ant-  L’  Amour  avec  une  guirlan- 
de qui  lui  pafle  autour  du  cou  & fur  la  poitrine  , 
femblable  à un  petit  Bulle  de  1’  Amour  rapporté 

par  . 
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par  Gori 0),  &à  deux  autres  Amours  qui  font  fur 
un  Autel  oétogone  au  Capitole  . 

Parmi  les  Délîeins  du  célébré  Coinmendcur 
iel  Pozza,  dans  la  Bibliothèque  de  Mr.  le  Card. 
Alexandre  Album  > il  y a dans  une  Bacchanale  fous 
une  fontaine  formée  par  une  tête  de  Lion  , qui 
fort  d’un  vafe  , il  y a dis  - je,  un  Silène  couché 
avec  une  guirlande  autour  du  cou,  à qui  un  Sa- 
tyre tenant  un  outre , vcrfe  du  vin  dans  une  taf- 
fe  à deux  anfes  . 

Les  Couronnes  que  les  Grecs  fe  mettoient 
autour  du  cou,  s’ appclloienr  <»>  Tro&uf*««&c  , par- 
ce qu’  elles  leur  fefoient  fentir  T odeur  par  en 
bas . 

Derrière  1*  épaule  de  notre  Amour  eft  fon 
carquois,  & autour  on  lit  vBL.  vhcf. 

624.  Pâte  ant.  Cupidon  emmailloté  dans  une 
drapperie  , comme  un  Hermès  ; il  0’  a que  les 
ailes  dehors . 

6 25.  Pâte  de  verre  • Cupidon  debout  avec 
le  nom  du  <?>  Graveur  co,\nNOC. 

*626.  Sardoine  de  deux  couleurs  . Cupidon 
dans  F adolefcence , avec  deux  grandes  ailes;  il 
court  plein  d’  inquiétude  , & il  paroit  la  marquer 
par  le  gefte  de  fa  main  qu'il  porte  aux  cheveux, 
comme  pour  fe  les  arracher  . De  1’  autre  main 
il  fait  un  ligne  d’  arrêter  , ou  de  venir  à lui . 

627.  Cornaline  . Cupidon  courant  de  toutes 
fes  forces,  portant  à la  main  une  lampe  allumée. 

<5a8-  Cornaline.  Deux  Amours  volant  autour 

d’ un 

(1)  Muf.  Ftr.  Tom.  I.  Tab.  p.688-  8.  Clem.  Alex.  Pae- 

XLV.  n.  t.  dag.  L- II.  c.  î.p.  1 8;.  I.  5. 

(*)  Achen.  Deipnof.  L.  Xv.  (j)  Stefib  Fier.  gr.  l’I.  LXIV. 
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d’ an  Candélabre.  Il  y a une  (O  Infcription  an- 
tique , où  entr’  autres  on  lie  une  dédicace  que_, 
font  à la  Fortune  Primigenia  de  femblables  Cu- 
pidons  • Cupidines  cnm  fuis  Lychnuchis  < 

629.  Cornaline  . Cupidon  enveloppé  jusqu’  à 
mi-corps  dans  un  drap,  marchant  doucemenr  ainfl 
déguifé,  avec  une  lanterne  à la  main.  Sur  1’  au- 
tel octogone , que  nous  avons  cité  N.  <<23.00  voit 
un  femblablc  Amour . 

630.  Cornaline.  Cupidon  enveloppé  depuis 
Ja  tête  jusqu’  à mi -corps;  il  porte  également  u- 
ne  lanterne  , & il  marche  aufli  doucement  & fort 
courbé , p3roifl'ant  craindre  d’ être  reconnu . 

631.  Pliie  aux.  Le  même  fujet , où  on  voit 
devant  l’  Amour  un  papillon  , qui  paroit  étre^ 
1*  objet  qu’  il  cherche . 

<532-  Cornaline.  Deux  Amours  volant,  por- 
tant F un  les  tenailles , & 1’  autre  le  marteau  de 
Vulcain . 

3-  7afPe  rouge.  Un  Amour  dans  le  Char 
de  Vénus  tiré  de  deux  Cignes . 

*634.  Jafpe  rouge.  Le  même  fujet. 

*63  f.  Cbalcêdoinc . Un  Amour  fur  les  ondes 
dans  un  Char  tiré  de  deux  Cignes  . 

636.  Cornaline.  Un  Amour  dans  un  Char 
tiré  de  deux  Cignes,  précédé  d’un  autre  Amour  . 

637.  Cornaline.  Un  Amour  à cheval  fur  un 
Coq, 

638.  Pâte  ant.  de  deux  couleurs.  Le  même  fujet. 

63  9.  Jafpe  rouge . Un  Amour  dans  un  Char 

tiré  de  deux  Coqs . 

640.  Cornaline . Le  même  fujet  ■ 

641.  Jaf- 

(1)  Crut e ri  Infcript.  p.  LXXVII.  n.  j. 
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641.  Jafpc  verd . Le  même  fujet  avec  la  dif- 
férence, que  devant  les  Coqs  il  y a un  croiflant 
furmonté  d’ un  Soleil . 

642.  Cornaline  • Cupidon  portant  un  pigeon 
dans  un  panier* 

643  • Cornaline  • Cupidon  un  pigeon  fur  la  main. 

644.  Agathe  - Onyx  . Cupidon  gardant  un_ 
Troupeau . 

645.  Agathe  - Onyx  . Cupidon  portant  un 
Chevreuil  fur  les  épaules . 

*646-  Cornaline.  Le  même  fujet. 

647.  Cornaline.  Cupidon  portant  un  Chevreuil 
fur  les  épaules  ; devant  lui  fous  un  arbre  elt  un 
autel  avec  du  feu  allumé. 

648.  Cornaline.  Cupidon  monté  fur  un  Bélier. 

*649.  Cornaline.  Cupidon  monté  fur  un  Bouc 

(0  de  la  meme  façon  qu’  on  vit  à Rome  aux  jeux 
du  Cirque  les  jeunes  garçons  à cheval  fur  des 
Boucs  CO . 

650.  Cornaline.  Cupidon  achevai  fur  un  Bouc 
qui  court . 

6;i.  Jafpe  ronge . Un  Amour  monté  fur  un 
Bouc  que  tire  un  autre  Amour  par  les  cornes, 
& qu’  un  troidérne  Amour  poufTc  par  derrière  . 

*652.  Cornaline • Un  Amour  dans  un  Char 
tiré  de  deux  Boucs. 

65  3.  Cornaline.  Cupidon  à cheval  courant  au 
grand  galop. 

654.  Cornaline.  Cupidon  à cheval  conduifant 
un  autre  cheval  par  la  bride  . 

6s 5.  Cornaline.  Le  même  fujet,  où  ii  va  au 
grand  galop . 

R 656.  Jaf- 

(i)  Corl.  DaQyl.  P.  I.  n.  21.  (»)  Anthol.  L.  I.  c.  JJ.  p.  70. 
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6$ 6-  Jafpe  ronge-  Cupidon  dans  un  char  ti- 
ré <F  un  cheval  qui  marche . 

657.  Cornaline.  Cupidon  dans  un  char  tiré 
de  deux  chevaux  qui  courent . 

658.  Cornaline  ■ Cupidon  à cheval  fur  un  Lion  - 

659.  Cornaline.  Le  même  fujet . 

660.  Cornaline.  Cupidon  à genoux  tirant  u- 
nc  épine  du  pied  d’ un  Lion . 

66  f.  JaJpe  jaune  gravé  des  deux  cotés.  Cupi- 
don tirant  une  épine  du  pied  d’ un  Lion  qui  a la 
tête  rayonnée-  Sur  le  revers  on  lit  mapmapaIcO©  - 
*66 2.  Cornaline.  Cupidon  armé  d’  un  casque, 

è’  un  bouclier  & d’ un  javelot  , combattant  avec 
un  Lion . 

*663.  Cornaline.  Cupidon  un  Thyrfe  en  main  , 
fur  un  char  tiré  d’ un  Lion  & d’ un  Bouc . 

664..  Pâte  ant.  Cupidon  monté  fur  un  Ours. 

66$.  Cornaline.  Cupidon  monté  fur  une  Pan- 
thère. 

666.  Sardoine  Cupidon  monté  fur  un  Cen- 
taure , tenant  un  plat  en  main . 

667.  Jafpe  rouge  . Un  Amour  monté  fur  une 
efpéce  de  Chimère,  ou  de  Grylle , composé  des  par- 
ties de  differents  animaux  & d’  un  grand  mas- 
que. Selon  CO  Pline,  Antiphile  fut  1’  inventeur 
de  ces  fortes  de  montres  que  l’imagination  avoir 
inventés  dans  la  peinture  des  anciens  : Autipbi- 
lus  ....  iocofa  nomine  Gryllum  ridiculi  babitus  pin - 
xit , tinde  boc  genus  piâurae  Grylli  vocautur . 

668-  Jafpe  rouge  . Le  même  fujet . 

669.  Pâte  ant.  Le  même  fujet,  & de  plus 
un  Trident. 

670.  Aga- 

(0  bib.  XXXV.  Se<3.  J7- 
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*670.  Agathe  -Onyx . Le  même  fujet  avec  un 
Lièvre  fur  Ta  barbe  du  masque  • 

671.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

*672-  Cornaline.  Un  Amour  dans  un  Char 
tiré  de  deux  autres  Amours. 

673.  Cornaline . Le  même  fujet- 

674.  Amêtbyjle  • Un  Amour  courant , tenant 
la  foudre  dans  Ja  main  droite  . C*  étoit  T Em- 
blème CO  du  bouclier  d’ Alcibiade  . 

*67 5-  Jafpe  noir.  Cupidon  debout,  tenant  u- 
ne  Palme  des  deux  mains  , ou  Cupidon  Agono- 
tbéte , c’  eft-à-dire,  qui  prélide  aux  jeux  & di- 
ftribue  les  prix.  Les  Thcfpiens  C»)  célébraient  des 
jeux  à l’Amour,  & il  y concouroit  des  poètes, 
des  Mulicicns  6c  des  Athlètes. 

67 6.  Cornaline-  Deux  Amours,  ou  Eros  & 
Antéros  qui  commencent  un  combar  enfemhle: 
il  paroit  qu’  on  peut  comparer  leur  combat  à ce- 
lui d’  Hercule  avec  Achcloiis: 

Cum  pede  pes  iunélus , totoque  ego  peclore  provus 

Et  digitos  digitis , cf  froment  f route  premebant . 

677.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

678.  Cornaline.  Deux  Amours  luttant  en- 
femble  devant  un  Terme  d’ Hercule , auquel  la_ 
palme  eft  attachée . On  fait  que  dans  les  Gymna- 
fes  des  anciens  il  y avoir  des  Statues  de  Mercu- 
re 6c  d’ Hercule  , comme  étant  les  Divinités  qui 
prélidoient  aux  jeux  . 

679.  Cornaline  . Deux  Amours  luttant  cn- 
fcmble  devant  un  Terme  de  Priape , auquel  la,. 

R > pal- 

(1)  Plut,  in  Alcibiad.  p.  119.  pag,  554. 

Atben.  Deipnof-  Lib.  XII-  (1)  Paufan.L. IX. p. 770. 1- 1 8. 
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palme  eft  attachée  avec  une  couronne  au  bout . 
Aucun  Auteur  ancien  ne  parle  des  Ternies  de— 
Priapc  dans  les  Gyranafes . 
î 68 o.  Cornaline  . Le  même  fujet . 

68  t.  Cornaline . Deux  Amours  luttant  en- 
fcinblc,  derrière  1’  un  eft  un  Terme  de  Priape  a- 
vec  une  Palme  , & derrière  T autre  un  vafe  avec 
la  palme  fur  un  piédeftal  • 

68 2-  Cornaline . Deux  Amours  luttant  enfem- 
ble  de  la  même  façon;  derrière  P un  ell  un  Tro- 
phée avec  une  palme,  & derrière  l’autre  un  Vafe  . 

6 83 . Cornaline  • Un  Amour  terraüé  par  un 

autre  Amour  auprès  d’un  Terme. 

*684.  Cornaline.  Deux  Amours  avec  des  cef- 
tes  aux  bras,  dont  1’  un  a renverfé  fon  adverfai- 
re.  On  voir  dans  le  vifage  du  vainqueur  un  air 
aufli  fier  , qu’  il  eft  confus  dans  Je  vaincu . 

* 685.  Cornaline . Une  Paleftre , où  auprès  d’ un 
Terme  & d’ un  arbre,  auquel  eft  atrachc  une_^ 
bourfe  , un  Amour  lutte  avec  un  jeune  garçon  , 
qu’il  tient  terraflé  . A coté  de  ces  lutteurs  eft  une 
Vénus  aftife  fur  un  piédcftal  , la  main  droite  levée 
vers  la  tête  , proche  de  laquelle  il  y a un  jeune 
homme  qui  tient  d’  une  main  une  couronne  , & 
de  l’autre  une  palme. 

686.  Agathe ‘Onyx.  Un  Amour  dans  1’  at- 
titude de  combattre  avec  un  Satyre  . 

687-  Cornaline . Un  Amour  luttant  avec  un 
Satyre . 

• 688.  Cornaline.  Un  Amour  tcrrafîant  un  Sa- 

tyre auprès  d’ un  Terme  . 

689.  Cornaline . Un  Amour  courant  avec  un 
autre  Amour  fur  fes  épaules. 

■ 690.  Cor-. 
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*690.  Cornaline  . Cupidon  debout  , en  face* 
tenant  de  la  main  gauche  une  palme  , & de  la_ 
droite  une  couronne  lice  de  rubans,  qui  s’  appel- 
Ioit  alors  Lemnifcata  • 

691.  Cornaline  • Cupidon  avec  une  couronne 
liée  de  rubans  comme  la  précédente , & deux 
palmes  • 

692.  Pâte  ant.  Cupidon  courant  avec  une 
palme  & une  couronne  femblable. 

*<'>93.  Cornaline . Un  Amour  au  milieu  des 
rochers , qui  eft  pris  par  le  pied  droit  dans  une 
trape  , & pleure  ; devant  lui  eil  un  autre  Amour 
qui  le  regarde  • Ce  fujct  cft  fouvcnt  CO  répété 
par  les  anciens . 

*694*  Cornaline  • Un  Amour  jouant  avec  un 
Coq  qu’  il  agace  avec  une  grappe  de  raifios . 

695.  Cornaline • Un  Amour  vis-à-vis  d’un 
Coq  ; & comme  on  voit  des  Coqs  combattre  en- 
femble  en  préfence  de  Cupidon  fur  plufieurs 
pierres  fuivantes  , il  paroit  ici  que  Cupidon 
drefle  le  Coq  à cet  exercice- 
* 696.  Cornaline - Un  Amour  aflîs,  tenant  dans 

la  main  droite  une  palme  , & retenant  ou  exci- 
tant avec  les  deux  bras  & les  deux  mains,  deux 
Coqs  qui  font  en  attitude  de  combattre. 

697-  Pâte  ant.  Un  Amour  debout  à coté 
d’  un  Ternie,  au  pied  duquel  eft  un  Coq  • On 
feifoit  des  Combats  de  Coqs  CO  au  Théâtre  à A- 
thénes , & Thémiftocle  fut  le  premier  qui  les  y 
introduisit.  On  voit  deux  Coqs  combattant  enfem- 
ble  fur  une  Caraffe  antique  de  verre  expliquée 

par 


(i)  Muf.  Flor.  T.I.  Tab.Si*  (*)  Aeliani  rar.  Hift.  L-1I.1.8# 
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par  Maffei  (0.  Mais  il  faut  informer  le  public, 
que  les  figures  de  cette  Caraffe  font  une  impoffu- 
re  faite  par  une  perfonne  au  fervice  de  S.  E* 
Air.  le  Gard.  Alexandre  Albani , dont  je  tiens  cet- 
te anecdote.  Cet  homme  habile  à contrefaire  les 
ouvrages  des  anciens  d’  un  certain  genre,  & qui 
fe  prit  plaifir  à fc  divertir  au  dépens  des  Anti- 
quaires , coupa  & détacha  le  fond  du  verre,  y ap- 
pliqua la  peinture,  & remit  enfuite  ce  fond  qu’  il 
colla  proprement  avec  une  colle  forte  - Mr.  Leon 
Strozzi  donna  dans  cette  impoffure  en  achetant 
la  Caraffe  pour  ijo.  écus  Romains. 

rfÿS.  Cornaline . Un  Amour  auprès  d’ un  Terme, 
tenant  de  la  main  droite  une  palme,  & de  la  gau- 
che une  baguette, & faifant  combattre  deux  Coqs. 

*699.  Cornaline  . Un  Amour  faifant  combat- 
tre deux  Coqs  auprès  d’  un  Terme  d’  Hercule, 
auquel  la  palme  eff  attachée. 

*700.  Cornaline . Deux  Amours  faifant  com- 
battre deux  Coqs . 

*701.  Jafpe  rouge y Fragment  .-Deux  Amours 
faiTant  combattre  deux  Coqs  , au  delTus  desquels 
font  les  lettres  DAI),  & tout  en  haut  un  Tré- 
pied où  il  y aune  Couronne  avec  des  feuilles. 

702.  Pâte  aut.  Deux  Amours  qui  font  fur 
un  piédeffal , & un  troiliéine  devant  eux  qui  fait 
fortir  un  Coq  d’ une  cage  . 

*703.  Cornaline.  Trois  Amours  avec  des  ba- 
guettes en  main , faifant  voler  un  oifeau  qu’  ils 
tiennent  attaché  à un  cordon  j auprès  d’eux  ell 
un  Terme  . 

704.  G/r- 

(1)  Rigionamento  fopra  un  Tomo  II.  délie  Gemme 
antico  Lacrim.  al  fuie  de)  pag.  :>£. 
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*704.  Grenat . Cupidon  debout , tenant  l’arc 
en  main. 

* 705.  Jafpe  gris  . Cupidon  debout  en  face  , 
tenant  1’  arc  dans  ia  main  gauche,  & tirant  de  la 
droite  une  flèche  de  fon  carquois . 

70 6.  Cornaline  • Cupidon  debout  fur  un  glo- 
be, décochant  une  flèche. 

707.  Partant.  Cupidon  aflls  fur  des  rochers 
décochant  une  flèche . 

708.  Sardoine  ■ Cupidon  debout  les  bras  é- 
levés , tenant  fur  les  mains  un  casque . 

709.  Cornaline.  Un  Amour  courbé  pour  pren- 
dre un  grand  bouclier  , fur  lequel  on  voit  une 
tète  de  Cupidon  ; derrière  lui  eft  une  cuirafle  & 
un  parazonium . 

710.  Pâte  de  verre • Cupidon  qui  fe  mec 
1’  armure  aux  jambes.  Ses  cheveux  font  en  t relie , 
comme  nous  les  avons  obfervés  à quelques  tètes . 

71  !.  Agathe  - Onyx  . Le  même  fujet  • 

712-  Pâte  ant.  Le  meme  fujet,  dans  lequel 
Cupidon  a le  pied  appuyé  fur  un  casque  devant 
un  bouclier  & une  pique;  il  porte  le  parazonium  . 

713-  Pâte  de  verre ■ Le  même  l'ujet,  avec 
deux  piques  au  lieu  d’  une. 

7 1 4.  Cornaline ■ Cupidon  debout,  tenant  fur  le 
poing  droit  un  casque  , & dans  la  main  gau- 
che  Je  parazonium , à fes  pieds  cft  un  bouclier. 

715.  Pâte  ant.  Cupidon  debout  armé  d’un 
bouclier  . 

716.  Cornaline . Cupidon  armé  d’un  grand 
bouclier  , d’ une  pique  & d’  un  casque . 

717.  Pâte  ant.  Cupidon  armé  d’ un  para- 
zottium  & d’ un  grand  bouclier. 

718.  Pâ- 
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718.  Pâte  ant.  Cupidon  aflïs  auprès  d’  un 
grand  bouclier. 

719.  Pâte  ant.  Cupidon  aflïs  fur  un  bouclier, 
tenant  de  la  main  droite  un  casque  , & de  la_» 
gauche  une  palme  . 

720.  Cornaline  . Cupidon  forgeant  un  bou- 
clier . 

*721.  Cornaline.  Cupidon  forgeant  un  casque 
qui  eft  fur  une  colonne  devant  lui  « & à coté  de 
laquelle  eft  un  bouclier  . 

722-  Pâte  ant.  Deux  Amours  portant  un 
grand  bouclier  rond  , fur  lequel  il  y a des  figu- 
res de  relief. 

723-  Pâte  ant.  de  trois  couleurs . Deux  Amours 
portant  un  bouclier  long  • 

724-  Cornaline.  Cupidon  dréflant  un  Tro- 
phée d’ armes  . 

725.  Agathe  - Onyx . Cupidon  appuyé  fur  la 
mallue  d’ Hercule . 

726.  Pâte  ant.  montée  en  anneau  de  fer  an- 
tique. Le  même  fujet. 

727.  Pâte  ant.  Cupidon  appuyé  fur  la  maf- 
fue  d’ Hercule  dans  la  même  attitude  que  1’  Her- 
cule de  Farnefe  . 

728.  Grenat.  Cupidon  avec  les  attributs 
d’ Hercule,  c’  eft -à  - dire  portant  la  peau  de  Lion 
8c  la  maflue . 

729.  Prime  d’ Emeraude . Cupidon  portant  à 
Ja  main  droite  la  maflue  d’ Hercule  , de  la  gau- 
che 1’  arc,  & ayant  une  peau  de  Lion  fur  l’épaule. 

*730.  Sardoiue . L’  Amour  comme  vainqueur 
d’ Hercule , portant  la  maflue  & la  peau  de  Lion  ; 
de  la  main  gauche  il  paroit  tenir  des  clefs  liées 

par 
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par  on  anneau , de  la  même  façon  que  les  port# 
une  Figure  avec  un  Outre  fur  une  CO  Lampe  anti- 
que. L’  Amour  feroir  ici  dans  la  fonélion  de 
> c/aviger  , qui  porte  les  clefs  , dénomi- 
nation propre  aux  PrétreflTes  de  Cércs  Eléufi- 
nicnne  . 

On  donnoit  les  clefs  à plufieurs'  Divinités  r 
comme  CO  à Minerve  ; Hécate  triformis  tient  tou- 
jours une  clef.  H eft  moins  connu  qu’  on  les  at- 
tribuoit  aufii  au  CO  Soleil  ; 8c  CO  Orphée  , ou  P Au- 
teur des  Poèmes  qui  partent  fous  fon  nom , nous 
peint  F Amour  avec  des  clefs: 

KAtj’i'fcc  iyovla  eù&éfot , Ovfccve, 
n inov  , x§ov'bs. 

C laves  babeutem  aerts , coeli,  maris , terrât . 

Un  CO  Savant  prend  cette  exprertîon  pour  méta- 
phorique : pour  moi  je  P entends  à la  lettre  , 
en  m’  appuyant  fur  notre  pierre  ; 5c  ce  qui  ne 
m’  y [laroirtoir  pas  allez  décidé , le  devient  au 
moyen  du  partage  allégué  • Nous  voilà  donc  avec 
un  Amour  portant  des  clefs  , K^cüyov. 

731.  Pâte  de  verre  tirée  d’ une  Cornaline  du 
Cabinet  du  Chev.  Vettori  à Home  . Cupidon  af- 
fis  8c  appuyé  par  terre  ; à coté  de  lui  il  y a une 
Coquille  bivalve  ouverte,  avec  Je  nom  du  Gra- 
, veur  <j)PYriA AO£  • C’crt  ici  une  des  plus  précieu- 
fes  gravures  Grecques  qui  foient  connues  , non 

S feu- 


( 1 ) Bartoli  Lucernae  P-  II- 
Tab.  13. 

(a)  Conf.  Spanb.  Obfcrv.  ad 
Callim.  p.  $91. 

(3)  Pracli  H y mn.  ap-  Fabric. 


Bibl.  Gr.  Vol.  VIII.  p.  508. 

(4)  H y nui.  in  Amor. 

(5)  Schwartz.  DiflC  de  Clavi- 
geris.  §.  s. 
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feulement  par  rapport  au  déflein  & à T éxécu- 
tion,  mais  aufTi  par  rapport  à fa  haute  antiquité; 
car  outre  la  bordure , qui  eft  femblable  à celle 
qui  eft  autour  des  plus  anciennes  gravures  E- 
trusques,  le  caractère  des  lettres  du  nom  du  Gra- 
veur parolt  plus  ancien,  qu'aucun  autre  qu’  il  y 
ait  fur  les  pierres  gravées  . 

La  Coquille  a fans  doute  ici  la  même  lignifi- 
cation que  celle  que  1’  on  voir  fur  une  CO  Mé- 
daille de  Syracufe,  à coté  de  la  tète  d’ une  Déef- 
fe  , qui  par  rapport  à ce  même  attribut,  me  fem- 
ble  être  Vénus.  On  donne  à cette  Coquille  le 
nom  de  CO  Papbia  Sc  de  Cytheriaca- 

732.  Pâte  de  verre.  Cupidon  affis  fur  un 
rocher,  péchant  à la  ligne,  où  il  a déjà  un  poif- 
fon  pris  à I’  hameçon  ; au  defTous  de  lui  il  y a 
un  gros  Serpent  , & devant  loi  fur  un  rocher 
plus  élevé  on  voit  une  figure  de  Neptune  . 

733.  Pâte  ant . Cupidon  qui  pèche  à la  li- 
gne, étant  debout  dans  une  Coquille  qui  lui  fert 
de  bateau  , Sc  qu’  il  fait  aller  au  moyen  d’ un 
gouvernail  , qu’  il  tient  de  la  main  gauche . 

734.  Pâte  ant.  Le  même  fujer . 

*73 §.  Sardoine . Un  Amour  qui  avec  un  Tri- 
dent veut  percer  une  Ecreviffe  qui  eft  au  bas 
d’ un  tas  de  pierres , au  defTus  duquel  il  y a u- 
ne  Urne.  II  tient  une  baguette  de  la  main  droite. 

*736.  'Hyacinthe.  Un  Amour  péchant  à la  li- 
gne , monté  fur  un  Dauphin  , au  defTous  duquel 
on  voit  un  autre  poifîon  . 

737*  fafp*  rouge  . Un  Amour  monté  fur  un 
Dauphin  avec  le  fouet  à la  main  : c’  eft  ainfi , 

mais 

(1  ) Goltz,  Magn.  Gr.Tab.ll.  d.  (1)  MuC  Cofpin.  L.  IL  c ao.  p.  «ai» 
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mais  fans  fouet  , qu’  on  le  voit  fur  les  Médailles 
des  Familles  CO  Cordia  & (l)  Luçretia  , & dans 
un  Camce  de  la  Conueflc  Cbêroffini  à Rome,  a» 
vec  T Infcription  ETITAOI , c’eft -à  - dire  à V beu- 
reufe  navigation  . La  parole  (0  WAom  étoit  com- 
me 1*  Enfeigne  de  quelques  Navires  des  anciens» 
Un  beau  Camée  de  Mr.  le  Baron  De  Gleicbeny 
Chambellan  de  Sa  Majefté  Danoife  , repréfente  le 
même  fujet. 

*738.  Cornaline*  Un  Amour  avec  le  Trident 
en  main  , monté  fur  un  Dauphin  . 

*739-  Jafpe  rouge . Un  Amour  monté  fur  un 
Dauphin  , tenant  le  Trident  dans  F attitude  de  le 
darder  fur  une  EcreviiTe  ; fous  le  Dauphin  on 
voit  encore  deux  autres  poiffoos» 

740.  Cornaline.  Un  Amour  qui  joue  de  la 
flûte,  monté  fur  un  Dauphin» 

*741-  Turquoife  . Un  Amour  monté  fur  un 
Dauphin  , & conduifant  un  autre  Dauphin  qu*  il 
tient  par  les  nageoires . 

74a.  Jafpe  rouge » Un  Amour  le  fouet  en 
main , monté  fur  un  poilTon  ‘qu’  il  guide  par  le 
moyen  d’  une  bride. 

743.  Cornaline.  Un  Amout  à cheval  fur  un 
Cheval  marin  aufli  bridé» 

*744.  Amétbyfie . Le  même  fujet» 

*743.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

746.  Pâte  ant • Cupidon  à cheval  fur  un 
Cheval  marin  portant  un  grand  bouclier  rond. 

S 2 747.  Jaf- 

(1)  Vaillant  Num.  Fam.  T.I.  (j)  Plntarch.  Paradox.  Sroic. 

Pl.  XLV.  pig.  19+3.  fcilir.  Henric. 

(a)  Ibid.  T»  II.  Tab.ixxxvii.  Stephani . 
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747.  Jafpe  rouge . Cupidon  debout  fur  le  dos 
d’ un  Cheval  marin 

748-  Jafpe  rouge . Un  Amour  fur  un  Char 
tiré  de  deux  poilfons . 

749.  Corna li ne . Un  Amour  fur  un  Char  tiré 
de  deux  Dauphins . 

750.  Cornaline.  Un  Amour  fur  une  Coquille 
tirée  de  deux  Dauphins , avec  au  deffus  les  let- 
tres L-  M-  A. 

751.  Jafpe  vercl . Cupidon  tirant  à lui  un 
Dauphin  percé  d’ un  Trident. 

752.  Pâte  ont.  Le  même  fujer. 

753.  P ri  te  aut.  Un  Amour  debout  fur  un- 
Dauphin  qui  lui  fert  de  bateau , & où  il  tient  des 
deux  mains  une  voile  pour  prendre  le  vent  • 
Cette  gravure  paroit  être  1’  image  qu’  exprime  la 
parole  Efurorioei» , in  amoris  pelago  mvtgare , dans 
une  Epigramme  Grecque;  & il  y a quelque  trait 
de  cette  peinture  dans  ces  vers  d’ Ovide  ; 

Si  quis  amat , quod  amare  invat , féliciter  ardeits 
Gaudcat , veuto  naviget  ille  fno  ■ 

754.  Paie  ont.  Le  même  fujet. 

7 55.  JaJ'pe  ronge.  Cupidon  endormi,  étendu 
tout  de  fon  long  fur  un  Dauphin,  qui  lui  fert  de 
vaifleau,  & fur  Jequel  on  voit  un  mât  & tous 
les  cordages  nécélîaires  à la  manœuvre  d’ une  voile. 

756.  Agathe  -Onyx . Cupidon  monté  fur  un 
vafe  renverfé  , un  fouet  en  main  • Ce  Vafc  eft 
une  Amphora  telle  qu’  on  la  voit  fur  les  CO  Mé- 
dailles de  1’  Isle  de  Scio  . 

7J7.  Agathe -Onyx.  Cupidon  monte  fur  un 

vafe 

(1)  Goltz.  Graec.  Tab.  XVI. 
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vafe  femblable  au  précédent , voguant  avec  une 
voile  qu’ il  tient  avec  des  cordes  des  deux  mains, 
de  la  même  façon  qu’  on  voit  fur  CO  plufieurs  pier- 
res gravées.  Gori  prenant  ce  Vafe  pour  une  Ur- 
ne cinéraire  , explique  ce  fujer  ingénieufement , en 
1’  appliquant  au  partage  CO  des  Ames  aux  Champs 
Elysées  • Mais  les  Vafes  cinéraires  n’  ctoient  pas 
généralement  pointus  en  bas . Les  CO  Vafes  poin- 
tus & qui  relTcmbloient  aux  Amphorae  , étoient 
deftinés  aux  CO  libations  . 

La  Fable  rapporte  CO  qu*  un  jeune  Lesbien  fe 
jettant  dans  la  mer  pour  fauver  fon  Amante,  & 
croyant  lui  - même  de  périr,  trouva  un  Vafe  a- 
vec  1’  Infcription  aïOE  znTHPOs,  fur  lequel  il  fe 
fauva.  Peut-être  que  1’  Amour  voguant  fur  un 
vafe , eft  une  allégorie  fondée  fur  cette  Fable  • 
On  dit  qu’  Hercule  parta  pareillement  la  mer 
fur  un  grand  Vafe  ; fiction  prife  , ce  me  femble , 
de  ces  bateaux  de  terre  cuite,  qu’  eurent  les  E- 
gyptiens  CO  dont  nous  parlons  en  fon  lieu . 

Un  ancien  Poète  appelle  une  Nation  adon- 
née à la  crapule  des  rameurs  de  bocals  CO. 

758.  Jafpe  ronge  - Le  même  fujet . 

7 59  Jafpe  rouge  . Le  même  fujet  , mais  avec 

un  mât  qui  porte  la  voile  & une  bandcrolle. 

760.  Cornaline . Cupidon  monté-  fur  un  fem- 
blable vafe , jouant  des  deux  flûtes  ( tibia  gemina . ) 

Un 


(1)  Muf.  Florentin.  Tom.  L 
Tab.  LXXVII.  n.  t. 

(î)  Ib-  pag.  ijj. 

(3)  Bftlori  Sepolc.  ant.fîg.  xir. 

(4)  Fabretti  Infcript.  C.  II. 
p.  ft.  B. 


(5)  Athen.  Deipnof.  L.  XI. 
p.  466.  D.  E. 

(6)  Strabo  L-  XVI.  p.  773. 

(7)  Dionyf.  ap.  Athen.  L.  X‘ 
p.  443.  D- 
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Un  autre  Amour  qui  vole  au  deflüs  de  la  barque, 
tient  des  deux  mains  les  cordages  de  la  voile . 

761-  Pâte  ant.  Deux  Amours  dans  une  bar- 
que tirée  de  quatre  Dauphins  , un  Amour  tient 
les  rênes  des  Dauphins,  avec- le  fouet,  & 1’  autre 
eft  affis  & tient  le  gouvernail  • 

762.  Cornaline.  Un  Amour  adis  fur  la  poupe 
d’une  barque  à rame  avec  l’Infcription  evropa. 

763.  Cornaline ■ Deux  Amours  dans  un  bateau. 

764.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

7 6$.  Pâte  ant.  Quatre  Amours  qui  font  dans 
la  Coquille  qu*  en  appelle  Peigne. 

y 66.  Prime  d ’ Emeraude . Un  Amour  dans 

un  vaiffeau  qui  va  à pleine  voile . 

767.  Pâte  ant.  Deux  Amours  dans  un  bati- 
ment à voile,  dont  1’  un  tire  à lui  un  troiliéme 
Amour  qui  e/l  dans  1’  eau . 

7^8.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

*769.  Cornaline.  Quatre  Amours  dans  un  vaif- 
feau , dont  deux  rament , un  troiliéme  eft  occupé 
à la  manœuvre  de  la  voile , & le  quatrième  pèche 
à la  ligne . 

770.  Pâte  ant.  Un  Amour  qui  pèche  à la 
ligne  , debout  fur  la  queue  d’ un  Triton. 

*771.  Agathe -Onyx  monté  en  anneau  d’or 
antique.  Un  Amour  qui  lit  un  volume. 

*772-  Sardoine . Un  Amour  debout  lifant  un 
volume  d’ un  air  fort  riant. 

*773.  Prime  d’ Emêraude.  Un  Amour  debout 
appuyé  contre  une  colonne,  qui  lit  un  volume  . 
Sur  le  revers  de  la  même  pierre  il  y a une  Tête 
de  Femme  avec  V Inscription  procvla  Karis- 
S1MA  • 

774.  Cor- 
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774.  Cornaline  . Un  Amour  en  pied  accordant 
fa  lyre  , comme  on  le  voit  fur  une  0)  Médaille 
Grecque.  Le  célébré  Paufîas  CO  peignit  Cupidon 
jettant  fon  arc  & prenant  la  lyre.  On  pourroit 
diftinguer  cet  Amour  des  autres  par  P épithéte 
le  Celefte.  Car  on  trouve  un  Amour  fur  un  Ci) 
bas-relief,  jouant  de  la  flûte  avec  1’ Infcrip- 
tion  EPnTIOYPAN  „ à /’  Amour  Celefte  „ Peut- 
être  lui  donnoit-on  un  Inflrument  de  raufique , 
en  faifant  allufion  à 1’  Harmonie  des  Aftres  en- 
feignèe  par  Pythagore  • 

775.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

776.  Pâte  de  verre  Cupidon  en  pied  avec 
la  lyre  appuyée  fur  le  trepied  d’ Apollon;  à fes 
pieds  eft  un  griffon. 

777.  Pâte  aut-  imitant  la  Sardoine . Un  A- 
mour  jouant  de  la  lyre. 

778.  Cornaline.  Un  Amour  aflis  fur  un  ro- 
cher, jouant  de  la  lyre. 

779.  Cornaline • Un  Amour  jouant  de  la  ly- 
re devant  un  Terme  de  Priape , posé  fur  une- 
colonne  . 

*780.  Cornaline  . Deux  Amours  facrifiant  à 
un  Terme  de  Priape  dont  1’  un  joue  des  deux 
flûtes  . 

781.  Amétbytte  ■ Un  Amour  jouant  des  deux 
flûtes. 

782.  Pâte  aut.  Un  Amour  dont  le  corps 
depuis  la  ceinture  fe  termine  en  Scorpion,  Signe 
du  Zodiaque , jouant  de  la  double  flûte  • 

783.  Aga- 

(1)  Haym.  TeG  Brit.  T.  II.  (3)  Patin  Comm»nr.  in  Mo- 

p-'ig  13  7.  num.  Marcellinae. 

(*)  P au  fa».  L.  II.  p.  173. 
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*783.  Agathe  - Onyx . Un  Amour  fous  la  mê- 
me forme  , ayant  de  plus  les  pattes  du  Cancer, 
& qui  au  lieu  de  jouer  de  la  flûte,  décoche  un 
trait , & compofe  ainfi  la  figure  de  trois  Signes 
du  Zodiaque,  le  Sagittaire,  le  Cancer  & le  Scor- 
pion . 

784.  Pâte  de  verre . Deux  Amours  , dont 
1’  un  aflîs  joue  de  la  lyre , & 1’  autre  debout  joue 
des  deux  flûtes  , auprès  d’  une  figure  de  femme 
aufit  debout  & toute  enveloppée  dans  un  manteau. 
Celle-ci  paroit  être  Pfyché. 

*785.  Agathe -Onyx.  Cupidon  debout,  tenant 
de  la  main  droite  un  masque,  & de  la  gauche  le 
pednm . 

78 6.  Cornaline.  Cupidon  debout  vis-à-vis 
d’  une  colonne;  fur  laquelle  il  y a un  masque- 

787.  Cornaline  • Cupidon  tombant  à la  ren- 
verfe  effrayé  à la  vue  d’ un  grand  masque  qui  eft 
fur  un  piédeflal  devant  lui . On  voit  le  même  fu- 
jet  fur  une  des  Peintures  antiques  d’ Herculane. 

788.  Cornaline  • Cupidon  debout , tenant  une 
rafle  à la  main  . 

*789.  Cornaline  . Cupidon  buveur,  portant  de 
la  main  droite  la  corne  à la  bouche  pour  boire, 
& de  la  gauche  le  Thyrfe.  Ces  cornes  pour  boi- 
re fe  voyent  dans  toutes  les  reprêfentations  de 
Feftins  des  anciens  , & dans  quelques  peintures 
d’  Herculane , & entr’  autres  dans  un  tableau  de 
deux  nouveaux  mariés,  qui  tiennent  chacun  une 
femblable  corne  . 

*790.  Sardoine  • Un  Amour  verfant  du  vin 
d’ un  grand  vafe  à deux  anfes  dans  un  vafe  plus 
petit.  La  gravure  paroir  Etrusque. 

791.  Aga- 
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*791.  Agathe  - Onyx . Un  Amour  portant  fur 
1’  épaule  un  vafe  à deux  anfes  , & tenant  de  la 
main  droite  un  flambeau  allumé.  i 

*792.  Cornaline.  Un  Amour  qui  travaille  à 
modèler  un  grand  vafe. 

79j.  Cornaline.  Un  Amour  avec  un  vafe  à 
fcs  pieds . 

794.  Pâte  ant . Un  Amour  avec  un  vafe  à 
la  main,  & une  pioche  fur  1’  épaule. 

795.  Agathe  -Onyx  . Un  Amour  appuyé  de 
la  main  droite  fur  un  Thyrfe  renverfé , 6c  tenant 
de  la  gauche  un  vafe» 

796.  Agathe  -Onyx . Cupidon  tenant  de  la^, 

main  droite  une  tête  de  Pavot , & de  la  gauche 
un  Thyrfe,  8c  ayant  à fcs  pieds  une  Panthère 
6c  derrière  lui  un  arc  & une  flèche»  > 

797.  Jafpe  gf'ts  • Un  Amour  conduifant  une 

Panthère  en  telle,  & tenant  le  Thyrfe  de  la  main 
gauche.  . . . é , 

798.  Amêthyfte  . Deux  Amours,  dont  l’un 
porte  un  flambeau  renversé,  8c  1’  autre  tenant, 
d’ une  main  l'arc  & la  flèche,  préfente  de  1’  au-, 
tre  un  bocal  à celui  qui  cft  vis-à-vis  de  lui. 
Cette  gravure  pourroit  être  une  allufion  aux  re- 
jouiirances  que  les  Parents  fefoient  après  1’  en- 
terrement d’ un  défunt.  L’  Amour  avec  Je  flam-> 
beau  renversé  eft  le  fymbole  de  la  mort , Sc  aux 
funérailles  des  Soldats  & des  Magiftrats,  on  por-. 
toit  les  piques  & les  faifccaux  d’  armes  renver- 
(és  ; le  bocal  que  P autre  Amour  préfente , pour- 
rotr  fignitier  ce  que  les  Grecs  appelloient  (.')  me- 
fihiifvo » 1 tsKfi Jfiarwv , râpot , en  latin  circntnpotatio  « ; 

. , T 799.  Pâ- 

(1)  Conf.  Potter ■ Archaeol.  Gr.  F.  II.  Ch.  p.  ijo,  ) 
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' 799.  Pâte  ent.  Cupidon  debout  au  milieu 
d’  une  plante  de  Iatus , ou  peut -erre  de  Perfea , 
dont  il  tient  le  fruit  de  chaque  main. 

800.  Sardoine  . Cupidon  debout  au  milieu 
d’une  femblablc  plante,  iifant  un  volume. 

8ot.  Jifp?  rouge . Un  Amour  fur  une  échel- 
le appuyée  contre  un  fep  de  vigne,  dont  il  prend 
les  raiiîns . 

*802.  Aniètbifie  . Cupidon  vendangeant. 

803.  Jaffe  rouge  . Deux  Amours  vendangeant. 

*804.  Jaffe  rouge . T rois  Amours  vendangeant. 

*805.  Amêtbyfte  . Le  meme  fujet - 

8o5.  Pâte  ant.  Le  même  ‘fujet  • 

807.  Pâte  at/t • Trois  Amours  qui  vendan- 
gent avec  en  bas  un  Lièvre  qui  mange  du  railin 
dans  le  panier  ; de  plus  on  y voit  une  Guêpe  Sc 
un  Papillon  . 

808.  Pâte  ant.  Quatre  Amours  faifant  ven- 
dange, 1’  un  emporte  un  panier  plein  de  railins-, 
le  fécond  en  remplit  un  autre  , le  troiliéme  eft 
fur  1’  échelle  , & le  quatrième  eft  fur  1’  arbre  &. 
cueille  les  rai lï ns  . 

809.  Pâte  ant.  Trois  Amours  renverfant  u- 
ne  ruche  pour  en  prendre  le  miel . Le  Cupidon 
de  (0  Théocrite  ayant  la  même  intention,  fut  pi- 
qué d’ une  Abeille. 

810.  Pâte  ant . Un  Amour  qui  paroit  fuc- 
comber  fous  le  poids  d’ une  corne  d’  abondance 
qu’  il  porte . 

81 1.  Cornaline . Un  Amour  offrant  un  plat 
de  fruits  à un  Terme  de  Priape  élevé  .fur  une 
colonne . 

812.  Cor - 

(1)  Idyll.  XX. 
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8iî.  Cornaline . Le  même  fujer. 

813.  Cornaline  • Un  Amour  à genoux  facri- 
fiant  un  plat  de  fruits  devant  une  chapelle,  ou 
niche  élevée  fur  un  rocher  • 

814.  Cornaline.  Un  Amour  facrifiant  devant 
une  figure  qui  eft  dans  une  chapelle  fur  un  ro- 
cher , derrière  lui  e/l  une  colonne  fur  laquelle  il 
paroit  qu’  il  y a du  feu  allumé. 

815.  Cornaline  . Un  Amour  facrifiant  une- 
fauterelle  devant  une  chapelle  élevée  fur  un 
rocher • 

S 16.  Cornaline.  Un  Amour  couronnant  un 
Terme  de  Priape,  & tenant  de  la  main  gauche-, 
une  palme. 

8 1 7.  Cornaline  . Le  même  fujet , avec  un 
grand  vafe  derrière  le  Priape. 

8 18-  Cornaline.  Un  Amour  couronnant  un 
Terme  de  Priape , auquel  il  y a un  rameau  de 
palme  attaché  ; derrière  1*  Amour  on  voit  un  Sa- 
tyre afils  fur  un  rocher  , les  mains  derrière  le 
dos  ; on  ne  diftioguc  pas  li  elles  font  liées . 

*81  y.  Agathe -Onyx.  Cupidon  appuyé  fur  u- 
ne  Houe.  Le  même  fujet  fe  voit  fur  un  beau 
Ca/née  de  la  Comtclî'e  Cbéroffiuï  à Rome  . 

820.  Pâte  ont.  Cupidon  cnchainé  5c  s*  ap- 
puyant fur  une  houe  , dans  V attitude  de  fe  rc- 
pol'cr  après  le  travail  auquel  il  ell  condamné.  Il 
y avoir  anciennement  au  Capitole  CO  la  Statue-, 
d’ un  jeune  homme  remuant  la  terre  avec  un 
tel  inflrumenr  ; Pompée  1*  avoit  apportée  à Ro- 
me, & elle  fortoic  des  Galeries  du  Roi  de  Bi- 
thynie  . 

T 2 

(1)  Feftus  de  verb.  fignif.  v.  Rucrum. 
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821.  Cornaline . Un  Amour  les  fers  aux 
pieds  , & paroiflant  labourer  avec  un  -charrue  . 
:G’  cft  presque  la  peinture  que  préfente  une  F.pi- 
gramme  de  Alofchus  : 

• i 

AâpyaSa  9fk  km  ré^z . fitnp.xriv  «ÎAero  pâfSSov 
OvAai  ''Eput  , vijpijv  Si- eïx f KUTzfKzSitjv  , . 

K«»  Ç£v|a;  izhcctpyav  vxe  ^i/yov  «iup^fi/a  rx-Spui , 
’Emipev  A>[S{  aiùctKtt  Tvpcpôpov  ■ 

’Eiarî  â»w  |3 A^|/aj  aura?  A ri' , îrpifirev  âpoopx;  , 

Mi  <rt  rbv  EyfaBrJic  |3cü»  vnr’  ’àpcrpx  fixXû . 

Face  de pt fi tn  if  areu,  boum  agitatriiem  acitpit  virgant 
Pernieiofas  Ataor,  pende  bat  antem  il/i  pera  ab  bumeris - 

Et  iuntla  laborutn  patienté  fub  iuguta  tollo  tam-orum 
Seminavit  Cereris  fulcum  frugiferum  . 

Dixit  aateru  fitrfum  afpieiens  ipfi  levé , combure  arva  , 

Ne  te  Europae  bovetn  aratro  fitbdam  (>) . 

822.  Pâte  ant.  Cupidon  appuyé  fur  la  houe 
& dépouillé  jusqu’  au  deflaus  de  la  ceinture  , 
il  paroit  avoir  cté  fouetté  jusqu’  au  fang  r dont 
on  voit , ce  fembfe , des  gouttes  fur  le  corps . 

823.  Jafpe  verd . Un  Amour  à la  chaÜe,  te- 
nant de  la  main  droite  un  chien  en  lefle , & de  la 
gauche  le  javelot  •• 

824.  Cornaline  . Un  Amour  à la  chafl’e  la- 
chant  fon  chien . 

*825.  Cornaline.  Un  Amour  décochant  uil, 
trait  à un  cerf. 

826.  Cornaline  • Un  Amour  tenant  un  Lièvre 
d’ une  main  • 

827.  Cornaline.  Un  Amour  tenant  d*  unç^. 
main  un  Chevreuil  par  les  pieds , & de  1’  autre 
un  panier  de  fruits. 

828.  Pâ- 

(1)  Anthol-  L.  IV,  p,  4 69,  . ' 
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828.  Pâte  de  verre . Deux  Amours  chaflant- 

829.  Cornaline . Un  Amour  préfentant  le  ja- 
velot à un  Lièvre  qui  fort  d’ une  coquille  • 

*830.  Cornaline • Un  Amour  monté  fur  un 
Ours  qui  attaque  un  Chien  . 

831.  Cornaline  brûlée  . Un  Amour  . le  fouet 
en  main  monté  fur  un  Sanglier,  vis -à  - vis  duquel 
eft  un  autre  Amour  qui  1’  agace- 

832.  Cornaline.  Un  Amour  avec  une  perche 
en  main,  chaflant  un  Oifeau  qui  eft  fur  un  arbre. 

833-  Cornaline.  Le  même  fujet  avec  de  plus 
un  papillon  fur  1’  arbre . 

834.  Cornaline.  Un  Amour  appuyé  fur  un 
flambeau  renversé  fur  un  Autel  • C eft  ainn 
les  anciens  repréfentoient  aufli  CO  le  Sommeil* 

83 s-  Jafpe  rouge.  Le  même  fujet. 

836.  Jafpe  gris  . Le  même  fujet  • 

*837.  Cornaline.  Le  même  fujet;  à cote  on 
lit  1LVS  • 

*838.  Agathe -Onyx.  Trois  Amours  autour 
d’ une  machine  inconnue  qu’  ils  tachent  de  lever, 
ou  de  poufler  avec  un  lévier,  en  faifant  de  grands 
efforts . , 

839.  Pâte  ant-  Un  Amour  aflis  fur  un  Thro- 
ne , un  fouet  à la  main,  devant  qui  fe  voit  un 
Vieillard  en  attitude  d’ être  châtié» ou  de  démau- 
der  pardon  - 


SEC - 


(1)  Conf.  Spanb.  in  Catlira.  Hyurn.  in  Del.  v,  234.  p*  45  8»  459* 
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Psyché. 

*840.  C'Arâoine  • Statue  en  gaine  de  Pfychéavec 
O des  ailes  de  papillon.' 

*841.  Cornaline . Bulle  de  Pfyché  voilée,  com- 
me font  tous  les  bulles  fuivants . Elle  fe  met  un 
papillon  dans  le  fein  . Le  voile  eft  le  fymbolc 
d’ une  nouvelle  mariée  , & il  1’  eft  aufft  d’ une 
perfonne  déifiée  comme  Pfyché . 

842.  Pâte  ant.  Le  meme  fujet. 

843.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

844.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

845.  Stirdoiite  ■ Pfyché  debout  avec  des  ailes 
différentes  des  ailes  de  papillon,  qu’  on  a accou- 
tumé de  lui  donner.  Il  eft  particulier  que,  dans 
cette  pierre  & dans  les  deux  fui  van  tes  , Pfyché  ait 
une  longue  robbe  trainante,  rerroulfée,  ou  relevée 
au  deflus  de  la  ceinture,  dont  elle  porte  la  queue 
avec  une  main  , de  la  même  manière  qu’  on  voit 
quelquefois  (Ornais  pourtant  rarement,  dans  la  fi- 
gure de  1’  Efpérance  . Diane  dans  les  Hymnes 
attribuées  à Orphée  a parmi  d’  autres  Epithètes 
celle  de  téowti  wirAij , à longue  robbe  . Ceux  qui 
ont  écrit  fur  les  habits  des  anciens , font  encore 
en  difpute  fur  la  différence  de  la  forme  d’ une 
Jlola , Sc  d’  un  péplum.  Pour  moi,  je  crois  que 
le  péplum  étoit  1’  habit  de  femme  le  plus  long  ; 
cac  c’  étoit  là  P habit  des  Vierges  en  Grèce , & 

déjà 


(1)  Triftan.  Comment.  T.  III.  p.  114- 
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déjà  du  tems  d’ Homère , il  trainoit  par  terre  ; 
ce  Poète  donne  aux  Femmes  de  Troye  CO  le  nom 
de  iXKVa-tmrXn , qui  traînent  le  péplum  par  terre , 
& tel  ell  Je  manteau  de  la  Niobé . 

846  Sardoine  . Le  même  fujet , avec  des  ai- 
les de  papillon  - 

847.  Sardoine.  Le  même  fujet.  Sur  ces  deux 
dernières  pierres  le  Graveur  a marqué  jusqu’  aux 
yeux  des  ailes  de  papillon. 

La  fuites  des  autres  pierres  8c  pâtes  nous 
repréfente  route  1’  hiftoire  de  Pfyché  , telle  qu’ 
Apulée  nous  la  donne  dans  le  cinquième  8c  fixté- 
me  livre  de  fes  Méramorphofes . 

848.  Prime  d' Emeraude  . Pfyché  endormie 
auprès  de  qui  vieot  Cupidon  . 

* 849.  Topafe  • Pfyché  endormie  , & auprès 
d’  elle  Cupidon  mettant  le  doigt  fur  la  bouche 
pour  marquer  le  lilence  qu’  il  garde  de  peur  de 
i’  éveiller. 

850.  Sardoine  . Pfyché  debour  tenant  une 
torche  des  deux  mains.  Pfyché  aux  ioftances  réi- 
térées de  fes  fœurs , envieufes  de  fon  fort  , fc 
lailfa  perfuader  de  découvrir  la  figure  de  fon  A- 
manr  , qui  n’  étoit  venu  chez  clic  qu’  à la  faveur 
de  1’  obfcuriré  de  la  nuit . Or  une  nuit  pendant 
qu’  il  dormoit  , elle  prit  la  lumière  pour  le  voir , 
mais  par  malheur  il  en  tomba  une  goutte  brû- 
lante fur  Cupidon  qui  s’envola  auflî-tût. 

851.  Grenat.  Un  Papillon  fur  une  lanterne. 
Le  Graveur  a fans  doute  ici  fait  allufion  à 1’  a- 
vanture  de  Pfyché,  lorsqu’elle  voulut  découvrir 
la  figure  de  fon  Amant. 

852.  Cor- 

ft)  Hifrd.  VI.  v.  44*. 
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*8s 2.  Cornaline  . Cupidon  attaché  à une  co- 
lonne avec  Pfyché  en  forme  de  papillon  ; ce  qui 
repréfente  le  châtiment  de  Cupidon  , que  Vénus 
offensée  de  fa  paffion  pour  Pfyché  mit  en  prifon  . 

9 S 3-  Agathe  - Onyx  . Le  même  fujet . 

854.  Cornaline  ■ Le  meme  fujet  - 

855.  Jafpe  verd  . Cupidon  attaché  à une  co- 
lonne , au  haut  de  laquelle  il  y a un  Griffon  ; on 
y lit  T Infcription  AlKAlLOC- 

856-  Pâte  de  verre.  Cupidon  accroupi,  atta- 
ché à un  arbre  avec  un  papillon  . 

*857.  Cornaline.  Pfyché  affife  fur  un  Autel, 
les  mains  liées  derrière  le  dos  , devant  une  colon- 
ne fur  laquelle  eft  une  Statue. 

• Pfyché  au  désefpoir  de  fe  voir  abandonnée 
de  Cupidon  , & éprouvant  toutes  les  rigueurs  de 
Vénus  , vînt  implorer  le  fecours  de  Cérès,  8c  de 
Junon  , qui  lui  fut  refufé  . Vénus  alors  pour 
mettre  Je  comble  aux  afflictions  de  Pfyché  , la_, 
fit  chercher  par  Mercure,  & l’ayant  fait  conduire 
devant  - elle,  elle  la  fit  maltraiter  par  la  Sollici- 
tude & la  Triltefle  „ Sollicitude , & Trifiitia  ,, 
C’  eft  en  cet  état  que  Pfyché  nous  eft  repréfen- 
tée;  elle  implore  la  Miféricorde  de  Vénus,  dont 
on  voit  la  Statue  fur  la  colonne  - 
*858.  Cornaline.  L’  Epreuve  de  Pfyché.  Vé- 
nus pour  éprouver  la  patience  de  Pfyché,  lui  or- 
donna de  féparer  en  un  jour  un  grand  amas  de 
différentes  graines  mêlées  enfemble.  Pfyché  trouvant 
P ouvrage  impoffible , vit  venir  des  fourmis  qui 
lui  aidèrent.  Mais  Vénus  n’  étant  pas  fatisfaite 
de  la  façon  dont  Pfyché  vint  à bout  d’  éxecuter 
fes  ordres  , elle  1’  obligea  de  lui  porter  un  vase 

d’ eau 
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d’ eau  du  lac  Cocyte.  Pfyché  s’  étant  mife  en 
chemin , entendit  une  Aigle  qui  lui  parla , & qui 
lui  faifant  comprendre  P impoflîbilité  de  réuffir 
dans  fon  entreprife  , prit  elle  - meme  le  vafe  , 
s’  envola , & le  lui  porta  plein  de  1’  eau  du  Co- 
cyte. C’  eft-là  le  fujet  de  cette  pierre.  Pfyché 
y eft  repréfentée  alïïfe  fur  un  rocher  , accablée 
de  trifteffc,  fon  vafe  devant  elle  par  terre;  der- 
rière elle  font  deux  épis  de  bled  » pour  marquer 
fon  premier  ouvrage  achevé.  A coté  il  y a une 
fourmi  qui  lui  a aidé,  & dans  l’air  une  Aigle, 
qui  vient  lui  offrir  fon  fecours. 

*8)9-  Cornaline  . Pfyché  un  vafe  vuide  en 
main,  allant  puifcr  de  l’eau  dans  le  lac  Cocyte. 

860.  Pâte  a tit.  Pfyché  repréfentée  comme 
puifant  elle  - même  de  1’  eau  à la  fource  du  Co- 
cyte qui  fort  d’ un  rocher  . 

86 1. -  Pâte  ont.  Pfyché  laquelle  ayant  puisé 
de  1’  eau  dans  le  Cocyte,  cft  prête  à prendre  le 
vafe  & à le  lever  de  terre. 

*862.  . Sar  doive  • Le  même  fujet,  dans  lequel 
Pfyché  a un  Trident  en  main.  » 

863.  Pâte  ant . Pfyché  appuyée  contre  une 
colonne , levant  le  vafe  fur  lequel  on  voit  un 
papillon , que  le  Graveur  y aura  ajouté  probable- 
ment pour  marquer  que  c’  eil  Pfyché  ; car  elle 
et!  ici  fans  ailes,  comme  fur  les  cinq  pierres  pré- 
cédentes, & fur  quelques  autres  qui  fuivent . 

864.  Pâte  de  verre  • Pfyché  présentant  le 
vafe  plein  d’eau  à Vénus,  dont  la  Statue  eft  pla- 
cée fur  une  colonne. 

865.  Sardoiue . Pfyché  portant  à Vénus  de 
la  laine  d’ or  de  certaines  Brébis. 

V 


Pour 
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Pour  ne  pas  interrompre  la  faire  des  pierres 
précédentes , j’  ai  mis  feulement  ici  ce  travail  de 
Pfyché  , quoiqu’  il  foit  antérieur  . Car  Vénus  ne 
s’  étant  pas  contentée  de  1’  épreuve  des  graines 
(eparées,  elle  ordonna  à Pfyché  de  lui  porter  de 
la  laine  d’ or  : Ce  qui  eft  le  fujet  de  cette  pierre . 

866.  Sardoine  Pfyché  de  retour  des  Enfers, 
portant  à Vénus  la  boéte  du  fard  de  Proferpi- 
ne  . Pour  exercer  la  dernière  rigueur  contre  Pfy- 
ché , Vénus  lui  donna  une  boéte  avec  ordre  de 
la  porter  à Proferpine,  pour  la  prier  de  lui  don- 
ner de  fon  fard  pour  conferver  fa  beauté  , ayant, 
confumé  ce  qui  lui  en  reftoit  pour  guérir  les 
playes  de  Cupidon . Pfyché  s*  achemina  vers  le 
Ténare,  d’ où,  félon  la  Fable, on  defeendoit  aux 
Enfers . Proferpine  lui  accorda  fa  démande , & 
c’  eft  ainlî  que  fur  cette  pierre  Pfyché  eft  repré- 
fentée  de  retour  des  Enfers  , debout  au  pied 
d*  un  autel , & conliderant  avec  une  extrême  cu- 
riofité  la  boéte  qui  contient  le  fard. 

*867.  Cr'tsial  de  roebe  . L’avanture  de  Pfyché 
en  ouvrant  la  boéte  du  fard  de  Proferpine-  Pfy- 
ché ne  pouvant  rélifter  à la  tentation  de  voir  ce 
qui  étoit  contenu  dans  la  boéte , V ouvrir  , mais 
s’  imaginant  d’ y trouver  la  beauté  vifible  , il 
n’  en  fortit  au  contraire  , qu’  une  vapeur  inferna- 
le, qui  répandit  la  léthargie  fur  tous  fes  mem- 
bres . En  ce  moment  furvint  Cupidon  qui  avoit 
rompu  fes  liens , il  toucha  légèrement  Pfyché  a- 
vec  une  flèche  & la  fit  revenir  à elle . Tel  eft 
le  fujet  de  cette  pierre.  Pfyché  y eft  debout, 
ayant  en  main  la  boéte  ouverte,  mais  elle  eft  af- 
foupie  ,5c  pliant  les  genoux  comme  prête  à tomber. 
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Cupidon  efi  à fes  pieds , & derrière  elle  fur  une 
colonne  , la  Statue  de  Vénus  . 

868.  Sardoiue.  Cupidon  heurtant  avec  Tes 
pieds  ceux  de  Pfyché,  qui  revenue  auffi  - tôt  paroit 
pleine  de  confulion . L’  idée  du  Graveur  femblq 
la  même  que  celle  de  la  précédente  pierre,  quoi- 
que Psyché  foit  ici  lans  la  boéte . La  gravure  en 
ell  des  plus  anciennes  , & les  ailes  de  Pfyché  y 
font  d’ cfpéces  d’  ailes  d’  Aigle. 

*869.  Sardoiue  montée  en  anneau  d’  or  anti- 
que . Pfyché  ayant  appaifé  la  colère  de  Vénus, 
& étant  venue  à bout  de  fes  travaux , elle  fe  trou- 
ve enfin  en  polléfiion  de  fon  Amant  • Us  fc  tien- 
nent étroitement  embraffés . 

* 870.  Jifpt  jaune  . Le  même  fujer . 

871.  Cornaline.  Cupidon  8c  Pfyché  fautant- 

872.  Pâte  de  verre-  Cupidon  8c  Pfyché  cou- 
chés enfemble  dans  leur  lit  nuptial  fous  un  ar- 
bre , avec  auprès  d’eux  un  autre  Amour,  un_. 
vafe  en  main , qui  les  fert  • 

873.  Cornaline  . Pfyché  debout,  qui  lie  les 
pieds  de  Cupidon,  peut-être  pour  marquer  quç 
de  volage  qu’  il  étoit,  elle  P a rendu  confiant. 

874.  Pâte  ant.  de  deux  couleurs  . Cupidon 
qui  lie  h fon  tour  Pfyché  à une  colonne . 

875.  Pâte  ant ■ Le  même  fujet . 

876.  Cornaline.  Pfyché  liée  à un  Trophée, 
dont  Je  fupport  eft  un  double  Priape;  vis  - à -vis 
on  voit  Cupidon  avec  les  mains  élevées  • 

877.  Pâte  ant.  Pfyché  debout  les  mains  liées 
fur  le  dos , 8c  quatre  Amours  qui  volent  autour 
d’ elle,  paroifiant  lui  faire  des  niches. 

V 2 878.  Pâ- 
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878.  Pdte  de  verre  • Cupidon  debout , qui 
tache  de  prendre  un  papillon  qui  vole  devant  lui . 

879.  Cornaline . Cupidon  auprès  d’ un  arbre, 
qui  avec  une  perche  en  main  fait  tomber  un  pa- 
pillon qui  y eft  dellus . 

880.  Cornaline . Cupidon  qui  lâche  un  chier» 
après  un  papillon  . 

88  r.  Agathe  -Onyx . Cupidon  debout,  ayant 

1’  arc  & la  riéchc  en  main  , & à fes  pieds  un  pa- 
pillon • 

88a»  Sardoine  . Cupidon  debout  avec  un  pa- 
pillon à fes  pieds. 

88 j-  JttJpt  gris  • Cupidon  debout  avec  une 
pique  en  main  & à fes  pieds  un  papillon. 

884.  Agathe  -Onyx  . Cupidon  aflis  , tenant 
un  papülon  par  les  ailes  . 

885.  Pdte  ant.  Cupidon  debout  avec  un  pa- 
pillon dans  la  main  devant  une  colonne,  fur  la- 
quelle eft  une  lampe  . 

886.  Pâte  ant.  Cupidon  debout  devant  une^ 
colonne, fur  laquelle  il  y a un  papillon;  devant  la 
colonne  eft  un  flambeau  allumé  fiché  en  terre  . 

887.  Pâte  ant.  Cupidon  debout  , appuyé  con- 
tre une  colonne,  ayant  dans  la  main  droite  un  pa- 
pillon, & dans  la  gauche  un  flambeau  renverfé. 

* 888-  Cornaline.  Cupidon  brûlant  Pfyché  fous 
la  forme  d’ un  papillon  . C’  eft  un  fyrubole  de 
1*  immortalité  de  1’  Ame,  qui  eft  célefte  commet 
le  feu,  & qui  eft  incorruptible  comme  le  feu 
même. 

Jgneus  efl  ollis  vigor , & coelejlis  origo 
Semiuibus . 


88p.  Car- 
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*889-  Cornaline  . Le  même  fujet. 

890.  Pâte  uni . Cupidon  ea  Terme,  qui  brûle 
un  papillon  avec  un  flambeau . 

*891*  Cornaline  . Cupidon  debout  , le  pied 
droit  appuyé  fur  un  bouclier  , ayant  devant  lui 
un  casque  & une  pique,  fur  laquelle  on  voit  un 
papillon  qu’  il  brûle  avec  fon  flambeau . Derrière 
Cupidon  efl  un  Trophée. 

* 892.  Cornaline.  Deux  Amours , 1*  un  vis  - à - vis 
de  T autre  , dont  1’  un  brûle  un  papillon,  & l’au- 
tre tient  un  chien  en  lelïc  • Dans  1*  éxergue  on 
voit  un  Priape  • 

893.  Pâte  ant.  Cupidon  debout , tenant  de  la 
main  gauche  un  papillon , & de  la  droite  un  cou- 
teau ; il  efl  dans  1’  attitude  de  fendre  le  papillon 
en  deux  . 

894.  Cornaline.  Cupidon  dans  un  char  tiré 
de  deux  papillons . 

893.  Pâte  ant.  Cupidon  dans  un  char  tiré 
de  deux  papillons,  il  tient,  au  lieu  du  fouet  de 
la  précédente  pierre,  une  torche  allumée;  au  def- 
fus  des  papillons  il  y a un  croiflant  & une  étoile. 

896-  Cornaline.  Cupidon  dans  un  char  tiré 
de  deux  Pfychés . 

■*897.  Cornaline  . Cupidon  dans  un  char  tiré 
de  deux  papillons  , courant  dans  un  cirque  dont 
on  voit  la  borne,  meta . 

8y8.  Cornaline  brûlée . Cupidon  dans  un  char 
tiré  de  deux  papillons,  & au  deflous  un  épi  de 
bled. 

899.  Cornaline.  Une  Sauterelle  fur  un  char 
tiré  de  deux  papillons . 

900.  Pâ~ 


Digitized  by  Google 


158  Seconde  Classe. 

900.  Pâte  de  verre . Pfyché  dans  une  bar- 
que tirée  de  deux  Dauphins  , qu’  elle  guide  d’une 
main , tenant  de  1’  autre  le  timon . 

901.  Amètbyfte  . Un  Papillon. 

902.  Sardoiue . Un  Papillon  fur  un  épi  de 
bled  . 

903.  Cornaline.  Un  Papillon  au  milieu  d’une 
couronne . 

904.  Hyacinthe  . Un  Papillon  fur  une  cou- 
ronne . 

905.  Cornaline  ■ Un  Papillon  près  d’une  cor- 
ne d’  abondance. 

906.  Cornaline.  Un  Flambeau  allumé,  croisé 
par  un  arc;  au  delï'us  du  flambeau  efl:  un  papillon. 

*907.  Grenat.  Un  papillon  fur  une  fleur, 
femblabîe  à celle  qu’  on  voit  fur  les  Médailles 
de  0)  Rhodes . Si  on  la  prend  pour  une  rofe  , 
comme  font  la  plus  - part  des  CO  favants , cela_. 
peut  nous  donner  I’  idée  d’ une  belle  perfonne 
qui  a fini  le  cours  de  fa  vie  à la  fleur  de  fon  a- 
ge . La  rofe  avec  toute  fa  beauté  étoit  le  fymbolc 
de  la  mort,  & d’ une  courte  vie:  c’  efl  pourquoi 
on  jettoit  des  rofes  fur  les  CO  Tombeaux  des 
défunts  , & dans  les  Infcriptions  fépulcrales  on_ 
voit  que  les  Parents  s’ obligeoient  eux -mêmes 
de  remplir  ce  dernier  devoir  . On  remarque  auffi 
des  rofes  fur  un  CO  tombeau  ancien  . 

Que 


(1)  Goltz.  Graec.  Tah.  xxxitr, 
C»)  Urger.  Thef.  Brand.  T.  I. 
p.  410.  faq. 

(3)  Plutartb.  Sympof.  L.  III. 
Probl.  I.  p.  646.  E.Gruteri 
lnfcript.  p-  dcxxxvi.  n.  il. 


( ii  prebeant  rofam  in  per. 
petuum  ) Conf.  Gori  Muf. 
Etrufc.  T.  III.  p.  115. 

(4)  Nicaife  Explication  d*  un 
ancien  Monum.  pag.  IJ. 
& feq. 
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Que  fi  c'  eft  la  fleur  de  grenade,  apellée  Ba - 
laufiium  par  les  anciens  , qui  leur  fervoit  aullî  CO  à 
teindre  la  pourpre  , on  pourroit  fuppofer  d’ y 
voir  T ame  figurée  , contenue  dans  le  fang , où 
étoit  fon  principal  fiege,  félon  la  doctrine  de  quel- 
ques anciens. 

*908.  J‘<fpe  noir.  Une  Main  portant  un  Ca- 
ducée , une  malfue  & un  Papillon  , avec  P In- 
feription  /V\0  • 

SECTION  XI IE 


M A R S . 

*9°9‘  C"  Ardoine  • Tête  de  Mars  barbu.  Cette- 
Tête  eft  de  la  manière  dure  de  la  pro- 
fonde antiquité,  bienque  la  gravure  en  foit  extrê- 
mement finie  • Au  refle  en  lui  donnant  le  nom 
de  Mars  , je  me  fuis  fondé  fur  T ancien  Catalo- 
gue de  notre  Colleflion  , & fur  la  reffemblance 
qu'elle  a avec  les  cinq  Têtes  fui  vantes . Je  dois 
cependant  avouer  que  nos  autres  pierres  Sc  cel- 
les des  autres  Cabinets  , où  la  figure  de  ce  Dieu 
n’  cft  pas  équivoque,  le  repréfentent  toujours  jeu- 
ne , de  même  que  fa  belle  Statue  0)  de  la  Villa 
iMdovifi  à Rome  , qui  eft  telle  que  nous  la  dé- 
peint CO  Lucien  . Mais  aufli  d’ un  autre  coté,  ou- 
tre les  railons  que  j’ai  apportées  en  premier  lieu, 
on  voit  encore  fur  une  (♦)  Médaille  de  Syracufe 

une 

(1)  Spanbrm.  Diflerr.de  praeft,  (^)  Dial.  Deor.  xv.  p.  I4J* 
Nom.  T.  I.  p.  jît.  (4)  Bf£fr.  Thef.  Brand.  T. L 

(ï)  Maffti  Stat.ann  Tav.LXvi.  pag.  381. 
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une  tête  de  Mars  , à laquelle  la  notre  reflemble 
parfaitement  , ce  qui  peut  fuffire  pour  juftifier 
le  rang  qu’  on  lui  donne  ici  ; à quoi  j’  ajouterai 
encore,  que  dans  la  fuite  des  autres  pierres  je-, 
n’  entends  pas  repondre  rigoureufement  de  toute 
la  juftefle  de  chaque  dénomination  de  Mars  , fur 
qui  dans  les  bornes , que  nous  nous  fornmes  afli- 
gnées  , il  n’  eft  pas  aisé  de  pouvoir  décider  avec 
une  pleine  fatisfaélion  . 

910.  Jafpe  noir.  Le  même  fujet. 

911.  Pâte  aut.  Le  même  fujet- 

912-  Pâte  aut-  Le  même  fujet  - 

913.  Pâte  aut.  Le  même  fujet. 

914.  Pâte  ant.  Tête  de  Mars  ayant  la  bar- 

be friféc  ; le  casque  y elt  aufli  different  des  cas- 
ques des  précédentes  gravures  . 

915.  Pâte  aut . Tête  de  Mars  barbu  , au  cas- 
que de  laquelle , comme  de  la  fuivante , on  voit 
des  cornes  de  bélier,  comme  aux  Têtes  de  Jupi- 
ter Amràon.  Plutarque  rapporte,  que  CO  le  casque 
du  Roi  Pyrrhus  étoit  orné  de  femblables  cornes. 

91 6.  Pâte  ant - Le  même  fujet. 

917.  Pâte  de  verre.  Tcte  de  Mars  barbu, 
en  face,  avec  le  bouclier.  Celle-ci  reflemble  à 
plufleurs  autres  Têtes  qui  paffent  fous  le  nom 
de  Mars  dans  notre  nombreufe  Collcélion  des  Em- 
preintes en  fouffre,  & elle  reflemble  aufli  à celle 
d’ une  Cornaline  CO  du  Cabinet  du  Roi  de  France- 

918.  Sardoine . Bulle  de  Mars  fans  barbe. 

919.  Pâte  ant.  Le  même  fujet- 

920.  Pâte  de  verre - Tête  d’ un  Guerrier 
avec  un  casque  qui  a des  pièces  pour  couvrir  la 

nu- 

(0  In  Pyrrhop.  38*.  B.  (*)  Marient  Pierr-  gr.  T.  II. P. II.  n,  7, 
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nuque , & h plus  grande  partie  du  cou  & da  bas 
du  vifage-  Mais  ce  qui  mérité  furrout  d’  être 
obfervè  dans  cette  pâte,  c’  eft  le  Bonnet  mis  fous 
le  casque  qui  couvre  jusqu’  aux  fourcils . On  dé- 
couvre un  femblable  bonnet  plus  diftinétemenr  fur 
une  pierre  gravée  qui  éroit  dans  le  Cabinet  Far- 
t/eje  à Parme . Ces  bonnets  fous  le  casque  étoient 
déjà  en  ufagc  du  tems  d’ Homère  CO  qui  en  don- 
ne un  à Ulyfle. 

921.  Pâte  de  verre.  Tête  d’un  Guerrier  avec 
un  casque  , qui  comme  le  précédent , mais  d’ u- 
ne  façon  differente  , couvre  le  derrière  du  cou  ; 
ce  casque  femblcroit  fait  comme  de  cuir  , tout 
piqué  de  doux;  tel  étoit  le  casque  d’ Agamem- 
non  CO  inpipctlot  nw*»  ,,  Ci  a vis  utrimque  ornatx 
galea  ,,  Une  bande  unie  couvre  le  front,  & une 
autre  bande  palfe  par  deflus  la  tête  d’ une  temple 
à 1'  autre . 

*922.  Cornaline , Fragment.  Mars  jeune,  nud, 
en  face , tenant  de  la  main  droite  le  bouclier  8c 
de  la  gauche  la  pique  • Cette  gravure  eft  du  beau 
fiecle  de  1’  art . 

923.  Pâte  ant.  Mars  nud  debout  , tenant  de 
la  main  droite  la  pique  , & de  la  gauche  le  pa- 
razonium  . 

924.  Sar  doive . Mars  nud  debout,  le  casque 
fur  la  tête,  un  autre  casque  dans  la  main  droite, 
la  pique  à la  gauche,  & le  bouclier  à fes  pieds. 

925.  Pâte  de  verre.  Un  Guerrier,  ou  fï 
l’on  veut,  on  Gladiateur  en  pied,  fans  casque,  8c 
n’  ayant  d’ autre  arme  qu’  un  parazonium  qu’  il 

X tient 


(1)  Iliad.  Livr.  *.  v.2 6$.  (»)  Hom.  Iiiad.  Livr.A,  y.  41. 
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lient  des  deux  mains . On  y voit  les  carafléres 
CAEK..«  que  i’  on  a pris  pour  CO  le  nom  du 
Graveur  çaECaS. 

*916-  Jdfpe  rouge.  Une  figure  femblable  à Ta 
précédente,  & à fes  pieds  le  casque  & Je  bou- 
clier, avec  les  lettres  kai-  Au  parazouium  cft 
attache  le  baudrier  ( en  grec  ) avec  lequel 

on  porroit  anciennement  i’  épée  à travers  les  é- 
paules.  11  cil  encore  à remarquer  que  la  forme 
de  T épée  tant  des  anciens  Etrusques,  que  des 
Romains , alloit  en  s’élargiflant  vers  la  pointe,  ce 
qu’  on  voit  fur  beaucoup  d’ Empreintes  de  notre 
Cabinet  - 

*927-  Prime  (T  Emeraude.  Mars  nud  debout, 
n’  ayant  qu’  une  pique  qu'  il  porte  fur  1’  épaule - 
*928.  Cornaline.  Mars  Gradivus  en  face,  te- 
nant de  la  main  droite  la  pique  , & de  la  gau- 
che le  parazonhtm . 

929.  Agathe -Onyx.  Le  même  fujet  , où  il 
tient  de  la  main  droite  la  pique,  & de  la  gauche 
un  bouclier  rond  ■ 

930.  Cornaline  . Un  Guerrier , le  casque  en 
tête  , tenant  de  la  main  droite  fon  épée  nue , & de 
la  gauche  le  bouclier  i 

931.  Agathe- Onyx  . Un  Guerrier  debout,  te- 
nant de  la  main  droite  la  pique  , & de  la  gauche 
le  bouclier. 

932-  Cornaline  . Un  Guerrier  le  casque  en 
tête,  tenant  de  la  main  droite  un  autre  casque, 
. & ayant  devant  lui  un  bouclier,  & une  pique  fi- 
chée en  terre  - 

93  S*  Aga- 

(1)  Sttfib  Pierr.  grar.  PL  21- 
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933.  Agathe -Onyx  . Un  Guerrier  nud  de- 
bout, ayant  fur  le  bras  gauche  le  bouclier,  & te- 
nant la  pique,  & de  l'autre  main  le  casque,  avec 
la  cuiratle  à fes  pieds  ■ 

934.  Pâte  ant.  Un  Soldat  debout,  auprès 
d’ un  autel , tenant  une  pique  de  la  main  gauche  ; 
derrière  lui  eft  un  arbre  , contre  lequel  fon  cas- 
que & fon  bouclier  font  appuyés. 

*93  S*  Agathe  -Onyx  ■ Un  Guerrier  nud  debout 
auprès  de  quelque  chofe  qui  à la  forme  pyrami- 
dale , femblable  à ce  qu’  on  voit  fur  des  (0  pier- 
res qui  partent  fous  le  nom  de  Gladiateur  Bu- 
Jluaire  , où  la  figure  a un  genou  en  terre , & fe 
pare  avec  fon  bouclier  , comme  d’ un  coup  qui 
vient  d’en  haut.  Mr.  Grervelle  (O  a publié  notre 
pierre,  & a expliqué  cette  figure  pyramidale  en 
difant  que  c’  eft  une  pyramide  fepulcralc  . Le 
Guerrier  a fon  casque  à terre  , il  tient  d’ une 
main  fa  pique  , & de  I’  autre  fon  bouclier , & 
il  regarde  un  autel  en  forme  de  colonne , fur  le- 
quel il  y a du  feu  allumé. 

936.  Jafpe  rouge • Un  Guerrier  debout  , le 
bouclier  à fes  pieds , tenant  de  la  main  droite  .un 
pan  de  fon  manteau  , & de  la  gauche  un  vafe 
avec  du  feu . 

*937.  Agathe -Onyx-  Un  Guerrier  debout, 
ayant  la  lance  à la  main  droite , & à fes  pieds  fa 
cuirartc . 

938.  Cornaline.  Un  Guerrier  debout  le  cas- 
que fur  la  tête  f & un  bouclier  rond  au  bras 

X 1 gau- 

(l)  Agoflini  Grmm.  P.  I.  Ta-  Tab.  73.  mim.  y. 

. bul.  170.  Muf.  Flor.  T.  IL  (»)  Tom.  H.  Pi.  XC. 
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gauche  , appuyé'  fur  fa  lance  ; à fes  pieds  cft  un 
autre  bouclier  rond  avec  un  casque  deflus. 

939.  Cornaline.  Un  Guerrier  nud  debout, 
tenant  fur  fa  main  droite  étendue  un  casque , & 
de  la  main  gauche  fa  pique  ; d’ un  coté  par  ter- 
re , eft  la  cuirafl'e , & de  1’  autre  le  bouclier . 

940.  Sardoitte.  Un  Guerrier  armé,  la  pique  à 
la  main  & le  bouclier  au  bras . La  gravure  paroie 
Etrusque • 

941-  Anneau  tout  de  Sardoitte • Un  Guer- 
rier armé  d’  un  bouclier  & d’  une  épée . 

942.  Cornaline . Un  Guerrier  debout  aufli  ar- 
mé , il  a la  barbe  pointue  comme  aux  fix  premiè- 
res Têtes  de  cette  Suite  . A coté  de  lui  on  voie 
une  Aigle  qui  tient  un  Lièvre  entre  fes  ferres. 
Peut-être  eft -ce  là  un  fymbole  de  la  bravoure 
martiale,  à-peu-près  comme  dans  l’image  qu’on 
en  trouve  dans  CO  Homère.  On  voit  le  mêm^- 
fymbole  fur  des  CO  bas  - reliefs  & fur  d’ autres  CO 
pierres . 

943.  Pâte  de  verre , Gravure  Etrusque.  Un 
Guerrier  armé,  debout,  ayant  fon  bouclier  de  for- 
me ovale  au  bras  gauche , la  pique  à la  main  droi- 
te & T épée  qu’  il  porte  au  coté  droit . Sur  quoi 
il  faudra  obferver  les  pierres  qui  fuivent  : Ceux 
qui  ont  expliqué  les  Antiquités  des  Etrusques,  ne 
difent  point  fi  la  coutume  de  porter  T épée  au 
coré  droir,étoit  particulière  à cette  Nation. 

944.  Prime  d' Emeraude  . Un  Guerrier  armé 
debout , précédé  d’  un  Serpent , il  a aufli  1’  épée 
du  coté  droit  ; je  note  ici  encore  cette  particula- 
rité 

(1)  II.  f.  v.  «74.  y.  jo8.  (j)  Corlaei  Dadï.P.11.  it.  150. 
(1)  Barttli  Admir.  Tab.  z(.  a»o-  Caufcei  Gemroae  152* 
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rité  qui  fe  trouve  de  même  fur  beaucoup  d’ au- 
tres pierres  gravées  où  il  y a des  Soldats  . J’  ai 
trouvé  cité , je  ne  me  fouviens  pas  dans  quel  ou- 
vrage, le  troiliéme  Livre  de  1’  Hiftoire  de  Jofephr 
où  cet  écrivain  remarque , qu’  au  fiége  de  Jérufa- 
lem  les  Cavaliers  Romains  portoient  1*  épée  au 
coté  droit  ; mais  n’  ayant  pas  trouvé  ce  partage 
ni  dans  le  troisième  livre  allégué,  ni  dans  tout  le 
récit  de  ce  qui  appartient  à ce  fiége,  je  ne  veux 
pas  ro’  en  tenir  à cette  autorité  . On  peut  con- 
fulter  là  deflus  (0  G afp.  Bartbol.  (O  & Fabbretti . 
Ce  qu’  il  y a de  certain , c’  ert  que  les  anciens 
Gaulois  0)  portoient  leurs  épées  ainfi . 

94 s-  Cornaline  ■ Un  Guerrier  nud  debout,  armé 

d’un  bouclier  rond,  d’une  pique  & d’ une  épée 

74^>.  Sardoine  . Un  Guerrier  debout,  armé 
d’ un  bouclier  rond,  d’ une  épée  8c  de  deux  lances  . 

947.  Cornaline  . Un  Guerrier  debout  fur  u- 
ne  palme , tenant  un  casque  fur  la  main  droite 
étendue,  8c  delà  gauche  un  bouclier  & une  pique. 

948.  Cornaline  . Un  Guerrier  avec  une  pique . 

*94 9-  Sardoine  en  forme  de  Scarabée  monté  en 

or  antique . Le  même  fujet . 

950.  Sardoine  en  forme  de  Scarabée , de  gra- 
vure Etrusque  - Un  Guerrier  qui  fe  couvre  de  foo 
bouclier . 

951-  Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Un 
Guerrier  afiis  qui  fe  couvre  de  fon  bouclier. 

952-  Pâte  ant.  Un  Guerrier  armé  de  toutes 
pièces . 

953.  Cor- 

(»)  Adverfrr.  Lit».  XXXII.  e.  (j)  Polyb.  Hift.  L.  VI.  p.tfjî. 

ai.  psg-  ijci.  & Strabo  Geogr.  Lib,  IV. 

(2)  Ue  Celiuu.  Trai.  ç,  x.p.aj.  pag.  joi.  I.  1. 
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95 3.  Cornaline.  Un  Soldat  tirant  une  flèche. 

954.  Pâte  ont  • Un  Soldat  le  genou  droit  ea 
terre.  Ce  couvrant  d’ un  bouclier  long  8c  agitant 
avec  l’autre  bras,  avec  lequel  il  tient  une  lance* 
• 955.  Pâte  ont.  Le  même  fujet  • 

*956.  Jofpe  noir.  Un  Soldat  Parthe  aflïs  , te- 
nant de  la  main  gauche  un  arc . La  gravure  elt 
d’  une  fort  belle  manière . 

957.  Cornaline.  Un  Soldat  aflïs  fur  un  rocher. 

958.  pâte  ant.  Un  Soldat  Barbare  allis  , te- 
nant une  pique  de  la  main  droite. 

959.  Pâte  de  verre  prife  d’ une  Sardoine  du 
Cabinet  du  Chev-  Vettori  CO  de  Rome  , Fragment . Il 
ne  contient  que  les  deux  jambes  jusqu’  à mi-cuiflc 
avec  l’ Iufcription  ...  IN  TOO—A  A6HA-  — €nOI  fil. 

Mr.  J’  Abbé  Bracci  dans  une  planche  de  fon 
ouvrage  des  pierres  gravées , a fait  fupplécr  le  re- 
lie de  la  figure  ( ex  pede  Herculem  ) comme  li 
elle  étoit  entière  . Ces  jambes  ne  nous  donnent 
pas  pourtant  une  grande  idée  du  Graveur  , dont 
le  nom  marqué  pompeufemenr  fur  la  pierre  , con- 
tre la  coutume  des  excellents  Graveurs,  eft  feu- 
lement une  marque  de  la  préfomption  qu'  il  avoir 
de  fon  peu  de  favoir  , comme  elle  1’  eft  du  fie- 
cle  de  la  décadence  de  l’art,  dans  lequel  les  ar- 
tilles  médiocres  raettoient  leurs  noms  fur  des  ou- 
vrages, qui  eu  égard  au  travail,  ne  méritent  point 
d’ attention;  témoin  entr’  autres  un  monument  fe- 
pulcral  d’un  Soldat  qui  eft  au  Capitole,  où  fur  la 
figure  on  lit  le  nom  du  Sculpteur 

• CYTYXHC  B El©  Y N € Y C 
T6XNEITHC  enOlEI. 

La 
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La  jambe  d’ une  Sratae  dans  la  Vigne  de  Mr. 
le  Cardinal  Alexandre  Albani  eft  plus  digne  d’ at- 
tention . C’  eft  peut-être  la  jambe  d’  un  Bac- 
chus , il  s’  y trouve  à coté  un  beau  vafe  canneliè 
fur  lequel  eft  jette  un  drap  , & fur  la  bafe  du- 
quel il  y a le  nom  du  Sculpteur. 

F.  N 

En°iEi 

960.  Pâte  de  verre  . Trois  Soldats  à mi- 
corps,  en  face  , dont  celui  du  milieu  eft  bielle 
& porté  par  les  deux  autres.  L’  un  de  ceux-ci 
tient  un  grand  bouclier , fur  lequel  il  y a en  re- 
lief un  griffon  qui  tue  une  biche  . 

y5i.  Pâte  de  verre  . Trois  Soldats  condui- 
fant  un  Guerrier  blefsé,  qui  s’ appuyé  fur  leurs 
épaules  ; fur  le  bouclier  de  l’  un  d’  eux  eft  une 
Tête  de  Médufe . 

96 2.  Pdte  ant . Le  même  fujer. 

965.  Cornaline  brûlée  • Trois  Soldats  qui  mè- 
nent un  boeuf  au  fatrifice  . 

*964.  Cornaline.  Le  même  fujer  . 

965.  Pâte  ant.  Trois  Soldats  facrifianr  un_^ 
bœuf  auprès  d’ un  autel  ; 1’  un  des  trois  a une 
patère  dans  la  main  droite  , & le  bouclier  au  bras 
gauche. 

*966.  Cornaline  • Deux  Figures  nues  à 1’  hé- 
roïque , dont  I’  une  a le  diadème  en  tête  , 5c  l’au- 
tre qui  eft  armée  d’un  casque,  8c  le  bouclier  au 
bras,  fe  baifse  pour  porter  la  main  à un  vafe  qui 
eft  à terre:  11  y a vis-à-vis  d’  elles,  une  autre 
figure  armée . f)ans  une  0)  pierre  gravée  fembla- 
ble  à celle  - ci , qui  eft  dans  le  Cabinet  de  1’  Em- 
pereur 

(1)  Maf.  FJor.  T.  II.  Tab.  29.  n.  1.  j. 
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pereur  à Florence,  Gori  à caufe  d’ une  colonne 
qui  y eft  , croit  y trouver  Achille  qui  recueille 
dans  une  Urne  les  cendres  de  Patrocle  . Mais 
diverfcs  Empreintes  du  même  fujet  avec  la  même. 
Colonne,  qui  font  dans  notre  grande  Colleélion 
d’ Empreintes , font  voir  diftin&ément  que  ce  font 
des  Soldats  qui  tirent  au  fort  avec  une  Urne  , 
ce  qui  fe  fefoit  avec  un  casque  au  tems  de  Ia_^ 
guerre  de  Troye.  Sur  une  de  ces  Empreintes  ti- 
rée d’  une  pâte  antique,  il  y a deux  Soldats  au- 
près d’ un  vafe,  où  un  jeune  homme  enfonce  le 
bras , comme  pour  y fouiller  , ou  pour  en  tirer 
quelque  chofe . Sur  une  autre  on  voit  deux  Sol- 
dats, mettant  chacun  la  main  dans  un  vafe.  On 
fe  fervoit  communément  d’ une  CO  urne , avec  la- 
quelle on  tiroit  au  fort . Le  cou  étroit  de  notre 
vafe,  qui  en  apparence  paroit  peu  propre  à tirer 
au  fort  , eft  plutôt  en  faveur  de  mon  explica- 
tion , félon  la  defeription  qu’  en  fait  Athenée, 
puisqu’  il  en  compare  la  bouche  étroite  à l’anus. 

Ore  fupra  cfoufo  ficut  anus  CO . 

96 7.  Pâte  ant.  Mars  armé  dans  I’  attitude  de 
combattre,  fur  un  char  tiré  de  deux  chevaux,  com- 
me on  le  voit  fur  plufieurs  CO  Médailles  -,  au  def- 
fous  il  y a un  bélier  & un  Scorpion  . Homère 
Sc  Héfiode  appellent  les  deux  chevaux  de  Mars 
AF.IMOC  & dOBOC. 

*968.  Cornaline.  Un  Soldat  à genoux,  don- 
nant à manger  à fon  cheval  dans  un  panier. 

969-  Cor- 


(J)  Arifloph.  Vefp.  v.  jîo .& 
Schol.ad  h.  I.  jB oibart.  Hie- 
r or.  P.  1.  L U.  c.  54.  pag. 
6 5 0-  Fabrrtti  Infcription, 


Cap.  IX.  pag.  66 8. 

(1)  Lîb.  X.  pag.  450.  B. 

(3)  raillant,  num.  fam.  Fab, 
105.  Papir.  2. 
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*9^9.  Cornaline • Un  Soldat  armé  faifant  pâtu* 

rcr  fon  cheval . 

970.  Jafpc  rouge , monté  en  Anneau  antique. 
Un  Soldat  faifant  boire  fon  cheval  dans  une  ri- 
vière; le  Soldat  eft  dans  l’eau  jusqu’aux  genoux, 
5c  il  fe  foutient  fur  une  petite  fourche  , fembla- 
ble  aux  fourches  qu’  on  voir  liées  à un  cheval 
de  chafleur  fur  une  CO  Urne  fepulcrale,  dans  la_. 
Galerie  du  Palais  Barberini . 

97  t.  Pâte  ant ■ Un  Homme  avec  un  bonner, 
qui  tient  levé  avec  force  le  pied  droit  d’un  che- 
val , tandis  qu’  un  Soldat  armé  qui  eft  à genoux 
devant  le  cheval , paroit  lui  lier  des  bandages  au 
defl'us  du  fabor  . Il  feroit  fans  doute  hardi  d’  a- 
vancer,  que  ce  Soldat  foit  là  pour  mettre  des  fers 
à fon  cheval.  Je  ne  veux  pas  repcter  ici,  que 
les  mulets  des  Anciens  étoient  ferrés  , 5c  je  fais 
bien  qu’on  ne  trouve  des  chevaux  ferres  fur  au- 
cun ancien  Monument  : Je  foutiens  de  plus  qut^. 
le  pied  ferré  d’  un  cheval  qui  eft  fur  un  bas  - re- 
lief du  Palais  Mattéi  à Rome  , repréfentant  une 
Chafte  de  1’  Empereur  Galien  , où  CO  Fabretti  a 
cru  trouver  1’  époque  des  chevaux  ferrés,  je  fou- 
tiens,  dis-  je,  que  cette  jambe  eft  une  reftauration 
moderne . Je  ne  difeonviens  pas  pourtant  qu*  on 
ne  fâche  que  les  Anciens , & en  particulier  les 
peuples  de  1’  Afie , firent  des  fers  à leurs  che- 
vaux, comme  on  voit  dans  ce  que  dit  Appian  dans 
l’Hiftoirede  la  guerre  de  Mithridate  . Scaliger  CO 
fe  fondant  fur  la  parole  folea , le  fer  des  mulets 
dans  Catulle , 5c  fur  celle  , le  fer  des 

Y chc- 

(t)  Bartoli  Admir.  Tib- txx.  pa<j.  ïïJ.  C. 

(a)  De  Column.  Trai.  C.  7.  (î)Not,  ad  Catul.Car.i7.v.ult- 
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chevaux  dans  Appian  , cfl  du  fentiment  qu’  on 
leur  Iioit  les  fers  . 

P72.  Pâte  ant  Un  Soldat  auprès  d’ un  che- 
val dans  1’  attitude  de  le  monter  du  coté  droit  . 
Il  y a plufieurs  Empreintes  dans  notre  grande 
Collection  , qui  repréfentent  un  Cavalier  dans 
1’  attitude  de  monter  à cheval  de  ce  même  cote. 
Une  autre  particularité  de  cette  pâte  , c’  eft  que 
le  cheval  y porte  en  avant  les  jambes  d’ un  mê- 
me coté,  comme  font  les  Chevaux  de  Caltor  & 
Pollux  du  Capitole  , les  quatre  Chevaux  antiques 
de  bronze  qui  font  fur  le  portail  de  1’  Eglife 
de  S.  Marc  à Venife,  & le  Cheval  de  la  Statue 
équcltre  de  Nonius  Balbus  à Portici . Nous  voyons 
la  même  allure  aux  chevaux  dans  quelques  ouvra- 
ges faits , lorsque  les  Arts  comruençoient  à renai- 
tre  , témoin  entr’  autres  les  figures  équeftres  de 
deux  Capitaines  de  la  République  de  Florence, 
qu’on  voit  au  Dôme  de  cette  Ville.  Ce  n’  étoic 
pourtant  pas  là  la  manière  de  faire  aller  les  che- 
vaux des  anciens  ; le  Cheval  de  Marc  Aurelc  en 
bronze,  le  Cheval  du  même  Empereur  en  bas-re- 
lief, 8c  les  Chevaux  de  fon  char  au  Capitole,  ceux 
de  Titus  en  bas-relief  à l’Arc  qui  porte  fon  nom, 
tous  ces  chevaux -là  portent  en  avant,  en  mar- 
chant, une  jambe  de  devant  8c  une  jambe  de  der- 
rière des  cotés  oppofés  , comme  nous  favons  que 
la  nature  8c  les  loix  de  la  Méchanique  veulent , 
que  faflent  tous  les  quadrupèdes  pour  marcher  a- 
vcc  fermeté  , 8c  bien  appuyés  • 

*97î-  7aJpe  &rts  • Un  Soldat  qui  monte  à 
cheval,  mettant  le  pied  droit  fur  un  crampon  qui 
eft  à une  certaine  hauteur  au  bas  de  fa  pique  - 

C’elt 
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C'  eft  une  chofe  connue,  que  les  Anciens  n’  a- 
voient  point  1’  ufage  des  Etriers  , mais  perfonne 
n’  a encore  remarqué  qu’  ils  avoient  au  moins 
quelque  commodité  pour  fuppléer  à ce  défaut  • 
Cette  pierre  éclaircit  en  même  tems  un  pafl'age- 
de  Xénophon  qui  a fait  mention  de  cette  façon 
de  monter  à cheval  , mais  de  manière  que  per- 
fonne ne  T a entendu  jusqu’  ici.  Dans  fon  li- 
vre CO  fur  1’  Art  du  Manège,  où  il  enfeigne  com- 
ment il  faut  monter  à cheval  , il  dit  „ qu’  en 
„ prémier  lieu  le  Cavalier  doit  empoigner  avec 
„ la  main  gauche  la  partie  inférieure  du  mors  , 
„ ( qui  s’  appelle  en  François  les  branches  , où 
„ s’  attachent  les  rênes  , qui  font  tenues  par  la 
„ chainc  au  deflous  , ce  que  le  Grec  exprime  par 
,,  furayuye'ut.)  Mais  qu’  il  doit  obferver  de  ne  pas 
„ Ja  prendre  avec  trop  de  roideur,  afin  que  com- 
„ me  il  eft  obligé  , ou  de  fe  prendre  aux  crins 
,,  qui  font  près  des  oreilles  pour  s’  éléver  , ou 
„ de  s’  élancer  de  la  pique  pour  monter  , il  ne 
„ fade  pas  bouger  le  cheval. 

Monter  à cheval  avec  la  pique  , fe  dit  en 
Grec  àro  Séfulot  Lvttxv\S£v  i II  ne  faut  pas  confon- 
dre cette  phrafe  avec  CO  M SSfj,  qui  éroit  un 
terme  militaire  , & xAiV/c  èx  < Si  pu , lignifioit  un  mou- 
vement à la  droite  , qu’  on  appelloit  ainlî  à cau- 
fe  de  la  pique  que  1’  on  porroit  de  cette  main  , 
de  la  même  façon  que  xa<V<î  iw’  xaviSa  le  fignifîoit 
à la  gauche  , à caufe  du  bouclier  que  1’  on  por- 
toit  de  ce  coté. 

Y a 974.  Pâ- 


(1)  De  Equitaru  C.  7.  i. 
(t)  V.  Not.  ad  Pollue.  Onotn. 
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974.  Pâte  ont.  imitant  /’  Agathe  - Onyx  . Le 
même  fujet-  Dans  notre  Colleélion  d’ Empreintes 
il  y a un  autre  Soldat  dans  la  même  attitude,  a- 
vec  les  lettres  q.  j ■ j> 

97 S • Pâte  ant • Fragment.  Un  Cavalier  à che- 

val, la  main  droite  appuyée  fur  fa  cuifTc,  tenant 
de  la  même  main  la  pique  baillée  vers  les  han* 
ches  du  cheval  . Les  cheveux  qu’  il  a longs  & 
flottants  fur  les  épaules , femblenr  nous  indiquer 
un  Cavalier  Grec;  car  CO  les  Athéniens  qui  fer- 
voient  dàns  la  Cavalerie,  fe  lailfoient  croître  les 
cheveux,  & les  (O  Spartans  qui  y venoient  fer- 
vir  , les  portoient  longs  aufli , comme  générale- 
ment CO  tous  les  Lacédémoniens . 

Xénophon  dans  fon  Traité  de  T Art  du  Ma- 
nège , qui  regarde  principalement  les  Athéniens  , 
enfeigne  que  le  Cavalier  en  marche , comme  1’  eit 
celui  de  notre  pâte,  doit  tenir  fa  pique  en  repos 
entre  les  oreilles  du  cheval  • Si  1’  on  pouvoir 
fuppofer  cette  manière  de  tenir  la  pique,  reçue  & 
pratiquée  généralement  chez  les  Athéniens  , no- 
tre Cavalier  ne  pourroit  pas  être  un  Cavalier  de 
cette  Nation. 

Nous  avons  à remarquer  encore  dans  le  mê- 
me Cavalier,  qu’  il  a d’ elpéces  de  chaulions  qui 
lui  vont  presque  jusqu’  à mi-jambe  , comme  en- 
te’ autres  on  en  voit  CO  à Trajan  à cheval  fur 
deux  bas-reliefs  de  1’  Arc  de  Confiant  in  . 

97  6.  Pâ- 


(1)  Ariftoph.  Nub.  ver.  14. 

feins  I.  Equit.  v.  577. 

(a)  lMutarch.  Lycurg.  conf. 
liâmes  ad  Euripid.  Bacch. 
v.  ASS* 


($)  Arift.  Rhet.  L.  I.  p.  J4. 
I.  17.  Edit.  Sytburg.  Opp. 
Arifi. 

(4)  Bartoli  AJtnir.  Tab.  a$. 
a 6. 
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97<5.  Pâte  de  verre . Un  Cavalier  à cheval 
vu  par  derrière,  portant  deux  piques  à travers  fur 
fon  cheval  • Xênophon  veut  que  le  Cavalier  foit 
armé  de  deux  piques , afin  qu’  il  lui  en  relie  une, 
après  qu’  il  aura  lancé  1’  autre  contre  l’ennemi. 
Ceux  qui  combattoient  à pied  au  fiége  de  Troye, 
en  avoient  pareillement  deux  , jusqu’  aux  Chets 
mêmes  de  l’armée.  Voyez  Agamcmnon  dans  Ho- 
mère CO . 

977.  Sar daine  . Un  Cavalier  tout  renverfe 
fur  la  croupe  du  cheval,  courant  au  grand  galop, 
avec  un  grand  bouclier  ovale  au  bras , & une 
pique . 

978.  Pâte  ant.  Le  même  fujet , où  le  bouclier 
eft  rond,  & où  le  Cavalier  panchc  plutôt  fur  le 
devant . 

*979,  Cornaline  , Fragment.  Un  Cavalier  nud 
à cheval  galoppant  fur  un  grand  chemin  pavé. 
Ce  chemin  pavé  eft  une  voye  militaire  des  an- 
ciens Romains.  Pour  s’en  former  une  idée,  ceux 
qui  n’  ont  jamais  été  en  Italie,  n’ont  qu’  à regar- 
der dans  CO  Fabretti  le  déïTein  qu’  il  donne  des 
murailles  antiques  de  la  Ville  d’ Albano  ; il  auroit 
pu  auflî  alléguer  celles  de  Foud't , ia  Via  Appia% 
la  Flamima , & 1’  Aemi/ia,  qui  font  toutes  pavées 
de  la  même  manière  . Ce  n’  cft  donc  pas  ici  un 
des  Héros  Grecs , mais  un  Soldat  à cheval , en 
Italie . Mais  comme  les  Soldats  Romains  n’  al- 
ioient  jamais  nuds  à cheval,  je  crois  trouver  ici  un 
ancien  Cavalier  Gaulois  , car  on  fait  par  CO  Po- 
Jvbe,  que  ceux-ci  combattoient  nuds  à cheval: 

& 

( t ) Iliad.  A.  v.  45.  psg.  2)9.  E. 

(1)  De  Column.  Trat.C.  VU.  (j)  L.  1H.  p.  }Ô7. 
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& au  furplus  la  voye  Appicnne  CO  qui  fut  faite 
l’an  de  Rome  442.  l'ubfiiloit  déjà  , avant  que  Ro- 
me fût  prife  par  les  Gaulois . 

, 980.  Pâte  ant ■ Deux  Soldats  à pied  , con-  * 
duifant  leurs  Chevaux  . 

981.  Cornaline  eu  forme  de  Scarabée  • Deux 
Soldats  , combattant  cnfcmble  • 

982.  Pâte  aut.  Un  Cavalier  armé  d’ une  lan- 
ce t combattant  avec  un  Soldat  à pied  , qui  fe 
couvre  de  fon  bouclier  ; fous  le  cheval  on  voit 
un  autre  Soldat  crendu  mort  , ou  blefsé  • 

983.  La  même  Pâte  aufft  antique.  Pièce  dou- 
ble qui  montre  combien  les  Anciens  étoient  at- 
tentifs à multiplier  les  fujets  des  pierres  gravées 
par  le  moyen  de  T art  de  faire  des  pâtes  qui  imi- 
toient  les  pierres  • 

984.  Pâte  aut ■ Le  même  fu  jet  à peu  près , où  le 
Cavalier  elf  armé  d’ une  épée  & d’ un  bouclier  rond . 

985.  Pâte  aut.  de  trois  couleurs . Le  même 
fujet  à peu  près. 

986.  Cornaline.  Deux  Cavaliers  de  Théflalie, 
ou  Macédoniens  ; je  leur  donne  ce  nom  par  rap- 
port à leur  casque  xcwrla  , qui  étoit  de  cuir, 

Sc  qui  leur  fervoit  en  même  tems  de  Ci)  bonnet, 
tel  qu’  on  Je  voit  CO  fur  les  Médailles  de  Philip- 
pe Roi  de  Macédoine  . 

987.  Cornaline  • Un  Soldat  à genoux  blelîé, 
ayant  la  main  percée  d’ un  trait , fon  épée  ell 
pendue  vis-à-vis  de  lui. 

*988.  Cornaline  , Fragment  . Un  Soldat  bleflc , 
dont  la  gravure  ell  d’ une  haute  antiquité  ; on  y 

voit 

(1)  Liv.  L.  IX.  c.  î8.  (3)  Suidas  Kuveitt . 

(ïj  PolIuxOnom. L.X.SeCÎ-  itfj.  (4)  Cottz.  Grâce.  Tab.  xxx, 
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voit  la  plus  extrême  douleur  exprimée,  fon  ven- 
tre paroiflant  rederré  , comme  quand  on  pouffe^ 
de  profonds  foupirs  ■ 

*989-  Cornaline  • Un  Guerrier  à genoux,  blef- 
fé,  appuyé  de  la  main  droite  fur  un  tas  de  pier- 
res, & tenant  au  bras  gauche  un  grand  bouclier, 
où  il  y a une  tête  de  Médufe  en  bas-relief. 

*990.  Cornaline.  Un  Guerrier  à genoux,  mou- 
rant , tenant  de  la  main  droite  fa  lance , & ayant 
la  tête  panchée  vers  fon  bouclier  qui  ell  orné 
d’ une  figure  de  Mars,  1’  épée  à la  main: 

99 1 . Pâte  ant.  de  trois  couleurs  . Un  Guer^ 
rier  à genoux  , mourant  • 

*992.  Cornaline.  Un  vieux  Guerrier  à genoux , 
mourant,  l’épée  à la  main,  & le  bouclier  au  bras 
gauche,  en  s’appuyant  fur  un  autre  bouclier. 

993.  Pâte  ant.  Un  Guerrier  moribond  dans 
T attitude  de  tomber  à la  renverfe  en  expirant. 

*"994.  Cornaline  . Deux  Guerriers  armés  de 
boucliers  ronds , qui  fe  défendent  , dont  1’  un  à 
genoux,  qui  paroit  blelfé , a l’épée  à la  main, 
& r autre  en  pied  le  défendant  par  derrière , eft 
dans  1’  attitude  de  parer  un  coup  avec  le  bou- 
clier, & de  vouloir  en  porter  un  à 1’  ennemi. 

995.  Cornaline . Un  Soldat  dans  1’  attitude 
de  fuppliant , un  genou  en  terre , préfentant  fon 
casque  en  figne  de  défaite. 

996.  Pâte  ant.  Un  Prifonnier  les  mains  at- 
tachées derrière  le  dos  , affis  les  Jambes  croisées  , 
fur  un  bouclier  ovale. 

997.  Cornaline.  Un  Soldat  armé,  attachant  à 
une  colonne  un  prifonnier  nud  à genoux  , les- 
mains  liées  derrière  le  dos . 


998.  Sar - 
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998.  Sur  doive  . Un  Prifannier  de  guerre,  at. 
taché  à un  trophée  d’ armes . 

999.  . Sur  doive  . Un  Trophée  d’ armes  avec 
une  pique. 

x ooo*  Cornaline  . Un  Trophée  d’ armes  avec 
yne  pique  & une  épée  en  fauroir . 

1001.  Pâte  atit . Un  autre  Trophée  d’armes. 

*1003.  Agathe  - Onyx  . Un  Trophée  d’ armes, 
au  bas  duquel  d’ un  coté  on  voit  un  bouclier  0-  • 
valc,  & de  1’  autre  un  casque. 

*1003..  Sar  doive  - Un  Trophée  d’armes  au  mi-, 
lieu  de  deux  Griffons. 

1004.  Pâte  avt.  imitant  la  Sar  doive  ■ Un^ 
Trophée  d’ armes  plus  compofé , au  milieu  de 
deux  Coqs. 

1.005-  Pâte  avt.  Un  Soldat  armé  de  toutes 
pièces  drefi'ant  un  Trophée. 

*ico5.  Sar  doive  de  trois  couleurs  - Deux  Sol- 

dats qui  attachent  un  grand  bouclier  à un  Tro- 
phée composé  de  toute  1’  armure  d’un  Soldat  de 
pied  en  cap . 

1 007.  Cornaline . Deux  Soldats  dont  1’  un  cft 
aïlis,  tenant  de  la  main  un  Trophée  d’ armes,  8c 
V autre  conduit  un  Cheval  par  la  bride. 

*1008.  Sar  doive  de  dente  couleurs.  Un  Coq 

qui  porte  un  Trophée  d’armes,  & dont  la  queue 
termine  en  Corne  d’ abondance . 

1009.  Cornaline.  Deux  Coqs,  1’ un  vis-à-vis 
de  l’autre,  portant  chacun  un  Trophée  d’armes. 

*1010.  Cornaline.  Mars  gradivus , fans  cas- 
que fur  la  tête  , une  pique  à la  main  droite,  & 
un  trophée  d’armes  fur  1’  épaule  gauche.  U e(l  à 
remarquer , que  Mars  dans  cette  pierre  de  même 

que 
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que  dans  les  trois  fuivantes  & dans  beaucoup  d’ em- 
preintes de  notre  grande  CoIJeftion  , a toujours 
une  efpéce  d’ écharpe  flottante  autour  du  corps  . 
C’  eft  peut  - être  pour  marquer  que  nonobflant 
qu’  il  foit  nud , fa  ceinture  lui  tient  lieu  d’ ar- 
mure; car  le  mot  Çai m&mife  mettre  la  ceinture , 
veut  dire  dans  Homère , toute  forte  d’ armure , 
& eft  fynonyme  10  d’ s' armer,  la  par- 
tie étant  prife  pour  le  tout  : Et  quoique  ce  Poè- 
te en  faifant  reflembler  Agamemnon  au  Dieu  Mars, 
entende  avec  fa  ceinture , toute  l’armure, 

la  feule  ceinture  prife  à la  lettre  dans  nos  pier- 
res ne  laide  pas  que  d’ exprimer  avec  énergie  Ion 
idée  , & que  d’ être  en  même  tems  une  image 
poétique  fort  figniflcative  - Je  fais  cependant  que 
fignifie  auffi  le  (*>  baudrier  de  Pépée,  bien- 

2ue  plus  fouvent  le  ceinturon  foit  fa  vraye  flgoi- 
carion . 

*1011.  Cornafitic . Le  même  fujet,  mais  où 
Mars  a le  casque  fur  la  tête,  de  même  que  dans 
les  Gravures  fuivantes. 

1012 ■ Pierre  d' Aimât; . Le  même  fujet. 

1013.  Cornaline.  Le  même  fujet,  & aux  pieds 
du  Dieu  un  autel  , fur  lequel  il  y a du  feu  al- 
lumé • 

1014.  Pâte  ant . Un  Guerrier  debout,  te- 
nant une  Victoire  fur  fa  main  droite;  à fes  pieds 
il  y a d’ un  coté  un  vafe  avec  une  palme  dedans, 
& de  T autre  un  bouclier  • 

Z Ar- 

(1)  Euflatb.  ad  Iliad.  K pag.  (a)  Iliad.  i.  6 1*.  Iliad.  k.  7f- 
ti7-  I.  18  Conf.  Paujan.  feq.  Conf,  Spanb.  in  CaHini. 
L-  IX.  p.  743.  I.  35.  Hymn.in  Dtl.  v.i83.p.4}«. 
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Armes  . 

lois-  Sardoïne.  Un  Casque . On  a mis  ici  en  pre- 
mier lieu  les  Casques  qui  n’  ont  point  de  courroyes 
pour  les  attacher  ; la  Courroye  ipett  cft  appellèe 
par  Homère  elle  pafloit  fous  le  menton,  & 

elle  fe  lioit  enfuite  par  derrière  CO  fur  la  nuque 
du  cou.  Les  anciens  Artiftes  du  meilleur  lieclc 
n’  ont  jamais  repréfenté  les  Héros  de  1*  Antiqui- 
té avec  le  casque  garni  de  Pièces  qui  défendent 
les  joues  • Cependant  ces  casques  éroient  en  u- 
fage  déjà  du  tems  de  la  guerre  de  Troye  ; celui 
qu’  Homère  donne  à Hipporhoiis  tué  par  Ajax 
fur  le  corps  de  Patrocle , couvroit  les  joues  : 

UVT WXfîity  KVtll |«  flît  %uXKOTCipÿov  ■ 

P ercujfit  (omitius  galeam  per  aeneis  - munit  dm  ■ train  (*> . 

& ces  Pièces  s’  appelaient  CO  , terme  qui 

ti  a pas  été  remarqué  pas  les  Lexicographes . 
On  trouve  fur  quelques  CO  Médailles  ces  pièces 
aufli-bien  que  des  têtes  CO  armées  de  cette  forte 
de  casque . Dans  la  Villa  Negrotti  à llome  il  y a 
une  Statue  qui  eft  la  feule  que  je  fâche,  où  1’  on 
obferve  le  casque  avec  des  femblablcs  pièces  qui 
couvrent  Je  vifage.  C’  eft  apparemment  la  Statue 
de  quelque  Soldat , qui  s’  étoit  diflingué  ; on  la 
tient  pour  telle,  & elle  a été  reftaurée. 

îoid.  Sar- 


(i)  EuJIatb,  ad  Iliad.  y'  pag. 

415-  I.  l8. 

(a)  Iliad.  p.  v.  ap4. 

(3)  EuJIatb.  ad  QJyÆ  w,  pag. 

ijtôÿ.  1.  3 6. 


(4)  Colts.  Graec.  Tab,  XXII. 
n.  1.  XXX.  n.  t. 

(5)  Ibid.  Incr.  Gr.  Tab.  Iî. 
n.  3.  4.  Haym  Tef.  Bfit. 
T.  U.  p.  17. 
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*101 6.  Sar doive  finguliére  , dont  la  furface  eft 

rouge  & opaque  , comme  le  Jafpe  rouge,  & le^ 
fond  clair  & transparent  • Un  casque  orné  d’ un 
Pêgafe  & d' un  Levrier  en  bas  - relief . 

*1017.  Sar doive . Un  Casque  orné  d’ un  Pé- 

gafe,  d’un  Bouc  & d’ un  Sphynx  de  relief. 
*1018.  Cornaline.  Un  Casque  qui  a la  forme 
d’ une  tête  de  Bélier  . 

1019.  Cornaline  brûlée . Autre  Casque  qui 
a la  forme  d’ une  tête  de  Bélier. 

102c.  Pâte  ant . Un  Casque  figuré  en  forme 
d’  une  tête  de  Bélier  • 

1021.  Cornaline.  Autre  Casque  en  forme  de 
Masque  pour  couvrir  le  vifage  . 

1022.  Pâte  ant.  Un  Casque  qui  couvre  tout 
le  vifage  comme  un  masque,  avec  un  bas-relief 
qui  repréfente  un  Chien  dormant . 

*1023.  Sar doive  • Un  Casque  avec  un  masque 

barbu  , au  dclTus  duquel  on  voit  un  Sphynx  , & 
au  defious  un  Croiflant . 

1024.  Grenat • Un  Casque  pointu  en  forme  de 
cône,  orné  d’ un  grand  panache  , avec  les  pièces 
pour  couvrir  les  joues  ; cette  forte  de  casque 
pointu  s’  appclloit  AvAwt/c»  oblonga  , 6c  tel  étoir 
celui  (0  de  Diomède. 

1025.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

1026.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

1027.  Sar  doive . Le  même  fujet. 

1028.  Sar  doive  • Le  même  fujet . 

1029.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

1030.  Cornaline.  Le  même  fujet- 

1031.  Cornaline.  Le  même  fujet.' 

Z 2 1032 .Cor- 

(1)  Hom.  Iliad.  A,  y.  3 5 J.  , 
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103  a.  Cornaline.  Le  même  fojet. 

1033.  Pâte  aux.  Le  même  fujet  • 

1034.  Pâte  ant.  de  trois  couleurs . Le  même 
fujet  . 

1035.  Grenat.  Le  même  fujet,  datvs  lequel 
du  devant  du  casque  il  fort  une  grande  Corne. 

1036.  Cornaline . Un  Casque  fans  aucun  or- 
nement • 

*1037.  Cornaline.  Un  Casque,  far  le  devant 
duquel  il  y a un  Sphynx  & un  Cheval  de  relief . 
*1038.  Cornaline.  Un  Casque  orné  d’ «nt^ 
Couronne  Sc  de  la  Foudre,  au  deflous  duquel  il 
y a un  Bouclier  ovale,  & autour  les  lettres  nf.re- 
*1039.  Cornaline.  Un  Casque  figuré  , -dont  le 
haut  repréfente  un  Chien  dormant,  le  devant  une 
hure  de  Sanglier  , & le  derrière  une  tête  de  Bélier  . 

* 1040.  Cornaline.  Un  Casque  figuré , compofé 
de  deux  têtes  de  Bélier , & d’ une  tête  de  Loup . 

*1041.  Cornaline  . Un  Casque  figuré,  compofé 
d’ un  Loup  couché  , d’ une  hure  de  Sanglier  & 
d’ une  tête  de  Bélier  , & au  delîus  pour  fupport 
du  Panache , on  voit  la  Louve  alaitant  Romulus 
& Rémus  -y  autour  on  lit  le  nom  p.  XANTI . 

1042.  Cornaline.  Un  Casque  figuré  , compo- 
fé d’ une  tête  de  Bélier  Sc  d’ un  Dauphin  , qui 
enfemble  repréfentent  un  Cigne. 

* 1043.  Cornaline . Un  Casque  figuré  avec  un 
masque  , fur  le  haut  duquel  on  voir  un  Chien 
couché  , & au  deflus  un  Lion  debout  i fous  le 
casque  cft  un  Bouclier  ovale . On  peut  remarquer 
en  général , que  presque  tous  les  Casques  figurés  , 
dont  nous  avons  fait  mention,  font  gravés  avec 
beaucoup  de  finefle  5c  d’ art . 

1044.  Pâ- 
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1044.  Pâte  aut.  Un  Casque  figuré  qui  a 4a 
forme  d’ un  Cheval  • 

1045.  Pâte  aux  . Un  Casque  figuré  , auquel 
eft  joint  un  Cheval  à demi -corps  , un  Bouclier 
long  & une  têre  de  Bélier. 

1046.  Jafpe  noir • Un  Bouclier  fur  lequel  il 
y a deux  Croisants . 

1047.  Cornaline . Un  Bouclier  , où  fe  voit 
une  Viftoire  de  Telicf,  qui  tient  une  couronne  à 
la  main  droite,  & à la  gauche  une  palme  i au 
dedous  font  deux  Etoiles  . 

1 048.  Pâte  4e  verre.  -Une  CuirafTe  , dont  la 
partie  qui  couvroit  les  rtancs , étoit  appellée  en_ 
Grec  (0  yu«A«  • 

*1049.  Sardoine  . Une  CuirafTe  avec  les  par- 
ties qui  couvroient  la  moitié  des  bras . 

1050.  Pâte  ant  • Le  même  fu-jet  . 

105t.  Sardoine • Un  Casque,  un  Bouclier 
& une  Epée,  avec  le  nom  tîaLSAMO- 

1052.  Cornaline.  -Un  Bouclier  & un  Casque 
an  deflus,  avec  une  cuinalle  ,omc  pique  , une  épée 
& les  parties  dont  on  fe  fervoit  pour  couvrir 
les  jambes . 

*1053.  Cornaline ■ Le  même  fujet  à peu  .près. 

1054.  Cornaline.  Le  même  fujet . 

1055.  Pâte  aut.  Un  Cheval  rué  , avec  un  Bou- 
clier deffus , & un  Casque  à coté. 

1056.  Pâte  aut.  Deux  Chevaux  morts  , un 
Bouclier  , & un  Casque  . 

*1057.  Sardoine.  Une  Chouette  fur  une  tête 
de  Bélier,  tenant  un  ligne  militaire. 

1058.  Aga- 


(1)  Conf.  KuJIer.  Not.  in  Ariftoph.  Thefmoph.  v.  U 5. 


i8î  Seconde  Classe. 

*1058.  Agathe -Onyx . Une  Grue  Tonnant  de 
Ja  Trompette  militaire  qu’ on  appelloir  üttttis . La 
Grue  eft  ici  quelque  chofe  de  fymbolique  , car 
comme  le  golïer  de  cer  animal  ell  tortueux,  & 
elt  formé  quali  comme  une  vis,  cette  cooltruction 
lui  donne  un  Ton  clapilïant  & approchant  de  ce- 
lui d’  une  trompette. 

1059.  Cornaline.  Le  même  Tu  jet. 

1060.  Agathe -Onyx.  Le  même  Tu  jet.' 

1061.  Cornaline.  Un  Coq  Tonnant  du  Utuus , 
pour  marquer  la  vigilance  du  Soldat. 

10 62.  Héliotrope  . Le  (0  Carrocium  du  mo- 
yen âge  - 

La  Fiâoire. 

1063.  Pâte  aut.  Bulle  de  la  Victoire  , qui  a 
toujours  des  ailes  , aufli  bien  que  fa  figure  , excep- 
té dans  une  CO  Médaille , où  Ton  Bulle  cil  fans 
ailes  , comme  elle  ètoit  anciennement  repréfentée 
à CO  Athènes.  Un  ancien  CO  Poète  ( Arijlopbou  ) 
dit  en  plaifantant , que  1*  Amour  ayant  été  con- 
damné par  les  douze  Dieux  fupérieurs  à perdre 
fes  ailes,  on  les  donna  alors  à la  Victoire.  Une 
petite  Victoire  en  bronze  de  la  Galerie  de  Saint 
Ignace  à Rome,  a les  ailes  liées  fur  le  dos  avec 
des  bandes  qui  viennent  lui  croifcr  fur  la  poitri- 
ne . Il  elt  encore  à remarquer,  que  la  Victoire., 
cil  toujours  coèfice  comme  Diane,  pour  marquer 

fa 


(1)  Murator.  Antiq.  Ytal.  Med. 

Aevi.  Ui(T.  XXVI.  p.  4Sp. 
(0  1 'ri fi  an-  Comment.  Hiftor. 

T*  hl  p-  ii). 


(5)  PüaptB.  L.  I.  p.  s».  I.4. 

L.  III.  p.  24$.  i-  17. 

(4)  Athen.  Deipnof.  L-  X1JI. 
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fa  Virginité,  & pour  exprimer  que  perfonne  n’  a 
eu  avantage  fur  elle  ; c’  eft  ainfi  qu’  elle  fe  voit 
fur  toutes  les  Médailles  Grecques  & Romaines . 
II  y a des  Empreintes  dans  notre  Colleétion  où  la 
Victoire  a 1’  air  & la  reflemblance  des  Filles  de 
Niobé  ; je  m’  imagine  que  c’  e(t  par  la  même 
raifon  , c’  cft  - à - dire  pour  lui  donner  un  air  de 
Vierge . 

1064.  Pâte  de  verre  . Tète  de  la  Viétoirc 
avec  le  diadème,  & autour  l’Infcription  l.  OCTAVI 
DIOGE . 

* 10 65.  Agathe  - Onyx  . La  Victoire  qui  court , 

tenant  de  la  main  droite  une  Palme , & de  la  gau- 
che une  Couronne  de  laurier. 

10 66.  Cornaline.  Le  même  fujet  • 

1067.  Cornaline  . La  Victoire  qui  court  de 
même  , ayant  comme  dans  les  deux  pierres  pré- 
cédentes la  Palme  & la  Couronne  , avec  le^ 
mot  DRACO. 

*1068.  Cornaline.  La  Victoire  debout  avec 
les  mêmes  atrributs  & l’Infcription  AMWAlENSES* 

1 06  p-  Prime  d'  Emeraude  ■ La  Victoire  de- 
bout avec  les  mêmes  attributs  , fur  un  Globe,  pour 
marquer  fon  inconilance  ; on  y lit  les  deux  let- 
tres v ! . 

1070.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

*1071.  Cornaline  • La  Victoire  debout  avec  les 
mêmes  attributs , posée  fur  deux  mains  jointes 
d’ entre  lesquelles  fore  un  épi  de  bled  -,  autour 
on  ür  la  parole  NICAE  • 

*1072.  Cornaline  • La  Victoire  debout  fur  la 
proue  d’ un  vaifleau  , tenant  d’ une  main  le  Ca- 
ducée & une  Couronne  d’ olivier , & de  T autre 

une 
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une  Palme.  Vis-à-vis  de  la  Viétoire  il  y a denx 
mains  qui  fe  touchenr  . Sur  un  0)  Vafe  antique 
de  Mr.  le  Comte  De  Caylus , il  y a une  Victoire 
portant  pareillement  le  Caducée  comme  pour  an- 
noncer la  paix. 

1073.  Sardoine  • La  Viétoire  debout  fur  le 
Signe  du  Capricorne . 

1074.  Sardoine  . La  Victoire  debout  avec  fes 
attributs  ordinaires  ; à fes  pieds  il  y a une  corne 
d’ abondance. 

*1075-  Emérande . La  Victoire  faifant  une  li- 
bation. Cette  figure  cil  une  des  plus  belles  pier- 
res do  notre  Cabinet  : on  ne  peut  lui  comparer 
que  la  Victoire  qui  eft  fur  les  plus  beaux  Mé- 
daillons de  Syracufe,  & une  autre  qui  eft  dans  la 
même  aétion  , fur  quatre  des  plus  excellents  Bas- 
reliefs  qui  fe  foient  confervês  , qu’  on  voir  dans 
la  Villa  de  Mr.  le  Cardinal  Alexandre  Albani . 
La  Gravure  de  cette  Emeraude  eft  de  la  dernière 
finefTe,  & le  déflein  d’ une  élégance  admirable  - La 
drapperie  flottante  de  la  Déefle  elt  dégagée  avec 
grâce  , variée  & riche  en  plis  , fans  couvrir  le 
beau  nud  ; enfine  elle  eft  dans  les  goût  des  Heures 
de  la  Villa  Borgheje  . 

107 6.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée . Le- 
même  fujer. 

1077.  Cornaline.  La  Viétoire  tenant  de  la- 
main  droite  un  Vafe , & paroiftant  vouloir  pren- 
dre de  1’  autre  main  un  Serpent , qui  eft  entortil- 
lé autour  d’ un  arbre  qui  eft  devant  elle  . 

1078.  Cornaline.  La  Victoire  précédée  de- 
Mars  gradivus  . 

1 07p.  Cor- 

(,)  Rec.  d*  Antiq.  T.  H.  PI.  XXV. 
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1079.  Cornaline.  La  Victoire  debout  vis-à-vis 
de  la  Fortune . 

* 1 080.  Sar  doive  de  trois  couleurs  . La  Victoi- 

re conduifanr  un  Cheval  ailé  par  la  bride  . 

1081.  Pâte  ant.  La  Victoire  qui  court  rapi- 
dement , conduisant  quatre  Chevaux  fougueux  ; 
elle  elt  alors  communément  appellée  : yiâoria 
Circevfis . 

1082.  Pâte  ant . Le  même  fujet* 

1083.  Agate  -Onyx . La  Victoire  fur  un  Char 
tiré  de  deux  chevaux . • 

1084-  Pâte  ant.  La  Vi&oire  fur  un  Char  ti- 
ré de  deux  chevaux , avec  un  Guerrier  armé  de 
toutes  pièces  qu’  elle  regarde  , & qui  elt  dans 
1’  attitude  de  defeendre  du  char  • 

1C85.  fofpe  rouge . Autre  Victoire  fur  un 
Char  tiré  de  deux  chevaux  qui  portent  des  pal- 
mes fur  la  tête  en  guife  de  panaches . 

io8<S.  Pâte  de  verre ■ La  Victoire  fur  un_, 
Char  tiré  de  deux  chevaux  qui  courent  à bride 
abbatuc,  avec  le  nom  du  CO  Graveur  AEIKYOY  • 
L’  original  de  cette  pâte  elt  palTé  du  Cabinet  de 
Vauder  Mark  , à celui  du  Comte  IVaJfenaer  & 
Opdam. 

1087.  Pâte  de  verre , tirée  d’un  Camée  des 
Farnefes  du  Roi  des  Deux  Sicilcs  . La  Victoire 
fur  une  Biga  , avec  le  nom  du  Graveur  cncTPATOY, 
& la  marque  moderne  lavr.  MED.  c’  elt  à dire 
Laurent  Médicis  • Softrate  paroit  s’être  dillinguè 
principalement  à graver  en  relief  -,  un  Camée  re- 
présentant CO  1’  Amour  qui  conduit  deux  Lions 

A a at- 


(1)  Stoscb  Pierr.  grav,  PI.  XLI.  (2)  Pitrr.  grav.  PI.  LXV1. 
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attelés  à un  char,  & des  Néréides  décrites  ci-dcflus 
à N-  465-  font  de  ce  même  Graveur . Dans  l’ Ouvra- 
ge cité  de  Mr.  de  Stofcb  on  trouve  la  defcription 
d’  un  CO  Camée  qui  porte  le  nom  cnTRATOY; 
ce  pouroit  bien  erre  encore  un  Ouvrage  du  mê- 
me Artifte  ; ce  ne  feroit  pas  la  première  fois  qu’ 
il  y auroit  eu  1’  obmiflion  d’ une  lettre  dans  une- 
Infcription  . Les  deux  Camées  font  paffés  du  Ca- 
binet du  feu  Cardinal  Ottoboni,  dans  celui  du  Duc 
de  Dcvonsbire . Au  relie  nous  avons  ci  - après  u- 
ne  autre  gravure  de  Softrate  ■ Num.  1099 
*ic88.  Agathe  Onyx  . La  Viêtoirc  fur  un  Char 
tiré  de  deux  Chevaux  ailés . On  la  voit  fur  quel- 
ques CO  Médailles  fur  un  Char  tiré  par  deux  Cen- 
taures . 

*io8y.  Prime  d'  Emeraude.  La  Victoire  fur 
un  Char  tiré  par  quatre  chevaux  • 

1090.  JaJ'pe  rouge-  Le  même  fujet , avec  au 
deflus  les  lettres  fes. 

1091.  Jafpe  ronge . Le  même  fujet,  avec  an 
deflus  les  lettres  cavv. 

1092.  Pute  ont.  Une  Victoire  fur  un  Char 
tiré  de  quatre  chevaux,  & devant  elle  une  Figure 
qui  porte  un  plat  fur  la  tête,  apparemment  pour 
lui  faire  une  offrande  ; à coté  il  y a encore  une 
autre  figure . 

1093.  Pâte  ont.  Fragment.  La  Viétoirc  , Mi- 
nerve , Mars  & un  Triomphateur  ; celui-ci  cft 
fur  un  Char  , dont  defeend  la  Victoire,  la  Lyre 
& F Archet,  ( p/eârum  ) en  main;  Minerve  qui 
cft  aufli  fur  le  char  , lui  met  une  couronne  fur  la 

tête 

(1)  Stofik  Pier.  gr.Pl.  6 7.  (a)  Spanb. de  praeft.  Num.  T.  I.  p.  180 
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tête , & Mars  qui  eft  à pied , le  bouclier  au  bras 
s’en  va  à grands  pas  avec  la  Viétoire,  pour  mar- 
quer que  la  gloire  du  Triomphateur  eft  complet- 
te.  Il  femble  qu’  on  apperçoit.au  char  cette  par- 
tie , où  1*  on  fufpendoir  les  brides  , dont  Homè- 
re parle- 

■ A (fia)  Je  orff/Jpo/jioi  ûvTuycç  ttfi . 

Duoque  Jem/circali , unde  babesae  fnfpenduntur  , erant  (0. 

Au  furplus  la  Victoire  avec  la  Lyre  rend  cette 
pâte  fort  remarquable . 

1094.  Cornaline . Une  Victoire  fur  un  Char 
tiré  de  deux  Cerfs  . 

1095.  Pâte  ant.  Un  Triomphateur  ayant  un 
Signe  militaire  en  main,  fur  un  Char  tiré  de  qua- 
tre chevaux  • 

1095.  Pâte  mit-  La  Viétoire  lifant  un  Volume. 

,Q97-  Jâ(pe  noir.  La  Victoire  qui  conduit 
un  Bœuf  au  facrifîce  • 

1098.  Cornaline.  La  Victoire  qui  traine  une 
Victime  au  facrifîce . 

1099.  Pâte  de  verre . La  Viêtoire  dans  l'at- 
titude de  facrifîer  un  Bœuf,  avec  le  nom  du  Gra- 
veur cnCTPATOY.  L’  Original  de  cette  Gravure 
dont  la  beauté  furprend,  eft  pafTé  de  notre  Ca- 
biner;  du  vivant  du  feu  Pofîéfteur,  dans  celui  du 
Duc  de  Devousbire , qui  poftede  à préfent  la_ 
plus  grande  partie  des  gravures  marquées  du  nom 
de  Soflrate ■ Le  même  fu jet  fe  voir  fur  deux  Bas- 
reliefs  de  marbre  , 1’  un  dans  la  Villa  Borgbefe , 
& 1’  autre  dans  celle  de  Mr.  le  Card.  Alexandre 
Albatii . On  le  trouve  auffi  en  terre  cuite  dans 

A‘a  2 cet- 

(1)  Iiiad.  e.  v.  718- 
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cette  dernière  Villa  , dans  la  Galerie  du  Col- 
lege de  S-  Ignace  & ailleurs  (■>  • Oo  pourroit  bien 
appeller  cette  Victoire  > la  Viâoria  Mïthriaca  ; car 
elle  reflemble  au  Dieu  Mithras- 
*1100.  Sar daine  . Le  même  fujet. 

iioi»  Pâte  ant . La  Viétoire  immolant  un 
Bœuf . „ 

1102.  P^te  a »t . de  trois  couleurs . La  Vi- 
ctoire immolant  un  Bœuf  devant  un  autel  rond  , 
fur  lequel  il  y a du  feu  allumé. 

1103.  Pâte  ant . La  Victoire  qui  CicriSe  un 
Bœuf  devant  un  autel  > fur  lequel  elt  une  ligure 
qui  paroit  être  Minerve.  Le  même  fujet  fe  voit 
fur  une  pierre  du  Cabinet  Vettori  à Rome. 

1104.  Pâte  de  verre > Fragment.  La  Victoi- 
re portant  unSBouclier  votif  qu’  elle  foutient  fur 
fa  cuiffe  droite  . 

*1105.  Prime  d’  Emeraude  ■ La  Victoire  qui 
érige  un  Trophée. 

u 06.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

1107.  Prime  d'  Emeraude.  La  Viâoire  qui 
met  une  Couronne  de  laurier  fur  un  Trophée  éri- 
gé devant  elle . 

xi 08.  Héliotrope.  La  Victoire  vis-à-vis  d’un 
Palmier,  à coté  duquel  il  y a un  ChevaL  . 

1109.  Pâte  ant.  Un  Autel  rond,  fur  lequel 
la  Viétoire  eft  repréfentée  debout  fut  un  Globe  > 
portant  un  Trophée  : de  chaque  coté  de  1’  autel 
il  y a une  figure , un  genou  en  terre , préfenrant 
chacune  un  Signe  militaire  à la  Décile.  L’  Autel 
eft  orné  d’ une  autre  Viéloire  fur  un  char  tiré 

de 

(1)  Bfger  Thef.  Brand.  T.  III.  (a)  Muf.  Florent.  T.  I.  Tab. 
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de  deux  chevaux  en  relief . Cette  parte  apparte- 
noit  autrefois  au  célébré  Antiquaire  S! abatiuï  à 
Rome , & CO  Maffei  1*  a publiée . 

11 10.  Cornaline.  La  Paix  qui  brûle  les  Ar- 
mes , comme  on  la  voit  repréfentée  fur  plurteurs 
Médailles . 


SECTION  XIV. 


Apollon. 

1111.  <*ut  Tête  d*  Apollon  fans  aucun 

JL  de  fes  attributs  ; on  le  reconnoir  feu- 
lement à fa  jeunerte  , à fon  air  plein  de  majefté  , 
& à fa  chevelure  • 

1112.  Pâte  de  verre . Autre  Tête  d*  Apol- 
lon , avec  un  Bandeau , qui  lui  parte  fur  le  fonv- 
met  de  la  tête.  Dans  une  de  fes  Statues  à C*1  A- 
théncs  on  lui  voyoir  aulfi  un  femblabie  bandeau. 
*1113.  Saphir.  Tête  d.’  Apollon  avec  unt* 
Couronne  de  laurier. 

1114.  Pâte  de  verre  • Le  même  fujet . 

*1115.  Cornaline.  Bulle  d’  Apollon  avec  une 
Couronne  de  laurier  en  tête,.  & une  branche  de 
laurier  à la  main  . 

iiid.  Pâte  de  verre.  Bufte  d’  Apollon  avec 
une  Lyre  devant  lut . 

1117.  Cornaline . Bulle  d’ Apollon  avec  un 
Arc  devant  lui. 

*1118.  Cornaline.  Apollon  à mi-corps  , avec 
un  Arc. 

1 j 1 9.  Cor- 

(1)  Gun.  T.  III.  Tav.  68.  (a)  Yaufan.  L.  1.  p.  ao-  1.  ip. 
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*1119.  Cornaline.  Bufte  d’ Apollon  , avec  un 
Serpenr  à la  main, comme  on  le  voit  fur  plufieurs 
pièces  de  notre  grande  Colleétion  d’  Empreintes. 

1120  Pâte  ont.  Un  jeune  Homme  nud,  le 
diadème  en  tête , qui  fe  tient  de  la  main  gauche 
à un  arbre,  fur  lequel  un  Lézard  grimpe,  & qui 
de  la  main  droite  élevée,  comme  pour  frapper, 
femble  tenir  une  flèche  • Je  crois  voir  ici  Apollon 
dans  T âge  de  puberté,  tuant  un  lézard,  tel  qu’il 
étoit  rcprcfcnté  par  Praxitèle.  Cette  Statue  éroit 
célèbre  fous  le  nom  de  CO  Sauroâouoti , c'  eft-à- 
dire  ,,  qui  tue  un  lézard  „ On  voit  dans  la  Vil- 
la Borghefe  une  belle  Statue  rcpréfcntant  le  mê- 
me fujet  • 

1121.  Cornaline.  Apollon  debout  . 
ti22.  Prime  d'  Emeraude.  Apollon  debout, 
le  coude  gauche  appuyé  fur  fon  Trépied  , tenant 
de  la  main  droite  une  branche  de  laurier . 

*1123.  Sardoine  de  trois  couleurs  . Apollon- 
debout , tenant  de  la  main  droite  une  Branche  de 
laurier,  & de  la  gauche  une  Lyre,  avec  une  Etoi- 
le devant  lui . 

La  pierre  eft  particulière  en  ce  que  le  lit  de 
deflous , qui  eft  blanc , devient  noir  , en  portant 
Ja  bague  au  doigt  , & que  dès  qu’  on  ne  la  porte 
plus  , il  reprend  infenftblement  fa  blancheur  ordi- 
naire : c’  eft  un  phénomène  d’ Hiftoire  Naturelle 
des  plus  finguliers  qu’  on  ait  obfervés. 

*1124.  Pâte  aut.  imitant  V Agathe  -Onyx , & 
gravée  au  Touret  par  les  Anciens . Apollon  de- 
bout , tenant  fa  Lyre  de  la  main  droite  • 

1125.  Pri- 

(1)  Plia.  L.  xxxiv.  c.  1 j.  p.  $ J4*  Conf  MartiaUL,  xiv.  Epig.  1 7*, 
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ii  îj.  Prime  d' Emeraude.  Apollon  debout, 
appuyé  fur  fa  Lyre,  ayant  la  main  droite  pofée 
fur  la  tête  . 

* i j 26.  Cornaline.  Apollon  debout,  jouant  de 
la  Lyre. 

1 1 27.  Pâte  de  verre  . Apollon  aflis  fur  une 
Chaife  ornée  d’ une  Quadrigee  en  relief  ; il  eft 
repréfenté  le  bras  droit  fur  la  rêre  , & tenant  la 
Lyre  de  la  main  gauche  CO  Gravel/e  a publié  cette 
pâte  . 

*1128.  Sardoine . Apollon  en  pied,  appuyant 
fa  Lyre  fur  la  tête  d’ une  petite  figure  qui  porte 
des  fruits,  ou  quelque  chofe  de  femblable,  fur  un 
plat.  Les  explications  des  Savants  font  fort  diffe- 
rentes fur  ce  que  cette  petite  figure  porte  à la_. 
main  ; quelques  - uns  lui  ont  donné  un  arc,  com- 
me dans  la  pâte  fuivante  . Qu’  il  me  foit  permis 
d’  avancer  une  autre  conjecture  fondée  fur  les 
fruits  qu’  elle  paroit  porter  • Je  croirois  qu’  elle 
peut  reprèfenter  ici  la  Déeffe  Thémis  qui  porte 
P Ambrofie  fur  un  plat  ; car  Homère  dit , qu’elle 
fervoit  à Apollon  le  nectar  & P ambrolie; 

AA  Ai  Qijj.it  HinTUf  rc  31  Ajutppwi'iî  fpar£/Vi( 

A6«> 'ÛTyjjiy  Xct?)v  ir ijfÇaro. 

Thémis  prêt  huit  NeHar  & Ambrojîam  amtbilem  immor- 
t al: bus  manibas  U). 

112p.  Pâte  de  verre , dont  CO  1’  Original  ell 
dans  le  Cabinet  de  1’  Empereur  à Florence  . A- 
pollon  debour,  appuyant  fa  Lyre  fur  la  tête  d’une 
petite  figure  qui  tient  un  arc . 

1 1 30.  Aga- 

(1)  Pier.  grav.  T.  II.  Pl.  8p.  (j)  Muf.  Florentin.  Tom.  I. 

(a)  Hymn.  in  Apoll.  v.  114.  Tab.  LXVI.  n.  j. 
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*1130.  Agathe -Onyx  . Apollon  aflts,  la  Lyre 

en  main , & auprès  de  lui  Hyacinthe  fon  Favori , 
qu’  il  tua  enfuite  par  hazard  d’ un  coup  de  disque  . 

113t.  Pâte  de  verre , dont  CO  1’  Original  cft 
dans  le  Cabinet  de  1’  Empereur  à Florence . Apol- 
lon debout  , appuyé  contre  une  colonne  , tenanr 
1’  Arc  de  la  main  droite , & ayant  fa  Lyre  au  pied 
de  la  colonne  . 

1132.  Pâte  aut.  Apollon  debout, appuyé  con- 
tre une  Colonne  , tenant  1’  Arc  de  la  main  droite . 

1133.  Pâte  de  verre.  Apollon  aflis  auprès 
d’un  Trépied,  & à coté  de  lui  une  Mufe  debout. 

* 1 1 34.  Sardoitie  de  trois  couleurs  . Apollon 
debout , 1’  Arc  & une  flèche  en  main , entre  Cé- 
rès  qui  tient  deux  flambeaux,  & Mars. 

1135.  Pâte  aut . Daphnc  changée  en  Laurier. 

Marfyas . 

1136.  Pâte  aut . Marfyas  aflis  en  face,  les 
deux  Flûtes  en  main.  On  croit  que  (*)  Marfyas  ou 
fon  Père  Hyagnis  ont  été  les  inventeurs  de  la-, 
double  flûte  • 

1137.  Pâte  âe  verre  • Le  même  fujet,  avec 
quelque  différence . 

*1138.  Cornaline.  Marfyas  en  face,  aflis,  ac- 
croupi; il  tient  de'chaque  main  une  flûte,  & il  a 
auprès  de  lui  deux  autres  flûtes  , du  bout  des 
quelles  pend  une  Bande , qui  paroit  le  0)  çopfiiàt 

des 

(1)  Muf.  Florentin.  Tom.  I,  ())  Ariftoph.  Vefp.  y.  580. 

Tab.  LXV.  n-  4-  Conf.  Schol-  ad  h.  I.  & Pol- 

{2)  Conf.  Salmaf.  Excrcit  in  lux  Onomaft.  L.  IV.  Se&. 

Sofin.  p,  np  D.  70.  L.  X,  Scch  153, 
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des  Anciens  avec  lequel  ils  fe  lioient  la  bouche  » 
pour  ménager  le  fouife  & le  diftribuer  à propos 
aux  deux  dûtes.  On  ne  voit  ce  bandeau  plus  di- 
ftinclément  que  dans  une  Figure  qui  joue  des  deux 
dûtes  , fur  une  Peinture  antique  d’  Herculane , 
qui  n’eft  pas  encore  publiée, & qui  eft  le  pendant» 
fi  je  m’  en  fouviens  bien , des  Tableaux  N-  xv. 
xvi.  du  prémier  Tome . La  Pofture  dans  laquelle 
Marfyas  eft  aftis , eft  fort  naturelle,  & CO  Belott  a ob- 
fervé  qu’au  Levant  les  jeunes  garçons  font  accrou- 
pis à terre , en  lifant  à 1*  école , & que  même  en 
Turquie  les  artifans  & en  particulier  les  Orfèvres 
travaillent  accroupis  à terre . Ce  feroit  la  coutu- 
me de  1’  antiquité , qui  s’  eft  confcrvée  parmi  les 
peuples  du  Levant. 

*1139.  Sardoine  . Minerve,  Sc  auprès  d’  elle 
Marfyas  qui  joue  de  la  flûte  qu’  elle  a jettée. 

1140.  Pdte  ant  • Marfyas  attaché  à un  arbre 
les  bras  derrière  le- dos . 

*1141.  Cornaline.  Marfyas  pendu  par  les  bras 
à un  arbre . 

* 1142.  Agathe  - Onyx . Marfyas  pendu  à un  ar- 
bre, & à fes  pieds  le  Scythe  qui  éguife  fon  cou- 
teau pour  1’  écorcher  . 

Cette  pierre  a fait  conje&urer  au  feu  Baron 
de  Stofch , que  la  Statue  qui  eft  dans  la  Tribune 
de  la  Galerie  de  I’  Empereur  à Florence,  connue 
fous  le  nom  de  1*  Arrotiuo , n’  eft  autre  chofe , 
que  le  Scythe  qu’  on  voit  fur  cette  pierre . Et  en 
effet , fi  1’  on  jette  les  yeux  fur  les  images  de 
Philoftrate  , on  verra  que  rien  ne  convient  mieux 

B b à cet- 

(1)  Obfervat.  L.  III.  Ch.  tx.  p.  1x0.  L II.  Ch,  114.  p.  xpj.  B; 
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à certe  Statue , que  la  defcription  qui  y eft  faite 
de  I'  air  & de  P attitude  du  Scythe . 

* 1 143.  fafpe  rouge  ■ Marfyas  pendu  par  les 
bras  à un  arbre,  en  préfence  d’  Apollon  qui  a la 
lyre  en  main,  & donne  le  Couteau  au  Scythe  qui 
le  reçoit  à genoux  , pour  écorcher  Marfyas  • 

1144.  Pâte  ant  ■ Le  Scythe  qui  écorche  Mar- 
fyas , en  préfence  d’  Apollon  , qui  en  tournant  le 
dos  à ce  fpe&aclc , joue  de  la  Lyre  . Au  haut 
de  P arbre  , où  Marfyas  eft  pendu , on  voit  une 
flûte  à cinq  tuyaux  qui  y eil  aufli  pendue . 

Lyres . 

114s.  Cornaline . Une  Lyre  à trois  cordes. 
On  a marque  ici  , de  même  que  dans  les  pierres 
fuivantes,  le  nombre  des  cordes,  par  pure  exactitu- 
de» mais  fans  en  vouloir  tirer  aucune  conféquen- 
ce,  puisque  nous  n*  ignorons  pas  que  ce  nombre 
eft  fort  arbitraire  dans  les  Gravures  antiques . 

La  plupart  de  ces  Lyres  étoient  faites  d’  c- 
caille  de  Tortue,  & il  eft  probable  que  les  Cornes 
de  la  lyre  furent  au  tems  de  P invention  de  cet 
Inftrument»  les  cornes  mêmes  de  Pefpéce  de  Tor- 
tue à laquelle  il  rclfembloit . Trogloditay  dit  Pline, 
corrigeras  te  (ht  dîne  s babent , ttt  in  lyra  anneteis 
cornibus  latis , fei  mobilibus  , quorum  iu  natanda 
remigio  fe  adjuvant  : Chelyon  id  vocatur  . Lib.  1 x- 
1 x- 

Mr.  Spence  (0  a cru  voir  des  Cornes  de  Tau- 
reau à la  Lyre  qui  eft  aux  pieds  d’ une  Statue  de 
Mercure  de  la  Villa  Negroni  , dont  }’  ai  parlé 

ci- 

(1)  Spenn't  Polymetit  Dial.  VIII.  p.  ior. 
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ci-deflus  à N.  413.  Mais  il  n’a  pas  fait  attention 
que  celle  des  cornes  fur  laquelle  il  a fondé  fon  ob- 
fervation,  eft  une  reflauration  moderne;  8c  que_ 
1’  autre  corne  eit  couverte  par  la  jambe  de  la  Sta- 
tue . 

*1146.  Cornaline.  Une  autre  Lyre  à trois  cor- 
des , ornée  de  bandes  ou  de  cordons . 

1147.  Cornaline . Une  Lyre  à quatre  cordes  . 

1 1 48*  Cornaline  . Une  autre  Lyre  à quatre 
cordes . 

1149.  Cornaline  • Le  même  fujer. 

1150.  Cornaline  . Une  autre  Lyre  à quatre 
cordes,  compofée  de  deux  Dauphins. 

*1151.  Cornaline . Une  Lyre  à cinq  cordes. 

1153.  Cornaliue . Autre  Lyre  à cinq  cordes, 
ornée  de  Fêlions . 

1153.  Cornaline  . Le  même  fujet . 

"*1154.  Cornaline.  Une  Lyre  compofée  d’ uq 
Mafque  8c  de  deux  Dauphins . 

i»t5-  Pâte  ant . Autre  Lyre  d’un  autre 
forme . 

1156.  Pâte  ant.  Une  Lyre  compofée  d’ une 
efpece  d’  Araignée  de  mer,  8c  de  deux  Dauphins. 

1157-  Pâte  Je  verre . Une  Lyre  à fept  cordes  • 

iij8-  Pâte  ant.  Autre  Lyre  à fept  cordes, 
compofée  d’ un  Chien  dormant  , de  deux  Dau- 
phins Sc  d’  un  Mafque  . 

1159.  Pâte  ant . U ne  Lyre,  dont  deux  A- 
mours  formant  les  cornes,  portent  le  Corps  de 
1’  inllrument  . 

11  <5°-  Pâte  ant.  Une  Lyre  dans  le  mêmt^ 
goût , fur  le  corps  de  laquelle  il  y a une  tête  de 
Mèdufe  • 


Bb  2 
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11 61.  Cornaline.  Une  Lyre,  an  Bâton  pas- 
toral 8c  un  Masque. 

Autres  Attributs  d'  Apollon . 

1162.  Sardoine  . Un  Corbeau. 

1163.  Pâte  ant.  imitant  V Agathe  - Onyx . Un 
Corbeau  fur  une  branche  de  Laurier. 

*1164.  Agathe -Onyx.  Un  Corbeau  fur  le.. 
Carquois  & 1’  Arc  d’ Apollon  . 

1 1 6 s - Sardoine.  Le  meme  Sujet  , avec  au 

deffus  les  Lettres  q.  l- 

1 1 66.  Pâte  de  verre  . Le  Corbeau  fur  lc_. 
Carquois  8c  1’  arc  d’Apollon  , tenant  une  Balan- 
ce au  bec,  & au  deffus  la  Foudre.  Cette  même 
pâte  efl  gravée  au  premier  Tome  des  Difîerta- 
tions  de  1’  Academie  de  Cortonc  , pag.  97. 
*1167.  Sardoine  de  quatre  couleurs . Un  Grif- 
fon qui  tient  une  roue  fous  fa  griffe . 

*1168.  Cornaline  • Un  Griffon  au  dedbus  du- 
quel il  y a le  Carquois  8c  l’ Arc  d’ Apollon  , & 
les  lettres  ...  t Sex. 

1 169  Pâte  ant.  Un  Griffon  avec  la  griffe^, 
fur  la  Lyre  d’ Apollon  , derrière  lequel  fe  voit 
un  Corbeau  fur  un  rocher. 

1170-  Pâte  ant.  Un  Griffon  devant  qui  il  y 
a un  Serpent  qui  fe  drefïe. 

11 71.  Prime  d’ Emeraude.  Un  Griffon,  aux 
cotés  duquel  il  y a un  Corbeau  posé  fur  la  Lyre 
d’  Apollon  , 8c  un  Trépied  entouré  d’  un  Ser- 
pent . 

1172.  Cornaline  . Le  Trépied  d’  Apollon  a- 
vec  un  Corbeau  deffus. 

1 173-  Pâ~ 
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1173-  Pâte  ant.  Le  Trépied  d’ Apollon  a- 

vec  un  Serpenr  entortillé  autour.  C’  eft  le  Ser- 
vent, qu’  on  dit  , qui  avoir  quelquefois  apparu 
dans  le  Trépied , & qui  avoir  répondu  -S  ceux  qui 
confultoient  l’Oracle,  & qui  enfuite , comme  dit 
Eufébe,  s’entortilla  autour  du  Trépied.  Sur  un 
Bas-relif  de  l’Arc  de  Conftantin  à Rome,  0)on 
voir  le  Serpent  qui  d’ enhaut  fe  glifle  dans  le 
Trépied  d’ Apollon. 

1174.  Pâte  ant . Un  Trépied  orné  par  en 

haut  d’  un  Sphyox  pofé  fur  un  Autel  rond  ; 
autour  fe  voyent  trois  petites  figures  en  bas-re- 
lief, & vis-à-vis  une  autre  figure  , qui  paroit 
endormie;  celle-ci  eft  une  jeune  femme  drappée 
alfife  fur  un  rocher,  ou  fur  un  tas  de  pierres, 
appuyant  fa  tête  fur  la  main  droite , foutcnue  par 
le  genou  gauche  , qu’  elle  tient  élevé , & ayant 
l’ autre  bras  dans  une  artitude  fort  négligée , dans 
le  goût  de  la  prétendue  (O  Praefica  de  Beger . 

On  pourroit  expliquer  ce  fujcr  en  prenant 
cette  figure  pour  la  Pythie  qui  rendoit  les  Ora- 
cles à Delphes- 

Pytbia  que  Tripode  ex  Pbœbï  lattvoque  profatur  (O  • 

Au  commencement  la  Pythie  étoit  une  jeune  fille  , 
& elle  devoit  être  habillée  avec  fimplicité;  ce  qui 
fe  trouve  dans  notre  figure  : on  ne  commença  à 
mettre  dans  ce  Sacerdoce  des  vieilles  femmes  , qu’ 
après  qu’  un  jeune  ThéflTalien  (O  ( Ecbécrates  ) 
devenu  amoureux  d’ une  des  Pythies  , qui  étoit 

fort 

(1)  Bartoli  Admir.  Tah,  »8-  (3)  Lucre t.  L-  I.  v.  74c. 

(a)  Beger  Thef.  lirand.  T.  1.  (4)  Diod.  Sic.  L.  XVI.  pag. 

pag.  140.  428.  lin,  20, 
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fort  belle , 1*  enleva  • La  Pythie  devroit  à la  vé- 
rité erre  adife  fur  le  trépied. 

Je  crois  donc  que  1’  explication  fera  plus  fo- 
re, en  difant  que  ce  peut  être  la  Déefle  Thé- 
mis CO  qui  ctoit  en  podédîon  de  cet  Oracle,  a* 
vanr  qu’  elle  en  eût  été  chaflée  par  Apollon , êc 
qui  alors  concevoir  les  fecrets  des  Dieux  CO  en 
Songe.  Elle  eft  adife  fur  un  rocher,  peut-être 
pour  marquer  que  Thémis  & la  Terre  CO  écoient 
la  même  Déede.  Selon  les  Anciens  CO  la  Terre  étoit 
la  mère  des  Songes  , & Apollon  même  prélidoit  CO 
aux  Songes . 

1175.  Cornaline  . Le  même  fujet  • 

1176.  Pâte  ant.  La  Pythie  ou  Thémis  éveil- 
lée, adife  fur  un  rocher  devant  le  Trépied  d’ A- 
pollon  . 

Apollon  comme  Soleil . 

1177.  Prime  d' Eméraude . Tête  d’Apollon 
ou  du  Soleil  en  face , entourée  de  rayons . 

*1178.  Cornaline.  Tête  d’  Apollon  rayonnée 
fourenue  d’un  croidant,  aux  deux  extrémités  du- 
quel font  deux  étoiles . 

1179.  Cornaline.  Tête  d’Apollon  rayonnée 
& un  croidant , avec  le  mot  sol  , fous  la  pre- 
mière, & le  mot  lvna  fous  1*  autre. 

1180.  Cornaline.  La  Tête  d’ Apollon  rayon- 
née  , furmontée  d’ un  Croilfanr  , & au  dedous  une 
étoile;  Autour  on  lit  cesTiANOC. 

1181.  Hé- 

(1)  Euripid.  Jphygen.  v.  115p.  (4)  Euripid.  Hecub.  v.  70. 

(*)  Ibid.  v.  1*71.  (5)  Sopbtri.  Eleâr.  v.  417. 

(3)  ÆJtbyl.  Prometh.  v.  jo*. 
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1 1 8 1 • Héliotrope.  Apollon  debout  avec  lau, 
tête  rayonnée,  tenant  de  la  main  droite  un  Flam- 
beau allumé  , & de  la  gauche  une  Pique  . 

1182-  Héliotrope.  Apollon  avec  la  tête  ra- 
yonnée , debout  & un  Fouet  à la  main  gauche  , 
tel  qu’  on  le  voit  fur  des  CO  Médailles  & d'au- 
tres CO  pierres  gravées  . Les  CO  Egyptiens  lui 
donnoient  auffi  un  fouet,  qui  peut-être  en  même 
tems  étoit  regardé  comme  le  Type  des  CO  coups 
qu’  on  fe  donnoit  en  courant  autour  de  1’  Autel 
d’  Apollon  à Déios  • 

1183.  Jafpc  jaune . Le  même  fu  jet. 

118+.  Héliotrope.  Le  même  fujet  , .où  aux 
pieds  d’ Apollon  efl  un  Autel  avec  du  feu  allumé 
deflus . 

1185.  Amètbyjle  . Apollon  avec  la  tête  ra- 
yonnée debout , la  main  gauche  appuyée  fur  une 
Colonne,  & tenant  de  la  main  droite  le  Timon  de 
la  Fortune . Autour  il  y a les  lettres  M-  P.  F. 

1 1 8(5.  Jafpe  verd . Un  Autel  rond  avec  du 
feu  allumé  , & de  chaque  coté  une  Figure  , dont 
T une  a la  tête  rayonnée  & tient  un  Fouet  -,  au 
deflus  de  T autel  eft  une  Etoile  furmonrée  d’ un 
Croiffant  . 

*1187.  Cbalcédoine . Apollon  en  face  fur  un 
Char  tiré  de  quatre  chevaux  . 

1188.  Cornaline • Apollon  fur  un  Char  tiré 
de  quatre  chevaux  ■ 

*1189-  Héliotrope . Le  même  fujet  • 

1190.  Chal- 


Ci)  Patin  Nura.  lmp.  p.  4*1. 
(i)  MuC.  Florentin.  Tom.  I. 

Tab.  LXIV.  it.  10. 

(t)  Macrob.  Saturnal,  L.  T. 


C.  2}.  p.  254. 

(4)  Collim  in  Hymn.  in  De- 
lum  ver.  j2|.  & Spanbtm 
P*g.  510. 
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1190.  Chalcê doute  . Apollon  tenant  de  la  main 

droite  un  flambeau  allumé,  8c  conduifant  de  l’au- 
tre main  fon  Char  à quatre  chevaux. 

*1191.  Cornaline  • Le  meme  fujet , 8c  autour 
Efculapc,  Ilîs  8c  Orus,  avec  la  tête  de  Sérapis , 
8c  les  Planètes. 

1192.  Piîte  de  verre.  Phaéton  tombant  du 
Char  de  fon  Père . 

./>  Dieu  Mithras. 

1193.  Pâte  de  verre.  Le  Dieu  Mithras  fur 
un  Bœuf,  tel  qu’  on  le  voit  fur  beaucoup  de  Mo- 
numents Anciens . 

1 1 94.  Pâte  de  verre  • Le  Dieu  Mithras  , a- 
vec  un  grand  nombre  de  figures,  d’  emblèmes, 
8c  d’ attributs  d’ autres  Divinités . 

Les  douze  Signes  du  Zodiaque . 

1 1 95.  Sardoine • L’  Aquarius  CO  prémier  Si- 
gne du  Zodiaque,  repréfentè  fous  la  figure  deGa- 
nyméde  enlevé  par  l’Aigle,  portant  un  Vafe  . Le 
même  fujet  fur  une  pierre  gravée  de  Mr.  le  Mar- 
quis Lucatelli  a été  expliqué  par  C»)  Mr.  1’  Abbé 
Venuti . 

*1196.  Cornaline . L’  Aquarius , reprefenté  par 
une  Figure  aiïife  qui  verfe  de  1’  eau , derrière  la- 
quelle il  y a un  Croiflanr  8c  deux  Etoiles. 

1197.  Cryflal  de  roche . Les  Poiflons  , fécond 
Signe  du  Zodiaque  . 

1 1 98.  Sar- 

(1)  Confl  Comment,  ad  Ca-  (a)  Diflèrcaz.dcli'  Accademia 

tulli  Orm.  6 1.  v.  54*  d*  Cortona  T.  V.  p.  76. 
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1198.  Sar  doive  . Le  même  fujet . 

1 1 99.  Sar doive  . Le  Bélier  , troisième  Signe 
du  Zodiaque  , & au  deflus  une  Etoile  & un— 
Croiirant . 

1200.  Cornaline.  Le  Bélier. 

*1201.  Cornaline  . Le  Taureau  , quatrième  Si- 
gne du  Zodiaque,  avec  le  nom  HERMAISCVS. 
*1202-  Sar  doive . Le  Taureau,  avec  l’Infcrip- 

tion  autour  Satvrnini  • La  Gravure  en  efl:  fort 
belle,  comme  1’ eft  aulli  la  fuivante . 

*1203.  Cornaline.  Le  Taureau  au  deflus  du- 
quel il  y a un  Caducée  & à coté  le  Soleil. 

1204.  Cornaline.  Les  Jumeaux,  cinquième 
Signe  du  Zodiaque.  Varron  prétend  que  les  Ju- 
meaux repréfentent  Apollon  & Hercule  (»). 

1205.  Sar  doive  • Les  Jumeaux  , ou  Caflor  & 
Pollux  , à chacun  desquels  on  voit  que  le  gras 
d’  une  jambe  eft  armé  , tandis  que  le  devant  ou 
T os  de  la  jambe,  efl  à nud.  Je  n’  ofois  presque 
marquer  cette  lingularitê,  craignant  qu’  on  ne  la 
confiderât  comme  une  méprife  de  ma  part , puis- 
qu’  on  pourroit  croire  que  , dans  le  cas  que  la- 
jambe  fût  trop  reflentie,  j’  aurois  pû  me  tromper 
& y imaginer  une  Armure  qui  n’  y feroit  pas. 
Mais  la  figure  d’ un  Soldat  de  bronze  d’  un  pal- 
me & demi  de  haut , qui  efl  dans  la  Galerie  du 
Collège  de  S-  Ignace  à Rome , m’  a rafliiré . On 
y voit  par  derrière,  comme  dans  les  figures  de- 
.notre  pierre  , 1’  Armure  de  la  jambe  , qui  étant 
ouverte  par  devant , laille  1*  os  de  la  jambe  à 
découvert . Cette  figure  remarquable  par  plufieurs 
autres  particularités  vint  de  1’  Isle  de  Sardaigne 

C c avec 

(1)  De  re  ruftic.  L.  II.  p.41.  Edit.  AU; 
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avec  quelques  autres  figures  de  bronze  aufli  très- 
finguliéres,  qui  font  dans  la  même  Galerie. 

1206.  Agathe -Onyx . Le  Cancer,  fixiérae  Si- 
gne du  Zodiaque . 

1207.  Agathe  -Onyx . Le  Cancer  avec  le  So- 
leil & un  Croifiant , & autour  les  Caractères 
IAT..,.  LALLI- 

1208.  Jafpe  jaune.  Le  Lion,  fcptième  Signe 
du  Zodiaque , avec  un  Soleil  & un  Croifiant . 

1209.  Héliotrope.  Le  Lion  avec  une  Etoile 
fur  le  devant  du  corps  , une  autre  à chaque  o- 
reille,  une  au  defius  de  la  tête  , & une  au  bout 
de  la  queue  . 

1210.  Jafpf  verd • Le  Lion  tenant  une  Cou- 
ronne à la  gueule  , avec  autour  de  lui  les  fept 
Planètes , & au  defius  trois  Cornes  d’ abondan- 
ce . Sur  le  revers  de  la  même  pierre  eft  un  Soleil . 

i2ii>  Chalcédoiuc  • Le  Lion  , au  defius  de 
qui  il  y a un  Serpent  rayonné , avec  cinq  Etoi- 
les autour  de  la  tête,  & une  autre  Etoile  devant. 

1212.  Jafpe  jaune.  Le  Lion  debout  fur  la 
Foudre,  avec  une  Etoile  au  defius  de  la  tête,  & 
derrière  lui  un  Trophée . Sur  le  revers  de  la_ 
pierre  font  les  lettres  h s. 

*1213.  fafpe  jaune  . La  Vierge,  huitième  Si- 
gne du  Zodiaque, 

1214.  Cornaline.  La  Balance,  neuvième  Signe 
du  Zodiaque  , elle  eft  figurée  par  Mercure  qui 
porte  la  Balance,  il  n’  a pour  attribut  que  des 
Taloniércs  aux  pieds. 

1215.  Sardoine  • Le  Scorpion,  dixiéme  Signe 
du  Zodiaque,  avec  deux  Etoiles  & un  Croifiant. 

i2id.  Sardoine  . Le  même  fujet. 

1217.  Jaf- 
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1217.  Jafte  jaune . Le  Scorpion  entre  deux 
Coqs  Sc  deux  Signes  Militaires  , avec  au  deflus 
'deux  Etoiles  & un  CroifTant . 

1218-  Jafpe  gris  . Le  Sagittaire , onzième  Si- 
gne du  Zodiaque . 

1219.  Amétbyfte'  Le  Capricorne,  douzième 
Signe  du  Zodiaque  . 

*1220.  Jafpe  jaune . Le  Capricorne  avec  un 
Globe  delTous  lui , 8c  une  Corne  d’  abondance  par 
defsus . 

1221.  Cornaline.  Le  Capricorne  avec  un  Glo- 
be 8c  un  Trident. 

1222.  Pâte  ant . Le  Capricorne  avec  un  Oi- 
feau  au  deflus,  8c  autour  le  mot  pashvsa  • 

*1223.  Cornaline  . Le  Capricorne  avec  une- 
Corne  d’ abondance  8c  un  Dauphin. 

1224.  Pâte  ant.  Le  Bélier  au  deflus  du  Scorpion, 
& au  deflus  encore  une  Etoile  avec  un  CroifTant . 

122 j.  Sardotne • Le  Capricorne  terminé  en 

Scorpion,  avec  une  Etoile  Sc  un  CroifTant. 

1226.  Cornaline.  Le  Scorpion  Sc  le  Cancer, 
avec  d’ un  coté  un  Arc,  & de  l’autre  une  Flèche- 
*1227.  Cornaline.  Le  Lion  avec  un  Caducée, 
le  Cancer,  une  tête  de  Bélier,  deux  Etoiles  au 
deflus,  8c  fous  la  tête  du  Lion  un  Fouet. 

*1228.  Héliotrope.  Tête  de  Jupiter  Sérapis 
au  milieu  des  douze  Signes,  du  Zodiaque. 

1229.  P“te  âe  verre.  Apollon  fur  un  Char 
tiré  de  quatre  chevaux,  au  milieu  des  douze  Si- 
gnes du  Zodiaque . 

1 230.  Pâte  de  verre  . Apollon  en  face  fur 
un  Char  tiré  de  quatre  chevaux  , au  milieu  des 
douze  Signes  du  Zodiaque . 

Ce  2 


1231.  Pâ- 
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1231.  Pâte  de  verre.  Jupiter  aflis,  entre- 
Venus , Cupidon  & Mercure , au  milieu  des  dou- 
ze Signes  du  Zodiaque . Cette  pâte  paroic  tirée 
d’ une  pierre  gravée  dont  CO  le  P.  Motitfaucon 
donne  1’  explication . 

1232.  Bronze  antique . Un  Faune,  ou  pour 
mieux  dire  le  Dieu  Pan , qui  joue  du  Chalumeau 
devant  un  Autel  , où  il  y a du  feu  allumé  ; au 
deffus  de  1’  autel  eft  une  Etoile  , & devant  1’  au- 
tel un  Bouc  droit  fur  les  pieds  de  derrière  , qui 
s’  y appuyé  avec  ceux  de  devant  • Tout  autour 
font  les  douze  Signes  du  Zodiaque  . Les  Anciens 
regardoient  le  Dieu  Pan  comme  le  Type  de  1’  U- 
nivers , & Apollon  & Pan  étoient  adorés  comme 
la  même  Divinité , par  la  même  raifon  que  les 
Cornes  & les  poils  de  la  peau  de  celui-ci,  é>- 
toient  regardés  comme  les  rayons  du  Soleil . Le 
Griffon  étoit  aulfi  le  Symbole  de  Pan , comme- 
d’Apollon;  & l’harmonie  de  l’Univers  fe  regloit 
au  fon  de  la  flûte  de  Pan . 

Apportât  Ktrpoio  xpéxw  p/Àoralypoti  . 

Harmoniam  mundi  pulfans  amante  jocos  cantu  (*>  . 

C’  eft  donc  la  raifon  pourquoi  on  mettoit  le  Dieu 
Pan  au  milieu  du  Zodiaque;  & le  Chalumeau, 
ou  la  flûte  dont  il  joue,  lignifie  félon  0)  Mac  robe , 
1’  inégalité  de  1’  opération  du  Soleil  . Le  Feu  fur 
1’  autel  (♦)  lignifie  le  feu  éternel  qu’  on  lui  confa- 
croit.  On  trouve  le  même  fujet  fur  des  pierres  gra- 
vées 

(1}  Suppl.de  l'Ant.  T. I- p.4t.  paç.  iji. 

(i)  Orph.  Hymn.  Pan  . (4)  Paufao.  L.  VIH,  p.  6 77. 

(3)  Satura.  Li b,  I.  Cap.  ai,  lin.  24. 
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vécs  du  Cabinet  CO  du  Roi  de  France  5c  de  celui 
de  CO  1’  Empereur  à Florence  • 

1233.  Pâte  ant . Un  Faune  affis  jouant  de  la 
flûte  devant  un  Autel  ; Autour  de  cette  Figure  il 
y a deux  Bordures  diftincles  , dont  1*  une  renfer- 
me V autre;  dans  celle-ci  font  les  douze  Signes 
du  Zodiaque,  & dans  T extérieure  font  les  attri- 
buts de  differentes  Divinités  . 

1234.  Pâte  ant.  Un  Faune  aflis  jouant  des 
deux  flutesi,  au  milieu  des  Signes  du  Zodiaque. 

1235.  Pâte  de  verre.  Une  Tête  de  Mêdufe 
en  face,  au  milieu  des  Signes  du  Zodiaque. 

1236.  Pâte  ant . Une  Louve  alaitant  Romu- 
lus  5c  Rémus  au  milieu  des  douze  Signes  du  Zo- 
diaque. De  toutes  les  explications  que  1*  on  en 
pourroit  donner,  celle  qui  fe  rapporte  à 1’  Epi- 
thète d*  Apollon  XuKoymrht , lycogeneta , ne  roc 
paroit  pas  fans  raifon.  Le  Primitif  de  ce  mot 
compofé  , if,  avec  la  terminaifon  mafeuline , li- 
gnifie loup , 6c  anciennement  félon  les  mots  qui 
en  dérivent,  la  lumière  ; car  les  Grecs  des  pre- 
miers tems  appelaient  ainli  la  CO  lueur,  ou  1’  au- 
be du  jour  qui  précédé  le  léver  du  Soleil;  le  La- 
tin lux  paroit  aufli  en  dériver.  Au**|3»î  d’ un  autre 
coté  elt  le  cours  que  le  Soleil  fait  pendant  1’  an- 
née , ôc  cette  parole  eft  en  poélie  ce  que  iviuorU 
c’  eft-à-dire  1’  année,  efl  en  prefe.  Sur  ce  pied- 
là  Av* oymir^i  pris  dans  le  fens  primitif  de  avwj 
veut  dire  „ né  de  la  lumière  „ Mais  fon  primitif 
paroit  refter  toujours  équivoque,  même  dans  l’ap- 

pli* 

(1)  Marittte  Pierr.  grav.  T.  Tsb.  88.  num.  3. 

II.  PL  45.  (3)  Mairob.  Saturn.  Lib,  I. 

(1)  Mai'.  Florentin,  Tqiu.  II.  C.  17.  psg.  ajo. 


20 6 Seconde  Ci. a«Se. 

plication  ; car  le  Loup  éroit  le  fymbole  de  la  cau- 
fe  que  lignifie  le  nom  Grec,  puisque  cet  Animal 
étoit  confacré  à Apollon  ; il  y -avoir  même  au 
Temple  d’ Apollon  à Delphes  un  Loup  d’  airain. 
Delà  il  refulte  que  la  Louve  au  milieu  des  Signes 
du  Zodiaque  peut  bien  être  prife  pour  un  Symbo- 
le du  Soleil,  ou  d’ Apollon,  Dieu  de  la  lumière  , 
fans  cependant  exclure  1’  application  qu’  on  en 
peut  faire  à la  Ville  de  Rome . 

1237.  Cornaline  . Une  Etoile  , entre  chaque 
rayon  de  laquelle  il  y a des  lettres,  qui  compo- 
fenr  la  parole  Ct)Peia>N. 

1238.  Pâte  de  verre.  Tête  de  la  Conltella- 
tion  appellée  le  Chien  Syrittt . 

*1239.  Opale.  Tête  du  Chien  Syritts  en  face. 

* 1 240.  Cryftal  de  roche  dont  1’  original  avec 

le  nom  du  Graveur  taioc  enoieieft  dans  le  Cabi- 
net de  CO  Mylord  Besborougb  . Cette  copie  a été  faite 
par  Laurent  Ma  fini , qui  y a mis  fon  nom,  fous  les 
yeux  du  feu  Baron  de  StoJ'cb  , & a très  - bien  réufli . 

1241.  Jafpe  rouge.  La  Lyre,  Conftellation ; 
on  y voit  d’un  coté  le  Caducée, & de  1’  autre  un 
Croifîant  furmonté  d’ une  étoile . 

1242.  Pâte  aut . Un  Quadran  Solaire  fur 
une  Colonne  • 

1243.  Pâte  ant.  Le  Symbole  ordinaire  de  la 
Sicile  , avec  au  delTus  un  Apollon  , ayant  un  fouet 
en  main . 

1244.  Pâte  ant.  Une  Tête  d’  Apollon  ra- 
yonnée entre  un  Croifîant  & une  Etoile , & au 
deflous  une  Aigle  , qui  au  lieu  d’ailes,  a d’ un  co- 
té 


(1)  Natter  Pierr.  grav.  n.  «$• 
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té  une  tête  d’  homme , & de  T autre  une  tête  de 
femme,  & entre  les  pieds  une  étoile- 

1245-  Cornaline.  Un  Vafe  , dont  le  corps 
eft  formé  de  trois  Mafques , ayant  d’  un  coté  le 
Soleil , ou  une  étoile , & de  T autre  un  Croiflant  • 

Mufes . 

* 1 24 6.  Cornaline . Tête  d’ une  Mufe  • 

*1247.  Cornaline.  Autre  Tête  d’  une  Mufe, 
avec  les  cheveux  longs  & riottans . 

1248-  Pâte  ant . Tête  d’  une  Mufe,  couron- 
née de  Laurier  avec  la  chevelure  femblable  à la 
précédente  - 

*1249.  Cornaline.  Tête  d’une  Mufe  avec  le 
nom  du  Graveur  MYPQ7T.  • On  voit  bien  par 
la  forme  des  lettres , que  ce  Myron  a été  un  Gra- 
veur des  fiecles  poflérieurs  de  1*  Antiquité  : le 
Sculpteur  Myron  dont  on  voit  le  nom  fur  un 
Bulle  dans  le  Palais  Corfini  à Rome  , eft  aufli 
beaucoup  polîérieur  à 1’  autre  Myron,  contem- 
porain de  Phidias . 

1250.  Pâte  ant.  Tête  de  Melpoméne  Mufe 
de  la  Tragédie,  regardant  un  Masque  Tragique. 
Ceux  CO  qui  expliquent  ce  fujer , en  difant  que 
c’  ell  un  Oracle  d’  Orphée  , n’  onr  pas  confulté 
les  pierres  gravées , où  cette  CO  Mufe  eft  debout 
appuyée  fur  une  colonne  , tenant  5c  regardant  a- 
vcc  attention  un  Masque  Tragique,  tout -à -fait 
femblable  à la  prétendue  tête  d’ Orphée . Et  puis 
la  tête  fur  notre  pâte  , de  même  que  fur  la  gra- 
vure 


(t)  WifiNvm.  Bodlj.  p-  ixi,  (i)  Conf,  Muf.Fl.  T.  1.  T.  44-n- 1» 
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vure  où  on  a cru  voir  Virgile  & Orphée , eft 
fans  contredit  un  Masque  Tragique  , comme  dé- 
montre 1’  élévation  fur  la  tête  appelléc  CO  o 
en  Grec,  o *y*of  étoit  une  coéfFure  de  cheveux 
qui  alloit  quelquefois  en  pointe  , témoin  quanti- 
té de  pierres  gravées,  & non  pas  un  cône  , tout 
nud  , comme  un  Chapeau  pointu , ainii  que  pré- 
tend Cuper  (O . 

1251.  Pâte  tint-  Le  même  fujet . 

, 1252  Pâte  ant  ■ Melpoméne  à mi -corps  , 
avec  l’air  penfif.  De  la  main  droite  elle  foutient 
le  vêtement  qui  lui  couvre  le  Sein,&  de  la  gau- 
che elle  tient  une  branche  de  Laurier,  arbre  con- 
facré  aux  Mufés. 

1253.  Pâte  de  verre , dont  (0  l’Original  eft 
dans  le  Cabinet  de  l’Empereur  à Florence.  Mel- 
poméne, Mufe  de  la  Tragédie.  Celui  qui  a déf- 
finé  cette  pierre,  a pris  le  Volume  roulé  qu’elle 
tient  à la  main  gauche  pour  une  Tafte,  &.  ce  que 
la  A4ufe  tient  à la  main  droite  , il  1’  a mis  trop 
proche  de  la  bouche . Le  Prévôt  Gori  n’  en  a 
donné  aucune  explication  . Pour  moi  je  prends 
ce  que  la  Mufe  porte  à la  bouche  & tient  du 
bout  des  doigts,  pour  quelque  chofe,  qu’elle  veut 
manger  , & peut  être  ell -ce  du  Laurier  ; car  les 
Anciens  croyoient,  que  le  Laurier  infpiroit  l’En- 
thouiiasme  poétique  ; c’  eft  par  cette  raifon  que 
les  Poètes  étoient  appellés  (0  ïsupnjipHyoi  , man- 
geurs de  laurier . 


1254.  Pri- 

(1)  Pollux  Onom.  Lib.  IV.  (3)  Muf.  Florentin.  To».  I. 

Sefh  133.  Tab.  XLIII.  n.  11. 

fi)  Apotheo».  Hom.  p.  Si.  (4)  Lycophr.  Caflandr.  v.tf. 
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1254.  Prime  d' Emèraude  ; Melpomêne  de- 
bout , appuyée  fur  un  genou  , ayant  un  Masque 
dans  la  main  droite  , & dans  la  gauche  une  ba- 
guette . 

1255.  Cornaline.  Melpomêne  debout  devant 
une  colonne  ayant  un  Masque  en  main. 

i2 $6-  Prime  d’ Emèraude.  Melpomcne  de- 

bout, ayant  un  Masque  en  main. 

1257.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

1258.  Agathe  - Onyx  Melpomêne  aflîfe , ayant 
un  Masque  en  main. 

1259.  Pâte  ant.  Terpfichore  debout,  tenant 
la  Lyre  en  main . 

1260.  Pâte  aut.  La  même  Mufe  accordant  fa 
Lyre . 

* i2(S  1.  Cornaline . La  même  Mufe  aflîfe,  accor- 
dant fa  Lyre.  > 

1262.  Pâte  de  verre  . La  même  Mufe  debout 
appuyée  contre  une  colonne  , accordant  fa  Lyre , 
avec  le  nom  du  CO  Graveur  aa  AiftNOC  • 

1263.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet  avec 
le  nom  du  CO  Graveur  onhcac.  çnoiei. 

* 1 264.  Cornaline  brûlée.  La  même  Mufe  jouant 
de  la  Lyre . Sa  drapperie  eft  1’  une  des  plus  excel- 
lentes qu’  on  puiffe  voir  en  gravure- 

1265.  Pâte  ant.  de  trois  couleurs.  Le  même 
fujet  . 1 

* 12 66.  Cornaline  . Le  même  fujet; 

12A7.  Cornaline  • La  même  Mufe  debout  cri 
face  , tenant  de  la  main  gauche  la  Lyre  appuyée 
à terre. 

D d 1 268.  Pâ- 

(1)  Sto/îb  Pierr.  grav.  PI.  II.  Tab.  VII. 

VII.  Muf.  Florentin.  Tom.  (a)  Sto/ib  Pier.gr.  PI.  XLV. 
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ï2(58.  Pâte  de  verre.  La  même  Mufc  ayant 
une  Lyre  ornée  d’une  tête  de  Cupidon,  appuyée 
fur  un  arbre;  à fon  coté  eft  un  Amour  qui  joue 
des  deux  flûtes. 

i 269  Cornaline  en  forme  de  Scarabée  . La_* 
même  Mufe  afflfe , jouant  de  la  Lyre . 

.*1270.  Prime  d' Emeraude  . Euterpe  jouant 
des  deux  Flûtes.  A fes  pieds  d’ un  coté  eft  un 
Bâton  paftotal  , & de  1’  autre  une  Flûte  à plu- 
lieurs  tuyaux . 

*1271.  Sardoine . La  même  Mufe . On  y apper- 
qoit  fur  les  flûtes»  comme  dans  d’ autres  Gravu- 
res de  notre  Cabinet,  des  éminences,  ou  d'  efpè- 
ces  de  petits  (O  tuyaux  qui  font  placés  fur  les 
trous.  Le  P.  Martin , V homme  le  plus  fulfifant 
avec  peu  de  fond  , qui  fe  foit  jamais  mêlé  dtL- 
parler  d’  Antiquité  , CO  prétend  que  les  flûtes 
avec  ces  tuyaux,  étoient  des  Hydraulcs  : il  ne  mé- 
rite pas  d’ être  réfuté. 

1272.  Sardoine  . Polhymnie  , Mufe  de  la^. 
Réthoriquc  , tenant  à la  main  un  Volume  roulé. 
Je  ne  puis  alléguer  d’autre  raifon  de  cette  déno- 
mination , que  le  rouleau  , parceque  dans  les  Sta- 
tues & Bas-reliefs  antiques,  on  le  voit  ordinai- 
rement à la  main  des  Rhéteurs  & de  ceux  qui 
baranguoient . Une  des  Mufcs  de  1’  Apothcoft- 
d’ Homère,  prife  fans  fondement  par  Scbott  pour 
la  Pythie  , tient  ce  rouleau  , en  faifant  le  gefle 
d’  un  Orateur . Une  figure  de  Femme  dans  la 
même  attitude , qui  eft  debout  contre  une  colon- 
ne 

(1)  Conf.  Bar t butin,  de  Tibii»  num.  qui  onr  rapport  à la 
paç.  $ÿ.  Religion  p.  vu 

(»)  Pref.  à 1’  Expüc.  des  Mo* 
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ne  far  une  CO  Médaille  de  la  famille  Vibia  , tient 
un  rouleau  femblabie , & a été  prife  pour  Vénus 
avec  le  fceptre  , peut-être  parcequ’  elle  eft  nue 
jusqu’  aux  cailles  . On  voit  encore  fur  une  Mé- 
daille de  Prufia  (O  une  figure  femblabie , à la 
différence  près  de  la  feuille  qu’  on  prétend  y 
trouver  : & le  P-  Fraelicb  en  a voulu  faire 

une  Sybille , ou  une  Prètrefle  de  Cybéle . No- 
tre Mufe  a fa  robbe  de  même  au  delfous  de  la_> 
ceinture,  8c  jusques-là  elle  paroitroit  nue,  fane 
quelques  petits  plis  de  drapperie  qui  prouvent  le 
contraire.  Je  crois  que  les  Figures  des  Médailles 
citées  , feront  habillées  comme  la  nôtre  , qui  a 
fon  vêtement  étroitement  joint  au  corps. 

1273.  Sardoïne • La  même  Mufe  debout  au- 
près d’ une  colonne , tenant  un  rouleau . 

1274-  Sardome  . La  même  Mufe  alfife  avec  un 
rouleau  en  main . 

1273.  Pâte  ant . Le  même  fujer  . 

127 6-  Sardome.  Clio  Mufe  de  T Hiftoire, 
debour  auprès  d’  une  colonne,  lifant  un  Volume 
déroulé  qu’  elle  tient  en  miin . 

*1277.  Sardome . Clio  courbée  & appuyée  fur 
le  genou  gauche  , le  pied  posé  fur  un  Chapiteau 
d’  Ordre  Jonique  ; elle  lit  un  Volume  , où  1’  on 
voit  des  caractères  tracés  ; à coté  font  les  let- 
tres MA2. 

1278.  Pâte  ant.  Le  même  fujer- 
* 1279.  Cornaline.  Calliope  Mufe  de  la  Poélie 
héroique , les  bras  enveloppés  dans  fon  vêtement, 
& appuyée  fur  une  colonne. 

D d 2 1 280.  Pâ- 

(i)  Vaillant,  n.  îe.  Pemhro - (a)  Tentam.  Num.  pig.  jo^. 

ike  P.  I PI.  VII. 
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- 1280.  Pâte  ant  ■ Le  même  fujet. 

1281.  Pâte  de  verre  . Uranie  Mufe  de  1’  Af- 
tronomie , aflife  devant  un  Globe,  au  dedus duquel 
il  y a un  Croiflant  & une  Etoile.  Voyez  Caufei 
Gemmae  Tab • 107. 

1282.  Prime  à'  Emir  au  de  • Thalie  Mufe  de 
la  Comédie  , aflife  fur  un  Autel  , derrière  lequel 
il  y a une  Colonne  ornée  de  fêlions  ; elle  tient 
un  Masque  de  la  main  droite  , & derrière  elle 
on  voit  un  Pedum , pour  lignifier  T origine  de  la 
Comédie  , qui  commença  parmi  les  Bergers  . 

1285.  Prime  d’ Emeraude  . Le  même  fujet  ; 

1284-  Agathe -Onyx-  Thalie  affife  , tenant  en 
mains  un  Masque  & un  Bâton  paftoral . 

1285.  Cornaline  . Thalie  aflife  , tenant  de  la 
main  droite  un  Masque,  & de  la  gauche  un  Thyrfe. 

1286.  Cornaline . Thalie  aflife  avec  un  Mas- 
que en  maifi , devant  une  colonne  fur  laquelle  eft 
un  Terme  de  Priape- 

1287.  Pâte  ant-  Le  meme  fujet. 

Figures  de  Théâtre . 

On  peut  lire  fur  toute  cette  Suite  de  Figures 
de  Théâtre,  Pcrfonnages  Comiques  & Mafques  , le 
Traité  de  Francefto  Fkoroni  fspra  le  Mafchere 
Scenicbe , où  1*  on  pourra  trouver  les  defcriptions 
plus  détaillées  de  la  pluspart  de  nos  Pierres 
Gravées . 

1288.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardotue , Frag- 
ment . Une  Scène  reprél'entée  fous  une  toile  atta- 
chée à deux  arbres  , où  les  Spectateurs  font  cou- 
chés à terre  . C’  eft  ici  probablement  une  repréfen- 

ta- 
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tation  des  premières  Comédies  qui  furent  jouées 
par  des  Payeurs  & des  habitants  de  la  Campagne . 

1289.  Pâte  de  verre . Un  Théâtre  avec  trois 
Perfonnages  Comiques,  peut-être  Simo , Pamphile 
& Davus  des  Scènes  2-  & 3.  de  P Acte  V.  de 
P Andria  de  Tércnce . 

1290.  Jefpe  noir.  Perfonnagc  Comique  enve- 

loppé dans  fon  manteau , qui  peut  fe  rapporter  à 
Simo  des  Scènes  1.  2.  de  1’  Acte  I.  de  1*  Andria  • 

1291.  Paie  ont  - Le  même  qui  parle  à Davus 

dans  la  Scène  2.  Acte  II.  ou  dans  la  Scène  2.  de 
1’  Aéte  III.  de  1’  Andria . 

1292.  Pâte  ant.  "1  Efclaves  chargés  de  Pro- 

1293.  Pâte  ant . J vidons  , qu’ on  peut  pren- 

dre pour  ceux,  que  Simo  fit  entrer  dans  fa  maifon: 
ib.  Act.  I.  Sc.  1. 

1 294.  Pâte  ant.  Deux  Perfonnages  Comiques 
repréfentant  deux  Efclaves  , dont  P un  faifit  1’  au- 
tre . Peut-être  Davns  que  Simo  fait  lier  par  Dro- 
mo  . Andr.  Act.  V.  Scen.  1 1. 

*1295.  Agathe-Onyx.  Perfonnagc  Comique  re- 
préfentant un  Efclave  avec  une  palme  à fes  pieds  ; 
peut-être  eft-ce  Davus  dans  1’  Andria  qui  mal- 
gré P orage  qui  le  menaçoit  , triomphe  au  moyen 
de  fes  fourberies  , Sc  voit  réuflir  le  mariage  de_. 
Pamphile.  A et.  V.  Sc-  6. 

1296.  Cornaline . Autre  Perfonnagc  Comique 
repréfentant  un  Valet,  peut-être  Purmeno  dans 
P attitude  de  laitier  Pbœdria.  Tércnc.  Eunuc . Act. 
I.  Sc.  2.  ou  Act.  II.  Sc.  1 . 

1297.  Pâte  ant • Perfonnagc  Comique  armé 
d’ un  baron , comme  Simalion  conduit  par  le  Tbra- 
fou  dans  P Eunuque.  Act.  IV.  Scen.  7. 

1 298.  Pu- 


zi4  Seconde  Classe. 

1298.  Pâte  dut  ■ Perfonnage  Comique  qui  re- 
préfente un  jeune  homme  tenant  quelque  chofe 
en  main  * 

*1299.  Sardoine.  Danfeur  ou  Sauteur  mafquè , 
comme  P un  des  deux  Comiques  de  Ficoro/ii  • 
Chap.  29. 

1 3 co.  Cornaline  . Baladin , ou  Danfeur  mafqué , 
enveloppé  dans  fon  manteau , faifant  la  pirouette . 

*1301.  Sardoine  de  tr  oit  couleurs  . XJ  a Comé- 
dien qui  tient  une  coupe  à la  main. 

1302.  Pâte  ant.  Un  Comédien  qui  joue  de 
Ja  Lyre. 

*1303.  Sardoine • Perfonnage  Comique  qui  por- 
te une  Lanterne,  & qui  paroit  repréfenter  le  Sojie 
de  Plaute,  Valet  d’ Amphitryon , 

Oui  Vulcauum  in  cornu  conclufum  gerit.  CO . 

Le  rapport  de  ce  fujet  avec  celui  d’  un  Vafe  an- 
tique de  terre  cuite,  qui  a été  trouvé  depuis  peu  à 
Noie  dans  le  Royaume  de  Naples , m’  oblige  de 
faire  mention  ici  de  la  façon  dont  y eft  repréfen- 
tée  une  Parodie  des  Amours  de  Jupiter  & d’ Alc- 
mène, femme  d’ Amphitryon . On  voit  Alcmcne  en 
demi -figure  à une  Fenêtre  qui  eft  en  haut , comme 
étoient  communément  les  fenêtres  des  Anciens  . 
Jupiter  eft  travefli , ayant  un  grand  mafque  bar- 
bu, & le  Modius  fur  la  tête , comme  Jupiter  Séra- 
pis  ; il  porte  une  échelle  fur  les  épaules , Ja  tête 
entre  deux  échellons  ( Induens  Scalas  ) fans  dou- 
te pour  cfcalader  la  chambre  de  fa  MaitrcfTe-  De 
F autre  coté  cfl  Mercure  mafquè  en  Solie  , tenant 
de  la  main  gauche  le  Caducée  baiffé,  comme  s’  il 

le 

(i)  Ach  T ; Sc.  1.  v.  185. 
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le  vouloit  cacher  , pour  n’  être  pas  reconnu  : il 
porte  aulfi  de  la  main  droite  une  Lampe  qu*  il  éle- 
vé vers  la  fenêtre  pour  éclairer  le  Dieu  qu’  il 
ferr  . Le  gros  Priapc  qu'  on  remarque  à Mercure , 
peut  fe  prendre  pour  une  allulion  à ces  Statues 
qu’  on  lui  érigeoit  , & qui  en  avoient  d’ une^ 
grofleur  énorme . 

Le  Poffefleur  de  ce  Vafe  eft  Mr-  Mengs , Pré- 
mier  Peintre  du  Roi  de  Pologne,  qui  a fait  une 
conliderable  Collection  de  Vafes  antiques,  parmi 
lesquels  il  y en  a deux  avec  des  carafléres  Etrus- 
ques à coté  des  figures,  qu’on  a déterrés  il  n’y  a 
pas  long  rems , fur  le  Mont  Aventin  . Au  refte 
celui  dont  je  viens  de  parler  , eft  peut-être  le 
plus  fingulier  qui  fe  foit  trouvé,  par  rapport  à la 
manière  dont  il  eft  peint , c’  eft  une  peinture  par- 
ticulière de  diverfes  couleurs;  les  têtes  & les  ex- 
trémités des  figures  font  de  couleur  naturelle,  la 
barbe  de  Jupiter  eft  blanche,  les  habits  font  rou- 
ges, celui  d’  Alcmène  eft  parfemé  de  fleurs  ou 
d’ étoiles  , comme  1’  eft  celui  de  Minerve  dans 
une  CO  Patère  Etrufque  qui  eft  à préfent  dans  la 
Galerie  du  Collège  de  S.  Ignace  à Rome.  Le_> 
fond  du  Vafe,  eft  de  la  même  couleur, & les  or- 
nements font  de  la  même  façon , qu’  on  obferve 
dans  tous  les  autres  Vafes  qu’  on  appelle  commua 
nément  Vafes  Etrufques. 

1304.  Pâte  ant . Le  même  fujet. 

îjoj.  Cornaline.  Un  Comédien  aflîs  , ayant 
un  Mafque  devant  lui,  & faifant  des  geftes,  com- 
me s'  il  déclamoir . 

1305.  Sar- 


(l)  Gori  Maf.  Etr.  T.  i.  T^b. 
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i3o<î.  Sar doive . Autre  Comédien  aflis  devant 
un  Mafquc. 

1307.  Cornaline-  Le  même  fujet . 

1308-  Cornaline.  Autre  Comédien  aflis  devant 
un  Mafque  qui  efl:  fur  un  Autel,  8c  ayant  un  Bâ- 
ton paftoral  en  main . 

1309.  Cornaline.  Un  Comédien  aflis  fur  un 
Lit  fur  lequel  on  voit  trois  Mafqucs  ; devant  5c  à 
coté  de  lui  font  deux  Figures  debout  , avec  les- 
quelles il  repréfente  quelque  action  théâtrale . 

* 1 3 1 o.  Agathe  - Onyx . Un  Comédien  marchant 
avec  un  Bâton  pafloral  en  main , 8c  autour  on  lit 
les  lettres  REMMV.  Les  Comédiens,  fur  tout  ceux 
qui  reprefentoient  le  Comique , portoient  un  Bâ- 
ton courbé  appelle  CO  ; Sc  quoique  Pol- 

lux  en  cet  endroit  ne  femble  le  donner  qu’à  ceux 
qui  fefoient  le  rôle  de  Payfan , on  peut  pourtant 
inférer  d’ un  autre  paflage  , où  il  efl  dit  CO  que 
Jes  Paralitcs,  8c  les  Maquereaux  portoient  un  Bâ- 
ton droit,  appelle  , on  peut,  dis -je  en  in- 

férer, que  le  Batou  courbé  étoit  plus  commun  fur 
la  Scène  ; il  étoit  aufli  propre  à ceux  , qui  fefoient 
le  rôle  de  Vieillard  ; voyez  notre  Pâte  N.  1312. 
On  voit  même  des  CO  Attrices  avec  ce  Bâton  ; 
F Hécube  d’ Euripide  fe  foutenoit  fur  un  bâton 
courbé  CO  ( a* oMû  • ) 

1 3 1 1 . Sardoine  . Le  même  fujet . 

1312.  Pâte  ant  ■ Un  Aélcur  avec  le  Bâton 
courbé  en  main,  faifant  le  rôle  d’  un  Vieillard 
courbé  , en  Habit  Long  appellé  CO  ç6a»j . 

1313  P*-  ■ 

(1)  Pollux  Onomaft.  L.  II.  (j)  Ficortni  I.  c.  Tab.  44. 

fe<3.  no.  p.  41».  conf.  Fi-  (4)  Eurip.  Hecub.  v.  65. 

coroni  Mafch.  Tab.  x,  (5)  PoIJux  1.  c.  fecl-  uj. 

(1)  Ibid.  p.  411. 
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1313-  Pâte  ant.  Autre  Comédien  avec  le 
même  Bâton,  faifant  le  rôle  de  Vieillard. 

1314.  Pâte  ant.  Valet  de  Comédie,  les  bras 
liés  derrière  ie  dos,  attaché  à une  Colonne,  vis- 
à-vis  d’un  Baron  courbé  femblable  aux  précé- 
dents , fiché  en  terre . 

Ma f que  s < 

1315.  Sardoine  . Uu  Masque  d’une  jeune  Fil- 
le en  face.  On  peut  faire  ici  une  obfervation  ge- 
nerale fondée  fur  les  Peintures  du  Térence  de  1» 
Bibliothèque  du  Vatican,  fur  des  Bas-reliefs  & 
fur  beaucoup  de  Pierres  Gravées , & c*  elt  que 
les  Masques  qui  repréfentoient  des  filles  ou  des 
jeunes  hommes , n’  avoienr  pas  cette  gueule  béan- 
te qui  fort  du  naturel , 8c  que  l’on  voit  aux  Mas- 
ques des  Vieillards  , 8c  en  particulier  des  Para- 
fites  8c  des  Efclaves . Je  remarquerai  ici  en  paf- 
fanr , que  les  Anciens  formoienr  des  Masques  fur 
le  vifage  de  leurs  Défunts , qu’  ils  metroient  cn- 
fuite  avec  les  cadavres  dans  leurs  tombeaux  , pour 
confcrvcr  à la  poftérité  I’  effigie  des  Morts . On 
voit  ainfi  un  femblable  Masque  d’  un  petit  En- 
fant, dans  la  Galerie  du  Collège  de  Saint  Ignace 
à Rome  : on  y obferve  fur  les  bords  quatre  pe- 
tits trous  , apparemment  pour  le  lier  fur  le  vifa- 
ge : il  fut  trouvé  dans  un  tombeau . 

*1316.  Sardoiue  • Un  Masque  en  face,  avec 
une  grande  Barbe  Sc  une  Couronne  de  Laurier. 

• 1317.  Grenat.  Un  autre  Masque  en  face . 

1318.  Agathe  - Onyx . Un  autre  Masque  en 
face  . 

E c 1 3 r 9.  Sar- 
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ij  19.  Sardoine.  Autre  Masque  en  face. 

1320.  Sardoine.  Autre  Masque  en  face  • 

1321*  Agathe  -Onyx  . Masque  barbu  en  face. 

1322.  Sardoine  montée  en  Anneau  de  Bronze 
antique  . Le  même  fujet . 

1323.  Jafpe  noir  • Un  Masque  de  Satyre  en, 
face , barbu  & couronné  de  Lierre  • 

1324..  Cornaline.  Un  Masque  en  face»  cou- 
ronné de  Lié  rre . 

1325.  Agathe -Onyx.  Un  Masque  de  belie_ 
forme  en  face,  couronné  de  Liérre  &.  avec  la  Bar- 
be frisée  en  boucles  : 

1 326.  Sardoine.  Le  même  fujet  à.  peu  près. 

1327.  Cornaline . Masque  hideux  en  face,, 
couronné  de  Liérre  . 

1328.  Pâte  ant.  imitant  le  Lapis  - Lazuli . Au- 
tre Masque  hideux  en  face  avec  une  grande  che- 
velure . 

1329.  Pâte  ant . Le  même  fujet,  mais  varié. 

1330.  Pâte  ant . Le  même  fujet  également  varié- 

t 3 3 1 - Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

•1332.  Jafpe  rouge.  Un  Masque  de  Carica- 
tura en  face. 

* 1 333.  Jafpe  noir.  Autre  Masque  de  Carica- 

tura en  face . 

* 1 33+.  Cornaline  • Le  même  fujet,  encore  plus 
bizarre . 

1335-  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine . Un  Mas- 
que de  belle  forme  en  face,  avec  la  Barbe  frisée 
&.  des  cornes  de  Bélier. 

1336.  Pâte  ant.  Un  Masque  très-hideux, 
en  face , avec  une  bouche  extraordinaire  en  for- 
me de  coquille,  comme  font  aufli  les  Oreilles. 

« * 

1337.  Prf- 
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j 3 Î7 . Pâte  ant . Autre  Masque  très  - hideux, 
•en  face , au  milieu  de  quatre  OlTelets  à jouer  • 

1 3 3 8 . Jaffe  rouge.  Autre  Masque  hideux, 

en  face , de  la  chevelure  duquel  il  fort  les  Pattes 
d’ un  Cancer. 

*339-  Sardoine.  Un  Masque  de  belle  forme) 
en  profil . 

1 34°*  Agathe  -Onyx . Le  même  fujet. 

1 34*  • Agathe -Onyx.  Le  même  fujet. 

1342.  Cornaline • Un  Masque  de  Vieillard 
barbu  , en  profil . 

1343.  Cornaline.  Le  même  fujer  . 

,344’  Pâte  ant • Le  même  fujet,  mais  plus 
chargé . r 

*345-  Agathe -Onyx.  Le  même  fujet. 

1346'  Sardoine.  Le  même  fujet. 

1 347*  Cornaline  . Le  même  fujet. 

1348.  Cornaline . Un  Masque  barbu  avec  des 
Oreilles  de  Satyre,  le  Menton  & la  Barbe  qui  fi- 
mlTent  en  pointe,  quafi  dans  le  gouc  des  Masques 
de  nos  Pantalons» 

1 349-  Grenat  monte  en  Anneau  d' Or  antique . 
Un  Masque  de  Caricatura . 

*13/0-  Sardoine.  U n Masque  de  Caricatura 
reprefentant  une  vieille  Femmc- 

1351.  Cornaline.  Un  Masque  Tragique  d’ af- 
lez  belle  forme  avec  le  Diadè-me  • 

*3p-  Sornaline . Un  autre  Masque  avec  le 
Diadème . 

* 1353-  Grenat.  Un  Masque  avec  trois  bou- 
cles de  cheveux  derrière  , & Je  nom  du  Gra- 
veur APOLLONIDES. 

Ee  * 1 354-  Jaf- 
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>354’  7afpe  »oir.  Un  Masque  de  jeune  perfon- 
ne  avec  trois  boucles  de  cheveux  derrière  & une 
efpéce  de  Bonnet  fur  Ja  tête  , allez  femblable  à 
1’  un  de  ceux  qu*  on  voit  dans  les  Masques  de^. 
jeune  perfonne  du  frontifpice  de  1*  Hecyra  du 
Térence  du  Vatican . 

i J 5 5 • Sardoiue  . Un  Masque  à peu  près  fem* 

blable,  avec  trois  boucles  de  cheveux  derrière  . 

1356.  Cornaline . Le  même  fujet,  mais  dans 
un  autre  goût . 

1357-  Sardoiue . Le  même  fujet , mais  avec 
Caricatura  . 

1338.  Pâte  ant.  Un  Masque  de  Socrate  avec 
des  oreilles  de  Faune,  & une  Couronne  de  Lierre 
fur  la  tête. 

1359-  Cornaline.  Le  même  fujet. 

*1360.  Amêthyfie  . Un  Mafque  d’ affez  belle 
forme,  avec  un  Bonnet  couronné  de  Lierre. 

1361.  Cornaline  . Le  même  fujet,  mais  de 
plus  avec  un  Diadème  orné  de  perles  . 

1362.  Cornaline.  Un  Mafque  de  Vieillard  cou- 
ronné de  Lierre , avec  un  Bâton  paftoral  ou  Pedutn 
au  deflous . 

1363.  Cornaline.  Le  même  fujet  • 

1364.  Jafpe  rouge  . Le  même  fujet. 

1363.  Lbalcêdoiue . Le  même  fujet. 

13 66.  Agathe -Onyx.  Un. Mafque  de  Vieillard 

fur  un  Autel  rond  . 

13^7.  Cornaline.  Tête  d’ un  Comédien  ayant 
fon  Masque  hauflé  fur  la  tête  . 

*1368.  jfjfpe  noirâtre  . Le  même  fujet* 

1369.  Sardoine  . Le  même  fujet. 

1370.  Jaj'pe  noir  . Le  même  fujet- 

1371.  Pa- 
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1371.  Pâle  ant . Le  même  fujet. 

1372.  Sardoine  de  trois  couleurs  . Le  même 
fujet  . 

1373.  Cornaline.  Un  double  Mafque. 

1374.  Sardoine  de  trois  couleurs.  Le  même 
fujet  . 

2375.  Jafpe  rouge  - Un  double  Masque  avec 
un  Cafquc  . 

1376.  Cornaline . Un  double  Masque  barbu. 

1377.  Cornaline . Un  autre  double  Masque. 

1378.  Agathe  - Onyx  . Le  même  fujet. 

*1379.  Jafpe  noir • Un  double  Masque,  dont 

T un  de  Caricatura  très  - hideux , cft  en  face,  & 
T autre  en  profil . 

*1380.  Agathe- Onyx  montée  en  Bague  antique 
d' Or . Le  même  fujet . 

1381.  Jafpe  ronge . Le  même  fujet. 

1382.  Sardoine.  Un  double  Mafque. 

*1383.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

1384.  Cornaline.  Le  même  fujet . 

1385.  Jafpe  noir.  Un  double  Masque,  dont 
T un  eft  en  face . 

Jj8<S.  Agathe -Onyx  ■ Le  même  fujet. 

1387.  Jafpe  noir.  Un  double  Mafque. 

1388.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

1389.  Sardoine.  Un  Mafque  barbu  en  face, 
avec  un  autre  Mafque  fur  le  fommct  de  la  tête  au 
milieu  de  la  chevelure  , qui  forme  à celui-ci  la-, 
barbe  & les  cheveux. 

1 3 yo.  Cornaline  . Un  double  Mafque  , dont 
Y un  cft  couvert  d' un  bonnet  Phrygien . 

*1391-  Cornaline.  Un  double  Mafque,  l’un  ref- 
femblant  à Socrate  t & i’  autre  à un  Faune  • 

1392.  Aga- 
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1392.  Agathe-Onyx . Un  double  Masque,  1’  un 
avec  la  physionomie  de  Minerve,  & 1’  autre  avec 
celle  de  Socrate . 

1393.  Sardoine.  Un  double  Mafque,dont  l’un  fs 
termir.e  par  deflus  la  tête  en  une  tête  d’ Aigle  , 
ou  comme  le  Cafque  de  Pcrfée  . 

1 3 94.  Cornaline  . Un  double  Mafque  dont 
T un  relTcmble  à un  Faune  ; au  dedous  il  y a un 
Pedttm  & une  flirte  à plufleurs  tuyaux. 

•1395.  Pâte  aut-  imitant  V Agathe -Onyx  - Deux 
Masques  de  Caricatura  en  face. 

1396,  Cornaline  . Deux  Masques  fur  un  Autel . 

* 1 397.  Jafpe  range-  Deux  Alasques  unis,  ter- 
minés en  queue  de  Dauphin , avec  un  Baron  paf- 
toral  • Ce  Bâton  détermine  le  fujet  : car  fans  cela 
on  pourroit  le  prendre  pour  un  des  Matelots  qui 
furent  transformés  par  Bacchtrs  en  Dauphins,  com- 
me nous  verrons  dans  le  Chapitre  de  ce  Dieu . 

1398.  Cornaline  • Tête  d’un  Comédien,  avec 
un  double  Masque , T un  hauflê  fur  la  tête , & 
1’  autre  qui  eft  barbu , fur  le  derrière  du  cou . 

1399.  Prime  d’  Emeraude.  Le  même  fujet* 

1400.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

1401.  J«fpe  rouge.  Le  même  fujet. 

1402.  Sar doute . Le  même  fujet  placé  diffé- 
remment, où  le  vifage  du  Comédien  & un  Mas- 
que hideux  font  en  face . 

1403.  Pâte  ont.  Tête  de  Comédien  avec  deux 
Masques , dont  1’  un  a des  Cornes  de  Bélier. 

* 1404.  Cornaline  • Trois  Masques  unis  , dont 
P un  eft  avec  un  Casque,  & un  autre  repréfenre 
un  Faune  cornu . 

1405.  Cor - 
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1405.  Cornaline  . Trois  Masques  unis,  dont 
celui  du  milieu  eft  er»  face  » & les  deux  aurres 
qui  font  en  profil,  ont  en  guife  de  barbe  un  Bouc  . 

1406.  Pâte  de  verre  ■ Masque  de  caprice  qui 
en  repréfente  trois  , 8c  vu  par  delius  le  Commet 
de  la  tête,  forme  une  tête  de  Bœuf. 

1407.  Pâte  ont.  Le  même  fujet  , avec  lau. 
différence  que  le  Commet  de  la  tête  repréfente  un 
autre  Masque  . 


Efculape  • 

1408.  Cornaline , Fragment.  Tête  d’ Efculape 
couronnée  de  Laurier;  elle  fe  difiingue  comme  les 
trois  Têtes  fuivantes  par  le  Bâton  entouré  d’  un 
Serpent . Efculape  n’  efi  pas  toujours  couronné 
de  laurier  ; fur  quelques  Statues  , 8c  fur  un  CO 
Bas-relief  de  l’Infiitut  de  Bologne,  il  a un  Am- 
ple Diadème. 

1409.  Pâte  de  verre , tirée  du  Fragment  d'u- 
ne Sardoine  du  Cabinet  Strozzi . Tête  d’ Efcula- 
pe avec  le  nom  du  CO  Graveur  AYAOY  . 

*1410.  Amétbyfle . Bufie  d’ Efculape. 

1411.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet. 

1412.  Pâte  ant . Efculape  debout,  en  face, 
appuyé  fur  fun  Baron  entouré  d' un  Serpent  • 

1413.  Jofpe  rouge.  Le  même  fujet. 

* 1414.  Àmètbyjle . Efculape  debout  avec  une 
Etoile  ou  le  Soleil  à coté  de  lui,  peut-être  pour 
marquer  qu’  il  étoir  fils  d’ Apollon. 

1415.  Aga- 

(r)  Mur  a tort  ïnfer,  T.  I.  p.  i p.  XVTlf.  Muf  Flor.  Ton». Il- 

(*)  Stujtb  pierr.  grav.  PI.  Tab.  VU.  n.  2. 
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» *1415.  Agathe  -Onyx  • Efculapc  ayant  à fes 

pieds  une  Tortue.  La  Tortue  étoit  comme  nous 
avons  vu  , un  des  attributs  de  CO  Mercure  , & la 
Vénus  Célclle  de  CO  Phidias  avoit  un  pied  fur  u- 
11e  Tortue  ; je  crois  qu’  on  a pu  T attribuer  à 
Efculapc  par  rapport  aux  Vertus  des  remèdes 
qu’  on  en  fcfbir , dont  les  Anciens  fe  fervirenc 
beaucoup,  ainfi  que  CO  rapporte  Pline. 

141(5-  Prime  d' Emeraude  • Efculape  a fils  fur 
un  Trône,  tenant  une  Pique  de  la  main  gauche, 
& de  la  droite  une  Patère.  Sur  le  derrière  de 
fon  Trône  on  voit  une  petite  figure  , qui  eft  ap- 
paremment la  Déclic  Salas  • 

1417.  Sardoiue  brûlée  . La  DéelTe  Hygieia 
ou  Salas , tenant  de  la  main  gauche  une  Patère  , 
& de  la  main  droite  un  Serpent.  Cette  DéelTe  eft 
Ja  même  que  Miner  va  Medica  ; c’  eft  pourquoi 
on  la  trouve  avec  le  Casque  en  tête  fur  un  des 
beaux  Candélabres  de  marbre  de  la  Galerie  du 
Palais  Barberini  ; ici  on  la  regarde  comme  com- 
pagne d’  Efculape. 

1418.  Sardoiue.  Le  même  fu jet. 

1419.  Jafpe  jaune  & verd . La  DéelTe  Hy- 
gieia en  face  , alïïfe  fur  un  Trône , tenant  de  la 
main  droite  deux  Pavots , & ayant  à fa  gauche 
le  Serpent. 

1420.  Amétbyjle . Efculape  & la  DéelTe  Hy- 
gieia debout , qui  femblcnt  fe  parler . 

*1421.  Cornaline • Le  même  fujet. 

1422.  /Vf- 

(1)  Conf.  Gori  Muf.  Florent,  (j)  Hift.  Nator.  Lib.  XXXII. 

Tom.  II.  p.  ,45.  C.  14.  p.  S 77. 

(a)  Paufaa.  L,  VI.  P'  S‘S\ 
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1422.  Pâte  ant.  Efculape  & Hygieia  ayant 
au  milieu  d’ eux  Télesphore  , qui  ert  ordinaire- 
ment vêtu  d’ une  forte  de  Manteau  fans  manche, 
qui  lui  enveloppant  les  bras  , defcend  au  dcffous 
des  genoux  , & auquel  tient  une  efpéce  de  Capu- 
chon qui  lui  couvre  la  tête. 

*i42j.  Cornaline.  Sacrifice  fait  à Efculape  • Ce 
Dieu  efl  en  figure  d’ un  Terme  fur  un  Autel,  où 
il  y a du  feu  allumé , & un  Homme  âgé,  nud , & 
fort  bien  gravé  lui  offre  un  Serpent  qu’  il  met 
fur  le  feu. 

1424.  Cornaline.  Le  Bâton  d*  Efculape  en- 
touré d*  un  Serpent . 

1425.  Ja/pe  rouge.  Une  Tête  de  Pavot  en- 
tourée d’ un  Serpent  • Le  CO  Pavot  étoir  un  fpc- 
cifiquc  contre  beaucoup  de  maladies  . 

142 6.  Cornaline.  Deux  Serpents  avec  un  ef- 
péce de  (O  Couronne,  ou  de  Crête  , dreffés  fur 
leur  queue,  1’  un  contre  P autre  , la  gueule  béan- 
te , dans  P aftion  de  fiffler  , regardant  T efpéce 
d*  Oeuf,  formé  de  leur  écume  & de  leur  bave, 
qui  tombe  par  terre  , apres  avoir  été  jette  en 
1'  air  . C’  étoit  P Oeuf  raifterieux  des  Anciens 
Druides  dont  Pline  nous  a confervé  la  mémoire- 
fous  le  nom  d’  Anguinum  . Celui  qui  pouvoir  le 
prendre  en  P air , avant  qu’  il  eût  touché  terre , 
devoir  fur  le  champ  fe  fauv*er  à cheval  au  grand 
galop , pareeque  les  Serpents  lui  couroient  après 
& le  pourfuivoient  , jusqu’  à ce  qu’  il  fuilent  ar- 
retés par  quelque  riviere  qui  leur  coupât  le  che- 
min . Les  Prêtres  des  Gaules  attribuoient  à cette 

F f pro- 

(1)  Plia.  L.  xx.  e.  76.  feq.  (x)  Criftato*.  Plitt.  L.  xxix,  u> 
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produ&ion  des  propriétés  merveillcufes , & 1*  Em- 
pereur Claude  fît  mourir  un  Chevalier  Romain 
uniquement  parcequ*  il  portoit  dans  fon  fein  un 
de  ces  oeufs  , s’  imaginant  par  ce  moyen  de  ga- 
gner un  procès  qu’il  avoit  à Rome.  On  croit  voir 
la  cérémonie  de  prendre  cet  Oeuf  fur  les  Monu- 
ments Celtiques  de  la  Cathédrale  de  Paris  CO . 
Peut-être  que  cet  Anguïnum  (i  recommandé  par 
les  Druides  avoit  tiré  ïbn  origine  de  parmi  les  (O 
Phœniciens  Sc  les  Egyptiens  qui  regardoicnt  l’ Oeuf 
comme  le  principe  de  toutes  chofcs  & qui  le  re- 
préfentoient  comme  fortant  de  la  bouche  d’  un 
Serpent . * Plutarque  remarque  que  dans  la  Théo- 
logie des  Anciens  l’  Oeuf  pafToit  pour  être  anté- 
rieur au  tems , & pour  avoir  été  1a  femence  de 
toutes  chofes. 

- 1427.  Pile  ant.  Deux  Serpents  à Crête  dref- 
fées  fur  leur  queue  , comme  ceux  de  la  Pierre-, 
précédente  , dont  1’  un  paroir  tenir  T Oeuf  à la 
gueule  > & 1’  autre  le  façonner  avec  fa  bave, 
comme  nous  les  repréfente  on  Monument  rap- 
porté par  Fabrttù  CO.  Au  delTous  des  Serpents 
cil  le  Bâton  d’ Efculape  entouré  d’  un  Serpenr, 
& au  deflus  un  Croitfant  au  milieu  de  deux  E- 
toiles.  Autour  on  lir  les  Caraftéres  yita- 

1428.  Pâte  ant.  Un  Autel  avec  un  Serpent 
deflus . 

1429.  Prime  d' Emeraude . Un  Serpent  & tête 
rayonnée  , fur  un  Autel  • 

1430.  Aga- 


(l)  Martin  Relig.  des  Gaulois 
L.  I-  ch.  pag.  aoj- 
Lib  III.  ch.  13.  p.  105. 
(a)  PlutarU'.  Sympof.  L.  U. 


Prohl.  j.  pag.  6)6.  E.  Sa- 
pl>.  Praep.  Evang.  L.  III. 
P-  69.  1.  32. 

(3)  Infer.  c.  4»  p.  iSx. 


Digitized  by  Googl 


Mythologie  Sacrïe-  217 

1430.  Agathe -Onyx.  Un  Autel  fous  un  Ar- 
bre , d’ où  il  fort  un  Serpent , qui  tient  quelque 
chofe  à la  gueule . 

1431.  Cornaline  . Un  Autel  entouré  d’  un 
Serpent  , fur  lequel  il  y a un  Epi  de  bled  , une 
tête  de  Pavot  8c  une  Palme. 

1432.  Cornaline  . Une  Figure  nue,  afiife  fur 
le  Tronc  d’un  Arbre  , tenant  un  Serpent  dans  la 
main  droite  8c  un  Bâton  dans  la  gauche  . On  pour* 
roit  expliquer  ce  fujer  en  difant  que  c’  cft  un 
homme  qui  fait  un  Sacrifice  à Efculapc  , mais 
comme  on  n’  y voit  ni  autel  , ni  feu  , ni  Ter- 
me , comme  au  N-  1423-  je  fuis  porté  à le  pren- 
dre pour  1’  un  de  fes  Préfagcs  qu’  on  fefoit  avec 
des  Serpents . Ce  genre  de  fuperfiition  étoit  fort 
commun  parmi  les  Anciens  ; 8c  chez  les  (0  Hé- 
breux un  homme  qui  étoit  donné  aux  Augures 
8c  aux  Prefliges  , étoit  appelle  d’  un  nom  dérivé 
de  celui  de  Serpent  eTUD  ; en  Grec  même  1^ 
mot  tîvtbi,  Oifeau , lignifie  les  Augures  pris  des 
oifeaux  en  général , 8c  eft  fynonyme  d’ ïptt  ,’ Ser- 
pent . Suidas  parlant  de  Télégonus,  qui  félon  lui 
avoir  le  prémier  inventé  ré*  oIwiçikïiv  , ou  l’art  de 
faire  des  Augures  , ajoute  par  forme  d’  explica- 
tion que,  c’ étoit  le  fecret  de  comprendre  ce  que 
défignoir  un  Serpent . Lorsqu’  un  Serpent  CO  lé- 
choit  1’  oreille  d’ un  homme  , on  croyoit  qu’  il 
lui  communiquoit  le  don  de  la  Divination. 


Ff  2 SEC- 

(1)  Mem.  de  P Acad,  de»  In-  (î)  Scol.  in  Eurip.  Hecub. 
fer.  T.  I.  p.  294.  v.  87. 
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SECTION  XV. 


B A C C H U S . 

433 ■ Ç\Pale  y ou  Gira/ol . Tête  de  Bacchus 
V~J  jeune  , les  Cheveux  entrelacés 
Pampres  & de  Raifins. 

1434.  Pâte  ant.  Tête  de  Bacchus  Indien  en 
face  , le  Aloditts  fur  la  tête . Bacchus  revint  de 
fon  Expédition  aux  Indes  avec  une  longue  Barbe. 
Le  Modius  lui  convient  , pareeque  les  Egyptiens 
le  regardoient  comme  la  même  Divinité  qu’  Q(i- 
ris  & Sérapis . 

Je  remarque  ici  en  pafïant,  qu’  une  belle  Tê* 
te  de  la  Galerie  du  Palais  Farnefe  à Rome  , que 
les  Antiquaires  appellent  un  Mithridate  à caufe  du 
furnom  &,éwtra(,  que  ce  Roi  avoir  pris  , efl:  un  Bac- 
chus Indien  : car  il  n’  y a pas  la  moindre  reflera- 
blance  entre  celle-ci , & les  têtes  de  ce  Roi,  que 
P on  voit  fur  les  Médailles . D’  ailleurs  on  s’  ap- 
perçoit  bien  que  la  tête  dont  je  parle , eft  idéale 
6c  dl  formée  à la  manière  de  celle  des  Divinités. 

1435.  Pâte  de  verre  publiée  par  CO  Mr.  Gra- 
velle . Mercure  courant  pour  porter  P Enfant 
Bacchus  aux  Nymphes  CO  de  Dodone.  Bacchus 
enfant  étoit  particuliérement  appellé  Jacchus  CO. 

’ 1436.  Pâte  tint.  Mercure  qui  donne  à la  Nym- 

phe Bacchus  à nourrir . La  pâte  reflemble  par- 

fai- 

(1)  Pierr.  grnv.  T.  II.  n.  4.  (3)  Conf.  'Bouch.trt.  Phali’g. 

(ij  Schol,  ad  Hvm.  Iliad,  <r.  & Canaan,  p.  441.  1.  ip. 

v • 486. 
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faitement  à une  Cornaline  de  la  même  grandeur, 
& d’ excellente  gravure  de  Mr.  De  Winckler  à 
Leipfic  • On  voit  le  même  fujet  repréfentè  fur 
un  C>)  Vafe  antique  à Gaére,  & fur  deux  Bas-re- 
liefs , r un  au  Palais  Albani  & 1’  autre  dans  lx_ 
Cour  du  Palais  Cappoui  à Rome  . 

* 1437.  Agaibe-Onyx . Bacchus  jeune  , le  Thyr* 
fe  en  main  , avec  un  Génie  ailé  de  Jupirer,  qui  fe 
reconnoit  à la  Foudre  qu’  il  tient . On  voit  auflt 
Bacchus  avec  fon  Génie  fur  une  Médaille,  mais 
le  Père  Froelicb  n’  ayant  pas  pris  garde  aux  ailes, 
en  a fait  un  Pan , ou  un  Satyre . Une  CO  Pierre 
gravée  du  Cabinet  de  S.  M- 1-  à Florence  repréfen- 
te le  Génie  de  Jupiter,  avec  un  long  Sceptre  & 
1’  Aigle  fur  la  main.  Spanbeim  CO  s’  eft  trompé, 
en  difant  , qu’  il  y a un  Hercule  la  Foudre  en 
main,  fur  une  Médaille  d’  Hérennius. 

1438.  Pâte  ant.  Bacchus  appuyé  fur  un  Gé- 
nie ailé.  Cette  pâte  eft  un  peu  confumée  par  le 
tems  , de  forte  qu’  on  ne  connoit  pas  , (i  la  figu- 
re ailée  eft  jeune  , & fi  elle  a de  la  barbe  , ou 
non.  Si  la  figure  eft  barbue , le  fujet  peur  apparter 
nir  à Eole  dont  Ariadne  implora  le  fecours,  corn- 
me  il  eft  exprimé  fur  une  CO  Urne  Sépulcrale;  & 
alors  on  pourroit  fuppofer  que  c’  eft  ici  Eole  qui 
conduit  Bacchus  à Ariadne.  Mais  fi  la  figure  cil 
jeune  , c’  eft  CO  Acratus  Génie  de  Bacchus  qui 
1’  accompagnoit . Mr-  1'  Abbe  Vifcomi  à Rome  pof- 


(1)  Spon.  Mifcfll.  Ant.p.  îÇ, 
(i)  Tentam.  Nummor.  p.  irii. 
(})  Muf.  Flor.  Tom.  II.  Tab. 

LXXV1I.  n.  4. 

(4)  L)e  praelt.  Num.  T.  II. 


pae.  i5<>» 

(5)  Fvntanin!  Antiq.  Hort.e 
L.  III.  psg.  8. 

(<$)  Pdll/dB,  L ■ I.  p.  7.  I.  11. 
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fedc un  petit  Cénic  de  Bacchus  en  bronze,  qu’  on 
a trouvé  depuis  peu  • On  obferve  aulfi  Silène  por- 
tant un  Génie  ailé  , parmi  les  Déiîcins  du  Corn- 
mendeur  del  Pozzo  dans  la  Bibliothèque  de  Mr. 
le  Gard.  Alex.  Albaui  ■ Et  de  même' dans  un  petit 
Bas  - relief  deltiné  pour  Mr.  le  Comte  De  Caylus 
il  y a un  Génie  de  Bacchus  badinant  avec  une 
Panthère:  on  y fait  encore  une  remarque  fingulié- 
re  qui  cft  , que  ce  Génie  étoit  de  T efpéce  des 
Faunes  , car  on  lui  voit  une  petite  queue  • 

* 1439.  Cbalcédoiue . Bacchus  jeune,  un  Thyrfe 
eri  main,  fur  un  Cheval  marin  précédé  par  un 
Amour  qui  nage  . 

1440.  Sardohte . Bacchus  debout,  appuyé  con- 
tre une  Colonne . 

1441.  Pâle  aut.  Le  même  fujet  où  il  tient 
de  la  droite  un  Vafe,  Jk  de  la  gauche  un  Thyrfe. 

1442.  Pdie  aut.  Le  même  fujet  où  ayant  un 
Thyrfe  , il  fe  couvre  de  la  gauche  par  derrière 
avec  une  drapperie . 

1443.  Paie  aut.  Bacchus  yvre  portant  de  la 
main  gauche  le  Thyrfe  fur  V épaule,  & de  Ia_, 
droite  élevant  la  drapperie  qui  le  couvre.  Cette  pâ- 
te repréfente  la  gravure  dont  elle  a etc  tirée  an- 
ciennement avec  toute  la  précilîon  de  1’  Original , 
étant  parfaitement  confervée . Et  j’  ofe  dire  que 
ce  Bacchus  égale  en  beauté  de  défTein  & pour  la 
propreté  de  T Ouvrage  quelqu’  autre  figure  que 
ce  Soit  de  1*  Antiquité  ; aulfi  dois  - je  remar- 
quer que  la  pâte  ayant  une  once  êc  plus  de,, 
neuf  minutes  de  palme  Romain  en  longueur  » 
fur  une  once  & quatre  minutes  de  largeur,  le 
Graveur  y a pu  déployer  avec  liberté  fa  feien- 

ce 
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ce  8c  la  finefte  de  fon  art  • On  y voit  1*  cxpref- 
fion  de  toutes  les  parties  du  Corps , 8c  jusqu’  à 
pouvoir  y compter  les  Mufcles  qu’  on  appelle 
Serrati.  Cependant  le  détail,  où  le  Graveur  eft 
entré,  ne  lui  a pas  fait  perdre  de  vue  le  carac- 
tère de  fon  fujet.  Car  ayant  eu  à repréfenter  un 
Dieu  dans  1’  âge  de  puberté  avec  la  tendre  mol-  . 
lefle  8c  le  port  luxurieux  qui  le  diftinguent , tout 
cela  y eft  vilîble  , mais  comme  fur  la  furface 
pailible  d’ une  mer  tranquille  , 8c  où  rien  n’  eft 
ondoyant  qu’  imperceptiblement  par  la  feule  agi- 
tation d’ un  fouffle . 

Le  Lefleur  eft  prié  de  ne  pas  juger  de  cet- 
te description  par  la  Gravure  à l’eau  forte  que  CO 
Mr.  Gravelle  en  a publié  ; elle  eft  fans  goût  8c 
fans  connoiftance  , & ne  répond  point  à la  dé- 
licatefte  de  l’ original . Un  Bacchus  publié  par 
Mr.  Natter  CO  eft  dans  la  même  attitude  , mais 
plus  petit. 

14+4.  Pâte  aiit.  Le  même  fujet  qui  fe  trou- 
ve de  la  même  grandeur  fur  une  Pierre  Gravée 
chez  Mr.  'Zannetti  à Rome  ; mais  cette  Gravure 
dont  nous  avons  une  Empreinte , eft  inférieure  ù 
celle  - ci . 

1445.  Pâte  ant.  Gravure  de  la  première  ma- 
nière • Bacchus  barbu  8c  habillé  ; il  fourient  de  la 
main  gauche  le  bout  de  fa  drapperic , 8c  de  U 
droite  il  porte  fur  1’  épaule  fon  Thyrfe,  auquel 
on  voit  , comme  presqu’  à tous  les  Thyrfes , 
deux  cfpcces  de  Bandelettes  comme  de  ces  rubans 
appellés  LemniJ'ci  ; on  y en  portoit  quelquefois 


(1)  Pierr.  grav.  T.  I.  p!.  X.  (j)  Pier.  gr.  PI.  XXVIl. 
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de  la  (O  longueur  d’  un  homme  . Cependant  il 
faut  obferver  que  les  deux  pièces  attachées  au 
Thyrfe  de  ce  Bacchus  font  un  peu  gonflées  , & 
que  de  leur  extrémité  qui  finit  en  rond  , il  pend 
un  bout  de  corde  , ou  de  ficelle  , de  forte  que 
ces  deux  pièces  reflcmblent  à une  bourfe  qui  fe- 
roit  liée  à fon  bout . Je  me  doutois  que  ce  pour- 
roit  être  des  Outres  attachés  au  Thyrfe,  & jufle- 
ment  voilà  que  ma  conjecture  eft  foutenuc  par 
quatre  grands  Bas-reliefs  d’ excellente  manière  qui 
font  dans  la  Villa  Negrot/i . Ils  représentent  deux 
Faunes  qui  preflant  des  Railins , boivent  en  même 
rems  le  jus  qui  en  fort  & qui  tombe  dans  un 
Vafe . Au  deflus  d’ eux  il  y a deux  Thyrfes  en 
fautoir,  où  font  attachés  des  Outres  longs,  dont 
les  bouts  liés  & ferrés  comme  ceux  de  nôtres, 
pierre  , font  de  la  largeur  de  la  main  . Dans  la 
Cabinet  Bracciano  à Rome,  autrefois  Odefcbalcbi , 
il  y a CO  une  Cornaline  avec  une  figure  qui  ref- 
femble  un  peu  à celle  de  notre  pâte;  on  la  don- 
ne pour  un  Prêtre  de  Bacchus . On  voit  aufli  u- 
ne  figure  femblablc  fur  une  Agathe  dans  Beger 
Thef.  Palat.  p.  32.  Voy.  fur  le  double  Thyrfe— 
de  cette  Figure  le  N-  1 585.  de  cette  Clafle  . 

1446.  Pâte  aut . Un  Bacchus  comme  le  pré- 
cédent , tenant  de  la  main  droite  le  Thyrfe  & 
de  la  gauche  un  Vafe,  comme  on  le  voit  fur 
une  Pierre  CO  rapportée  par  Bttonarroti. 

1447.  Pâte  attt.  Bacchus  debout  comme  les 
précédents,  & à fes  pieds  une  Panthère. 

1448.  P ri-  . 

(t)  Arhaen.  Dfipnof.  L.  V.  (1)  Muf.  0<l*fch.  Tab.  ij. 
paç.  110.  E.  L.  Xll.  pag.  (3)  OfTcrvaj.fopra  aie  une  Me* 
Î4<>.  C*  dagtie  p.  440. 
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* 1448.  Prime  d*  Emeraude . Bacchus  yvre  ap- 
puyé contre  un  tronc  d’  arbre  entouré  d’  un  Sep 
chargé  de  raifins  , tenant  de  la  main  droite  une 
Tafle. 

1449.  Cornaline • Bacchus  debout  auprès  d’ un 

fep  de  Vigne , tenant  de  la  main  gauche  fon- 
Thyrfe  , & de  la  droite  un  Vafe  , dont  il  verfe 
la  liqueur  fur  une  Panthère  qui  eft  à fes  pieds. 

* 1450.  Sar doute . Le  même  fujct , excepté  la 

Vigne  qui  n’  y eft  pas . 

1451.  Cornaline-  Le  même  fujet,  mais  où  Bac- 
chus eft  fous  une  Treille. 

*1452.  Agathe  -Onyx . Bacchus  marchant,  te- 
nant de  la  main  droite  le  Thyrfe,  & de  la  gau- 
che un  Masque  ; à fes  pieds  eft  une  Panthère . 

* 1453*  Pâte  ant ■ Bacchus  aflis,  ayant  à fon 
coté  une  Panthère  • 

j 454.  Pâte  ant.  Bacchus  fur  un  Char  liré 

d’  un  Bouc  & d’  une  Panthère , ayant  devant  lui 
une  figure  aftife  qui  joue  de  la  Lyre  . 

1455.  Prime  d’ Emeraude.  Bacchus  à demi- 
couché  , fur  un  Char  tiré  de  deux  Anes, avec  un 
Ainour  qui  tire  les  Anes  pour  les  faire  marcher. 

1456.  Pâte  de  verre , tirée  0)  du  Cabinet  de 
S-  M-  lmp.  à Florence,  avec  le  nom  du  Graveur 
K APHOY.  Bacchus  & Ariadne  afiis  fur  une  Pan- 
thère. 

1457.  Pâte  ant.  Bacchus  & Ariadne  fur  un 
Char  tiré  de  deux  Panthères.  Dans  le  Cabinet 
Faruefe  du  Roi  des  Deux  Siciles  à Capo  di 
Monte  à Naples , il  y a un  très  - beau  Camée  rc- 

Gg  pré- 


(1)  Muf.  Fior-  T.  II.  Tab,  VI.  Stofib  Pim.  sr.  PI.  XXII- 
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préfenrant  Bacchus  & Ariadne  fur  un  Char  tifé 
par  trois  Heures  avec  un  Amour  qui  précédé , & 
un  autre  Amour  qui  fuir  le  char  en  le  pouflant. 

1458.  Cornaline  - Bacchus  & Ariadne  debout 
fous  une  Treille , ayant  à leurs  pieds  une  Pan- 
thère • 

*1459.  Cornaline . Bacchus  debout , le  Thyrfe 
& un  Vafe  en  mains,  &à  fes  pieds  une  Panthère \ 
à fa  droite  un  Saryre  qui  a d’ une  main  un  Pé- 
dant , & de  T autre  une  Corne  à boire  , & à fa 
gauche  Mercure  avec  le  Caducée  & la  Bourfe. 
Aux  pieds  du  Satyre  on  voit  la  Foudre . Les  An- 
ciens Etrusques  attribuoient  la  Foudre  à CO  neuf 
Divinités  ; en  voyant  cette  pierre  je  fuppose  que 
Bacchus  étoit  du  nombre. 

*1460.  Hyacinthe . Bacchus,  Cérès  & Apol- 
lon en  pied  • 

*1461.  Cornaline . Deux  Figures  le  Thyrfe  en 
main , facrihant  à une  Statue  de  Bacchus  posée 
Air  un  piédcftal. 

Ariadne . ' 

1462.  Pâte  ant.  Tête  d’ Ariadne.  Je  fonde 
ma  dénomination  fur  la  parfaite  reflemblance  que 
cette  tête  a avec  celles  que  F on  voit  fur  quel- 
ques Médailles  de  1*  Isle  de  Naxos  du  Cabinet 
des  Médailles  du  Roi  de  Naples  , & de  celui  de 
1’  Empereur  à Florence , elles  ne  font  pas  même 
differentes  dans  la  manière  : car  le  déffein  de  toutes 
ces  têtes  eft  en  même  tems  fort  rude  , peu  fa- 
vant,&  paroit  fe  reffentir  de  la  plus  haute  antiquité. 

Mais 

(i)  Plia.  Hift.Nat.  L.  IL  C.  52. 
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Mais  celles  des  Médailles  femblent  des  copies 
d’ une  tête  du  ficelé  naiflant  ; puisque  celles-ci 
n’  ont  pas  1’  antiquité  que  la  tête  montre  , fi  on 
en  excepte  une  en  argent,  qui  eft  la  plus  rare  de 
routes,  & qui  comme  les  précédentes,  n’a  jamais 
été  publiée.  On  voit  dans  cette  dernière  d’un  co- 
té cette  tête,  & de  l’autre  Hercule  avec  la  Cor- 
ne d’ abondance  , qui  n’  eft  pour  ainli  dire  qu’  ê- 
bauché , mais  qu’  on  reconnoit  au  moyen  d’ une 
autre  Médaille  en  bronze  de  la  meme  Isle^, 
qui  eft  peu  commune  aufti . Ces  deux  Médailles 
font  du  Cabinet  des  Médailles  Grecques  de  Mr. 
Cafattuova , Vénitien,  Peintre  Penfionnaire  du  Roi 
de  Pologne  à Rome,  & celle  d’ argent  a le  nom 
de  1’  Isle  de  Naxos  écrit  de  la  main  droite  à la 
gauche  V\°llrAyV*  Pour  revenir  à notre  Tête, 
elle  eft  couronnée  de  Lierre  & couverte  par  der- 
rière d’un  Voile  qui  n’ empêche  pas,  qu’on  n’ ap- 
perçoive  les  Pendants  d’  oreille  dont  elle  eft  or- 
née. D’autres  têtes  des  Médailles  de  Naxos  re- 
préfentent  une  fort  belle  tête  de  femme  couron- 
née de  Laurier  , que  CO  Beger  prend  pour  celle-, 
de  Bacchus  : Non  ni  a s CO  s’  eft  difpensé  d’ en  par- 
ler . Scion  Plutarque  CO  il  y a eu  deux  Ariadnes: 
Bacchus  fe  maria  avec  l’  une  d’ elles  dans  l’  Isle 
de  Naxos , dont  naquit  Staphylos  ; 1’  autre  fut 
cette  malheureufe  amante  que  Thcsée  abandonna 
dans  cette  même  Isle  où  elle  mourut  • A toutes 
les  deux  on  rendit  enfuitc  des  honneurs  divins  , 
& on  célébra  leurs  fêtes  en  plaintes  & en  deuil . 

. Gg  z Après 

(1)  Thcf.  Brand.  Tom.  1»  (*)  Ad  Golcz.  Graec.  p.  146. 

• pag.  41*.  (})  InThef.  p.  17.  Ed  Sieph. 
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Après  cet  exposé  je  m’  en  remets  au  Leéteur,  & 
c’  elt  à lui  à décider  fur  le  nom  de  la  tête  tant 
des  Médailles  alléguées,  que  de  notre  Pâte. 

*1463.  Cornaline . Tête  de  Femme  couronnée 

de  feuilles  de  Lierre . Je  T ai  trouvée  dans  1’  an- 
cien Catalogue  de  notre  Cabinet,  fous  le  nom  de 
la  Tête  d’  Ariadne,  comme  aulfi  la  fuivante. 

* 1464.  Cornaline  brûlée  . Bulle  d’ Ariadne  en 
face  couronnée  de  feuilles  de  Lierre  ; à coté  font 
les  deux  lettres  ba* 

1465.  Cornaline  • Ariadne  debout , tenant  u- 
ne  Taire  à la  main  , & ayant  à Tes  pieds  un  Vafc 
où  il  y a une  Palme . 

14 66.  Prime  d’ Emêraude . Ariadne  debout 
fous  une  Vigne  , vuidant  une  Tafle , & ayant 
devant  elle  fur  un  piédeftal  un  Vafc  avec  une 
Palme  dedans  . 


Silène  • 

1467.  Pâte  ant . Tête  de  Silène  en  face, 

1468-  Pâte  ant.  Demi -figure  de  Silène  yvre. 

*1469.  Amétbyfte  • Silène  debout  appuyé  fur 
fon  Thyrfe  , une  grappe  de  Railin  à la  main , à 
coté  d’  un  Vafe  fur  fon  piédeftal  d’où  il  fort  des 
Sarments  chargés  de  railins  . Le  vafe  ell  orné 
d’  une  Panthère  de  relief  qui  porte  un  Thyrfe  • 
La  Gravure  de  cette  pierre  eft  des  meilleures  de 
notre  Cabinet . 

1470.  Pâte  ant.  Silène  couronné  de  Lierre, 
Babillé  à la  manière  des  Philofophes  , marchant 
appuyé  fur  un  Bâton,  & portant  en  main  un  Va- 
fe • 11  eft  rdlcmblant  à celui  qu’  on  voit  , plus 

yvre 
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yvre  encore  , fur  une  CO  Lampe  antique  de  Bel -, 
lori . Il  convient  de  remarquer  à ce  fujet , que  le 
Pan  en  marbre  du  Capitole,  & deux  autres  Pan 
de  la  même  forme  & grandeur  de  la  Villa  de  M-  le 
Card.  Alexandre  Albani  font  enveloppés  d’  une 
drapperic  ou  manteau  qui  les  couvre  jusqu’  aux 
cuifles . 

1471-  Pâte  ant ■ Silène  debout  à coté  d’  un 
Vafe,  ayanr  à fes  pieds  une  Panthère. 

1472.  Améthyjie.  Silène  yvre,  monté  fur  un 
Ane  qu’  il  tient  par  la  queue. 

*1473.  Cornaline.  Silène  yvre , le  Thyrfe  fur. 
1’  épaule,  monté  fur  un  Ane  . 

1474.  Pâte  de  verre . Silène  yvre,  monté  fur 
un  Ane,  fuivi  par  un  Faune  qui  le  poulie  pour 
le  faire  marcher  , avec  l’Infcription  lvcilia  pierî* 
*1475.  Cornaline . Silène  mort  - yvre  , monté 
fur  un  Ane  qu’  un  Faune  tire  par  la  bride . 
*147^.  Cornaline . Silène  yvre,  monté  fur  un 
Bouc  devant  lequel  eft  un  Chien  qui  abboye  . 

1477.  Pâte  ant-  Silène  yvre  fur  un  Char  ti- 
ré  de  deux  Centaures  , 1’  un  mâle  &.  1’  autre  fe- 
melle , qui  paroident  yvres  aulfi . 

1478.  Pâte  ant.  imitant  /’  Agathe  -Onyx  . Si- 
lène yvre,  renversé  à terre,  8c  affilié  de  deux  Fau- 
nes , qui  tachent  de  le  relever . 

1479.  Agathe -Onyx . Silène  accroupi  avec  un 

Outre  entre  fes  jambes  , qu’  il  tient  auffi  des 
deux  mains  • . • 

1480.  Cornaline . Le  même  fujet. 

*1481.  Cornaline  montée  en  Anneau  antique . 
Silène  accroupi,  vêtu  d’une  peau  d’  animai,  ayant 

dc- 


(1)  Lucent.  Ant.  P.  II.  fig.  ai. 
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devant  lui  un  Outre,  & tenant  de  la  main  droite 
une  Tarte,  avec  laquelle  il  boit. 

Faunes  & Satyres. 

*1482.  Sur  doive . Tête  d’un  jeune  Faune  > 

1483-  Pâte  de  verre • Le  même  fu jet. 

1 484.  Pâte  de  verre , tirée  du  Cabinet  Strozzi 
à Rome.  Tête  d’ un  Faune  avec  le  nom  du  0) 
Graveur  <hahmon  erroi* 

*1485.  Jafpe  rouge  , Tête  d’ un  jeune  Fauné 
avec  1’  Infcription  autour  aiokacoyc  • Si  c’  efl:  le 
nom  du  Graveur  , ce  Dioclée  a été  fort  médio- 
cre, & il  a été  certainement  des  bas-temsi 

*1486.  • Cornaline . Tête  d’un  Faune  couron- 
née de  Raiiins,  vis-à-vis  duquel  on  voit  le  pro- 
fil d'  un  Masque.  Cette  t ère  fans  les  oreilles 

fiointues  & fans  le  peu  de  peau  de  chèvre  qu’  el- 
e a autour  du  cou , ne  fe  reconnoitroit  pas  pour 
celle  d’ un  Faune  ; elle  paroit  plutôt  être  le  por- 
trait d’ un  homme  un  peu  avancé  en  âge  , mais 
dans  toute  la  vigueur  de  la  jeuncflTe  , 6c  elle  n’  i 
rien  moins  qu’  un  air  fauvage  . Les  Anciens  qui 
ne  couroient  pas  après  des  idées  bizarres  , 8c 
ne  fefoient  pas  des  Montres  de  leurs  Faunes, 
avoient  pour  maxime  dans  le  caraétére  des  têtes 
qu’  ils  leur  donnoient , de  fe  borner  à la  fimple 
nature  , fans  chercher  de  l’ idéal  ; c’  eft  dans  le 
relie  du  corps  qu’  ils  fe  font  élevés  quelquefois 
au  dellus  de  la  nature,  témoin  le  Torfe  d’un  Fau- 
ne de  Mr.  le  Marquis  Rondanïni  à Rome. 

D’au- 


(1)  Stofib  Pierr,  grav.  PI.  LII. 
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D*  autrefois  on  voit  qu’  ils  leur  ont  don- 
né des  Verrues  , qui  s’  appellent  en  Latin  Ver- 
rucae  où  F ici  , & d’ où  eft  venue  1’  épithéte 
de  CO  Ficarii  qu’  on  donnoit  aux  Faunes  . La  plus 
belle  tête  d’ un  jeune  Faune  en  marbre  qui  nous 
foit  reliée  de  toute  1*  Antiquité , & qui  cil  dans 
le  Cabinet  de  Mr-  le  Cardinal  Alexandre  Albani , 
a de  ces  verrues;  & des  deux  cotés  du  cou  fous 
la  mâchoire , on  y en  voir  une  plus  longue , com- 
me celles  qui  font  propres  aux  vieux  Faunes . 
Telles  en  voit -on  fouvent  aux  Boucs,  Sc  ceux 
de  ces  animaux -ci  qui  en  étoient  garnis  , éroient 
eltimés  de  la  meilleure  race,  CO  félon  Columelle . 

*1487.  Sardoine . Tête  d’un  Faune  en  face, 
ayant  le  Pedum  d’ un  coté  , & de  1’  autre  un- 
Thyrfe . 

*1488.  Sardoine.  Tête  d’ un  Faune  barbu. 

*1489.  Prime  d' Eméraude  . Un  jeune  Faune 
en  face,  a(Tîs  fur  un  tas  de  pierres  , le  coude  droit 
appuyé  fur  un  panier , & tenant  de  la  main  du 
même  coté  un  Pedum , 8c  de  la  gauche  une  grappe 
de  Railins . 

1490.  Sardoine.  Un  Faune  marchant , tenant 
la  main  droite  levée , & ayant  à la  main  gauche 
le  Pedum. 

1491.  Cornaline . Un  Faune  debout,  tenant 
de  la  main  droite  le  Pedum , & de  la  main  gauche 
une  Peau  de  Chèvre  . 

1492.  Cornaline  . Un  Faune  debout  , tenant 
de  la  main  droite  un  Vafe,  & de  la  gauche  le- 
Pedum  • 

1493.  Aga- 

(1)  Conf.  Bocbart-  Hieroz.  (:)  De  re  rufh  L.  c.  6. 

T.  II.  L.  6.  c.  2.  p-  827. 
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*1493.  Agathe -Onyx  . Un  Faune  danfaht  le 
Pedtim  en  main.  . ' t 

1494.  Pâte  de  verre  * Un  Faune  accroupi» 
faifant  une  Couronne  de  Lierre,  avec  le  nom  du 
Graveur  tcykpoy.  Cette  parte  eft  tirée  d’une 
Pierre  qui  du  vivant  du  feu  B.  de  Stofcb  parta  de 
notre  Cabinet  dans  celui  de  Mr.  le  Guay , & de 
celui  - ci  dans  celui  du  Comte  de  Car  lis/e  . 

1495.  Cornaline . Un  Faune  afiis  vis-à-vis 
d’ un  grand  Vafe  . 

*1495.  Cornaline  . Un  Faune  artls,  verfant  du 
Vin  d’ un  Outre  dans  un  Vafe . Devant  lui  eft 
une  Colonne  avec  une  Urne  delTus,  le  Thyrfc  y 
ert  appuyé,  & au  bas  il  y a un  autre  Vafe. 

1497.  Jafpe  verd.  Un  Faune  corabattasr  avec 
un  Bouc,  entre  eux  eft  une  Couronne  & derrière 
le  Bouc  une  Palme  . 

*14-98-  Agathe  -Onyx  . Un  Faune  artîs  , badi- 
nant avec  une  Chèvre  qu’il  agace  avec  des  raifins. 

*1499.  Agathe -Onyx  . Un  Faune  tenant  de  la 
main  droite  une  Chèvre  par  les  jambes  de  devant,  8c 
de  la  gauche  le  Pedumy  avec  une  peau  d’animal. 

*1500.  Agathe  - Onyx  • Un  Faune  qui  trait 
une  Chèvre  - 

1 5c j . Cornaline  • Le  même  fujet  , avec  Ie_* 
nom  dorio. 

1502.  Pâte  ant-  Le  même  fujet,  mais  fort  bi- 
zarre , puisque  le  Faune  y a la  tête  d’ un  Bouc  , 
& la  Chèvre  celle  d’  une  Femme.  Ce  n’eft  peut- 
être  ici  qu’  un  badinage  du  Graveur  ; mais  j’ai 
remarqué  au  N-  14.  de  la  prémiére  Clarté , qu’on 
fîguroir  le  Dieu  Pan  avec  la  face  d’  une  Chèvre , 
& les  Faunes  doivent  fe  regarder  comme  les  Com- 
pagnons de  ce  Dieu . 

1503.  Sar- 
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*i$ 03.  Sardoine  - Un  Faune  courant  avec  un 

Chien . 

1504.  Pâte  ant . Un  Faune  debout,  tenant 
de  Ja  main  droite  une  Palme  , & de  la  gauche-, 
un  Vafe  , avec  un  Chien  à fes  pieds  . 

1505.  Pâte  ant.  Un  Faune  qui  tient  un  pe- 
tit Enfant  fur  fon  genou  - Les  Meres  adrefierent 
au  Dieu  Pan  des  vœux  pour  leurs  Enfants . La 
Mere  de  Platon  recommanda  fon  Fils  fur  le  Mont 
Hyméte  (O  au  Dieu  Pan  , aux  Nymphes,  & à 
Apollon  Berger:  C’  eft  ainfi  qu’il  paroit  que  les 
Faunes  avoienr  une  forte  de  droit  à protéger  les 
Enfants. 

1506.  Pâte  de  verre • Un  Faune  qui  donne 
à manger  à un  petit  Faune,  qu’  il  tient  fur  fon 
genou  . 

1507.  Cornaline  . Un  Faune  qui  tient  un  au- 
tre petit  Faune  fur  la  main  , & qui  badine  avec 
lui  en  lui  montrant  des  Raifins  • 

1508.  Prime  d’ Emeraude . Un  Faune  qui  ht-, 
dinc  avec  un  Enfant,  qui  ert  à terre  devant  lui. 

1509.  Jafpe  rouge  ■ Un  Faune  aflis  qui  joue 
avec  un  Enfant , qui  cft  devant  lui  fur  une  petite 
élévation,  & qui  voudroit  prendre  des  Railins  que 
le  Faune  tient  élevés  au  deflus  de  la  tête. 

1510.  Cornaline.  Un  Faune  jouant  avec  un 
petit  Enfant  qu’  il  jette  en  1’  air,  & qui  retombe 
dans  fes  mains.  Derrière  lui  fur  une  Colonne^ 
on  voir  un  Masque,  & devant  lui  un  Thyrfe  & 
un  Vafe . 

1 su.  Cornaline • Un  Faune  fous  un  arbre, 
donnant  à boire  à un  petit  Faune  dans  un  grand  Vafe  • 

H h 151-2.  Pâ- 

li) Oiympiod.  Vita  Plat,  in  princ. 
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1512.  Pâte  ant.  Un  Faune,  aflîs  jouant  avec 
un  petit  Faune , qu’  il  tient  des  deux  mains  & 
qu’  il  fait  danfer  fut  fon  pied  gauche.  Cette  gra- 
vure efl  d’ une  manière  reflentie  , mais  finie,  8c 
elle  paroic  être  d’ une  Antiquité  fort  reculée . Sur 
un  Jafpe  du  CO  Cabinet  de  S-  M-  lmp.  à Florence 
il  y a quelque  chofe  de  femblable  , de  même  que 
fur  un  CO  Médaillon  de  Marc-Aurele,  & fur 
un  autre  CO  Médaillon  de  Lucius  Verus . Un 
excellent  Camée  du  Cabinet  Arundel  repréfente 
aulfi  un  Faune  qui  donne  à boire  avec  une  écuei- 
le  à un  Enfant  aflîs  fur  fa  jambe  , qu’  il  tient  ap- 
puyée fur  cinq  Flûtes  liées  enfemble. 

. 1513.  Pâte  de  verre  . Un  Faune  debout, 
jouant  de  la  Lyre  devant  un  jeune  Bacchus  qui 
efl  fur  un  piédeflal  avec  le  Thyrfe  en  main  • On 
y voit  marqué  CO  le  nom  du  Graveur  AHEOXOS  : 
C’  efl  le  même  Graveur  dont  il  y a la  tête  d’  un 
jeune  Hercule  parmi  les  Pierres  Gravées  de  Mv 
la  Comtefle  Cberaffim  à Rome . 

1514.  Cornaline  brûlée  . Un  Faune  debout  au- 
près d’  un  Aurel  , tenant  de  la  main  droite  un 
Plat  de  Fruits  & de  la  gauche  le  Pedum , 8c  une 
peau  d’  animal . 

*151  j.  Hyacinthe.  Un  Faune  danfant , ayant 
à fes  pieds  la  Tibia  gemiua , les  deux  Flûtes.  Sur 
quelques  Bas  - reliefs  on  Je*  voit  liées  enfemble 
par  une  ou  deux  traverfes , entr’  autres  dans  la-, 
prétendue  Fête  de  Trimalchion,  dans  la  Villa  de 
Mr.  le  Cardinal  Alèxaudre  Albaui . 

151 6-  Aga- 

(l)  MuT  'Florentin.  Tom.  I.  (j)  Itavercamp.  Num.  Reg. 

Tab.  XC.  n.  ».  Chrift.  Tab.  XXL  ».  8. 

(»)  Med.  du  Cab-  du  Roi  PI-  X,  (4)  Stf/tb  Pietr.  grav.  Fl.  XX. 


Digitized  by  Google 


245 


MVTHOtOGïE  SACREE. 

* i s 1 6.  Agathe  - Onyx . Le  même  fu  jet  • 

1517.  Pâte  de  verre  donc  1’  Original  eft  paf- 
fé  du  Cabinet  du  Chev.  Odam  dans  celui  de  Mr. 
Motïnari , Nonce  dans  les  Pays -bas.  Un  Faune 
àllis  fur  une  peau  de  Panthère  , avec  les  deux 
Flûtes  entre  fes  jambes  , & au  deflus  le  nom  du 
Graveur  NICO  AAC . Le  Baron  de  Stofcb  a lu 
ici  (O  Kicomacbtis , & cependant  le  Graveur  s*  ap- 
pel lôit  Nifonas  ou  Nicouas  : Car  la  forme  des  Ca- 
ractères & la  manière  de  la  gravure  font  d’ un 
tems  où  l’  on  commença  à confondre  les  lettres 
Grecques  avec  les  Romaines  , témoin  les  Têtes 
d’  Epicure  & de  Alétrodore  au  Capitole  , qui  ont 
été  faites  dir  tems  des  Empereurs  Romains . Le 
nom  d’ Epicure  y e/l  écrit  tniCOYPOC  ; ce  que 
n'  a pas  remarqué  CO  le  favanr  Auteur  d’  une 
Di/rertation  fur  ce  Bu/le  , qui  nous  a donné  le 
nom  , comme  il  devoir  être  écrit,  & non  pas  com- 
me il  1’  efl  réellement-  La  tête  de  Médufe  avec 
le  nom  de  CcoCOCAC  • cft  un  autre  exemple 
qui  appartient  à ceci , & il  y a des  Médailles  de 
Corinthe  CO  de  ce  même  tems  , avec  1’  Jnfcrip- 
tion  COPIN  - 

*1518.  Hyacinthe , Fragment.  Un  Faune  de- 
bout badinant  avec  un  Chevreuil,  devant  la  ligu- 
re d’  un  Bacchus  Indien  qui  c/V  placée  fur  une 
Colonne  fous  un  arbre  • C’  c(l  ici  un  des  in/îgncs 
Monuments  de  la  Gravure  Grecque  dans  le  lîe- 

Hh  2 • cle 


(1)  Stofcb  Pierr.  jrav.  PI. 
XLIV. 

(a)  HuonaccorJ!  Lettera  fopra 
l*  Imag.  d’Epicuro.  Renia 
1744-  in  4- 


(3)  thym.  T cf.  Br  Fr.  Tom.  T. 
pag.  131.  Cor,f.  Gi  uter.  In- 
for, pag.  j 3 8.  ma.  Fc* 
brett-  ad  Column.  Trajan. 
pag.  a $4. 
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cle  où  elle  ètoit  arrivée  au  plus  haut  point  de 
T excellence  de  T Art . On  y voit  dans  le  vifa- 
ge  & dans  le  porr,  1’  air  d’ un  jeune  homme  neuf 
& fans  culture  ; c’  efl:  la  véritable  image  de 
limplicité  de  la  vie  champêtre  , & de  la  nature 
primitive  . Les  Cheveux  en  font  travaillés  avec 
grande  fineffe  & tels  qu’  on  les  voit  à un  jeune 
Hercule  . La  poitrine  eft  élevée  félon  1’  idée  de 
celle  des  Anciens  Héros  , les  muscles  des  bras 
font  charnus  fans  roideur  , & 1’  attitude  efl  ferm- 
ée en  repos  : Toutes  marques  du  jugement  du 
Graveur.  Enfin  on  peut  appliquer  à cette  Gra- 
vure 1'  Epigramme  de  Philodéme  fur  une  Statue 
de  Pan . 

Tfltiovt  fàancÏTOvc  Ai&o;,  i kc PaAx  yàp 
Muvvet  rpstvüç  Tlâvu  rbv  it  yo*êpu v . 

Zréfvct  S'i  ku'i  vijSvt  H peuhix  ùoivu  Se  /oj/>2v 
Ka)  xvKpKt  Ef/Âi/t  i QTTfflTûvt  }Aa%e?. 

Ternos  Deos  includit  lapis , Caput  enitn 
Initient  manifejle  Pana  caprtcornum  . 

Pcffus  viro  & al  vus,  Hercutcm  : r cliqua  vero  femarum 
Et  tibiae  Mtr  cm  tus  pedibus  atatis  Jovtitus  efl  ('). 

Quel  dommage  qu’  il  manque  la  partie  de  cette 
pierre  qui  repréfentoit  le  bas  de  la  figure!  peut-ê- 
tre le  nom  du  Graveur  y érott  - il  - 

1519*  Prime  d'  Emeraude . Un  Faune  le  Pé- 
dant en  main , portant  un  Outre  fur  1’  épaule 
gauche  , avec  une  Panthère  qui  court  à coté  de 
lui . Il  y avoir  anciennement  la  Statue  d’ un  Sa- 
tyre portant  un  Outre , de  la  main  de  Praxitèle 
comme  nous  apprend  une  ancienne  C1)  Epigramme. 

1520.  Cor - 

(1)  Anthçl.  L.  IV.  p.  477.  Ibid.  p.  48}. 


Digitized  by  Google 


Mythologie  Sacree.  345 

*1520.  Cornaline , Fragment.  Un  Faune  qui 
danfe,  tenant  le  pied  droit  fur  un  Outre,  ayant 
un  Flacon  dans  la  main  droite. 

Cette  pierre  qui  e/l  très  - bien  gravée , nous 
repréfente  une  Fête  que  les  Payfans  de  1’  Atti- 
que  célébroient  à Bacchus:  De  la  peau  de  la  Vi- 
ctime qu’  on  venoit  de  lui  facrifier  , on  fcfoit 
un  (0  Outre  qu’  on  rcmplifloit  d’  huile , ou  de 
Vin,  on  y fautoit  avec  un  pied  deflus,  & celui 
qui  le  premier  y reiloit  ferme , emportoit  le  prix 
qui  étoit  i’  Outre  même.  Cette  Fête  étoir  appellèe 
de  cette  façon  de  Sauter  A<r*wa«»,  «rb  roO  à<r*v Ai*. 
Çeiv  ,,  Sauter  fur  un  Outre  „ . Il  paroit  aufli  fé- 
lon un  autre  Monument  antique  C1)  qu’  on  fe  fe- 
foit  un  jeu  de  jouer  de  la  Lyre  , étant  couché 
fur  un  Outre . 

Le  Flacon  a ici  la  forme  de  ceux  qu’on  voit 
à des  0)  Statues  de  la  Villa  Giufliuiani  & de  la 
Villa  Negroni  à Rome . Dans  une  pierre  gravée 
de  C*)  Gorléus  on  trouve  un  vieux  Faune  fautant 
des  deux  pieds  fur  un  Outre. 

1 y 2 1 . Pâte  ant . Un  Faune  qui  danfe,  te- 

nant dans  la  main  droite  une  grappe  de  Raifins, 
& dans  la  gauche  un  Thyrfc  orné  de  rubans . 

1522.  Cornaline.  Un  Faune  qui  danfe,  tenant 
de  la  main  droite  un  Thyrfc  , Sc  de  la  main  gau- 
che le  Pedum  & une  peau  d’ animai. 

1523.  Aga- 


(1)  Pollux  Onomaft.  Lib.  II. 
Seft.  ip4.  pag.  128.  L.  IX. 
Sf Q.  tu.  pag.  1 106. 

(»)  Gori  Infcript.  Etr.  T.  II. 
pag.  104. 


(3  ) Fh  or  ont  Rom.  MO'l.p.  6$. 
(4)  Gorlaei  Daclil.  P.  II.  n- 
Soi.  conf.  Mercurial.Gym. 
naît.  pag.  164.  Edit.  Amft. 
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*1523.  Agathe -Onyx  . Un  Faune  qui  verfc_. 

de  la  liqueur  d’ un  vafe  qu’  il  porte  fur  1’  épau- 
le , dans  un  autre  Vafe  qui  elt  à terre  . 

1524.  Cbalcêdoine  - Un  Faune  avec  le  Pe- 
dum , qui  tient  de  la  main  gauche  par  une  cour- 
roie un  VailTeau  de  cuifmc  qui  y clt  attaché  par 
les  deux  bouts  . 

ijîf.  Pâte  de  verre  dont  T Original  eft  au 
Cabinet  du  College  de  S-  Ignace  à Rome  • Pan 
& Syrinx. 

*1  5215.  Sardobie  . Un  Faune  accroupi,  regar- 
dant attentivement  un  Masque,  qu’  il  a fur  les 
genoux . 

*1527.  Cornaline . Le  même  fujet  avec  V In- 
feription  DIODOR ANTVI- 

* 1 528.  Cornaline ■'  Un  Faune  alîis,  s’arrachant 
une  épine  du  pied.  Devant  lui  on  voit  la  Flûte  à 
plulieurs  Tuyaux  fufpcndue  à un  arbre. 

*1529.  Âmétbyfte . Un  Faune  à genoux,  arra- 
chant une  épine  du  pied  à un  autre  Faune  qui  cil 
à genoux  devant  lui. 

1530.  Agathe  -Onyx . Un  Faune  aflîs,  tirant 
une  épine  du  pied  à un  autre  Faune  qui  eft  de- 
bout . 

1531.  Cornaline . Le  même  fujet,  avec  la  dif- 
férence , qu’  entre  les  deux  Faunes  il  y a un-. 
Terme . 

1532.  Cornaline • Un  Faune,  qui  en  fautant 
porte  fur  les  épaules  un  autre  Faune  ; devant  lui 
cft  le  Pedutn , & une  flûte  à plulieurs  tuyaux. 

1533.  Pâte  ant . Un  Faune  qui  conduit  un 
Bouc  au  Sacrifice;  devant  le  Bouc  fous  un  arbre 
ori  voit  un  Autel . 

1534.  Pà' 
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1534.  Pâte  de  verre . Un  Faune  qui  facritie 
une  Chevre  fous  un  arbre . Derrière  lui  eft  un 
Vieillard  aflis  jouant  de  la  Lyre,  8c  un  Faune  qui 
joue  de  la  double  Flûte. 

ISIS-  Cornaline . Un  Faune  aflis  fous  un  Ar- 
bre avec  une  Couronne  en  main . De  1’  autre  coté 
de  l’arbre  eft  une  Femme  qui  joue  des  deux  Flû- 
tes . 

*1536.  Sardoine.  Une  Femme  qui  tient  uru 
Thyrfe,  8c  un  Faune  qui  tourne  une  Roue,  comme 
on  en  voit  à des  Puits  : je  prends  même  pour  un 
puits  , ce  qui  eft  entre  les  deux  figures,  8c  a 1’  aie 
d’ un  autel  rond  ; car  le  contour  des  puits  anciens 
étoit  d’  une  pierre  entière,  creufée  de  la  même 
forme  des  Autels  ronds  • C’  eft  par  cette  raifon 
là  qu’  on  appelloit  CO  Puteal  un  Autel  placé  fur 
un  rerrein  qui  avoit  été  frappé  de  la  foudre , par- 
ceque  ces  Autels  étoienr  creux  comme  la  bouche 
d' un  puits y comme  cela  fe  voit  aujourd’hui  dans 
plulieurs  puits  qu’  on  a trouvés  dans  les  ruines 
d’ Hcrculane  , 8c  même  fur  un  <»>  Bas-relief  de  la 
Galleric  Giujliniani  à Rome  . Les  contours  des 
puits  s’appellent  en  Italien,  Bocebe  de  pozzi , bou- 
ches des  puits  y 8c  ils  font  encore  aujourd’  hui  en 
ufage  . On  en  voit  à S ■ Loretizo  hors  des  murs , 
à S-  Pietro  in  Vincolt  8c  en  plufieurs  autres  en- 
droits . Cette  pierre,  8c  deux  Epigrammes  de  Pla- 
ton fur  la  Statue  d’ un  Satyre,  peuvent  fe  prêter 
une  explication  mutuelle.  Je  crois  que  la  femme 
eft  une  Nymphe  qui  tient  le  Thyrfe  du  Faune, 
pendant  que  celui-ci  tourne  la  roue:  car  les  Fau- 
nes 

(1)  Cont.  Salm/tf.  Exercit.  (1)  Gap.  Giuft.  Tom.  If. 

in  Soiin.  p.  1141.  B,  Tab.  73. 
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nés  & les  Satyres  font  les  Amis  & les  Minières 
de  Bacchus , 8c  en  même  tems  les  Compagnons  des 
Nymphes , & ils  ont  un  culte  commun  . Ils  font 
à regarder  comme  (O  pp&rcpet  qui  vient  de  0p i*p  ,,  le 
puit  „ & lignifie  auiïi  ceux  qui  ont  un  puit  en 
commun,  & qui  par  confcquent  font  amis  & voi-' 
fins  ; Ariftote  dit  0)  que  des  puits  communs  doit 
naître  1’  amitié  entre  les  citoyens  , & c’  efl  ce  que 
Platon  nous  enfeigne  par  la  bouche  de  fon  Saty- 
re: „ le  verfois  , dit-il  , de  1’  eau,  avant  qu’  on 
„ versât  du  vin , c’  efl  la  raifon  pourquoi  on  me 
„ nomme  Satyre.  Voici  les  Epigrammes: 

Th  Ufcpiai  Sarufov  rt^âteno  SaiSc^Jx  &)/ 

Movvy  SiTTsrlui  wveC pz  (àcthovox  Ai&m . 

Eiy.)  Se  TMt  N vn<pznrtv  ijiimot.  ivr)  Se  rS  Wfa 
noptpupiou  ps&vsy?  Aapov  bSap  nrpoj^w  . 

’Evutflov  Se  ÎSv«  <pé puv  vsiSet,  pi)  x **por 
K/wjs-ÿf  ixaXü  Kunctn  SeA-ylpisw. 


stfÀiîi 


Bromii  Satyrum  fabrefecit  ingeniofa  Marias  , 

Soin  divinisas  Spiritum  immittens  lapidi . 

Sum  vet  o Nympbis  contabtrnalis  : pro  vert)  pritre 
Purpuvfo  vino  gratam  aquam  profundo  • 

Quietum  vero  perge  ferens  pedem  , ne  forte  aatortra 
Excites  mutH  veterno  deleiiatam  Ij). 

’Eip)  pih  ivxepccoio  Çb i«  Ssp&xuv  Atovérou 
Atifiv  Se  àpyvpéuv  bSxrx  tiatdtSuv 
eéAyw  Si  ^pupkrta  vin  rep)  Kwfsan  raïS*. 

y ' ' tî 

Sam  quidem  bene  cornuti  arnicas  fervus  Baccbi , 

Libo  vero  argente  arum  aquas  Naiadam 
DeUflo  vero  quiefeentem  juvenem  veterno  puerum  (+>• 

Les 


(i)  Caufah.  Nor. 

Equit.  v.  2 $ S< 
(a)  Rhct.  L.  II. 


in  Ariftoph.  I.  4* 

(î)  Anthol.  L.  IV.  Epig.  ÿ6., 

C.  ».  p.  ï8.  (4) 

wirlliift 


Di9it!2^Llè00gI 


Mythologie  Sacreï*  t45> 

Les  Anciens  avoient  des  Chanfons  qu’on  chantoic 
pendant  qu'  on  tiroir  de  1’  eau  ; on  les  appel- 
loir  CO  Cbattfons  de  la  corde  du  puits  , 'ifuviiçfoÇ» 
1*1  A».  Ici  on  voit  la  Nymphe  6c  le  Faune  qui  con- 
fondent pour  ainfi  dire  leurs  attributs  1*  un  avec 
l’autre;  c’eft  un  échange,  comme  celui  des  armes 
des  Anciens  Héros,  pour  cimenter  leur  union. 

1537-  P‘lte  aut-  imitant  la  Sardoine  . Un  Fau- 
ne & une  Nymphe  qui  danfent , en  s’ embraflant , 
le  Faune  tient  le  Pédant  dans  la  main  gauche,  6c 
à leurs  pieds  il  y a un  Vafe  renverfé. 

Satyres . 

1538-  Pâte  de  verre.  Tête  d’un  Satyre  - Je 
trouve  dans  le  Recueil  des  défleins  du  Coinmen-r 
deur  del  Pozzo  une  Tête  de  Satyre  qui  éroit  fur 
une  pièce  ronde  de  bronze  , au  revers  de  laquel- 
le étoir  l’ Infcription .*  kai  APYMOY£  anqpa 
O I A O Y M E N , Nous  nous  plaifons  dans  les  buif- 
fons  & dans  les  cavernes . 

1539-  Pâte  de  verre.  Tête  d’un  Satyre  en 
face  avec  le  nom  du  CO  Graveur  CKYAAKOC» 
L’  original  de  cette  pâte  cil  dans  le  Cabinet  Stroz - 
zi  à Rome. 

1540.  . Cornaline.  Un  Satyre  debout  tenant 
de  la  main  droite  un  Vafe , 6c  de  la  gauche  un 
Trident  terminé  en  rîéche  à V autre  extrémité . 
Le  Trident  paroir  lignifier  V eau  , avec  laquelle 
les  Anciens  méloient  presque  toujours  leur  Vin  . 

1 i 15  41-  Cor-  . 

(1)  Conf.  Spanbem  ad  Arifto-  LVJI!.,  Muf.  Floren.  T.  II, 
ph.  Ran.  v.  ijjj.  Tab.  IX.  n.  ». 

(*)  Stofcb  Pierr.  grav,  PI. 
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*1541.  Cornaline.  Un  Satyre  badinant  avec 
un  Bouc. 

•.  1542-  Agathe -Onyx.  Un  Satyre  les  mains 
derrière  le  dos,  en  attitude  de  combattre  avec  un 
Bouc  ; entre  le  Satyre  & le  Bouc  il  y a un  Liè- 
vre 6c  une  Palme , & derrière  le  Satyre  les  deux 
lettres  er, 

*1543.  Héliotrope.  Un  Satyre  & un  Bouc  en 
attitude  de  combattre,  au  milieu  d’ eux  eft  une 
Palme  dans  un  Vafe  , 6c  autour  les  lettres  déta- 
chées EAOIAHT. 

*1544.  Jafpe  rouge . Un  Satyre  tenant  un  Che- 
vreuil de  la  main  droite  , 6c  de  la  gauche  une— 
branche  d’arbre  avec  la  dépouille  de  quelque  forte 
d’animal;  entre  fes  deux  pieds  eft  un  Vafe  ren- 
versé . 

*154 j.  Cornaline.  Un  Satyre,  tenant  de  h— 
main  gauche  un  Bouc  par  les  Cornes , 6c  de  la 
main  droite  un  Pedum  avec  lequel  il  ménace  ut* 
Chien  qui  abboyé  au  Bouc . 

*1546.  Cornaline  ♦ Un  Satyre , ou  pour  mieux 
dire,  le  Dieu  Pan,  qui  enfeigne  à jouer  de  la  flû- 
te au  jeune  Olympe  . On  voit  le  même  fujer 
plufieurs  fois  CO  répété  en  marbre  à Rome;  c’ell 
aufli  le  fujet  d’ une  des  meilleures  (*)  Peintures 
antiques  d’  Hercuiane. 

■*1547.  Prime  d' Emeraude*  Le  même  fujet- 
Bacchantes . 

1548.  Pâte  antique.  Tête  de  Bacchante  en 
face . 

154?-  p“~ 

(1)  Atjff'ei  Raccolt»  di  S ta-  (a)  Pitture  d’  Ercolano  Tay» 
tue  Tab.  LX1V.  IX. 
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1549.  Pâte  de  verre.  Autre  Tête  de  Bac- 
chante en  face  * 

* iss o*  Sardoitie  . Tête  de  Bacchante. 

1551-  Pâte  de  verre , qui  repréfenre  la  Tête 
d’  une  Bacchante . La  Pierre  d’ où  elle  elt  tirée, 
étoit  autrefois  dans  le  Cabinet  des  Med'tcis  com- 
me il  paroit  par  le  nom  lavr.  MED- 

15 Si*  Pâte  de  verre.  Tète  de  Bacchante  de. 
vant  qui  il  y a une  branche  d’arbre. 

1553-  Pâte  ont.  avec  le  nom  du  Graveur 
COAON.  Bulle  de  Bacchante  qui  porte  le  Thyrfe 
fur  l’épaule.  Cette  figure  nous  donne  une  plus 
grande  idée  de  cet  Artîile , que  ne  font  les  au- 
tres Gravures  connues  de  lui.  La  Tête  a le  plus 
beau  profil , & une  pureté  qu’  on  ne  trouve  gue- 
res,  que  dans  les  Têtes  du  plus  beau  fiecle  de_. 
1’  Art . Cette  pâlie  eft  gravée  en  taille  douce  pat 
Mr.  Schvveickbard , habile  Graveur  , & il  a égalé 
1’  excellence  de  1’  original  • 

1554.  Pâte  ant  • Une  Bacchante  debout  avec 
le  Thyrfe  fur  1’  épaule  droite  . 

a 5 5 5*  Sardoïne  • Une  Bacchante  marchant  a- 
vec  le  Thyrfe  fur  1’  épaule  droite  , & tenant  à 
la  main  gauche  une  Couronne  • La  Gravure  cil 
de  la  plus  haute  antiquité . 

1556.  Cornaline  brûlée  . Une  Bacchante  en 
pied  , tenant  de  la  main  droite  un  Vafe  , 5c  de_» 
la  gauche  un  Thyrfe,  dont  on  voir  fortir  la  poin- 
te à travers  le  feuilles  ; car  les  Thyrfes  des  Bac- 
chantes étoienr  des  véritables  0)  lances  , bafiae  , 
qu’  elles  ne  portoient  qu’  en  ligne  de  paix . 

I i 2 1557-  C°r' 

(1)  Macrtb.  Saturn.  L.  I.  C.  18. 


iSi  Seconde  Classe. 

1557.  Cornaline  . Une  Bacchante  marchant, 
tenant  de  la  main  droite  par  les  jambes  de  de- 
vant une  Biche  qu’  elle  oblige  ainfi  de  marcher  a- 
vec  elle  ; fur  1’  épaule  gauche  elle  porte  un  Pe- 
dum , auquel  ert  attaché  un  Vafe  > & dans  la-, 
main  droite  elle  a une  Poule,  ou  un  autre  Oifeau. 

1558.  Prime  d'  Emeraude.  Une  Bacchante-, 
debout , tenant  de  chaque  main  un  Vafe  renverfé, 
& fous  le  bras  gauche  une  grande  Cruche  : Au- 
tour on  lit  puriON. 

1559.  Pâte  ant.  Trois  Femmes  qui  célèbrent 
la  Fête  de  Bacchus,  ou  bien  ce  font  les  trois 
Filles  de  Cadmus  , Ino  , Autunoé , & Agavé  CO 
qui  furent  faifies  les  premières  des  Fureurs  Bachi- 
ques . D’  autres  w Auteurs  nous  donnent  les  noms 
de  ces  Bacchantes  au  nombre  de  quatre , Jo,  Au- 
tonoé , Semelé  & Agavé . 

*1560.  Sardoine.  Une  Bacchante  alïife  fur  une 
Cille  myftique  , tenant  un  Thyrfe  & un  Mas- 
que de  la  main  gauche.  Le  Masque  lignifie  les 
Jeux  Scéniques  qu’on  célébroit  aux  Fêtes  de  Bac- 
chus , ou  tous  ceux  qui  ornoient  le  Théâtre,  é- 
toient  compris  fous  le  terme  general  oi  refi  rùv  AtS- 
vorov  TtyyirKi  ,,  Les  Ar  tille  s de  Baccbtts  Sur 
le  couvercle  d’  une  Urne  dans  la  Villa  Conti  .\ 
Frafcati  , on  voir  un  Char  chargé  de  monde  qui 
repréfente  un  Triomphe  de  Bacchus  . 

1561.  Pâte  ant . imitant  la  Sardoine.  Une- 
Bacchante  qui  porte  un  Outre  fur  1’  épaule. 

1562.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée . Une 
Bacchante  portant  un  Vafe  • 

1563.  Pi- 

(1)  Tbeocrit.  Idyl- 17.  v.  1.  (i)  /V/^w.Mytliol.  L-II-e.  15. 
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1563.  Pâte  de  verre.  Un  Faune  affis  fur  un 
rocher  vuidant  un  gobelet  ; Devant  lui  efl:  une_. 
Bacchante  qui  exprime  le  fuc  d’ un  railin  dans  un 
autre  gobelet  . 

1564.  Pâte  ant . Un  Faune  agité  des  fureurs 
Bachiques , qui  tient  de  la  main  droite  une  tête 
de  Bouc , 8c  qui  a une  peau  de  Lion  fur  le  bras 
gauche , avec  lequel  il  porte  un  Arbre  fur  T épau- 
le; entre  fes  pieds  on  voit  un  Vafe  renverfé,  6c 
devanr  lui  fur  un  rocher  une  petite  figure  d’ un 
Bacchus  Indien . 

1 s 6$.  Cornaline  eu  forme  de  Scarabée  . Une 

Bacchante  courant,  tenant  de  la  main  droite  un 
Vafe,  6c  de  la  gauche  un  Thyrfe. 

1566.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Une 
figure  de  Femme  agitée  des  fureurs  Bachiques  t 
tenant  de  la  main  droite  un  Vafe  renverfé,  6c  dç 
la  gauche  quelque  forte  d’  Animal . 

*1567.  Agathe -Onyx . Un  Faune  agité  des  fu- 
reurs Bachiques  , tenant  fur  le  bras  gauche  une 
dépouille  de  quelque  animal , 8c  de  la  main  droite 
un  Thyrfe  . 

*1568.  Héliotrope.  Le  même  fujet. 

1569-  Pâte  ant.  Le  même  fujet,  avec  utu 
Vafe  renverfé  entre  les  jambes  • 

1570.  Pâte  de  verre , dont  (0  F Original  eft 
dans  le  Cab.  de  S.  M.  Imp-  à Florence.  Un  Fau- 
ne agité  des  fureurs  Bachiques,  tenant  à la  main 
droite  un  Thyrfe  qu’  il  fecoue  6c  auquel  font 
deux  Bâtons  liés  , qui  à mefure  qu’  on  fecouoit 
le  Thyrfe , fefoient  du  bruit  comme  des  Crotales 

ou 


(1)  Muf.Fl-  T.II.Tab.  III.  n *.  Stofb  Pier.  gr.  PI.  XL1X. 
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ou  Caftagnetres,  ainfi  que  je  dirai  plus  bas.  Aux 
pieds  du  Faune  eit  un  Vafe  renverfé , Sc  à coté 
le  nom  du  Graveur  p El  TM  O* 

1571.  Coruaïme.  Une  Bacchante  danfant,  qui 
tient  dans  la  main  droite  une  Couronne,  & dans 
la  gauche  fon  Thyrfe. 

1572.  Améthyjle.  Une  Bacchante  danfant,  te- 
nant dans  la  main  droite  une  pomme , Sc  dans  la 
gauche  le  Thyrfe. 

1573.  Pâte  ant . Une  Bacchante  agitée  des 
fureurs  Bachiques  , qui  en  danfant  fe  bat  avec  les 
talons  le  derrière  du  corps . Cette  forte  de  danfe 
s’  appclloir  éO  (2{(2utric , b'ibafis  ■ 

1574.  Pâte  ant.  Fragment  . Une  Bacchante 
toute  échevelée , agitée  des  fureurs  Bachiques , qui 
tient  des  deux  mains  une  fort  ample  drapperie  . 
Mc-  D acier  C1)  ne  fe  fouvenoit  pas  des  figures  des 
Bacchantes,  lorsqu’  elle  avance  que  les  Femmes 
Grecques  ne  portaient  jamais  les  cheveux  fi ottans. 

* 1575-  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine  , la  moi- 

tié moins  grande  d’ un  0)  Jafpe  du  Cab.  de  l’Em- 
pereur à Florence  qui  repréfente  le  même  fujet- 
Une  Bacchante  du  nombre  de  celles  que  Penthée 
•rua,  qui  cherche  à fe  lauver  fur  un  Autel  de  Bac- 
chus,  Sc  qui  (0  embralïè  une  petite  Statue  de  ce 
Dieu . 

ij 76.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine . Uneu. 
Bacchante  danfant  avec  un  Tabourin  en  main . 
*1577.  Cornaline.  Une  Bacchante  danfant  a- 

vec 


(1.)  Pollux  Onom.  Liv.  IV. 
Secl.  104. 

(j)  Not.  fur  Callimnih.  Hymn. 
de  Cèrèj  y.  5- 


(3)  Muf.  Florentin.  Tom.  I. 
Tjb.  LXXXVW.  n.  9. 

(4)  Onf.  Gori  Inlcr.  Etr.  T. 
I.  Tab.  XV.  . 
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vec  un  Tabourin  à la  main  gauche  , & tenant 
de  la  droite  fa  ceinture  pour  marquer  la  mollelle 
de  fon  port;  car  (O  difcinâus , fans  ceinture,  elt 
fynonyme  d’ efféminé.  Ce  pourroit  bien  être  aulfi 
une  Vitta  que  les  Anciens  portoient  dans  plu- 
fieurs  Fêtes  & fondions  facrées  ; car  on  voit  fuc 
beaucoup  CO  de  Monuniens  & Vafes  antiques  des 
figures  qui  en  tiennent  à la  main , ou  fur  le  bras . 
Il  faut  pourtant  diftinguer  que  ce  qui  paroir  Vit- 
ra , n’  elt  fouvent  qu’  une  efpéce  de  Serviette  , 
Xe<pôfAaxrfo>i  en  Grec,  qu’on  préfentoit  aux  perfonnes 
qui  facrifioient , pour  fe  néttoyer  les  mains  , fé- 
lon 0)  Servius  fur  ce  partage  de  Virgile: 

Dautfamuli  manibus  lympbas , Cereremque  canif ris 
Expédiant , toujisque  fer  uni  mantilia  villis  CO . 

1578.  Pâte  de  verre.  Une  Bacchante  danfanc 
& jouant  de  la  Lyre. 

*1579.  Cornaline  montée  en  Anneau  d' or  an- 
tique ■ Un  Faune  agité  des  fureurs  Bachiques  au 
milieu  d’  un  Satyre  & d’ un  autre  Faune  qui  joue 
des  deux  Flûtes  . 

*1580.  Pâte  de  verre  tirée  du  Cab.  du  Roy 
de  France.  Une  Bacchanale  connue  fous  le  nom 
du  Cachèt  de  M-  Auge . 

*ij8i.  Chalcédoine . Une  Figure  nue  en  pied 
avec  une  efpéce  de  large  Ceinture  de  peau  de^ 
quelque  animal  liée  autour  du  corps  ; c'  eft  un 
Homme  robullc  qui  ayant  un  Thyrfe  appuyé  contre 
F épaule , fe  met  un  Masque  avec  les  deux  mains . 

Cet- 

(t)  Conf,  Ftrrttr.  de  re  ve-  Tah.  161,  164.  |<Î7.  i6<S. 

ftiaria  T.  III.  c.  7.  (ï)  Pa^.  «4.  . 

(ï)  Gori  Muf.  Etr.  Tom.  Il»  (4)  AenciU.  L.  I.  v.  701. 
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Cette  figure  , qui  eft  d’  une  admirable  Gra- 
vure , fut  publiée  par  CO  Fieoroni  à qui  elle  appar- 
tenoit  alors  , & qui  en  mourant  en  fit  préfent 
au  feu  B.  de  Stofcb  • Elle  eft  aufll  publiée  par  <*> 
Mr.  Gravel/e  , & par  CO  Mr.  Natter;  mais  le  déf- 
fein  de  ces  Auteurs  ne  répond  pas  à la  pier- 
re f Celui  de  Mr.  Natter  eft  pourtant  recommen- 
dable  en  ce  qu’  il  montre  la  profondeur  de  Ijl. 
Gravure . 

La  figure  repréfentc  fans  doute  un  Laper  cal , 
c’  eft-à-dire  P un  de  ces  Prêtres  de  Pan  <♦>  qui 
couroicnt  nuds  par  les  rues,  & n’ avoient  que 
les  parties  naturelles  couvertes  des  peaux  des  bre- 
bis qui  avoient  été  immolées  à Pan  . Les  Rites  des 
Fêtes  de  Pan  ne  difteroient  pas  beaucoup  de  ceux 
des  Fêtes  d<;  Bacchus,  8c  celles-ci  croient  célé- 
brées par  des  divertiflemcnts  de  Théâtre;  les  Fê- 
tes de  Pan  fc  difiinguoient  peut-être  auffi  par  des 
fpectaclcs , auxquels  le  Masque  feroit  allulion:  car 
on  ne  lit  pas  que  les  Prêtres  Lupcrcals  couruflcnt 
masqués  , quoique  le  filence  des  Anciens  ne  puif- 
fe  pas  rendre  cette  fuppolirion  improbable. 

1582.  Cornaline . Un  Dauphin  avec  une  Tê- 
te d’ Homme  barbue;  ceci  repréfente  peut-être  un 
des  CO  Matelots  Tyrrhcniens  qui  furent  transfor- 
més par  Bacchus  en  Dauphins.  Il  y avoit  auffi  un 
poifion  CO  nommé  Bacchus.. La  Fable  rapporte 
d’autres  métamorphofes  de  cette  forte  CO  Pompilus 


(1)  Mafchere  Scen.  T.  XIII.  §.  }•  Ovid.  Metam.  L.  III. 

pag.  s 7.  v.  6 71-  fçqq, 

(j)  Pierr.  grav.  T.  II. Pl.  2p.  (6)  Aihen.  Deipn.  L.  VIII. 

(?)  Pierr.  grav.  Pl.  21.  p.  356.  I.  u. 

(4)  Val.  Max.  L.  II.  c.2.  i>  p.  (7)  Id.  L.  VII.  p.  263.  D. 

(5)  Apoltod.  liibl.  L III.  c.  5. 
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fut  transformé  en  poillon  par  Apollon , 'qui  en 
écoir  amoureux.  La  métamorphofe  des  Tyrrhé- 
niens  en  Dauphins  fe  trouve  exprimée  avec  d’ au- 
tres Fables  profanes  parmi  les  Ornements  du  bord 
de  la  grande  Porte  en  bronze  de  S-  Pierre  de  Ro- 
me, qui  fur  faite  du  tems  de  Sixte  IV. 

1583.  Pâte  ant.  Le  même  fujer. 

« 

Attributs  de  Baccbus . 

1584.  Pâte  ant  - Un  Thyrfc  orné  de  Bande- 
lettes . 

1583.  Sar doute . Un  Thyrfe  terminé  à cha- 

que bout  par  une  Pomme  de  Pin  , ou  par  un 
bouquet  de  Feuilles  de  Lierre,  comme  on  voit  à 
d’  autres  Thyrfes,  avec  des  Bandelettes  qui_» 
y font  un  nœud  au  milieu . On  trouve  entr’  au- 
tres de  ces  Thyrfes  fur  le  Couvercle  de  1’  Urne 
citée  ci-deiïus  N*  1560.  C’  eft  à ceux  qui  favenc 
diftinguer  le  reftauré  d’ avec  1’  antique,  à qui  il 
appartient  de  juger  fi  un  Thyrfc  femblablc  qu’  à 
un  CO  Bacchus  à Vérone,  eft  véritablement  antique. 

1586.  Sardo'me  . Un  Thyrfe  comme  le  pré- 
cédent, auquel  cft  attaché  un  Tabourin  avec  des 
Sonnettes  ; en  bas  eft  un  Soleil  , 8c  à coté  une-, 
branche  de  Laurier  . 

1587.  Amctbyiïe . La  Coupe  de  Bacchus. 
Vulcain  regala  une  CO  coupe  à Bacchus,  que  ce- 
lui-ci donna  à Thétis  . J’  ai  appelle  ces  Vafcs, 
Coupes  de  Bacchus,  parce  qu’ils  font  fcmblables 
aux  deux  Vafes  fuivants  N.  1593;  1594*  avec  les- 

K k quels 

(1)  M.iffti  Verona  P.  III.  C.  (i)  Meurf,  Comment-  in  Ly- 

7,  pag.  lîp,  (upbrsa.  v.  a7j. 
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quels  on  voit  un  Thyrfe  orné  de  Bandelettes  ou 
rubans  ( Lemuifci  ) : ce  qui  eft  le  fytnbole  di- 
flinclif  des  coupes  de  Bacchus.  Us  ont  tous  deux 
Anfes , & le  Gobelet  que  tient  une  Bacchante- 
N-  i $66.  en  a deux  auflâ  • Le  (0  Catylus  qui  n’a- 
voit  qu’une  feule  août,  étoit  une  Coupe  particu- 
lière de  Bacchus* 

1588.  Sa r doi ne . Le  même  fujet. 

1589.  Atnétbyfle  . Le  même  fujet . 

1590.  Sar doute.  Le  même  fujet. 

*1591.  Prime  £ Emeraude.  Le  même  fujet. 
1592.  Amêtbyjle . Coupe  platte  de  Bacchus 
avec  deux  anfes,  appellée  alors (»)  pia An  » Pbiala. 

1593-  Sardoitte.  La  Coupe  de  Bacchus  avec 
un  Thyrfe  dedans . 

1594.  Cbalcêdoine . Autre  Coupe  de  Bacchus* 
avec  un  Thyrse  attaché  à la  coupe. 

l595  ‘ Jrfpe  rouge . Un  Trépied  fur  lequel 
il  y a une  Taile»  & deux  Vafes  en  forme  de  bo- 
cal , Pocula  cum  cyatbo  duo . Horat.  Le  Trépied 
étoit  aufli  0)  confacré  à Bacchus,  & il  étoit  com- 
pris parmi  les  prix  que  les  Vainqueurs  rempor- 
toient  aux  jeux  de  ce  Dieu. 

*1596.  Sardoitte  ■ Une  Panthère. 

1597.  Prime  d' Emeraude  ■ Une  Panthère  bu* 
vant  dans  une  Coupe. 

ijj/8-  Cornaline.  Une  Panthère  portant  un. 
Thyrfe . 

*1599.  Cornaline ■ Une  Panthère  auprès  d’ u- 
ne  Cifte  myftique  , où  il  y a un  Masque  & un 

Thyr- 

(»)  Athen.  Deipn.  L.  XI.  p.  (1)  Conf.  Aegypt.  de  ft.:ccha* 
478.  B.  Poilux  Liv.  VI.  ml.  pag.  38. 

Segm.  pp.  (3)  Athen.  Deipn.  L. II.  p.  3 7. 
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Thyrfe  ; elle  fe  dreflc  fur  les  partes  de  derrière 
pour  manger  les  Raiiîns  d’ une  Vigne  qui  eft  à 
coté  ; au  deflus  font  les  lettres  m.  CANINI-  U y a 
des  Diflertations  particulières  fur  les  Ciftes  Myf- 
tiques; mais  perfonne  ne  nous  enfeigne  rien  de 
plus,  que  ce  qu’  on  trouve  chez  les  Auteurs  5c  que 
ce  qui  eft  publié  en  Sculpture  & en  Gravure.  On 
Croit  les  Ciftes  Myftiques  faites  comme  elles  ètoient 
dès  leur  inftitution  , & comme  on  les  voit  com- 
munément figurées  , c’  eft  à dire  , Corbes  vimini- 
bus  coHteffae;  CO  car  on  ne  favoit  pas  qu’  il  y 
a eu  deux  Ciftes  myftiques  réelles  de  bronze  à 
Rome . L’  une  eft  dans  la  Galerie  du  College 
de  S.  Ignace  à Rome,  le  poftefteur  de  1'  autre  eft 
Mr.  T Abbé  Vtfconù  • Toutes  deux  ont  été  Trou- 
vées aux  environs  de  Palcftrine,  & ce  font  des  Va- 
fes  cylindriques  avec  leurs  couvercles  . Sur  le 
couvercle  du  premier  eft  Bacchus  en  pied,  appuyé 
fur  deux  Faunes-,  fa  drapperie  eft  parfemé  d’ étoi- 
les pour  marquer  Bacchus  No  fl  urne  . 

Noclurni  trieteria  Baccbi. 

Sur  une  petite  Lampe  qui  fert  de  bafe  à ces  figures, 
eft  gravé  le  nom  de  la  perfonne  qui  a fait  faire 
cette  Cifte  , avec  celui  de  1’  Artifte . On  peut 
confulter  là  dcllus  Ficoroni  Dijf-  de  U’  autiço  l.a- 
èico  p.  73  feq. 

Sur  le  couvercle  de  1’  autre  Cifte  eft  pareil- 
lement Bacchus  en  pied  appuyé  fur  un  Faune  a- 
vec  une  longue  queue  , comme  les  fîguroient  les 

Kk  2 Etrus- 

(i)  La  plus  grande  faire  ainfî  deux  palmes;  il  y a dt/Tus 

ic  trouve  dans  la  Villa  Bel-  un  Silene  a fil  s avec  un 

•ve titre  a Fraftati  haute  de  Outre. 
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Etrusques,  & autour  du  cylindre  eft  gravé  une 
Bacchanale  . 

idoo.  Héliotrope . Deux  Panthères  attachées 
à un  Char  fur  lequel  eft  une  Cifte  myftique  avec 
un  Thyrfe- 

i6ox*  Cornaline  . Une  Tête  de  Bouc  , un_ 
Thyrfe  & une  Flûte  à plufieurs  tuyaux  . 

1602.  Pâte  de  verre , dont  T Original  eft  dans 
le  Cabinet  du  Roi  de  France.  Le  Taureau  Dio- 
nyfiaque  avec  le  nom  du  CO  Graveur  yaaoy-. 
*1605.  Cornaline - Un  Taureau  dans  la  même 
fituation  que  le  précédent  , mais  fans  aucun  at- 
tribut, avec  le  nom  du  Graveur  aaEsa. 

1604.  Cornaline . Deux  Figures  fous  un  ar- 

bre , dont  F une  tient  un  Vafe , & F autre  avec 
un  Sypbon  tire  du  vin  d’  un  Tonneau  qui  eft 
cntr’  elles  deux. 

irtoj.  Jafpe  rouge . Un  Tonneau  de  bois  avec 
une  forte  de  Bouteille  . Les  Anciens  outre  les 
Vafes  de  terre  , avoient  aufli  des  CO  Tonneaux  de 
bois  comme  les  nôtres  . On  en  voit  un  fous  u- 
ne  CO  Infcription  fepulcrale  avec  un  Vafe  pris 
mal- à -propos  pour  un  fac  par  celui  qui  l’à 
publiée  • Deux  perfonnes  portent  aufli  un  fem- 
blable  Tonneau  fur  une  Lampe  de  la  Galerie  du 
College  de  S • Ignace  à Rome  • 

1606.  Cornaline  • Un  Chariot  chargé  de  Vafes 
tiré  par  deux  Anes  . 

1607.  Pâte  aut . Vafe  à boire  en  forme  de 
Corne  dont  1’  extrémité  a la  forme  du  devant  du 
corps  d’ un  Cheval . 

1608.  Pâ- 

(i)  Mariette  Pier.  gr.  PI.  42.  (1)  Plin,  L.  xiv.  ç.  *7* 

Stojib  Piçrr.  grav.  Pi»  40.  lofer.  Pag.  6x8..  n.  J. 
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1608.  Pâte  ant ■ Le  même  fujet  à la  différen- 
ce près  , que  c’  eft  le  devant  du  corps  d’ un  autre 
Animal  • 


Priape  . 

* 1 609.  Amie  au  antique  gravé  en  Or.  Tête  du 

Dieu  des  Jardins  avec  les  Parties  Génitales  pen- 
dues au  cou  . Cela  rappelle  le  fouvenir  du  cruel 
traitement  que  le  Pcriplecloméne  de  Plaute  veut 
faire  au  Galant  de  fa  Femme  . 

Ou  tu  tant  duium  geflii  moeebo  btc  abdomen  adimere, 
Vtfaciam  quaji puero  in  collo  pende  ant  crepuudia  CO- 

On  attachoit  auffl  des  Priapes  (O  au  cou  des  En- 
fants, & ils  ètoient  appelles  Fafcittum.  Pline  CO 
dit  , qu’  on  avoit  commencé  du  tems  de  l’Em- 
pereur Claude  à cacheter  avec  des  Anneaux  gra- 
vés en  Or . 

*1 6 j o.  Cornaline.  Un  Sculpteur  qui  fait  un  Priape. 

OUm  truncus  eram  ficuluus , inutile  Ytgnum , 

Cum  Faber  incertus  feamnum  faceret  ne  Priapumy 
Maluit  ejfe  Deum (O 

idn.  Cornaline  . Le  même  fujet.- 

1612.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

1613.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

1614.  Sardoine  • Cachet  Antique  tout  d’ une 
Pièce.  Terme  de  Priape  avec  le  Thyrfc.  Diodorc 

de 

(1)  Miles  Glor.  Aa.V.  v.  s.6.  (3)  L.  XXXIII.  c.  6.  p.  $04. 

(j)  Conf.  Boebart.thil.  & Gan.  I.  1 6. 
p»g.  525.  T\  (4)  Ihrat.  Satyr.  8.  v.  !•' 
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de  Sicile  CO  rapporte  qu’  il  y avoit  une  Statue 
de  Mercure , où  I’  on  voyoit  Mcvtulam  ereâarn , 
dont  il  fait  un  myflére  qu’  il  n’  ofe  révéler  Les 
Priapes  que  le  Roi  Séfoftris  fit  criger  pour  mar- 
quer les  endroits  où  il  avoir  trouvé  de  la  refiltan- 
ce , n’  étoient  que  des  (impies  Colonnes  avec  des 
Parties  Génitales . 

1615.  Sur  dot  ne  . Le  même  fu  jet. 

*1616.  Cornaline.  Un  Terme  de  Priape  fous 
un  arbre  avec  le  Pcdittn  fur  I’  épaule . 

1617.  Sar doive  de  trois  couleurs . Priape  avec 

une  Pomme  dans  la  main  droite  . 

*164  b.  Prime  d’ Emeraude  . Priape  avec  une 
Pomme  dans  la  nuin  gauche  & des  Fruits  dans  un 
tablier , portant  de  la  main  droite  le  Caducée  • Le 
Dieu  des  Jardins  fait  ici  la  fonéïion  d’ un  Méila- 
ger  ou  d’ un  Envoyé  portant  de  la  main  droite  le 
Caducée,  qui  étoit  dès  les  premiers  rems  de  l’an- 
tiquité la  marque  de  di/linéïion  des  Députés.  Ja- 
lon prit  le  Caducée  » quand  il  alla  trouver  le  Roi 
Aecte 

ivru  Jl  M»  EpfUCttO  ExifTTpOV 

Ipfe  fumfit  Mercurii  feeptrum  <»>  . 

11  femble  qu’  on  ait  voulu  marquer  que  Priape 
s’ en  acquitterait  avec  la  même  énergie  que  les 
Ambafladeurs  de  Sparte  introduits  par  Aridophane 
dans  1’  Acropole  d’  Athènes  , occupé  par  les 
femmes . 

Xo'foüt'  ’urrsp  %oipoKop.;1ov  asp)  roi « ptipolrh  t%ovra f 
lncetiunl  cire  un:  que  femora  baient  pexillum  rigentem  (j). 

Le 

(1)  L.  1.  C- toi.  (i)  Apollon.  Arg.L.  J.p.  ip.  {\)LyJiJl,  v.!07S« 
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Le  Caducée  peur  auffi  fe  rapporter  à ce  que 
nous  avons  remarqué  à N-  1614- 

1619-  jfafpe  rouge.  Un  Priape  monftrucux  . 
*1620-  Jafpe  gris.  Priape  debout  fur  un  Croif- 
fant  avec  le  Boilfeau  fur  la  Tête  , comme  Sérapis; 
au  defTous  il  y a un  Amour  un  genou  en  terre,  les 
mains  liées  derrière  le  dos . 

1621.  Pâte  de  verre , dont  CO  l’Original  eft 
dans  le  Cab.  de  l’Empereur  à Florence.  Un  A- 
mour  fur  un  rocher, qui  tue  avec  un  Trident  un 
Serpent  devant  un  Terme  de  Priape- 
*1611.  Cornaline  montée  en  Anneau  de  métal 
incrujlé  eu  Or  . Un  Amour  qui  met  une  Couronne 
fur  un  Terme  de  Priape . 

1623.  Cornaline  . Un  Faune  afîis  vis-à-vis 
d’  un  Terme  de  Priape  , il  tient  un  Thyrfe  où 
font  des  Bâtons  ou  Cafîagnettes . 

*1624.  Cornaline  montée  en  Anneau  d'  Or  an- 
tique . Un  Faune  qui  joue  de  la  Lyre  devant  un 
Terme  de  Priape  élevé  fur  une  Colonne . 

*1625.  Cornaline  . Un  Faune  les  deux  Flûtes 
en  main,  aflis  aux  pieds  d’  un  Terme  de  Priape, 
fous  un  arbre,  contre  lequel  eft  pofé  fon  Pedum. 

1626.  CornaCiiie.  Un  Faune  qui  joue  des  deux 
Flûtes  devant  un  Terme  de  Priape. 

1627.  Cornaline.  Un  Faune  offrant  du  Vin 
dans  un  Vafe  à un  Terme  de  Priape , derrière  qui 
il  y a un  autre  grand  Vafe  . 

*1628-  Cornaline.  Un  Faune  tenant  un  Outre 
& verfant  du  vin  dans  un  Vafe,  devant  un  Terme 
de  Priape  élevé  fur  un  tas  de  pierres,  à coté  d’ un 
arbre  * 

1629.  jfaf- 

(t)  MuC  l’Ior.  Tom.  I.  Tib,  LXXVIII.  n-  5. 
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11529.  Jafpe  ronge  ■ Une  Figure  avec  un  Thyr- 
fe  qui  offre  un  Plat  de  Fruits  à un  Terme  de 
Priape,  derrière  lequel  un  Amour  joue  des  deux 
Flûtes . 

1630.  Cornaline.  Deux  Femmes  dont  1’  une 
joue  des  deux  flûtes,  & l’autre  d’  un  Tabourin, 
devant  un  Terme  de  Priape , élevé  fur  une  Co- 
lonne . 

1631.  Pierre  d’ Aimant.  Deux  Figures  qui  fa- 
crificnt  à un  Terme  de  Priape. 

1632-  Cornaline.  Une  Figure  drappée  ayant 
une  Torche  allumée  à la  main  , qui  offre  des  Pom- 
mes fur  un  plat  à un  Terme  de  Priape. 

1633.  Cornaline  . Une  Femme  qui  offre  un- 
plat  de  fruits  à un  Terme  de  Priape  qui  eft  fur 
une  Colonne  , devant  laquelle  il  y a un  Autel  avec 
du  feu  allumé  . 

1(534.  Cornaline.  Le  même  fujet,  où  l’on 
voit  encore  derrière  la  femme  un  grand  Vale  • 

KS35.  Prime  d’ Emeraude  . Un  Faune  affls 
fous  un  arbre  devant  un  Terme  de  Priape,  qui  eft 
fur  une  Colonne  ornée  de  Guirlandes.  Devant  le 
Terme  on  voit  un  Outre  attaché  à une  branche 
de  1’  arbre. 

1 (53(5.  Cornaline  brûlée  • Une  figure  drappée 
qui  offre  des  Pommes  fur  un  plat  à un  Priape- 
placé  dans  une  petite  Niche  faire  de  planches . Ces 
niches  s’  appelaient  (0  Sacella  , ou  Tentoria  . 

i<5 37.  Prime  d’ Emeraude  . Une  Femme  qui 

offre  des  Pommes  devant  une  de  ces  Niches , au 
bas  de  laquelle  il  y a un  petit  Autel  avec  du  feu 
allumé . 

1638.  Gre- 

(i)  Priap.  Carm,  13.  4p. 
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1638.  Grenat . Un  Homme  offrant  one  Tor- 
che à un  Priape . 

1639.  Cornaline . Une  Femme  qui  fait  quel- 
que offrande  devant  un  Priape , derrière  lequel  efl 
un  Homme  qui  joue  des  deux  Flûtes . 

1640.  Cornaline.  Un  Homme  qui  joue  des 
deux  Flûtes  devant  un  Priape. 

1641.  Cbalcédoine . Le  même  fujet,  avec  de  plus 
une  Femme  qui  allume  du  feu  devant  le  Priape  . 

1642.  Cornaline y Fragment.  Une  Femme  te- 
nant de  chaque  main  une  Torche  allumée,  & un 
Homme  qui  joue  des  deux  Flûtes  devant  un  Priape. 

*1643.  Cornaline  . Le  même  fujet. 

1644.  Prime  d' Emeraude . Trois  Figures  £u- 
font  un  Sacrifice  à Priape  . 

*1645.  Agathe -Onyx.  Deux  SatyrefTes  autour 
d’ un  Priape  , dont  1’  une  s’  afTied  fur  lui  , & 
1’  autre  agenouillée  fur  un  Autel , une  branche  de 
Laurier  d’ une  main,  embrafle  le  Dieu  de  1*  autre  • 

164(5.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet  , avec 
de  plus  une  Colonne  à laquelle  cil  attaché  un 
Carquois . 

1647.  Jafpe  jaune  . Un  Homme  qui  facrifîe 
fur  un  Autel,  devant  un  Priape  qui  crt  fous  un 
Arbre. 

1648.  Pâte  de  verre.  Un  Priape  ou  le  Mem- 
bre Viril,  comme  font  les  Priapcs  fuivants . 

*1649.  Topaze.  Un  Priape  avec  une  Infcrip- 
tion  au  defTus . 

1650.  Pierre  d’  Aimait  gravée  des  deux  co- 

tés . Sur  T un  eft  un  Priape , & fur  le  revers  une 
Couronne  de  Laurier  & une  branche  de  Palme, 
avec  les  lettres  texnh. 

L1 


1651.  Pâ- 
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1651.  Pâte  ant.  Un  Priape  percé  (T  une-. 
Flèche  • ^ 

1652-  Pâte  ant.  Un  Priape  ailé. 

165  5.  Pâte  ant.  Un  autre  Priape  ailé  avec  la 

parole  THÔE,  bac  via , par  ce  chemin. 

1654.  Pâte  de  verre.  Une  Colonne  avec  u- 
ne  Urne  deftus,  devant  laquelle  on  voir  un  Pria- 
pe terminé  en  Lion  par  les  parties  pofiérieurcs , 
avec  lesquelles  il  tient  un  Limaçon  ; au  délias  de 
lui  on  voit  un  Papillon , & derrière  la  Colonne 
1’  Infcription  aakibIACHS- 

1655.  Pâte  ant.  montée  en  Anneau  de  Bron~ 
ze  antique . Un  Priape  ailé  entrant  dans  une  Co- 
quille , arec  une  Etoile  au  delTous. 

1656.  Pâte  de  verre . Un  Homme  1 cheval 
fur  un  Priape  terminé  en  Lion  . On  fait  que^ 
les  nouvelles  mariées  étoient  obligées  de  fe  met- 
tre à cheval  fur  un  Priape  r Cela  étoit  représen- 
té dans  une  CO  petire  Statue  à Rome.  Dans  le  Pa- 
lais Fiano-Sforza  à Rome  il  y avoit  deux  Pria- 
pes  d’ une  grandeur  énorme  > qui  fe  terminoienr 
en  deux  petites  jambes  hautes  de  deux  palmes, 
& fur  ces  jambes  croit  montée  une  Femme . 

1657.  Pâte  de  verre.  Un  Amour  à cheval 
fur  un  Priape  terminé  en  Lion  . 

*1658.  Cornaline.  Une  Figure  afîife  ayanr  un 
Priape  monftrueux  vers  lequel  elle  approche  1’  o- 
reille , comme  pour  'entendre  , & comme  fi  elle 
vouloit  dire , & babet  mea  mentula  mentem  . 

Mentula  tant  magna  ejl , tantus  tibi , Papile,  nafury 

Vt  pojjts , qaoties  arrigis  , olfacere  . Martial. 

II 

(i)G»/4/.deUicuNupt.  p.  îjtt.E.  \uGranov.  Thcf  Ant.  Rom. 
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II  s’ eft  trouvé,  dit  la  Motte -le  Vayer  dans  fon 
Héxameron  , des  Philofophes  qui  ont  voulu  at- 
tribuer à cette  partie  un  lixiéme  fens  . 

1659.  Sardoine  de  trois  couleurs  • Spintria. 

1660.  Pute  ant - Spintria. 

* 1 661 . Cornaline . Spintria  . 

i66z.  Pâte  de  verre.  Spintria. 

1663.  Pâte  ant.  Spintria. 

1664.  Pâte  ant . Spintria  . 

*1665.  Agathe -Onyx.  Spintria- 

1666.  Pâte  de  verre.  Spintria. 

*1667.  Emeraude.  Spintria. 
i66S-  Pâte  ant.  imitant  U Sardoine.  Spintria. 

* 1 669.  Cornaline  . Spintria  - 

*1670.  Pierre  Néphrétique . Spintria- 

1671.  Pâte  de  verre.  Spintria- 

1671*  Pâte  ant-  Spintria - 

1673.  Pâte  ant.  Spintria. 

1674.  Pâte  ant.  Spintria. 

1675-  Pâte  ant-  Spintria. 

1676-  Pâte  de  verre , dont  P Original  eft 

dans  le  Cabinet  qui  apparrenoit  autrefois  au  Com- 
te Thoms • Spintria  avec  1’  Ifcription 

n a p a a a a ner 

N fi  T P T O A nfiPIAA 
MBANfi  eANfiINCe 
ûÊIOrAPXPONOC 
o Airoc 

nâfïxtx  rehs  . Tfùp» , TS/i<À*/*/3a«  , &<m7y  « 3ù , h y'xp 
Jtféveî  iAjyot  ' r 

Pardala  bibe , deliciis  indulge  , ampleâere , mort  te 
oportet  ; tempus  enim  breve  eft . 

U 2 Et 
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Et  eu  deflous  a x a !t 
Z H C A I C 

Fi  vas  Je  bai . 

*1677.  Sar àowe-  Copie  de  la  précédente  Parte. 

1678.  Cornaline  • Deux  Danfeurs  obfcénes. 

SECTION  XVI . 


Hercule. 

*1679.  Ç~^Ornaline . Burte  d’  un  jeune  Hercule, 
V_V  la  Peau  de  Lion  en  tête  « C’  eft  un 
des  plus  précieux  monuments  de  notre  Cabinet.- 
11  y a peu  de  têtes  tant  en  Statues  de  marbre^ 
qu’en  Pierres  Gravées,  qui  puiilent  lui  être  com- 
parées . L’  idée  de  la  beauté  & 1*  execution  de 
1’  ouvrage  vont  d’ un  pas  égal . Je  la  trouve  dé- 
crite parmi  les  Tctes  de  Joie;  car  c’  eft  un  air 

Quem  dicere  vere 

Virgineum  in  puer 0 ,pueri/em  in  Virghte  pofles  0). 

Mais  le  front  plein  qui  s’  élève  par  deftus  le  nez 
avec  une  enflure  gracieufe  , &.  qui  donne  , pour 
ainlï  dire  , un  prefage  du  Héros  à venir  , avec 
cela  le  petit  mufcle  reflenti  fur  l’oeil,  marquent 
une  tête  mâle  ; & puis  des  cheveux  courts  & na- 
turellement frifés  , mais  fans  boucles  à T oreil- 
le , ne  conviennent  pas  à une  beauté  féminine  . 
C’  eft  donc  ici  1’  idée  d’  un  beau  jeune  homme , 

tel 


(1)  Oviiî.  Metam.  VIII.  v.  4. 
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tel  que  le  fouhaitoit  CO  Glycére , cette  Beauté  Zrcayi/àn/  (Dfcur.) 
charitable  de  la  Grèce  ; un  jeune  homme  dont  les 
'attraits  font  d’ abord  douter  quel  eft  fon  fexe. 

Ti7f  y*f>  oi  vu73et  tir)  xaAol  , i«  TMitêf»  'ép*T*tv  frtvm  j>u 


AT* 


Tête  d’  un  Hercule  fans 
Peau  de  Lion  autour  du  cou  Sc 


fivr  L' . 

■J  ' 


q 'fictif  et  ,S<rav  eokctn  yivuti  Xffoo*  Jvvnh  audcrt^  tib  S'fy- 

Tum  euim  formofi  pue  ri  funt funt  ctry^  mtrre- 

feminae  (imites  . eum  «Af/rr»/* 

*1680.  Chalcédoine  • Tere  d’ un  Hercule  fans 
barbe  avec  la  Peau  de  Lion  autour  du  cou 

* 1A81.  Sardoine 
barbe  , avec  la 
la  Mallue  fur  1’  épaule . 

1 «582.  Pâte  de  verre  dont  l’Original  eft  dans 
le  Cabinet  Strozzi  à Rome  . Tète  d’ un  jeune 
Hercule  avec  la  Mallue  fur  1’  épaule  , & le  nom 
du  (O  Graveur  rNMOC.  Dans  le  même  Cabinet  il 
y a la  Tête  d’un  jeune  Hercule  en  Camée,  le  plus 
bel  ouvrage  qui  fe  foir  jamais  fait  en  gravure 
de  relief  j c’  eft  le  tiott  plus  ultra  dans  ce  genre.- 

1683.  Pâte  de  verre , Fragment,  dont  1’  O- 
riginal  eft  dans  CO  le  Cabinet  de  1’  Empereur  à 
Florence.  Tête  d’ un  jeune  Hercule  couronné  de 
Laurier,  avec  le  nom  du  Graveur  ONHCAC-  Mad- 
la  Comtefte  Cberoffîni  à Rome  a une  belle  Tête 
d’ Apollon  du  même  Graveur . 

1684.  Pâte  atit . Tête  d’  un  jeune  Hercule., 
couronné  de  Laurier,  comme  vainqueur  des  jeux 
Olympiques. 

1685.  Pâte  mit-  Le  même  fujct . 

* 1686.  Cornaline.  Tête  d’ Hercule  fans  barbe, 

avec 

(t)  Atheo.  Deipnof.  L.  XIII.  (})  Muf.  Florent.  Tom.  II- 

p.  60 S.  D.  Tab.  I.  n.  Stofch  Pi«rr. 

(i)  Stofib  picrr.  gr.  PI.  XXlIf.  grav.  Fl.  XLVI. 
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avec  la  Couronne  de  Laurier , 8c  derrière  la  tête 
les  lettres  fc.SE- 

1687-  Cornaline  . Tête  d'  Hercule  barbu  , 
comme  toutes  les  Têtes  fuivantes  . 
i<S88.  Jtfpe  noir.  Le  même  fujet. 

*1689.  Sardoine.  L«  môme  fujet  • 

* 1 690.  Sardoine  . Tête  d’ Hercule  couronné 
de  Laurier  , avec  autour  la  parole  AIKAIOC , le 
jufte  ■ L’  Empereur  Pefcennius  Niger  fit  mettre 
cette  CO  parole  fur  plulieurs  Monuments  qui  le 
regardoient;  peut-être  cette  Pierre  a-t’  elle  fer- 
vi  de  Cachet  à quelque  Magiftrat  de  fon  tems  ; 
elle  fut  trouvée  aux  environs  de  Smyrne,  où  Pe- 
fcennius a fait  fa  principale  réildence  . Cepen- 
dant P appellation  de  ûikmoc  fut  aulïï  adop- 
tée par  d'autres  Princes  , comme  par  CO  Arface 
Roi  des  Parthes  . 

*1991.  Cornaline  . Tête  d’ Hercule  en  face_> 
couronné  de  Laurier  , avec  le  nom  du  Graveur 
COAnxon*  C’  eft  une  des  plus  belles  Têtes  de 
notre  Cabinet . Ceux  qui  ont  prétendu  que  la_* 
forme  quarrée  de  la  lettre  c ( Sigma  ) indique 
que  ce  Graveur  a été  contemporain  d’  Aléxandre, 
n’  ont  pas  pris  garde  qu’  au  contraire  la  forme 
quarrée  de  cette  lettre  eft  plutôt  une  marque,, 
des  ficelés  poftérieurs  que  des  tems  plus  anciens. 
On  n’  a qu’  à regarder  quantité  d’ Infcriptions  du 
tems  des  Empereurs  , on  y trouvera  le  Sigma  formé 
de  cette  manière;  & de  même  en  elt  il  par  rap- 
port aux  Têtes  de  Philofophes  en  marbre  , où 
l'on  trouve  cette  lettre  de  la  même  forme:  car 

ces 

(1)  Spanbem  de  praeft.  Num.  (a)  Patin  Thef.  Nun».  pi  g. 

T.  II.  p.  141.  aep,  1 
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ces  Têtes  n’  onr  été  faites  que  long  tems  après 
la  mort  de  ceux  qu'  elles  repcéfentent . Je  ne  me 
fouviens  que  de  deux  CO  Médailles  , où  il  y air 
un  Sigma  quarré,  mais  elles  ne  font  pourtant  pas 
des  plus  antiques. 

*1692.  Cornaline • Tête  d1  Hercule  Roi  avec 
le  Diadème  • 

169?.  Pâte  de  verre  donr  l’Original  eft  dans 
un  Cabinet  en  Angleterre.  Tête  d*  Hercule  en 
face  avec  un  Diadème  . 

* 169+.  Cornaline  ■ Bulle  d’ Hercule  ayant  la  Tére 
couronnée  de  Laurier  & la  Maflue  fur  P épaule . 

*1695.  Grenat  monté  en  Anneau  d' Or  antique . 
Hercule  Enfant  étouffant  deux  Serpents  dans  fcs 
mains , tel  qu’  on  le  voit  fur  quelques  CO  Mé- 
dailles de  Thébes . 

1696.  Cornaline . Le  même  fu jet. 

1697.  Pâte  ant • Le  même  fujet . 

169S.  Pâte  ant.  Euryllhée  commandant  à 
Hercule  differents  travaux  & differentes  expédi- 
tions . Hercule  eft  debout  auprès  d’ une  Colon- 
ne, & Euryllhée  eft  devant  lui,  le  menton  appu- 
yé fur  la  main  droite  foutenue  par  fon  genou . 
On  voit  le  même  fujet  fur  CO  d’  autres  Pierres 
Gravées  - Mais  Hercule  & Euryllhée  font  jeunes 
& fans  barbe  fur  notre  Pâte  , Sc  ils  font  barbus 
dans  Agoftiui , comme  V eft  Euryllhée  feulement 
dans  Gori . Euryllhée  pourtant  devoir  être  jeune, 
li  Hercule  avoir  conçu  de  la  paillon  pour  lui , 

com- 


(r)  Haym.  Thef.  Brîr.  T.  II.  p. 
147.  Conf.  Chisbal.  Infer. 
Afiit.  p.  11$.  Bfgrr  Thef. 
Braud.  T.  I.  p.  441. 


(î)  Goltz.  Graec.  Taf>,  16.  n.7. 
(j)  Agojlini  Gtm.  P.  I.  Tif>. 
1 10.  Muf,  Hor.  Tom.  I. 
Ti b.  36,  n.  S. 
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comme  prétend  Diotimus  dans  CO  Athénée.  Her- 
cule fur  notre  pâte  & fur  les  pierres  n’  eft  enco- 
re couvert  que  d’  un  limple  Drap , 8c  non  de  la 
Dépouille  du  Lion . 

1899.  Pâte  aut ■ Hercule  CO  défrichant  l’En- 
clos à Elis  , où  il  établit  les  Jeux  Olympiques  ; 
il  le  fit  pour  s’endurcir  à la  fatigue.  On  le  voit 
courbé,  une  Pioche  en  mains  dans  l’attitude  d’un 
Jardinier  qui  nettoye  une  allée.  Dans  le  lointain 
on  voit  beaucoup  d’épines  8c  de  brofîailles . Gori 
veut  trouver  le  même  fujet  fur  une  CO  Pierre , où 
Hercule  efk  debout  8c  en  repos  avec  la  MaflTue 
8c  la  Peau  de  Lion  ; une  cfpéce  de  Rameau  qui 
eft  à coté  de  la  figure  eft  tout  le  fondement  de 
fon  explication.  Notre  Pâte  eft  peut-être  l’uni- 
que pièce  en  gravure  qui  exprime  bien  ce  fujer. 
On  le  trouve  fur  quelques  Bas-reliefs,  fans  que  les 
Antiquaires  y ayent  pris  garde,  comme  fur  une  CO 
Bafe  quarrée  au  Palais  Giuftiniani , fur  un  Bas-re- 
lief dans  la  Vigne  de  Mr.  le  Cardinal  Alexandre 
Albanie  Sc  fur  une  Bafe  ronde  trouvée  en  1729, 
qui  étoit  dans  la  Villa  Cafali  Sc  qui  appartient  à 
préfent  à Mr.  le  Marquis  Lucatelli  à Rome . 
..*1700.  Cornaline.  Hercule  jeune  tirant  Je_^ 
Lion  de  la  foret  de  Nemée  hors  de  fa  Caverne.  La 
gravure  en  eft  fort  belle,  8c  s’approche  un  peu 
de  la  manière  Etrusque . Cette  Pierre  8c  les  Vi- 
vantes qui  rcpréfentent  le  même  fujet  , nous  au- 
torifcnt  à mettre  ce  Travail  d’ Hercule  le  pré- 
niier  de  tous  ; car  il  eft  ici  repréfenré  toujours 

jeu- 

(1)  Deipnof.  Lih.  XIII.  pag.  (5)  Muf.  Florentin.  Tom.  I. 

60}.  D.  Tab.  XXXVI.  n,  4. 

(i)  Pauftn.  L.  VI,  p.  511.  (4)  Crut,  lulcr.  p.  XLUI, 
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jeune  & fans  barbe  ; ce  que  Be’ger  ne  pouvoir  pas 
bien  dillinguer  fur  une  CO  Médaille  d’  Héraclée 
dont  le  revers  repréfente  la  même  AéHon  • Outre 
cela  Hercule  n’  eft  pas  encore  revêtu  de  la  Peau 
de  Lion  fur  nos  Pierres , quoiqu’  au  fond  il  au- 
roit  pu  l’êrre,  avant  même  qu'  il  eût  tué  celui 
de  Nemée,  puisque  dès  fon  enfance  il  prit  piaille 
à CO  la  Peau  de  Lion,  & qu’il  vouloic  s’  y cou- 
cher delTus . 

*1701.  Cornaline.  Hercule  à mi  - corps  étouf- 
fant le  Lion. 

1702.  Pâte  aut ■ Hercule  étouffant  le  Lion*- 

1703.  Jafpc  ronge.  Le  même  fujet . 

1704.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet. 

*1705-  Hyacinthe.  Hercule  qui  s’étant  revê- 
tu de  la  Peau  du  Lion  , fe  fait  une  Maf- 
fue  d’ une  branche  CO  d’  Olivier  Sauvage  ; il  la.- 
tient  appuyée  fur  fon  genou  gauche,  & avec  la 
main  droite  il  en  lève  les  branches.  Sujet  unique* 

1705.  Agathe  - Onyx  . Hercule  debout  tenant 
de  la  main  droite  la  Maflue  & de  la  gauche  la_. 
Peau  du  Lion  . Parmi  les  débris  & fragments 
d’  Antiquités  du  Palais  Barberiui  à Rome  on- 
trouve  fur  le  Fragment  d’un  Vafe,  Hercule  avec 
une  Corne  d’ abondance , & on  le  voir  repréfen- 
té  ainfi  fur  une  Médaille  de  1’  Isle  de  Naxos,qui 
n’  eft  pas  publiée  ; j’  en  ai  parlé  dans  un  autre 
endroit  N-  1462. 

* 1 707.  Grenat.  Le  même  fujet. 

1 7c8.  Pâte  aut.  imitant  la  Sardoiue . Her- 
cule jeune  debout  tenant  de  la  main  droire  la-. 

M m Maf- 

(1)  ThfC.  Palat.  psg.  104.  (î)  Paufsn.  L.  II.  pag.  185. 

(a)  7 btocrit.  IJyl.  iy.  ad  lin.  186. 
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fue,  8c  de  la  gauche  la  Peau  du  Lion  8c  une.. 
Palme  - 

1709.  Pâte  atit.  Hercule  portant  fur  l’épau- 
le le  Sanglier  de  la  Forêt  d’ Erymanthe  à Euryf- 
thée  Roi  de  Mycéne,  qui  fe  rient  caché  dans 
un  COVafe  d’airain.  Ce  fujet  étoit,  (1  non  unique, 
au  moins  très -rare  en  Gravure,  le  défunt  B.  de 
Stofcb  le  fit  copier  exactement , pour  en  conferver 
la  mémoire,  en  cas  que  cette  pâte  fe  perdît  • On 
voit  pourtant  le  même  fujet  repréfenté  fur  le.- 
Fragment  d’  une  Urne  dans  la  Villa  Borgbefe , 
parmi  les  Douze  Travaux  d’  Hercule,  de  même— 
que  fur  une  autre  Urne  de  la  Villa  Ludovifi , 8c  fur  le 
Monument  de  la  Villa  Cafali  que  nous  venons  de 
citer  à N.  1699.  °ù  Hercule  fe  trouve  au  milieu 
avec  Omphale  8c  où  les  noms  de  fes  Travaux  font 
marqués  au  deilous  avec  au  bas  1’  Infcription 

C A SS  1 A 
M A N I T I L L A 
PRISCILLA 
F E CIT. 

Le  même  fujet  eft  repréfenté  (O  fur  le  revers  d'ut» 
Médaillon  de  Géra  • Le  Marquis  Maffei  ne  favoir 
pas  ce  trait  de  1’  Hiftoire  d’ Hercule,  il  1’  avoue 
ingénument,  ne  pouvant  trouver  1'  explication 
d’une  0)  Médaille  qui  a le  même  type. 

* 1 7 1 o.  Sardoine ■ Copie  de  la  précédente  Pâte  • 

1711.  Jafpe  rouge  . Hercule  debout  en  face 
fe  repofant  fur  fa  Maflue  qu’  il  appuyé  fur  le_- 
Sanglier  de  la  Forêt  d' Erymanthe  - 

1712.  Aga- 

(1)  Giraldi  Hift.  Deor.  pag.  Allant  Tom.  t.  Tab.  5 y. 

57<S.  (3)  Veron.  illuftr.  P.  III.  p„ 

U}  Ytnuti  Num.  Muf.  Alex.  135.  n.  6 . p.  239. 
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* 1 7 1 î.  Agathe  - Onyx . U Hydre  à fept  Têtes 
du  marais  de  Lerne. 

1713.  Cornaline.  Hercule  debout,  tuant  1'  Hy- 
dre . Le  même  rype  fe  voit  fur  une  CO  Médaille-, 
de  Tarfe. 

*171+.  Cornaline  . Le  même  fujet , où  I*  Hy- 
dre eft  entortillée  autour  du  corps  d’  Hercule. 

1715.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée  de  Gra- 
vure Etrusque  . Hercule  arrêtant  le  Cerf  aux 
pieds  d’ airain. 

*1716*  Sar doute  copiée  d’  après  I’  Antique.  Le 

même  fujet . 

1717.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Her- 
cule debout  allant  attaquer  les  Oifeaux  Srympha- 
lides,  la  MalTue  de  la  main  droite,  & de  la  gau- 
che 1’  Arc  & une  Flèche. 

1718.  Cornaline.  Le  même  fujet.  La  gravure 
de  ces  deux  Pierres  qui  paroit  Etrusque  , a tout 
le  caractère  d’ un  ouvrage  de  la  plus  haute  anti- 
quité • Mais  li  Hercule  avec  la  Peau  de  Lion,  la 
Mallue  & 1’  Arc  fut  ainli  dépeint  le  prémier  par 
Stélichore  de  Sicile  , un  des  prémiçrs  Poètes 
Grecs,  comme  CO  dit  Athenée , cette  circonftance 
feroit  douter  de  la  réalité  de  cette  profonde  anti- 
quité. 11  faut  pourtant  anlît  remarquer  qu’on  n’efl: 
pas  d’  accord  fur  le  tems  où  Stélichore  fleurit  ; le 
Premier  Marbre  d’ Arundel  le  fait  CO  contempo- 
rain de  Simonide  qui  vivoit  pendant  1’  Expédition 
de  Xerxcs  contre  la  Grèce  CO  & Bentley  le  fait  un 
peu  plus  anterieur.  D’  un  autre  coté  la  gravure 

M m 2 de 

(i)  Hitvercamp  Nam.  Reg.  (3)  Num.  64.  (Sj. 

Chrift.  Tab  î«.  n.  ao.  (4)  Diflerc-  upon  the  Epift. 
(î)  Deipn.  L.  XII.  p.  jt».  F.  of  Fhalari»  p.  36. 
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de  nos  deux  pierres  paroit  d’ une  manière  encore 
plus  ancienne,  même  en  la  fuppofant  Etrusque; 
car  la  Pierre  des  Cinq  Héros  de  Tbêbes  de  notre 
Cabinet  dont  la  gravure  eit  fans  contredit  Etrus- 
que' , & qui  fut  faite  , lorsque  le  caraflére  dont 
fe  fer  vit  cette  Nation  pour  écrire,  s’  approchoit 
encore  de  1’  ancien  Pelasgue  ( Période  que  1’  on 
doit  préfumer  antérieur  au  rems  de  Simonidc  ) 
cette  Pierre,  dis -je,  eft  déjà  1’  ouvrage  de  1’  arc 
plus  perfectionné.  H faudroit  donc  conclure  de  la, 
ou  que  Stèftcbore  ne  fut  pas  le  prémicr  qui  dé- 
peignit Hercule  comme  on  l’a  repréfenté  depuis; 
ou  que  ce  célébré  Lyrique  e(l  beaucoup  plus  an- 
cien , ainli  que  prétend  Suidas , qui  fixe  fa  naif- 
fance  dans  1’  Olymp.  XXXVI-  & fa  mort  dans  la 
LVI.  Le  même  Marbre  qui  fait  Héiiode  antérieur 
à Homère , ne  fauroit  être  une  réglé  infaillible . Il 
eft  fûr  d’ ailleurs  qu’  Homère  ni  dans  fon  Hymne, 
ni  ailleurs,  ne  fait  jamais  paroitre  Hercule  avec 
les  ornements  avec  lesquels  les  Anciens  Artiftes 
T ont  ajufté  • 

* 1 7 1 9.  Cornaline  fciêe  d' un  Scarabée . Hercule 
un  genou  à terre,  dans  l’attitude  de  décocher  un 
trait  , tel  qu’  on  le  voit  fur  une  CO  Médaille  de 
1’  Isle  de  Thafos  . 

1720.  Pâte  ont.  Hercule  révétu  de  la  Peau 
du  Lion,  ayant  un  genou  à terre  , & tenant  1’  au- 
tre jambe  tendue , dans  1’  attitude  de  tirer  une  flè- 
che à trois  des  Oifeaux  Stymphalides.  L’Arc  de  ce 
Héros  n’a  pas  la  forme  d’  un  demi -cercle,  il  a 
la  même  courbure  de  celui  qu’on  lui  voit  dans 
une  CO  Pierre  Gravée  de  la  Gallerie  de  l’Empereur 

à Flo- 

(0  Goltz  Grâce. Tab.13.n-  3.  (t)  Muf. FI.T.  I.Tab.  38. n.  t. 
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à Florence  , 8c  fur  deux  Bas-reliefs  de  l’ancien- 
ne manière  de  1’  art  dans  la  Vigne  de  Mr-  le  Card* 
Alex.  Alliant , où  Hercule  enlève  le  trépied  à A- 
pollon . Cet  Arc  eft  donc  ici  plié  plulieurs  fois  8c 
va  pour  ainli  dire  en  ferpentant,  au  lieu  que  l’Arc 
d’ Apollon  eft  presque  droit,  8c  n’  cil  plié  que.- 
vers  les  extrémités . Hercule  tenoit  cet  arc  d’  un 
Berger  de  Scythie  nommé  Téutarus . 

Les  Savants  fe  font  figuré  que  1’  arc  des  Scy- 
thes avoit  la  forme  d’  un  demi -cercle;  8c  fur  ce 
qu’  un  Ancien  Poète  dans  CO  Athcnce , introduit 
un  Berger  qui  ne  fachant  pas  écrire  le  nom  deL- 
Théfée  qu’  on  lui  demandoit , tache  de  s’  expli- 
quer en  comparant  les  lettres  de  fon  nom  aux  i- 
dées  qui  lui  éroient  les  plus  familières,  8c  en  di- 
fant  que  le  Sigma  ou  la  troifiéroe  lettre  avoit  la 
figure  d’ un  arc  Scythien  . 

2 KvSiy.ü  Sh  rplrov  5»  TforljJ.<Psf$t 

Ténia  ( lit  ter  a ) arcui  Scytiico  Jimilis  erat  • 

Sur  cela,  dis -je,  il  en  eft  CO  quelques-uns  qui  ont 
prétendu  que  le  Sigma  dans  les  plus  anciens 
tems  étoit  formé  comme  un  C Latin . Mais  c’  cft 
ce  qui  eft  évidemment  faux,  puisqu’  au  contraire 
c’  eft  là  la  plus  moderne  forme  de  cette  lettre , 
comme  entr’  autres  le  prouve  une  Médaille  avec  CO 
la  Tête  de  Lycurge , qui  eft  aft'urément  des  tems 
poftérieurs.  Cependant  le  P.  Harduin  a tort  de  pré- 
tendre que  le  Sigma  £ formé  en  C ne  fe  trouve  CO  ni 

du 

fi)  Deipn.  L.X.  p.  454. 1.  36.  (3)  llaym.  Thcf  Brit.  T.  I. 

(1)  Putters  Archacol»  Grâce.  p.  115. 

T,  II.  p.  41,  (4)  Num,  Ant.  p«  17s* 
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du  rems  d’ Augurte  CO  ni  de  celai  des  premiers 
Empereurs  : on  voit  le  Sigma  C fur  des  Médailles 
de  Mithridate  & fur  la  Mofaïque  du  Temple  de 
la  Fortune  que  Sylla  fit  bâtir  à Prenefte , aujour- 
d’ hui  Paleftrine . 

D’  autres  Savants  ont  eu  plus  de  raiforn- 
à vouloir  concilier  la  defeription  du  Berger  avec 
le  CO  s . Car  fi  on  obferve  cette  lettre  fur  le 
CO  Marbre  de  Sigée  , monument  de  da  plus  haute 
antiquité,  on  la  trouve  formée  ainfi  £ , ou  "J  tour- 
née & pliée  de  la  même  manière  que  l’Arc  d’ Her- 
cule paroit  for  notre  Pâte  , & fur  d’ autres  Pier- 
res qui  repréfentent  le  même  fujet.  De  plus  on 
fait  que  le  Pont  Euxin  a été  comparé  par  les  An- 
ciens CO  à un  Arc  Scythique  • Or  cette  image  ne 
feroit  pas  jufte,  fi  P Arc  Scythique  eût  eu  la  forme 
d’ un  demi -cercle,  & fi  le  Sigma  eût  éré  tracé 
différemment  de  ce  qu’  il  eft  dans  le  Marbre  de 
Sigée  que  je  viens  de  citer  . Au  refie  un  de  plus 
anciens  Monuments  où  le  Sigma  foit  formé  ainfi  s, 
c’  eft  une  CO  Médaille  que  P on  prend  fauffemcor 
pour  la  Tête  d’ Anthifiéne , & qui  n’  eft  qu’  un' 
Âlasque  Tragique . 

1721.  Pâte  ant . Hercule  dans  la  même  atti- 
tude tirant  à deux  des  Oifeaux  Stymphalides  , 
dont  on  voit  le  troifiéme  mort  à fes  pieds  : La_> 
Peau  de  Lion  & la  Maftùe  font  derrière  lui  à ter- 
re . Sur  le  Bas-relief  cité  de  la  Villa  Cafali , Her- 
cule a des  Caftagnettcs  , avec  lesquelles  il  fait 

du 

(1)  Nam.  ant.  paç  lij.  (4)  Dionyf.  Defcript.  Orb. 

(î)  Spanbtm  de  praeft.  nutn.  v.  is6.  f»q. 

T.  I.  p-  100.  f«q.  (5)  Haym  Ttf ■ Brir.  T.  II. 

(3)  Çbisbul  In  fer.  Sig.  p.  4.  pag.  118» 

Coiif.  p.  ai. 
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du  bruit  pour  charter  ces  Oifeaux.  Dans  une  Em- 
preinte de  notre  grande  Collection  , tirée  d’ un- 
Fragment  d’ une  excellente  Gravure  Etrusque  fort 
antique , Hercule  cil  repréfenté  dans  la  même  a- 
étion , mais  avec  la  particularité  qu’on  lui  a donné 
de  grandes  ailes . Voyez  au  fujet  des  Ailes  des 
Divinités  le  N>  135.  de  cette  Clarté. 

* 1 7 2 2.  Cornaline . Copie  de  la  précédente  Pâte  • 

*1723.  Cornaline . Un  des  Oifeaux  Srympha- 
lides  armé  d’  un  Casque  , d’  un  Bouclier  8c  de 
deux  javelots  , tel  que  ce  monftrc  paroit  fur  u- 
ne  0)  Médaille  de  la  Famille  Valeria , 8c  avec  de 
plus  la  particularité  qu’  il  a fur  la  poitrine  une 
Tête  de  Médufe,  8c  une  Palme  avec  une  Couronne 
dans  fes  ferres.  Si  cette  Tête  n’a  pas  du  rapport 
au  fecours  que  Minerve  prêta  dans  ce  combat  à 
Hercule,  en  lui  donnant  <a>  les  Cartagnetres  d’ai- 
rain, crepitacula  t forgées  par  Vulcain»  je  ne  fait- 
rois  y trouver  d’ autre  explication  . Il  cil  pour- 
tant vrai  que  ce  pourroit  être  encore  ici  une  de 
ces  figures  bizarres  que  nous  avons  prifes  Sect  XI» 
N-  66 7.  pour  un  Grylle. 

1724.  Pâte  de  verre.  Hercule  qui  lie  le  Tau- 
reau de  Crète  auprès  d’ un  Terme  à deux  faces, 
qui  peut  fe  rapporter  à la  naill'ance  de  Jupiter 
8c  de  Minerve  dont  cette  Isle  fe  glorifioit. 
*1723.  Cbalcêdoine . Copie  de  la  précédente 
Pite . 

1726.  Pâte  de  verre.  Hercule  portant  le- 
Taureau  de  l’isle  de  Crète  fur  fes  épaules,  avec 

le 

(1)  Paillant.  Num.  Fam.  Va-  ( i ) Con f.  Patin.  Thef.  Num. 
1er.  n.  J,  Cont".  Spanbem  t\t  pag.  98, 
prai/t.  Num.  T.  L p.  ajtf. 
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je  nom  du  (0  Graveur  antgpcOTOC.  L’  Original 
de  cette  Pâte  elt  dans  le  Cabinet  du  Duc  de  De- 
vons bire  . La  même  action  d' Hercule  fc  voit  avec 
d’autres  de  fcs  Travaux  fur  un  Autel  quarré  de 
1’  ancienne  manière  au  Capitole,  & fur  une  des 
plus  grandes  Urnes  fepulcrales  aux  Camaldules 
de  M-  le  Card.  Pafjiouei. 

. * 1717.  Cbalcé doive . Copie  de  la  précédente 

Pâte. 

1728-  , Pâte  aul . Le  même  fujet. 

*1729.  Prime  d' Emeraude . Diomède  debout 
donnant  un  Homme  à manger  à fes  quatre  Che- 
vaux , dont  1’  un  commence  à lui  déchirer  la  poi- 
trine , leurs  noms  étoient  Podargus , Lampon , 
J{c\TïtfiiAi  Xantus  & Dinus  . Le  Graveur  à en  juger  par  le 

déllcin  de  la  figure , femble  avoir  eu  en  vue  de  rc- 
préferter  Abdére,  jeune  homme  aimé  d’ Hercule, 
que  Diomède  traita  fi  inhumainement . Mr.  Gra- 
ve/le  <*>  a fait  ébaucher  cette  Pierre,  & il  V ex- 
plique en  difant  que  ce  font  les  Chevaux  d’ A- 
cbille  qui  font  affligés  de  la  perte  de  leur  maître 
déjà  érendu  fur  le  bûcher  ; pour  s’ aider  dans 
cetre  explication  , au  lieu  des  jambes  des  Chevaux 
qui  font  droites  , il  a déflinè  des  bûches  de  bois 
qui  vont  de  travers . 

Mais  confiderant  bien  notre  Gravure  , quL_» 
eff:  très  antique,  & qui  eff  travaillée  avec  beau- 
coup de  finelle , nous  y voyons  comme  dans  les 
Images  de  Philollrate  (Ole  même  tableau  que  peint 
cct  Auteur,  5c  jusqu’à  cetre  férocité  qu’il  expri- 
me dans  le  vifage  de  Diomède. 

Au- 

(1)  Stofeb  Fierr.  grav.  Fl.  (a)  Fierr.  gr.  T.  II.  PI.  LV. 

IX.  (3)  ken,  L.  II.  p.  2 j. 
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Autre  remarque  qui  fe  préfente  ici  , & qui 
eft  confirmée  par  d’autres  de  nos  Gravures  où  il 
y a des  Chevaux  , furtout  à 1’  article  de  Mars , 
c’  eft  que  les  Anciens  ne  coupoient  pas  feule- 
ment les  crins  à leurs  Chevaux  dans  le  deuil  uni- 
verfcl  d’une  Ville,  ou  d’un  Pays,  comme  fit  0) 
Admére  pour  marquer  fon  afïlittion  à la  more 
d’  Alcefte  fa  femme  ,&  comme  firent  les  CO  Théf- 
faliens  à la  mort  de  Pélopidas  .*  nous  voyons 
dans  cette  Pierre  que  les  Chevaux  ont  les  crins 
coupés , & nous  en  devons  conclure  que  les  An- 
ciens les  coupoient,  comme  on  fait  aujourd’hui. 
.*1730.  Cornaline  copiée  d’  après  une  CO  Anti- 
que du  Cabinet  du  Roi  de  France-  Hercule  qui 
afiomme  Diomède  à coups  de  Mafiue . On  voit 
le  même  fujet  fur  une  CO  Médaille. 

1731.  Pâte  atit.  Hercule  qui  emincne  les  . 
quatre  Chevaux  , fous  lesquels  on  voir  Diomède 
mort.  Hercule  avec  deux  des  Chevaux  de  Dio- 
mède fe  voit  fur  quelques  CO  Médailles  . 

*1732»  Sardoine  . Hercule  étouffant  Antée. 
j 73 3,  Pâte  aut.  Le  même  fujet* 

1734.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

*1735’.  Agathe  - Onyx . Le  même  fujet . 

1736.  Pâte  aut . Le  même  fujet. 

*1737.  Prime  d’ Emérande  ■ Le  Pommier  du 
Jardin  des  Hefpérides  gardé  par  le  Dragon  . 

*1738.  Amétbyfte  . Hercule  debout  tenant  la 
Maffue  de  la  main  gauche , & de  la  droite  un 

N n Vafe 


(i)  Eurip.  Alceft.  v.  418. 

(1)  Plutarcb.  Pelop.  p.  296.  C. 
(5)  Mariette  piçrr.  grav.  T. 
II-  PI.  77. 


(4)  Patin.  Thef.  N uni.  pag. 

ISO. 

(j)  Iralich.  Tcntam,  Num. 
pag.  267. 
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Vafe  qu*  il  préfente  au  Dragon  qui  eft  entortille 
autour  de  1’  Arbre,  pour  1’  a flou  pi  r . 

1739.  Pâte  ant.  Le  même  fujet  , où  le  Ser- 
pent a la  Tête  dans  le  Vafe  que  lui  préfente^ 
Hercule . 

1740.  Pâte  aut.  Hercule  debout  tenant  de 
la  main  droite  la  MalTue , & de  la  gauche  une— 
des  Pommes  du  jardin  des  Hefpérides . Dans  un 
Bas-relief  qui  le  repréfenre  dans  cctre  expédi- 
tion avec  une  des  Hespérides  endormie  fous  1*  ar- 
bre, il  eft  furnommé  CO  Zurtjp  , Sauveur. 

1741.  Sur  doive . Hercule  affis  fur  un  rocher 
tenant  de  la  main  gauche  la  MafTue  , & de  bu. 
droite  une  des  Pommes  du  jardin  des  Hefpé- 
rides  ■ 

1742.  Cornaline . Hercule  T Arc  à la  main 
gauche  , tenant  une  branche  d’  Olivier  qu’  il  ap- 
portoit  du  jardin  des  CO  Hyperboréens  en  Grèce. 
Sur  une  CO  Médaille  de  Trajan  il  y a un  Oli- 
vier avec  un  Arc  & la  Mafîue  d’ Hercule  . 

1743.  Pâte  aut.  Hercule  qui  lie  Cerbère  dont 
il  tient  les  trois  Têtes  entre  fes  genoux  . 

1744.  Pâte  de  verre  tirée  d’ une  C+>  Pierre 
du  Cabinet  du  Roi  de  France . Le  même  fujet . 

1745-.  Pâte  de  verre  dont  l’Original  eft  dans 
le  Cabinet  du  Comte  de  Car/isle . Hercule  fortanc 
des  Enfers  avec  Cerbère  qu’  il  tient  attaché  à 
une  corde  Sc  dont  on  ne  voit  encore  que  les 
trois  Têtes. 

1746  Pâ- 

(1)  Donii  Infcripr.  Tab.  VIT.  III.  paj.  *1*. 

num.  ï.  (4)  Mariette  Pierr.  çrar. 

(»)  Pau  fi»,  L.  V.  paç.  39  s.  T.  II.  p.  I.  PI.  LXXX. 

(3J  lieger  Thef,  Br  and.  T. 


Digitized  by  Gûpgle 


Mythologie  Sacree.  28 j 

174.6.  Pâte  de  verre  • Hercule  conduifanr 
Cerbère  . 

* ,747-  Sardoine.  Copie  de  la  précédente  Pâte  . 

*T74S*  Jafpe  rouge.  Hercule  traînant  Cerbè- 
re lié  , & Pluton  tenant  fon  Sceptre  & foulant  aux 
pieds  un  Homme  barbu  avec  une  Mitre  Phrygienne, 
qui  paroit  être  (*)  Afcalaphus  condamné  à rouler 
un  rocher,  & que  ce  demi  - Dieu  tacha  d’emmenei? 
des  Enfers  avec  Théfée  & Pirithoüs  . Au  deflus 
d’  Hercule  on  voit  un  Soleil  , & au  deflus  de^ 
Pluton  un  Croiflant , & entre  deux  une  Aigle 
qui  tient  une  Couronne  dans  fon  bec. 

1749.  Ch  aie  ê doive  ■ Le  Chien  à deux  Têtes 

qui  gardoit  les  troupeaux  de  Gcrion  ; il  étoir  api 
pellé  CO  Orrhus  , & par  d’  autres  (0  Orthrus 
& CO  Gergitus  , il  avoir  CO  deux  têtes,  & on  le 
fait  CO  frère  de  Cerbère  ; il  fut  CO  tué  par  Her- 
cule. ■ 

1750-  Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Le 
même  fujet. 

175 1-  Pâte  de  verre  tirée  d’ une  (0  Pierre 
gravée  du  Cabinet  de  1’  Empereur  à Florence  . 
Hercule  retournant  des  Enfers  par  le  fecours  de 
Minerve  , félon  1*  explication  de  Gori . Mais  celui 
qui  a défliné  cette  pierre , n’  a pas  pris  garde  que 
le  Drap,  dont  Hercule  cft  enveloppé,  eft  jette  fur 

Nn  2 fa 


(I)  Apollod.  n:bi.  l.  11.  c.  j. 

p»g.  ut. 

(i)  Eujlatb.  ad  Iliad.  u.  pag. 

. *55*-  *d  Od.  d.  p.  1567. 

I.  38. 

(j)  Sil.  Irai.  Pun.  L.  XIII.  v. 
845.  Ceint-  Smyrn.  L VI, 
v.  252. 


(4)  PoIIux.  L.  V.  Segm.  46. 

(5)  Serv.  ad  Aen.  L.  VII. 
v.  66 1.  p.  454. 

(6)  Serv.  I.  c. 

(7)  Pollux  I.  c. 

(8)  Muf.  Flor.  Tom.  î.  Ta  b- 
• XXXVII.  n.  j. 
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fa  Mafïue  dont  on  ne  voit  fortir  par  derrière  la 
tcre , que  le  bout  plein  de  nœuds . 

1752.  Pâte  ont  Hercule  failiftant  le  Centau- 
re Néflus , qu’  il  eft  dans  T attitude  de  frapper 
avec  fa  Maflue . 

1753.  Pâte  ant.  Hercule  tenant  le  Centaure 
Néflus  par  la  têre , le  genou  droit  fur  fes  reins  t 
dans  1’  attitude  de  le  frapper  avec  fa  MalTue. 

1754.  Pâte  aut-  Hercule  renverfant  le  Cen- 
taure Néflus,  quali  dans  la  même  attitude. 

17 SS’  Pâte  de  verre . Hercule  affommant  le 

Centaure  Néflus  qu’  il  a renverfé  devant  lui . 

1 7 $ <S.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Un-» 

Centaure  portant  une  Branche  d’ Arbre  • 

1757.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Un_* 
Centaure  dans  T attitude  de  lancer  une  Pierre . 

1758.  Pâte  de  verre  dont  CO  1*  Original  eft 
dans  le  Cabinet  du  Roi  de  France . Cacus  entrai* 
nant  les  Boeufs  d’  Hercule  par  la  queue. 

1759.  Pâte  aut.  Cacus  entraînant  les  Boeufs 
d’ Hercule  qui  eft  endormi  tout  auprès. 

*1760.  Cornaline  copiée  d’ après  1’ Antique»* 
qui  eft  dans  le  Cabinet  de  M-  le  Comte  de  la 
Gberardefca  à Florence.  Cacus  entraînant  un  Boeuf 
dans  fa  Caverne  ; au  deiïus  du  Boeuf  on  voit 
deux  Oifeaux- 

1761.  Pâte  ont.  Hercule  qui  enlève  le  Tré- 
pied du  Temple  d’ Apollon  de  Delphes . On  vo- 
yoit  repréfenté  dans  ce  Temple (î)  le  Combat  d’ A- 
pollon  & d’  Hercule  au  fujet  du  Trépied.  Deux 
Bas-reliefs  dans  la  Vigne  de  M-  le  Card.  Alex . 


. y ' 'ç  » ^ ' 

(t)  Mariette  Pierr.  grav.  T. 
H.  P.  I.  PI.  8p. 
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Aîbani  repréfentent  le  même  fujet  de  la  même- 
ancienne  manière . La  Fable  rapporte  qu’  Hercu- 
le érant  venu  à Delphes  pour  y confulcer  l’Ora- 
cle , ne  pouvoit  pas  obtenir  une  reponfe  de  la  Py- 
thie , parce  qu’  elle  le  confideroit  comme  fouillé 
du  fang  d’ Iphitus;  Hercule  ofFenfé  prit  le  Trépied 
6c  s’en  alla;  mais  l’ayant  rendu  enfuite,  il  trou- 
va la  Pythie  favorable  à fa  demande  - 

Mr.  Gori  avoit  pris  le  déffein  de  cette  Pâte 
qu’  il  CO  publia  , fans  dire  d’ où  il  1'  avoit  eu  . 
Au  rcfte  la  Gravure  eft  de  1’  ancienne  manière, 
& elle  eft  des  plus  achevées . 

*1762.  Cornaline . Copie  de  la  précédente  Pâte . 
1763.  Pâte  ant . Hercule  Mufarum  ou  Ma- 
fagetes  debout  6c  revetu  de  la  Peau  de  Lion  , jou- 
ant de  la  Lyre,  tel  qu’on  le  voit  fur  une  CO  Mé- 
daille de  la  Famille  Pomponia  . Il  eft  affis  dans 
la  même  attitude  fur  un  CO  Jafpe  du  Cabinet  de 
1’  Empereur  à Florence. 

1764-  Cornaline  - Hercule  debout  revêtu  de 
la  Peau  de  Lion  , tenant  la  Maftue  fur  fon  bras 
gauche , 6c  Apollon  avec  une  Branche  de  Laurier 
à la  main  gauche,  qui  fe  donnent  reciproqucmcnr 
la  Main  Droite,  dans  laquelle  ils  tiennent  chacun 
un  Epi  de  bled;  aux  pieds  d’Apollon  eft  la  Lyre. 

Ce  fujet  eft  difficile  à expliquer . On  peut 
croire  pourtant  qu’  il  lignifie  la  convention  qu’ils 
firent  au  fujet  de  la  Ville  d’ Ambracie  , dont  l’un 
6c  1’  autre  prétendoit  -d’  avoir  la  propriété  6c  la 
proteélion . Diane  fut  la  Médiatrice  de  ce  diffe- 
rent. 

(1)  Muf.  Etr.T.r.T.  199.  n.5.  (3)  Muf.  Flor.  T.  II.  Tab, 

(a)  t'a///aar.Nutn.I:am.  Pooip.  XXXIV.  n.  2. 

n.  1 1.  (4)  Anton.  Liberal.  Metam.IV. 
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rent.  Les  Ambraciotcs  facrifioicnt  à Apollon  com- 
me à leur  Sauveur , & la  Ville  fut  reconnue  de 
propriété  d’  Hercule  & de  fes  Defcendans  . 

On  pourroit  auffi  fuppofer  que  c’  eft  la  ré- 
conciliation d’  Hercule  & d’  Apollon  fur  la  mort 
de  fon  Fils  Linus  qui  enfeigna  la  Muiîque  à Her- 
cule, & que  celui-ci  tua  d’  un  coup  de  fa  lyre. 
Amphitryon  offrit  CO  un  trépied  à Apollon  pour 
F expiation  du  meurtre  de  fon  Fils.  Généralement 
parlant  cette  image  eft  un  Symbole  de  F étroite 
union  qu’il  y eut  entre  Apollon  & Hercule.*  car 
les  épis  de  bled  , attribut  CO  auffi  d’  Apollon  , 
que  deux  nouveaux  - mariés  fe  donnoienr  mutuel- 
lement ( ufage  appelle  coufarreatio  ) c’  étoit  le 
type  de  F union  conjugale,  8c  tel  le  voit  on  re- 
prefenté  fur  CO  plulieurs  Pierres  . 

*2765.  Cornaline.  Hercule  qui  foulage  Atlas 
à porter  le  Ciel  . 

1766.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet. 

1767.  Pâte  de  verre  tirée  d’un  Scarabée  qui 

appartenoit  au  feu  Sénateur  Buauarroti . Hercule 
debout  tenant  de  la  main  droite  la  Mallue,  8c  de 
la  gauche  un  Vafe  dans  lequel  il  lailfe  couler  F eau 
d’  une  Fontaine  avec  les  Caractères  OO//Q  • 
Gori  CO  en  a donné  F Explication , mais  le  déllein 
n’  eft  pas  fait  pour  donner  une  jufte  idée  de  la 
gravure  . Le  Savant  CO  Ccnfeur  du  Mufeum  Flo- 
• ren- 


(i  ) Cor pai  Explic.  Mirm.  Farn. 
p.  IX- 

(1)  Macrob.  Satura.  L.  I.  C. 
XXtll.  p.  254 

())  Agu *ft.  Crm.  P.  Fi  Tab. 

161.  Muf.  Flor.  Tom.  I. 


T.ih.  C.  n.  6.  7. 

(4)  Muf.  Flor.  Ton).  II.  Tab. 
XIV.  n.  4. 

(î)  Buonarrori  Animadv.  in 
Muf-  Flor.  p.  12. 
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rentinum  a prétendu  que  c’  étoit-Ià  une  parole 
poftiche;  mais  s’il  avoir  vu  ou  la  pierre,  ou  1’ em- 
preinte, il  ne  le  feroir  pas  avancé  jusqu’  à ce  poinr. 
*1768.  Cornaline  ftiée  d’  un  Scarabée  de  gra- 
vure Etrusque.  Hercule  fans  barbe  , courbé  , qui 
tient  quelque  chofe  dans  les  deux  mains  fur  une 
cfpéce  de  Table  ou  d’ Autel,  qu'  il  regarde  avec 
attention.  Ce  fujet  eft  fort  difficile  à expliqua*.. 
Je  trouve  dans  V Ancien  Catalogue  des  Pierres 
Gravées  de  notre  Cabinet,  qu’on  a cru  voir  ici  un 
Gateau  dont  Hercule  va  faire  une  offrande;  mais 
je  ne  me  fouviens  d’ aucun  trait  dans  1’  Hiftoire 
d’ Hercule  qui  y ait  du  rapport . Il  ne  s’  agit  ici 
que  de  conjectures  ; 8t  je  vais  propofer  une  ex-, 
plication , qui  relèvera  au  moins  un  trait  de  la 
Fable  rapportée  par  0)  Paufanias  , 8c  qui  n’  elt 
pas  trop  connu. 

Hercule  étant  tombé  dans  une  efpéce  de  dé- 
mence ,•  peu  s’  en  fallut  qu’  il  ne  tua  Amphitryon 
fon  Pere  putatif  ; une  pierre  que  lui  jetta  Minerve 
ï arrêta  dans  fa  frénelie , en  le  faifant  tomber  dans 
un  profond  fommeil . On  nomma  cette  Pierre  So- 
pbronifter , c’  eff-à-dire,  qui  fait  revenir  à lau. 
raifon  . Peut.-  être  donc  qu’  ici  Hercule  après  s’  ê- 
tre  reveillé  de  fon  fommeil , regarde  cette  Pierre 
Myftérieufc,  8c  la  met  fur  1’  Autel  de  Minerve. 
Une  autre  fois  10  Hercule  ayanr  à combattre  les 
Liguriens  il  fe  trouvoit  fans  flèches , le  Dcftin 
1’  ayant  ainfî  ordonné , 8c  de  plus  il  étoit  dans  un 
lieu  où  il  ne  pouvoit  pas  avoir  des  pierres,  mais 
Jupiter  par  le  moyen  d’une  nuée  remplie  de  pierres 
lui  fournit  bientôt  des  armes  contre  les  ennemis . 

Ce- 

(1)  L.  IX.p. 7;,.  (î)  Aefchyl.  sp.  Strab.  L.IV.  p.itj.A. 
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Cependant  comme  d’un  autre  coté  cette  Pierre 
n’  eft  accompagnée  d’aucun  autre  attribut  d’ Her- 
cule que  d’  un  Bâton  qui  eft  fous  lui  , 8c  qu’  on 
prend  pour  fa  MalTuc,  elle  peur  bien  aulïi  repré- 
senter quelque  autre  chofe  ; de  même  ce  qui  eft 
pris  pour  une  Table  eft  peut-être  auiïi  le  Badin 
d’  une  Fontaine  ; c’  eft  là  deftus  que  je  vais  en- 
core hazarder  une  autre  conjecture . 

On  lit  dans  un  Poème  (0  fur  les  Pierres  t - 
attribué  à Orpbée,  qu’  Apollon  donna  au  Troyen 
Hélénus  une  pierre  qui  avoir  le  don  de  la  paro- 
le . Hélénus  voulant  édayer  la  vertu  de  cette  pier- 
re, s’abftinr  pendant  plulieurs  jours  du  lit  conju- 
gal , des  bains , 8c  de  manger  de  la  chair  des  ani- 
maux . Enfuite  il  fît  plulieurs  Sacrifices , il  lava 
la  pierre  dans  une  fontaine,  il  l'enveloppa  foigneu- 
femer.t,  5c  il  la  mit  dans  fon  fein.  Après  cette 
préparation  qui  rendoit  la  pierre  animée  , pour 
1’  exciter  à parler,  il  fît  femblant  avec  la  main 
de  vouloir  la  jetter,  8c  alors  elle  fit  un  cri  fem- 
blable  à celui  d’ un  enfant  qui  délire  le  lait  de  fa 
Nourrice . Hélénus  profitant  de  ce  moment  inter- 
rogea la  pierre  fur  ce  qu’  il  vouloir  favoir  , 8c  ii 
en  reçut  des  reponfes  certaines  ; c’  eft  au  moyen 
de  ces  reponfes  qu’  il  prédit  la  ruine  de  Troyes 
fa  Patrie  • 

Qu’  on  fc  figure  donc  de  voir  ici  Hélénus , 
fon  Bâton  à terre  , qui  lave  cette  Pierre  Miracu- 
leufc  dans  une  Fontaine,  on  auroir  de  cette  forte 
une  autre  explication  qui  peut  convenir  à notre 
Gravure  . 

tyfiç.  Cor - 

(i)  Conf.  Falconct  Diflcrr.  fur  de  1'  Acc-  des  Infer.  T. 

lis  Bac  t y!  es  dans  les  Mcm,  IV.  p.  183.  A . 
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*17159.  Cornaline  fciêe  d' un  Scarabée  de  gra- 
vure Etrusque.  Hercule  nommé  Fontina/is  auprès 
d’  une  Fontaine  qui  fort  d’ une  Tête  de  Lion; 
il  verfe  en  même  tcms  du  vin  d’  un  Outrer 
qu’  il  porte  fur  1’  épaule  , dans  un  grand  Vafe  à 
deux  anfes  qui  cft  fous  la  Fontaine . Platon  CO  dit 
que  les  grands  vafes  à boire  attribués  aux  Héros 
dévoient  uniquement  leur  forme  au  caprice  des 
Artiftes . Hercule  fait  couler  ici  premièrement  de 
1’  eau  dans  fon  vafe  : car  dans  les  plus  anciens 
tems , pour  mêler  le  vin  dans  un  bocal , on  y 
vcrfoit  CO  auparavant  P eau , Sc  puis  le  vin  ; ce^ 
qu’  on  a fait  enfuitc  tout  à 1*  opposé  dans  les 
Siècles  poflérieurs , & comme  nous  fefons  enco- 
re parmi  nous  en  verfant  le  vin  le  prémier  & 
enfuitc  V eau . 

* 1770.  Anneau  ant.  gravé  en  Or  . Hercule.* 
nommé  Bibax  debout,  tenant  de  la  main  droite  CO 
un  Vafe  & de  la  gauche  fa  MalTue  appuyée  con- 
tre terre . On  confacra  des  bocals  à Hercule  com- 
me à Bacchus  . On  voit  la  TalTe  d’ Hercule  CO  fur 
un  Autel  au  Capitole  , de  même  que  fur  un  au- 
tre Autel  avec  1’  Infcription  fuivante , qui  n’  a 
été  publiée  .* 

HERCVLl* 

IVLIVS  • H ER  MA* 

D.  D.  L.  M. 

CV  M • SC  Y P HO. 

1771.  Paie  de  verre  dont  l’Original  cfl  dans 
Oo  - le  . 

(1)  In  Protagora  . Conf.  Ath.  4.  p.  781.  in  princ. 

Deipnof  L.XI.  p.  461.  C.  (3)  Conf.  Macrob.  Satura.  L, 

(2)  Excerpt.  Athen.  ap.  Ca.  V.  c.  ai. 

l'aub.  in  Athen.  L.  XL  c.  (4)  Grut.  Ifcr.  p.  L.  3, 
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le  Cabinet  Vérofpi  à Rome.  Hercule  debout  por- 
tant la  Taflc  à la  bouche,  avec  le  nom  du  CO  Gra- 
veur AAMCON* 

*1772.  Cornaline . Hercule  affis  préfcntant  la 
Tafle  à Cupidon  qui  eft  debout  devant  lui,  en  te- 
nant une  Couronne  au  deflus  de  la  TalTe  . On^ 
pourroit  appliquer  ici  ce  que  Virgile  dit  corotiare 
vina  & Homère  tr^ipeiv  «fijTiÿ*  , on  entourroit  C»> 
le  gobelet  avec  des  guirlandes.  On  fait  cependant 
que  la  phrafe  d’ Homère  ne  lignifie  pas  couron- 
ner les  gobelets , mais  les  remplir  jusqu'  au  bord  , 
puisque  le  Poète  ne  fait  pas  mention  O)  de  cou- 
ronnes . 

* 177?.  Cornaline-  Hercule  couché  tenant  de  la 
main  droite  fa  Taire,  & de  la  gauche  la  Mallue. 

177+.  Paie  ant.  Hercule  debout  , yvre  à ne 
pouvoir  fe  tenir  fur  fes  jambes . 

*1775.  Sardoine . Hercule  qui  urine  en  mar- 
chant. Mr.  le  Card.  Alexandre  Albani  a une  pe- 
tite Statue  fort  belle  d’ un  Hercule  yvre  qui  lâ- 
che de  P eau  . Un  autre  petit  Hercule  dans  la 
même  aélion  qui  étoit  autrefois  au  Palais  Cbigi 
à Rome , fe  trouve  à préfent  à Dresde  . C’  elt 
la  même  figure  que  Wright  dans  fes  Voyages  a 
prise  pour  un  Diogène  qui  praeputium  ducit . 

1776.  Pâte  ant ■ Le  même  fujet. 

*1777.  Cornaline.  Hercule  fe  repofanc  de  fes 
Travaux  . Il  eft  reprtfenté  afiîs  fur  le  Lion  de  la 
Forêt  de  Némée,  la  Tête  appuyée  fur  le  Coude, 
avec  un  Bâton  à la  main , & le  pied  gauche  fur 

un 

(1)  Stofcb  Pierr.  grav.  PI.  I.  (j)  Conf.  Cifaub.  in  Arhen. 

(2)  Xaïupb.  ap,  Atheo.  L.X1.  L.  I.  C.  *S.  pag.  46.1.40* 
p.  442.  D. 
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on  Efcabeau  ou  piédeftal  orné  d’ une  Hure  de  San- 
glier, fur  lequel  fa  Maflue  eft  placée  perpendicu- 
lairement , y faifant  1*  effet  d’  un  trophée.  En- 
tre ce  piédertal  & la  jambe  droite  du  Héros,  on 
voir  trois  Pommes,  qui  font  fans  doute  celles  du 
Jardin  des  Hefpérides  . 

1778  Pâte  ant.  Hercule  aflis  , fe  repofant 
de  fes  Travaux  . 

1779.  Pâte  ant.  Le  même  fujer. 

1780.  Pâte  de  verre  . Hercule  aflis  fur  utv 
Autel , tenant  de  la  main  droite  fa  Mallue  & de 
la  gauche  une  Palme  qu’  un  petit  Amour  qui  elb 
devant  lui , tache  de  lui  enlever  . 

1781.  Pâte  ant.  Hercule  portant  le  jeune 
Hylas,  ou  fon  fils  Téléphus  entre  fes  bras  <•>  dans 
la  même  attitude  qu’on  obferve  à 1’  Hercule  - Coin- 
mode  du  Be/vedere  . Hercule  aflis  tenant  le  jeune 
Téléphus  & ayant  auprès  de  lui  le  Cerf,  fc  voie 
fur  une  belle  Pierre  gravée  de  Mr.  le  Duc  Ca~ 
rajffd  - Noya  à Naples  . 

178a*  Pâte  ant.  Hercule  couché  5c  un  A- 
mour  qui  en  s’  envolant  emporte  fa  Mafsue . 

* 1 783.  Agathe  * Onyx  . Hercule  debout  à coté 
d’ un  rocher  fur  lequel  on  voit  un  Amour. 

1784-  Pâte  de  verre  dont  <*>  1’  Original  efl 
dans  le  Cabinet  de  i’  Empereur  à Florence.  Her- 
cule marchant  les  mains  liées  derrière  le  dos  & 
portant  fur  les  épaules  un  Amour  qui  a de  gran- 
des Ailes. 

*1785.  Cornaline  brûlée  • Hercule  vaincu  par 
1’  Amour } il  a un  genou  à terre  comme  flé- 

Oo  : chif- 

(1) Çonf.  Beger  Hrrc.Tab.XXI.  XXXVIII.  n.  6.  Cortf.  M.if- 

(2)  Aluf.  Flor.  Tom.  I.  J'ab.  fù  Getnm.  T.  IL  T.  XCVÙfr 
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292-  Seconde  Ciasse; 

chidant  fous  le  poids  de  1’  Amour  qu’  il  porte 
fur  les  Épaules  • La  gravure  en  eft  excellente  . 

1786.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

*1787.  Cornaline . Hercule  que  deux  Amours 
attachent  à un  Trophée. 

Attributs  à'  Hercule . 

1788-  Cornaline . La  Madue  d’  Hercule,  une 
Flèche  & un  Arc  en  fautoir . 

1789.  Sariîoiue  . La  Madue  d’ Hercule  croi- 
fée  par  deux  Flèches. 

1790.  Cornaline . La  Madue  au  milieu  d’  un 
Epi  de  bled,  Sc  d’ une  Tête  de  Pavot. 

1791.  Sar doine  . La  Madue  au  milieu  d’  un 
rameau  de  Palme  & d’  un  Epi  de  bled . 

1792.  Cbalcè doine . La  Madue  d’ Hercule  ter- 
minée en  deur  de  Perfea  , d’ où  il  fort  deux  ra- 
meaux de  Palme  5c  deux  Epis  de  bled. 

1795.  Sar  doine  . La  Madue  d’  Hercule  termi- 

née en  Caducée,  d où  il  fort  deux  rameaux  de 
Palme,  & deux  Epis  de  bled.  C’ed  peut-être  ici 
une  allulion  à la  tradition  des  Corinthiens  qui  di- 
foient  qu’  Hercule  avoir  (0  dédié  fa  Madue  à U 
Statue  de  Mercure  Polygius  dans  le  Temple  de 
Minerve  de  leur  Ville  . 


Joie . 

1794-  Pâte  de  verre . Tête  d’  Joie  en  face* 

1795.  Pâte  de  verre ■ Tête  d’ Joie. 

1796.  Pâte  de  verre.  Têtes  accolléeSd’IIer- 


(t)  Panfan.  L.  II.  p.  18s.  ad  fin. 
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cille  8c  d’ Joie,  avec  le  nom  du  (0  Graveur  kap- 
nor  • L’  Original  de  cette  Pâte  efl  dans  le  Cab. 
de  1’  Empereur  à Florence  . 

1797.  Pâte  aut.  Têtes  accollées  d’ Hercule 
& d’ Joie . 

1798.  Pâte  ant . Le  même  fujet. 

1799.  Pâte  aut.  Têtes  accollées  d’ Hercule 
St  d’  Joie  en  face . 

*1800.  Cornaline.  Joie  en  demi -figure,  revê- 
tue de  la  Peau  de  Lion,  & la  MafTue  fur  l’épaule. 

*i8ci.  Chalcédoiue . Joie  debout  revêtue  de  la 
Peau  de  Lion,  St  portant  la  MafTue  , telle  qu’  on 
la  voit  fur  d’ autres  Pierres  Gravées.  Mr.  (ô  Fou- 
tenu  veut  que  cette  figure  déguifée  en  Hercule 
repréfente  la  Mufc  Thalie  qui  prélide  aux  jeux 
comiques,  à caufe  de  la  MafTue  que  celle-ci  tient 
dans  quelques  Bas-reliefs- 

1 802.  Pâte  ant . Le  même  fujet . 

1803.  Pâte  de  verre  dont  0)  T Original  efl 
dans  le  Cab.  de  S-  M.  Imp-  à Florence.  Hercule 
afTis,  cmbrafîant  Joie  qui  efl  nue  debout  devant 
lui,  avec  le  nom  du  Graveur  tgykpoy. 

1804.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet. 

1805.  Pâte  aut.  Hercule  coéiFé  en  Femme.* 
qui  jouit  d’ Joie  coétFéc  avec  la  Peau  de  Lion,  fur 
le  refie  de  laquelle  ils  font  tous  deux  couchés.  Le 
même  fujet  dans  la  même  attitude , fe  trouve  en 
Cornaline  dans  le  Cab.  de  l’Empereur  à Vienne. 

* 1806.  Cornaline  . Copie  de  la  précédente  Pâte. 

1807.  Pâte  de  verre  • Le  même  fujet  avec  la 

dif- 

(r)  Stcftb  Pier.  gr.  PI.  XXII.  (3)  Muf.  Flot.  T. II.  Tab.  V, 
(ï)  Mcm.  de  l’ Acad,  de*  In-  Stofcb  Pierr.  grav.  PI* 

1er.  T.  VII.  p.  61.  LXVÏIl. 
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différence  qu’  on  n’  y trouve  plus  la  même  coéf- 
fure  , & qu’  au  deffus  des  deux  Amants  eft  la_. 
Mallue  , attribut  d’  Hercule. 

SECTION  XVII. 


Dieux  Intérieurs,  Coutumes  Religieuses 
et  Sacrifices  . 

*1808.  A Gatbe-Oiiyx.  Bulle  de  Nêmèlîs  avec 
jt\  des  Ailes  , elévanr  d’ une  main  lt^ 
bout  de  Ion  Voile  un  peu  au  deffus  de  fon  fcin , 
& y fixant  fes  regards . 

1809.  Pâte  ant . Le  même  fujer,  mais  fans 
Ailes  . 

*i,8  j o.  Sardoine  ■ Néméfis  debout  avec  de  gran- 
des Ailes,  qui  de  la  main  droite  fe  découvre  un 
peu  la  gorge  de  la  même  façon  qu’  elle  eft  repré- 
sentée fur  des  Médailles,  & qui  de  la  main  gauche 
tient  comme  CO  la  Némélis  de  Phidias,  un  Rameau 
de  Pommier  fauvage , appelle  en  Grec  Mïà<«,  ou 
u(A»«  , du  bois  duquel  les  Anciens  fefoient  leurs  CO 
piques  & leurs  javelots.  C’ eft -là  à mon  avis  un 
attribut  qui  doit  marquer  probablement  la  dureté 
inexorable  de  certe  Décile . Elle  tient  le  bras  plié 
vers  fon  fein  , pour  lignifier  qu’  elle  méfure  les 
hommes  : car  la  mefure  commune  chez  les  Grecs 
s’  appélloit  rvyuv,  cubitus  ; & elle  fe  prennoit  de- 
puis la  fécondé  jointure  des  doigts  jusqu’au  cou- 
de : 

(1)  Putifàn.  Lib  T.  p»g.  (»)  Oonf.  Eriftstè.  ad  II.  |3’. 

81.  I.  14-  Conf-  Suidas  p.  282.  i.  J). 

v.  P upvoûrix  . 
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de:  c*  eft  ce  que  nous  enfeigoc  une  ancienne,. 
Hymne  de  Denys  fur  cette  DéelTe: 

TVb  xtf%uv  ie)  (iioTbv  ps-rfils- 

Cubito  femper  vitam  metiris  ■ 

La  Némèlis  de  notre  Pierre  regarde  en  bas  vers 
fon  fein  avec  un  air  auftere  , comme  nous  la  dé- 
peint le  même  Poète , 

Nsi ’jtit  il  ûrb  H&lvrov  i‘\  nâru  »Pfuv. 

Inclinas  ad  finum  femper  deorfum  fuperci/ia. 

Deux  autres  Nèméiis  femblables  à la  notre  font 
au  Cabinet  Strozzi  à Rome  8e  au  Cabinet  qui 
apparrenoit  au  Comte  Tboms. 

Tournefort  (•>  ayant  trouvé  la  Statue  d’ une 
Femme  drappée  fans  tète  8c  fans  bras , la  prennoit 
pour  une  Nèméiis  qui  pourfuir  quelqu’  un  : Mais 
cette  Déeire  n’  a jamais  été  représentée  dans  l’  ac- 
tion de  courir  • ! ■ 

*1811.  Prime  d’ Emeraude  - Nèméiis  debout 
dans  la  même  attitude,  mais  avec  une  Roue  à fes 
pieds  , & tenant  de  la  main  gauche  une  Bride  au 
lieu  de  rameau  . 

1812.  Prime  d' Emèrau le  . Nèméiis  debout 
dans  la  même  attitude  , tenant  de  la  main  gauche 
la  Bride  & le  Rameau  , 8c  ayant  à fes  pieds  la_. 
Roue  8c  une  Quenouille  des  Parques. 

1813.  Pâte  ant.  imitant  la  Sar doute . Nemé- 
fis  debout  tenant  le  Voile  elévé  de  la  main  gau- 
che , 8c  ayant  la  main  droite  fur  une  Roue  qui  eft 
fur  une  Colonne  vis-à-vis  d’ elle.  Au  pied  de  la 
Colonne  on  voit  un  petit  Amour  qui  tire  une 

Corde 

(1)  Mena,  de  1’ Acad,  des  Infer.  T.  V.  p,  187. 
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Corde  qui  paflc  fur  la  roue,  5c  dont  Néméfls  tient 
fans  doute  1’  autre  bout  ; image  qui  peut  lignifier 
que  Ne-métis  cfl  fupérieure  à T Amour,  8c  peut 
châtier  fon  orgueil . 

Peut-être  aufli  ce  fujet  efl-il  le  Symbole  de 
quclqu’  unes  de  ces  imprécations  adrcflecs  à Né- 
mélis  , que  les  Anciens  fefoient  quelquefois  contre 
les  perfonnes  qui  ne  repondoient  pas  à leur  a- 
mour.  Ils  tournoient  une  roue  en  fuppliant  la  Di- 
vinité de  faire  tomber  1’  Amant  dédaigneux  à 
leur  porte  , 5c  qu'  il  pût  fie  rouler  , comme  la  roue 
fe  roulait . La  Magicienne  de  Théocrite  fefoit  cet- 
te imprécation . 

X’  wc  ôïe  fifipoc  o 'AppiSirxt 

il't  Kiivot  $ noir  3 îroÿ’  iuirépyiTi  §ip  xietv 

Vtque  volvitttr  hic  a- ne  us  or  bis , ope  Veueris  , 
Sic  il  le  volvatur  ante  fores  nofiras  CO. 

Néméfis  comme  Fille  de  la  Juflice  vangeoit  toute 
forte  d’  injure,  5c  les  Amants  fefoient  encore», 
leurs  CO  ferments  par  Néméfis.  Mais  un  pafl'age 
de  Propercc  5c  d’  un  autre  Poète  s’  adaptent 
encore  plus  à notre  fujet. 

Staminea  Rhombï  ducitur  ille  rota  (0 . 

» 

Tr  axer  tint  torti  magic  a vertigiue  fili  . 

On  pourroit  aufli  trouver  dans  notre  Pâte  1*  ima- 
ge que  repréfentent  ces  vers  d’  Horace 

Ji/gratam  Veneri  pone  fuperbiam , 

Ne  cimente  rétro  finis  eut  rota  CO . 

Et  • 

(t)  Idyll.  j.  v.  30.  (3)  L,  El.  6.  v.  16. 

(î)  Li/cian.  Diù\.  Àlcrcc.  6.  p.  2^3.  (4)  L.  I.  OJ.  j. 
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Et  1*  Amour  eft  comparé  à une  roue 

Ornttia  vertuntnr  , certe  vertuntur  amores  : 
Vtnceris , aut  vincis ; bec  iti  amere  rota  efl  (0. 

. 1814.  Jefpe  rouge  - Deux  Néméfis  dont  I’ u- 
ne,  la  Roue  à Tes  pieds,  tient  un  Bâton  delà  main 
droite  Sc  un  poignard  de  la  gauche  , & 1’  autre 
nommée  wAdraHea  a en  main  une  Fronde  lâchée. 

1815.  Cornaline  . Deux  Néméfis' au  defius  de 
qui,  fur  i’  une  eft  la  Fortune,  5c  fur  T autre  la 
Viftoire . 

♦ * 

* 

1818.  Cornaline • La  Fortune  affife  tenant  de  la 
main  droite  le  Timon  & de  la  gauche  une  Corne 
d’  abondance  . Apelle  interrogé  pourquoi  il  avoit 
peint  la  Fortune  affife:  j Quia  numquaiu  Jletit  , 
répondit -il . 

1817.  Jafpe  jaune.  La  Fortune  debout,  un 
Boifleau  fur  la  tête,  5c  à coté  d’ elle  un  Croif- 
fant  5c  une  Etoile  . 

1818.  Cornaline.  La  Fortune  debout  ayant 
de  grandes  Ailes,  5c  un  Casque  fur  la  tête. 

1819.  Jaffe  rouge  • La  Fortune  appellée  Pau- 
thea , qui  a les  attributs  de  Cércs  , de  Mercure  , 
5c  de  Alinerve,  avec  la  Roue  à fes  pieds,  8c  de 
longues  Ailes . Cette  Roue  5c  les  Ailes  lignifient 
que  la  Fortune  8c  Nétnélis  ont  été  regardées 
comme  une  même  Divinité  . 

1820.  Pâte  aut.  dont  la  gravure  tient  de  la 
manière  Etrusque  • La  Fortune  le  Casque  en  tê- 

P P te, 

(j)  Propert,  L.  I.  Eleg.  8.  (i)  Conf.  Buonantti  OiTerv. 

v.  7.  iopr.  aie.  Meilagl,  p,  uj. 
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te , & le  Caducée  en  main,  debout  fur  un  Globe 
qu’elle  ne  touche  que  de  la  pointe  des  pieds, 
J'ufpenfis  pedibus  : elle  a aurtl  des  Ailes  de  Papil- 
lon; h.  de  la  main  droite  elle  tient  élevé  le  Voile 
qui  lui  couvre  le  Sein  à la  manière  de  Némélis  . 
S’  il  convcnoit  ici  de  décider  fur  la  manière  E- 
trusque,  on  y trouveroit  comment  les  Etrusques 
repréfentoienr  la  Fortune,  ce  que  le  CO  célèbre- 
Buonarroti  avoue  ingénument  de  ne  pas  favoir . 

1821.  Cornaline  brûlée.  La  Fortune  à qui_» 
deux  Victoires  préfentent  chacune  une  Couron- 
ne. Alcibiade  fut  peint  par  Aglaophon  d’  une 
manière  femblable  CO  couronne  par  1’  Olympiade 
& la  Pythiadc  pcrfônnifiées  ; au  bas  du  Trône  de 
Jupiter  Olympien  il  y avoit  CO  quatre  Victoires . 

*1822.  Cornaline.  Gravure  Etrusque.  Un  jeu- 
ne Homme  nud  & en  pied  avec  une  feule  drappe- 
ric  qui  lui  pend  derrière  1*  épaule  , filant  à une 
Quenouille  qui  eft  fichée  en  terre  devant  lui . 

Si  cette  figure  avoit  le  moindre  attribut  d’ Her- 
cule , on  la  pourroit  prendre  pour  ce  Héros , qui 

S'tdouia  fecit  fervilia  palla 

Officia , & Lydo  penj'a  diurne  colo  CO  . 

Mais  comme  je  n’  y vois  rien  qui  m’  aurorife  à 
la  fuppofer  telle,  je  la  prends  pour  un  Génie  avec 
la  quenouille  ; car  la  gravure  de  la  pierre  étant 
Etrusque  , & cette  Nation  ayant  CO  confondu 

fou-  •* 


(1)  Expüc.  *d  Demft.  Etrur. 
Rf-ç.  p.  14. 

(1)  Athen.  Deipnof.  L.  XII. 

p.  5}  8.  E. 

(}j  Paujan.  L.  V.p,  40I.  I.  7, 


(4)  Prapert.  L • IV.  El-  10. 

v.  4 S. 

(y)  Gori  Muf.  Etr.  T.  111. 
p.  171.  Mue  an  Difli  fopra 
i Gcnj  p.  iif. 
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fouvent  les  Parques  avec  les  Génies , il  eft  natu- 
rel de  penfer  qu’  elle  a du  également  confondre 
leurs  attributs  • De  là  vient  que  pour  marquer  , 
que  le  Génie  qui  afliftoit  à la  naillance  de  1’  hom- 
me , difpofoit  aufli  de  fa  vie,  ce  qui  étoir  propre 
aux  Parques  , on  a pu  figurer  ce  Génie  avec  la 
quenouille  . Si  ce  que  CO  Bau'ter  a prétendu  trou- 
ver dans  un  vers  ( v.  101.  ) du  3."'  Livre  de  I’  I- 
liade,  qu'  il  ne  cite  point,  c’  eft  - à - dire  , qu’  Ho- 
mère donne  à chaque  homme  fa  Parque  , fi  dis- 
je,  cela  fe  trouvoit  dans  ce  Poète  , ce  feroit  a(fu- 
rément  dequoi  appuyer  mon  explication  , puis- 
qu’ il  en  refulteroir  que  les  Parques  & les  Génies 
auroient  été  chez  les  Anciens  une  même  chofe; 
mais  n’  en  deplaife  à ce  Savant,  le  vers  d’ Homè- 
re a un  fens  dilTercnt  & ne  lignifie  point  ce  qu’  il 
lui  attribue. 

Après  tout  il  eft  pourtant  vrai  que  les  An- 
ciens Romains  confondoient  ces  Génies  avec  les 
Dieux  CO  Mânes  , & cette  remarque  ne  laide  pas 
que  de  s’  adapter  en  quelque  façon  à la  Mytho- 
logie des  Etrusques  & par  conféquent  à mon  ex- 
plication . 

* « 

* 

1823.  Pdte  de  verre  . Nurlia  ou  Norcia  , 
repréfentée  comme  une  Femme  qui  alaire  un  En- 
fant . Les  0)  Etrusques  rendoient  un  culte  parti- 
culier à cette  DéelTe , & ils  la  conlideroient  C*)  la 
P p 2 mé- 

(1)  Mcm.  de  1’  Acad,  des  (j)  Gori  Muf  Etr.  Tom.  I. 

Infcr.  T.  V.  p-  19.  T J h.  IV. 

(a)  Coi'f.  Fabretti  Infcr.  Ci  (4)  Mr.ru an  Capel.  de  Nupti 

H.  p.  7*.  L.  1.  p.  17. 
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même  que  la  Fortune  & Néméfis;  mais  la  gravu- 
vurc  n’  étant  pas  de  manière  Etrusque,  je  dirois 
plutôt  que  c’  cft  ici  probablement  la  Déelîe  0) 
Rumilia  , qui  avoit  la  tutéle  des  petits  Enfants 
comme  Nursia- 

* -» 

* 

1824.  Cornaline.  Silvanus  debout. 

1825.  Jaspe  rouge.  Silvanus  debout  fous  tm 
Berceau  formé  de  deux  arbres  , tenant  de  la  main 
gauche  une  Brebis  par  les  pieds , & de  la  droite 
une  Serpette  , au  deflous  de  laquelle  on  voit  un 
Boifleau  avec  deux  Epis  de  bled  dedans. 

• * 

• 

*1826.  Agathe -Onyx  . Le  Dieu  Bonus  Even- 
tas avec  des  Epis  de  Bled  en  main  ; on  lui  don- 
ne des  Epis  de  bled  feuls,  quelquefois  aulîi  avec 
des  Pavots  , & fouvent  une  Patère  de  P autre,, 
main  . La  Statue  de  ce  Dieu  au  Capitole  CO  avoit 
ces  attributs,  & on  le  voit  de  la  même  façon 
fur  quelques  Pierres  fuivantes . 

1827.  Agathe  -Onyx . Le  Dieu  Bonus  Even- 
tas , une  Drapperie  fur  1’  épaule  gauche  , tenant 
de  la  main  droite  un  Raifin,  & de  la  gauche  un 
Plat  de  Fruits . 

*1828.  Agathe  -Onyx . Le  même  Dieu  tenant 
de  la  main  droite  des  Epis  de  Bled  & de  la  gau- 
che un  Plat  de  Fruits  ; devant  lui  à fes  pieds 
il  y a une  Aigle*  & derrière  lui  font  les  let- 
tres c v F*  Ce  fa  jet  cil  traité  de  la  même  maniè- 
re 

(1)  Conf.  Mafei  Gem.  T.  III.  (2)  PU».  L.  XXXIV.  p.  65  5* 

ïav.  LXXV.  I,  17. 
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re  dans  une  CO  Pierre  Gravée  du  Cabinet  du  Roi 
de  France . 

1829.  Cornaline  • Le  même  Dieu  Bonus  Even- 
tus  ayant  dans  la  main  droite  une  Patère  8c  dans 
la  gauche  une  Corne  d’ Abondance. 

1830.  Pâte  ant.  gravée  des  deux  cotés.  Le 
même  fujet  , où  d’  un  coté  il  tient  fimplement 
une  Patère , 8c  de  1’  autre  une  Patère  avec  deux 
Epis  de  Bled  . 

*1831.  Cornaline . Le  même  Dieu  Bonus  Even- 

tas en  face  , tenant  de  la  main  gauche  deux  Epis 
de  Bled  , 8c  verfant  de  la  droite  une  Coupe  fur 
un  Autel  où  il  y a du  feu  allumé  • 

* * 

* 

*1832.  Prime  d' Emeraude . L’  Efpérance  de- 
bout en  face,  tenant  à la  main  droite  une  Fleur, 
fon  fymbole  ordinaire  . Sur  d’ autres  CO  Monu- 
ments on  lui  trouve  aufll  des  Epis  de  Bled  8c 
des  Têtes  de  Pavot. 

Cette  figure,  de  même  que  les  trois  figures 
qui  fuivent,  font  habillées  à la  façon  de  celles  des 
Etrusques,  quoique  ni  les  unes  ni  les  autres  ne 
foienr  point  de  la  manière  de  cette  Nation,  il 
fe  pourroir  bien  que  le  genre  de  drapperie  qu’  on 
leur  voit  , 8c  qui  eft  cara&érisé  par  des  plis  pa- 
rallèles , eût  été  particulier  à 1’  Efpérance  . En 
effet  c’  eft  le  même  goût  dans  le  vêtement  de-, 
cette  Déclic  fur  une  Médaille  de  Ciaudius  , 8c 
de  Philippe  1’  Arabe,  anfli  bien  que  dans  fa  Sta- 
tue à la  Villa  Ludovifi  à Rome , qui  n’  étoir  pas 

con- 

(1)  M.iriettt  Pierr.  gr.  T.  I»  (i)  Grnier.  lnfcr.  p.  Cil. 

P.  I.  PI-  LVI1I. 
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connue  pour  une  Statue  de  1’  Efpérance  , parce- 
que  1’  Infcription  qui  eft  fur  fa  bafe  , éroit  cou- 
verte par  une  croûte  épailfe  de  terre  endurcie  & 
de  moufle  ; c’  eft  la  fuivanre  - 

Q.  AQVILIVS  • DIONYSIVS  • FT* 

NONlA  • FAVSTIN A • SPBM  • RES 
T1TVERVNT. 

A Rome  on  dirtinguoit  C')  la  Spes  Ancienne  d’a- 
vec la  Moderne  ; on  les  aura  fans  doute  repréfen- 
tées  de  diverfe  manière:  la  notre  pourroic  être 
1’  Ancienne . 

1833.  Agathe  -Onyx  . La  même  Dèefle  . 

1834.  Cbalcédoiue . La  meme  Déefle  environ- 
née des  fept  Planéres. 

1835.  Pâte  de  verre • L’  Efpérance  qui  por- 
te fur  la  main  droite  une  figure  du  Dieu  lionns 
Eventus  . 

* 

1836  Pâte  de  verre . L’  Abondance  fous  la 
figure  d’une  Femme  drappêc,  voilée,  & en  .pied, 
tenant  de  la  main  droite  une  Corne  d’ abondan- 
ce appuyée  fur  le  bras  . 

* * 

* 

*1837.  Prime  d’ Emeraude . La  Jurtice  fous 
la  figure  d’  une  Femme  drappée  & en  pied,  ter 
nant  de  la  main  droite  une  Balance , & de  la  gau- 
che une  Palme  . # # 

♦ . 

1838  Pâte  aut . Une  Déefle  avec  un  Sceptre 
long  ( Hafta  ) fans  autre  attribut  qui  la  caraéïéri.- 
fs  . Les  quatre  Dceltes  qui  font  avec  Mars  8c 

Mer- 

(1)  Lamprid.  in  Heliog.p.  1 94.  Script  or.  Aug,  ed.  Lugrt.  1621.12a 
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Mercure  au  même  coté  de  cet  Autel  triangulaire 
de  la  Villa  Borghefe  dont  j'  ai  fait  mention  dans 
la  Préface , ont  nn  Diadème  pointu  propre  aux 
Déelîes , avec  1’  Hajla  . 

♦ * 

* 

1839.  Pâte  de  verre  , dont  l’Original  cil 
dans  le  <0  Cabinet  du  Roi  de  France-  Une  figu- 
re de  Femme  drappée  & voilée  , afiifc , un  éven- 
tail en  main  , devant  une  Colonne  fur  laquelle  il 
y a une  petite  Statue  . 

Cette  figure  paroit  une  Veftale  , & on  a fait 
à fon  fujet  plufieurs  con/eélures  , fur  lesquelles 
je  ne  fais  me  déterminer.  Je  ne  laide  pas  pourtant 
que  de  la  placer  ici , bien  que  je  n’  incline  point 
à croire  que  ce  foit  le  fait  de  Calpurnia  qui  ne 
me  paroit  pas  allez  remarquable  , pour  que  les 
Anciens  ayent  voulu  le  graver . 

Lorsque  les  Anciens  avoient  des  chagrins 
qu’  ils  ne  vouloienr  révéler  à perfonne,  ils  en  fe- 
foient  , pour  fe  foulager,  une  cfpéce  de  confiden- 
ce CO  à une  Colonne,  ou  à une  Statue,  à laquelle 
ils  difoient  leur  fecret  . Ne  feroit-ce  point  un 
trait  fcmblable  qui  ferojt  exprimé  dans  cette  gra- 
vure ? 

* * 

* 

1840.  Pâte  ant . Un  Berger  nud,  un  genou 
en  rerre  à I’  entrée  d’ une  Grotte  , tenant  de  la_. 
main  gauche  le  Pedttm , & dans  1’  autre  quelque 
chofe  de  rond.  C’  eft  peut-être  une  idée  trop 

ha- 


(1)  Marirttt  Pîfrr,  gr.  T.  H.  (»)  L'ician.  Conviv.  s, Lapith. 
F.  I.  Fl.  CIV,  ÿ.  4.  p.  410. 
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bazardée,'  que  de  vouloir  y trouver  I’  Oracle  de 
Trophonius;  mais  je  ne  vois  pas  d’ autre  explica- 
tion qui  foit  plus  convenable  à ce  fujet . On  déf- 
cendoir  par  une  (0  grotte  à 1*  Oracle  de  ce  Hé- 
ros , Sc  on  lui  offroit  des  gateaux  faits  avec  du 
miel. 

* * 

* 

*1841.  Sar doive  , d’ une  gravure  qui  paroie 

Etrusque.  Un  Augure  debout,  fans  barbe,  ayant 
à la  main  droite  le  Ijtuus , tel  qu’  on  le  voit  fur 
quelques  (O  Médailles  Romaines . J’  ofe  avancer 
que  cette  Gravure  eft  la  plus  ancienne  de  toutes 
celles  qui  ont  été  publiées  fur  un  tel  fujet , 5c  je 
remarquerai  en  palfanr,  que  fur  les  Anneaux  qui 
font  aux  doigts  de  presque  toutes  les  Statues  des 
Empereurs  en  bronze  , qu’  on  a trouvées  à Her- 
culane  , il  y a un  Lituus . 

* 1 842.  Sar  doive  d’  une  Gravure  qui  paroit 

aufli  Etrusque , mais  travaillée  avec  grande  finelTe. 
Un  Augure  tenant  de  la  main  droite  quelque^, 
chofc  de  quarré  avec  un  Oifeau  par  deflus , & de 
la  main  gauche  une  Bourfe-  Cette  figure  pour- 
roit  autorifer  1’  Etymologie  de  Fcftus  prife  à la 
lettre  Augur  ab  avibns  gerevdoque  diâus . 

*1843.  Cornaline.  Le  même  fujet  5c  à coté  la 
parole  EIPHNH  , la  Paix  . Cette  Pierre  paroit 
par  fa  figure  & par  fa  grandeur  la  même  que_. 
Mr.  CO  Gravelle  a publiée- 

1844.  Cornaline  . Un  Arufpice  Errusque  qui 
examine  une  Viélime  qu*  il  tient  fufpendue  avec 
les  deux  mains.  Sujet  unique  . 

1845.  Cor- 

(1)  Panfan ■ L.  JX.  p.  7pt.  ton.  num.  60.  Cornuf.  n,i. 

(î)  Vaillant.  Nuoi.  Famil.  An-  (3)  Pierr.  grav.  T. II’  PI.  96. 
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1845-  Cornaline  en  forme  de  Scarabée  de  gra- 
vure Etrusque  . Un  Homme  avec  un  Bâton  5c 
une  efpéce  de  Sac  , qui  paroic  être  une  bourfe, 
dont  il  femble  tirer  quelque  chofc;  à coté  eft  é« 
cric  C’ eft  peut-être  un  Magicien  qui 

tire  le  fort  . Je  fais  bien  que  les  Anciens  Ro- 
mains tiroient  le  fort  d’ une  Urne  , mais  peut- 
être  les  Etrusques  en  ufoient  - ils  différemment 
des  Romains , qui  même  pour  cet  effet  fe  font 
fervis  quelquefois  0)  de  corbeilles . 

* * 

* . 

1846.  Cornaline.  Une  Femme  debout  qui_» 
tient  de  la  main  droite  un  Plat  de  Fruits,  Sc  delà 
gauche  quatre  têtes  de  Pavot . Ceci  eft  proba-* 
blement  une  Offrande  des  prémices  de  la  récolté 
qu’  on  fefoit  aux  Fêtes  appellées  nPAIA. 

1847.  Sardoine . Une  Femme  tenant  un  Plat 
de  la  main  droite , & de  T autre  un  Vafe  pour 
faire  une  libation  fur  un  Autel  qui  cft  devant 
elle . 

1 848.  Prime  d ' Emeraude  . Une  Femme  aflî- 
fc  tenant  de  la  main  gauche  une  Palme  & de_v 
T autre  une  Patère  , avec  laquelle  clic  fait  une  li- 
bation fur  un  Autel  où  il  y a du  feu  allumé. 

1849-  Cornaline.  Une  Femme  affife  fur  une 
Chaife  devant  un  Autel  où  il  y a du  feu  allumé  ; 
elle  tient  des  deux  mains  une  efpéce  de  Boéte. 

1850.  Pâte  ant.  Un  Sacrificateur  voilé  qui 
fait  une  libation  fur  un  Autel  où  il  y a du  feu 
allumé  qui  eft  fous  un  arbre  . 

1851.  Cornaline  f Un  Homme  5c  une  Femme 

CLq  aux 

(1)  Vaillant . Num.  Fîra.  Cafl'.  n.  y. 
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aux  deux  cotés  d’  un  grand  Aatcl  oâ  il  y a du 
feu  allumé , fur  lequel  ils  font  une  libation  . 

, i8î2-  Pâte  at/t.  Deux  Figures  nues  de  jeu- 
nes perfonnes  qui  font  debout  aux  cotés  d’ un 
Autel  quarré  j derrière  lequel  on  voit  une  Figure 
barbue  & drappée. 

1853  • Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine  ■ UrL. 
Prêtre  qui  conduit  un  Taureau  au  Sacrifice  , Sc 
un  autre  Prêtre  qui  cil  dans  F attitude  de  frap- 
per la  Victime  • 

*1854.  Cornaline.  Une  figure  nue  qui  tient 
de  la  main  droite  une  Têre  de  Bouc  par  une  cor- 
ne & de  la  main  gauche  un  Couteau  courbé  en 
forme 'de  faucille.  La  manière  de  la  Gravure  pa- 
roit  Etrusque,  & les  lettres  Latines  rosc.  qu’  on 
roit  derrière  la  figure,  doivent  avoir  été  ajou- 
tées par  quelqu’  un  qui  s’  en  eft  fervi  de  cachet . 

*1855.  Cornaline.  Un  Sacrifice  au  Dieu  Pan, 
ou  à Priape,où  un  Jeune  Homme  tient  uu  Bouc 
ou  une  Chèvre  pour  F immoler  fur  un  Autel  , 
une  autre  petite  Figure  drappée  qui  eft  vis-à-vis 
du  premier  , joue  des  deux  flûtes  , & derrière 
celle-ci  une  Femme  offre  des  Fruits  fur  un  Plat. 
Ce  Sacrifice  fe  fait  auprès  d’  une  Colonne  avec 
une  Aedicula  deflus,  à coté  d’ un  Arbre  auquel  eft 
fufpendu  un  Tintïnnabulnm  , comme  on  le  trouve 
fur  plufieurs  0)  Monuments:  peut-être  aufli  que 
ce  qui  paroit  être  un  tel  inftrument  , ce  font  des 
Vœux,  c’ eft- à -dire  des  Tablettes  que  F on  atta- 
chait aux  arbres  avec  des  rubans  5c  des  guirtan- 
1 des; 

(1)  Bellori  Admir.  Rom.  Tab.  * T.  I.  p.  124.  Murat . In- 

XLIV.  Ejusd.  Sepulcr.  fig.  fer.  p.  96. 

XiH.  Begrr  Thef.  UranJ. 
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des  ; c’  eft  ce  qu’  expriméroient  les  Points  qa’  oti 
y voit  aux  cotés,  ainfi  qu'  Ovide  en  fait  la  def- 
cription  : 

Si  abat  in  his  ingens  attnofo  robsre  qtiercus , 

Vna  uetnus:  vittae  medium  memoresque  tabellae 
Ser taque  ciugebant , voit  argumenta  potentisi.') . 

Et  après  tout  les  arbres  memes  étoient  confacré» 
aux  Dieux,  & les  jeunes  filles  de  Sparte  C»)  dé^ 
dierent  un  Arbre  à Hélène . Ceux  qui  jouoienc 
•des  dures  pendant  les  Sacrifices  , étoient  appel- 
lés  0)  o^«,  & puisque  c’ étoient  fouvent  des 

perfonnes  façetiufes  , cette  même  parole  fignifioit 
aufli  un  homme  qui  cherche  à divertir  les  autres 
par  fes  bouffonneries  . . 

*1856-  Pâte  de  verre  tirée  d' une  Cornaline 
du  Cabinet  du  Roi  de  France . Initiation  d' un  Lu- 
perque  • Voy  Mariette  Pier.  grav.  T.  II.  PI.  LXIV. 

1857.  Cornaline . UnePrétreffe  qui  d’ une  ba- 
guette touche  la  Tête  d’ un  Bélier  fur  un  Autel,  & 
de  P autre  main  paroie  y verfer  de  la  liqueur.  La 
meme  idée  fe  voit  fur  une  (O  Cornaline  du  Cabi- 
net du  Roi  de  France  : mais  ce  que  Mr-  Mariette 
a donné  pour  un  Flambeau , n’  cft  ici  qu’  une^ 
/impie  baguette.  Peut-être  que  c’  cft  un  Sacri- 
fice à Praxidicé  une  des  trois  Filles  d’  Ogygés 
& de  Thebe  fille  de  Jupiter  , appcllces  d’  un 
nom  commun  CO  npaÇiiUau-  Praxidicé  en  particu- 
lier étoit  aufli  appellée  (f)  Alalcomenée , , 

Qjl  2 par- 


(1)  Metam.  L.'VIII.  v.  743. 
(1)  Jbeocr.  Idyl.  18  v^S.feq. 
(j)  Suid.  v.  j3aptSAo%c; . 

(4)  Manette  Picr.  gr.  T.  II. 


P.  I.  PI.  jp,  Conf,  Grave/* 
le  Piçrr.  grav.  T.  I.  PI.  83 . 
(j)Suid.&  Etym.inrif*ê^iwM. 
(<S)  Paujao.  L.  IX.  p.  777. 1.14. 
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parce  qu’  elle  avoit  élevé  Pallas  , & le  Sacrifice 
qu’  on  lui  fefoic  CO  confifloit  en  têtes  d’animaux. 

1858.  Cba/ce'doine,  Fragment.  Un  Pretre  avec 

un  Diadème  qui  fe  haufle  en  pointe  fur  le  de- 
vant j ce  qu*  on  ne  voit  ordinairement  qu’  aux 
Ûêefles , & aux  Reines  . Je  ne  connois  à Rome 
en  marbre  qu‘  une  feule  Tête  birbue  d’ un  Roi, 
dans  la  Vigne  de  S-  E . Mc.  le  Card.  Alexandre 
Albanie  qui  paflo  pour  Mafiniiïa , & qui  a un 
Diadème  ferablable  . Le  Prêtre  de  notre  pierres 
eft  à coté  d’  un  Taureau,  devant  un  Autel,  der- 
rière lequel  il  y a une  Colonne  , St  il  tient  de 
la  main  gauche  un  Plat  de  Fruits  qu’  il  paroit 
offrir  en  Sacrifice  • * 

Ce  fujet  femble  rcpréfenter  CO  les  , 

c’  eft  - à - dire  la  Fête  où  1’  on  fefoit  les  offran- 
des des  prémices  & des  fruits  de  la  terre  à 
Bacchus  ou  à Cérès  , dont  il  y a la  figure  fur. 
la  Colonne. 

1859.  Cornaline.  Une  Femme  qui  de  la  main 
droite  verfe  de  la  Liqueur  fur  un  Autel  , St  de 
la  main  gauche  élevée  tient  un  Plat  de  Fruits, 
tandisque  de  1’  aurre  coté  de  V Autel  il  y a un 
Homme  qui  joue  des  deux  flûtes.  Il  me  femble 
qu’  on  repréfente  dans  cette  Gravure  la  dédicace 
d’ un  Autel,  que  les  pauvres  gens  en  particulier 
fcfoient  en  offrant  Amplement  un  vafe  de  légu- 
mes cuites  CO  qu’  une  femme  portoit  autour  de 
1’  image  ou  de  1’  autel  qu’  on  dédioit ... 

1 860.  Cor - 

(1)  Iitfytb  in  eaod.  voc,  Conf.  771. '1,  11. 

Priiieaux  in  Alarm,  Aruml.  (j)  Arifloph.  Plut.  v.  tips. 

p-  5}  î.  C°D {■  Scbol.&i  Sjianbem  JNot. 

(.*)  Eufiatb.  ad  Hùd.  »•  pag,  ad  h.  1. 
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1860.  Cornaline.  Le  même  fu jet,  mais  où  le 
Joueur  de  flûte  eft  aflîs . 

1861.  Pâte  ant.  Deux  Prêtres  d’ Hercule-, 
qui  boivent  avec  des  Cornes  , ayant  au  milieu 
d’  eux  la  Maflue  d’  Hercule.  Ce  fujet , comme 
on  voit,  eft  different  de  celui  de  deux  Lampes 0) 
antiques  , où  deux  Figures  avec  des  Cornes  fem- 
blables  verfent  de  la  liqueur  fur  un  Autel  ; ce 
qui  a été  expliqué  pour  une  libation  aux  Mânes 
d’un  deflunt . Deux  autres  figures  fcmblabies  à 
celles-ci  fe  voyent  fur  un  autel  avec  1'  Infcrip- 
rion  m LAUI3.  avgvST*  A F égard  de  ces  fortes 
de  Cornes  je  remarquerai  qu’  à la  Villa  Borgbefe 
on  en  voit  deux  en  marbre  qui  fe  terminent 
en  tête  de  Bœuf , & dont  le  diamètre  de  la  bou- 
che eft  de  deux  Palmes  & demi , on  fe  fervoit 
de  ces  cornes  pour  boire  comme  nous  avons  re- 
marqué , & elles  étoient  encore  en  ufage  parmi 
les  Grecs  CO  dans  le  neuvième  Siecle  . Le  Marquis 
Maffei  (O  dans  1’  idée  qu’  il  n’  y a pas  des  Cor- 
nes d’ abondance  fans  fruits , prend  pour  Cornes 
à boire  deux  Cornes  femblables  à des  cornes  de 
Bœuf  de  diverfe  grandeur,  qu’on  voir  à deux  Fi- 
gures de  la  célébré  Tafle  d’Agathe  qui  eft  dans  le 
Cab.  du  Roi  des  Deux  Siciles.  Mais  il  n’  était  pas 
informé  que  CO  la  Statue  d’  Harpocrate  en  Mar- 
bre du  Capitole  , trouvée  dans  la  Villa  d’  Ha- 
drien à Tivoli  , tient  une  Corne  de  Bœuf  de  jus- 
te grandeur  fans  fruits,  qui  eft  pourtant  la  Cor- 
ne 


(i)  Bellori  Lucern.  Ant.  P.  I. 
fig.  i}.  14. 

(a)  Gruceri  Infcript.  p.  CVF. 
(3)  Ch  per.  Obier.  L.  ÎL  c.  8. 


psg.  aol.  I.  as* 

(4)  Ôbfcrv.  Lett.  T.IÏ.  p.349. 
(j)  Muf.  Capit.  Toni.  111. 
Tab.  LXX1V. 
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ne  d’abondance,  attribue  ordinaire  de  ce  Dieu- 
La  Corne  que  tient  une  Figure  barbue  & aflife 
dans  la  Tafl'e  citée,  a la  grandeur  des  Cornes  d’a- 
bondance ordinaires  ; car  elle  cft  de  la  longueur 
de  la  moitié  de  la  figure  • 11  y a encore  un  Génie 
barbu  fur  un  Bas-relief  qui  a une  femblable  Cor- 
ne fans  fruits:  Ce  Bas-relief  èroit  au  Palais  du 
Card-  Fabio  Cbigi  , aujourdhui  Bracciano  , félon 
qu’  on  1’  a annoncé  dans  la  première  Edition  (0 
des  Admiranda  de  Bartoli , & félon  les  Editions 
poftérieures  , il  fe  doit  trouver  au  Palais  Mafji - 
tnt  ; mais  il  n’  y cfl:  plus  . Je  puis  pourtant  ajou- 
ter à tout  ceci , qu’  il  y a de  même  au  Palais 
Mattéi  un  autre  Génie  barbu  , dont  la  tête  ref- 
fcmblc  à Hercule,  avec  la  Corne  fans  fruits  . 

1862.  Pâte  de  verre  tirée  d’ une  C1)  Sardoi- 
nc  du  Cabinet  de  S-  M-  lmp-  à Florence-  Deux 
Prêtres  Salicns  qui  portent  les  Boucliers  appellés 
An  ci  Ha , avec  au  dellus  des  Caraélércs  Etrusques. 

18(53.  Paie  de  verre.  Deux  des  Boucliers 
appellés  A/icilia,  avec  l’ Infcription  pav.  ancilia- 
1 864.  Pâte  de  verre  dont  1’  Original  en  Cor- 
naline efi  au  Cabinet  Strozzi  à Rome . Une  Fem- 
me qui  verfe  de  1’  eau  fur  le  Sépulcre  d’ un  de 
fes  Parents  défunts  - Ce  Sépulcre  eft  ici  fur  une 
haute  Bafc , ou  pilier,  femblable  à celui  d’une  0) 
Sardoine  du  Cabinet  de  1’  Empereur  à Florence  - 
Les  Femmes  dans  cette  fonction  étoient  appel-, 
lues  (♦)  iyjQjrfîcti , ou  CO  ty%uTftç(tai  > parole  déri- 
vée 


fi)  Tab.  XLVIII. 

(1)  Muf.  l lor.  T.  ir.  Tab. 
XXIII.  n.  j. 

(3)  Ibi.J.  T.  U.  Tab.  LXXUI. 


nam.  2. 

(4)  Sibol . ad  Ariftoph.  Vefp. 
v.  188- 

(})  Suidas  v.  cyJC^Tt' 
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vce  de  xôrfcc  , Vafe  ; & 1’  eau  verfée  fur  le  Sé- 
pulcre s’  appelloit  C1)  , CO  ^oéc  CO  & joJrAst, 

Sur  les  Sépulcres  des  jeunes  gens  c’  ètoient  des 
garçons  qui  y verfoienr  de  l’ eau , & fur  ceux 
des  filles  c’  étorent  des  filles  qui  rendoient  le  mê- 
me office  . Ceux  qui  mouroienc  enfants  , n'  avoicnt 
point  de  parr  à ces  oblations . Aux  tombeaux 
des  CO  filles  on  voyoit  ordinairement  une  Jeune 
Fille  avec  un  Vafe  d’ eau  ; & la  petite  Figure  de 
bronze  d’une  jeune  fille  habillée,  qui  porte  un 
Vafe,  eft  probablement  ce  que  je  viens  de  dire,  & 
non  pas  ce  que  Sport  prétend  dans  une  petite  CO 
Dilfertation  qu’ il  a publiée  fur  cette  Figure.  Il  faut 
pourtant  avouer  que  cette  bafe  ou  pilier , qui  pa- 
roit  un  Sépulcre  fur  notre  Pierre,  eft  une  Fontaine 
fur  une  Sardoine  de  Mr.  Molinari  Nonce  en  Flan- 
dre : on  y voit  couler  l’eau  hors  d’ une  Tête  de  Lion. 

*1865.  Cornaline  . Tête  d’une  Pracfica , ou 
Pleureufe,  en  face. 


« » 

18 66.  Pâte  de  verre  - Un  Chariot  tiré  par 

quatre  Chevaux,  avec  une  AeJicula  dsflus . Oa 
appelloit  ces  Chariots  C*)  Tenfas , & on  y ménoit 
en  pompe  la  Figure  des  Divinités  fous  un  Dais , 
comme  dans  un  Temple:  cette  pompe  croit  pra- 
tiquée C7)  parmi  plufieurs  Nations . 

18(57.  Cor- 


<i)  Athen.  Deipnof.  L.  IX. 
p.  409.  F. 

(i)  IJ.  L.  p.  y 12,  F. 

(})  Apollon.  Argon.  L.  I.  v. 

1075.  L.  II.  v.  pis. 

(4)  Athen.  L.  XlU.  p.  589.  B. 


Poilus  Onomart.  L.  VIII. 
Segni.  66. 

(j)  A la  lin  de  fis  Antiqui- 
tés de  Lyon  167). 

(<S)  Fclh  v.  Tenfa  - 
( 7)  Conf.  Cwper.Harpoc.  p.t 
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1867.  Cornaline  Une  Aedicula , d’où  for- 
tent  deux  Palmes,  fur  un  Char  à deux  roues, 
tiré  par  deux  Figures,  avec  des  Torches  en  main . 
Il  y avoir  chez  les  Grecs  CO  plufieures  Fêtes  cé- 
lébrées avec  des  torches , comme  les  Fêtes  Pa- 
nathénéenes  , celles  d’ Hécate,  de  Vulcain  & de 
Promethée . m % 

* 

*1868.  Cbalcédoine  . Les  Inftruments  , dont 
on  fe  fervoic  pour  les  Sacrifices  . La  Patère , un 
Vafe,  le  Lituus>  & un  Goupillon. 

1869.  Cornaline.  Une  Tête  de  Bœuf. 

1870.  Pâte  ant.  Une  Tête  de  Bœuf  avec 
la  Hache  des  Sacrifices  au  defious . 

1871.  Cornaline.  Une  Tête  de  Bœuf  avec 
un  Vafe  auprès  . 

1872.  Sardoine . Une  Tête  de  Bclier  avec  un 
Oifeau  defius , une  Mouche , & au  dclîous  un 
Couteau  de  Sacrifice . 

• * 

* 

1873.  Paie  ant  • Un  Autel  où  il  y a du  feu 
allumé,  orné  de  deux  Têtes  de  Bélier  & d’un 
Bas -relief  repréfentant  Romulus  Sc  Rémus  alaités 
par  la  Louve . 

1874.  Cornaline  • Un  Autel  où  il  y a du  feu 
allumé  , avec  deux  têtes  de  Pavot  defius . 

1875.  Pâte  ant.  Un  Epi  de  bled  fur  un  Au- 
tel ^du  bas  duquel  il  fort  de  chaque  coté  une 
Main  qui  tient  une  Branche  d’ arbre  avec  un  Oi- 
feau defius . 

1876.  Pâ- 

(1)  Conf.  Spaubem  Not.  in  Eund.  in  Ariftoph.  Ran.  v. 

Arilîoph.  Nub.  ver.  1113.  1406. 
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1876.  Pâte  aur  ■ Un  Autel  où  il  y a da  fea 
allumé  , avec  deux  Cornes  d’ abondance  deflus . , 

1877.  Pâte  attt.  Un  Autel  où  il  y a du  fea 
allumé , & de  chaque  coté  un  Bélier  qui  y appuyé 
les  jambes  de  devant . 

1878.  Pâte  attt.  Un  Autel  orné  d' un  Bas- 
relief  repréféntant  une  Biga , & de  deux  Têtes  de 
Bélier,  avec  deux  Sphynx  deflus  ; du  bas  de_, 
T autel  il  fort  de  chaque  coté  une  Main  qui 
porte  un  Signe  Militaire  . 

1879.  Pâte  attt.  Un  Temple  rond  où  V on 
voit  un  Autel  au  bas  duquel  il  y a . un  Dauphin . 


Rr  TROI- 
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TROISIEME  CLASSE 

Contenant  la  Mythologie  Hijlorique  , le  Siècle 
Fabuleux  le  Siège  de  Troye  .. 

SECTION  I. 

/ 

Siècle  Fabuleux. 


I^pecr/x*  Promcthée  faifant 
Squclctc  d’un  homme,  tel  qu’on 
le  voit  fur  une  autre  CO  Pierre 
gravée . Il  eft  affis  & nud  , fa_ 
Drapperie  rejettée  fur  les  jambes* 
comme  il  eft  reprefenté  furune<4)  Urne  du  Capitole. 
Sur  les  fix  Pièces  fuivantes  il  eft  en  pied  & nud , 
excepté  un  Drap  qui  lui  pend  de  l’  épaule  gau- 
che, & fur  trois  Bas-reliefs  difficiles  à expliquer, 
dont  CO  deux  fe  trouvent  au  Palais  Mattéi , & le 
troifiéme  à la  Villa  Medicit  il  eft  habillé  comme 
les  Rois  Barbares  , & avec  un  large  manteau . 

*2.  Cornaline.  Promethée  qui  fait  un  Hom- 
me , dont  il  réunit  les  differentes  parties  ; on  y 

re- 


(i)  Canfei  Gcm.  Tib.  118.  (})  Ibid.  Tab.  îï.  Conf.Spra- 

(*)  Barteli  Adrairand.  Tab*  ce'*  Polymecis  , Dial.  VJI- 
66.  ‘ p.  7 8. 
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remarque  qu*  il  n’  a encore  achevé  que  le  Bufte 
& les  deux  Bras , qu’  il  étend  pour  prendre  la^ 
longueur  de  la  figure;  & il  lui  refte  d’  y ajouter 
les  membres  inférieurs  , dont  une  partie  fe  voit 
à fes  pieds,  c’  eft -à -dire  la  Hanche,  la  Cuifle 
& la  jambe.  Cette  Pierre,  donc  la  gravure  eft 
de  la  première  manière  de  1’  art , eft  femblable  à 
une  Agathe  CO  de  Mr.  le  Comte  de  Caylus  , ex- 
cepté la  cuide  & la  jambe  aux  pieds  de  Prorae- 
thée  qui  eft  de  plus  fur  notre  Pierre. 

*3.  Sardoitte . Promethée  ayant  les  mêmes 
Parties  du  corps  devant  lui  fur  un  Pivot,  les 
Bras  élevés  en  haut,  apparemment  pour  la  faci- 
lité qu’  il  cherche  , voulant  achever  les  parties 
inférieures.  La  gravure  eft  aulîi  de  la  première- 
manière  . 

4.  Pâte  de  verre  dont  1’  Original  eft  dans 
le  Cab.  de  Mr.  le  Duc  Carajfa  - Noya  à Naples  . 
Promethée  qui  tenant  le  même  Ouvrage  pofé  fur 
deux  Pivots  , après  y avoir  joint  la  Tête,  place 
dans  1’  Homme  les  propriétés  de  chaque  animal  ; 
ce  qui  eft  exprimé  par  les  figures  d’ un  Bélier 
& d’ un  Cheval , qui  font  à fes  cotés . 

. # -x  1 ; / 

Fertur  Prometbeus  addere  priticipi 
limo  coaâus  particulam  undique 
De/eâam  , & infant  leonis 
Vint  üomaebo  appofuijfe  uojîro  (0 . 

5.  Pdte  ant.  Promethée  qui  dégroffit  fon  Hom- 
me déjà  tout  composé . 

*6.  Cornaline . Promethée  qui  méfure  les  pro- 

Rr  2 por- 

to Recueil  d’  Antiq.  T.  I.  (»)  Horat.  L.  I.  Qd.  14. 
PI.  XXVIII.  n.  3.  V.  13. 
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portions  de  fa  figure  avec  un  Plomb  attaché  à* 
un  filet  • Il  ne  faut  donc  pas  prendre  à la  let- 
tre, ce  que  (0  Diodore  de  Sicile  dit,  que  les  Scul- 
pteurs Egyptiens  ne  travailloient  que  la  mefurc  à 
la  main,  mais  que  les  Sculpteurs  Grecs  avoient 
la  mefure  dans  les  yeux . Cette  Pierre  a une  au- 
tre particularité  , c'  eft  que  Promethée  forme  ici 
une  Femme  & non  un  Homme  . Le  reproche^ 
que  C5)  Lucien  lui  fait  faire  par  Jupiter , regarde 
précifément  la  production  des  Femmes . 

7.  Pâte  aut . Promethée  qui  met  la  dernière 
main  à fon  Ouvrage.  Sur  une  0)  Lampe,  & fur 
une  (♦)  Urne  que  je  viens  de  citer  au  N-  1.  on  le 
voit  avec  Minerve  qui  l’aflifte  dans  cette  fonction. 

*8.  Cornaline.  Promethée  debout  attaché  au 
Rocher . 

*9.  Cornaline . Promethée  aflîs  & attaché  au 
Rocher  avec  le  Vautour  qui  vient  lui  manger  le_» 
foie , comme  il  eft  repréfenté  fur  une  CO  Lampe 
antique.  On  le  voit  en  Bas-relief  à la  Villa 
Borgbese  dans  le  même  fupplice,  mais  couché . 

10.  Pâte  aut • Le  même  fujet . 

11.  Pâte  ant.  Hercule  délivrant  Promethée- 

1 2.  Pâte  ant.  Le  même  fujet . 

* % 

* 

* 13.  jfafpe  noir.  Le  Supplice  de  Syfiphe  qui 
roule  le  Rocher  dans  les  Enfers}  Pièce  d’ excel- 
lente gravure 

14.  Cor- 


(1)  Ad  fin.  Lib.  I. 

(»)  Dial.  Prometh.  4c  Jov. 
p.  204. 

(3)  Brllori  Lucern.  Ane.  P.  I. 


fig.  t. 

(4)  Bartoli  Admir.  ant.  Tib.66. 

(5)  Bellori  Lucern.  Ant-  P.  I. 
Tab.  III. 
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*14.  Cornaline.  Epimethce  ouvrant  la  Boétc.'. 
fatale  de  Pandore  , d’ où  forrirent  tous  les  maux 
qui  inondèrent  la  terre-  II  cil  ici  nud  jusqu’  à la. 
ceinture , ayant  un  Casque  en  tête,  & devant  lui 
un  Bâton  avec  un  fer  crochu,  ou  un  Croc,  à. 
la  façon  de  la  Faulx  de  Saturne  , & du  Bident 
de  Pluton  . Le  Croc  marque  apparemment  la-. 
Généalogie  d’  Epimethée  : car  comme  il  étoit  fils 
de  Japcr , qui  étoit  fils  d’ Uranus  & frère  de  Sa- 
turne, le  Graveur  a pu  lui  donner  un  attribut 
dirtinétif  de  Saturne  - 

Dans  une  Sardoine  CO  du  Cab-  de  F Empe- 
reur à Florence  on  voit  Pandore  dans  la  même, 
attitude  ouvrant  la  boéte  & ayant  le  croc. 

iî-  Pâte  ant . Le  même  fujet  dans  la  même 
attitude  • La  Gravure  de  la  Cornaline  précédente 
6c  de  cette  Pite,  laiilent  le  jugement  en  fufpens, 
fi  ce  font  des  pièces  de  l’ ancienne  manière  Grec- 
que, ou  bien  de  la  manière  Etrusque  - Elles  ont 
cependant  tour  le  caractère  propre  à les  faire 
prendre  pour  Etrusques . 

» * 

* 

* 1 6.  Sardoine  . Un  des  cinq  Compagnons  de 
Cadmus  tué  par  le  Dragon,  qui  eft  à fon  coté  . 

17.  Cornaline  - Le  même  fujet  à peu  près. 

18.  Cornaline  - Le  même  fujet  , où  le  Com- 
pagnon de  Cadmus  n*  cil  pas  encore  mort  - 

*19.  Sardoine.  Le  même  fujet. 

*20.  Cornaline  fciée  d' un  Scarabée.  Cadmus, 
un  vafe  entre  fes  jambes,  dans  1’ attitude  de  com- 
battre 

(1)  Muf.  Flor.  T.  II.  Tah.  XXXVIII.  n,  j. 
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battre  le  Dragon,  auprès  de  la  Fontaine  qui  fore 
d’ un  Rocher . La  Gravure  eft  de  la  plus  haute 
antiquité,  mais  pourtant  achevée  avec  grande  in- 
telligence & exécutée  avec  beaucoup  de  fineile. 

*21.  Cornaline  au/Ji  fciée  d’ nu  Scarabée  . Cad- 
mu  s tuant  le  Dragon  qui  gardoit  la  Fontaine  qui 
coule  d’ un  Rocher , comme  on  1’  obferve  en  re- 
lief au  Palais  Spada  à Rome:  Gravure  auffi  très- 
ancienne  , 5c  de  manière  plus  approchante  de  cel- 
le du  ficelé  où  les  arts  commenceront  à fleurie 
en  Grèce  . C’  eft  une  de  ces  Pierres  qui  fer- 
vent à fixer  l’état  de  la  Sculpture  avant  Phidias- 
Au  relie  ce  fujet  eft  gravé  presqu’  avec  la  même  idée 
dans  une  Sardoine  du  feu  Sénateur  Buonarroti  0>. 

*22.  Sardoine . Cadmus,  le  genou  droit  appu- 
yé fur  un  Rocher , tenant  de  la  main  gauche  fon 
Bouclier  & de  la  droite  1’  Epée,  avec  laquelle  il 
cil  dans  l’attitude  de  tuer  le  Serpent.  La  Gra* 
vure  en  efi  aufll  de  1’  ancienne  manière  . 

* * 

• 

23.  Cornaline . Un  Homme  barbu,  une  Cou- 
ronne fur  la  tête,  tenant  des  deux  mains  une  Ha- 
che avec  laquelle  il  coupe  un  Arbre . La  figure 
eft  nue  6c  à 1'  héroique;  ce  qui  me  fait  croire  que 
ce  fujet  fe  rapporte  à quelque  trait  de  la  Fable , 
& d’ autant  plus  qu’  il  eft  fouvent  répété . 11  me 
femble  qu’  on  peut  y voir  F.ryfichton  qui  cou- 
pe une  Foret  qui  ctoit  confacrée  à Diane. 

Labefaiïaque  tandem 

lélibus  innumeris  , adduélaque  funibus  arbor 

Cor- 

(i)Maf.  Flor,  T.  II.Tab,  XXXV.n.  4 .Majfci  Gem.  T.  IV.  n.  ïj. 
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Corruit , & multam  projlravit  pondéré  fylvam  • 
Atton'ttae  Dryades  damno  nemorisque  fuoque 
Omnes  germanae  , Cererem  cttm  vejlibus  atris 
Meerentes  adeunt^poenamque  Eryficbtonis  orant  (<)• 

Je  m'en  remets  à i'  explication  de  (*) Grono - 
vins  far  an  fu  jet  femblabie . Selon  CO  Gori , c’  efl: 
Lycurge  ruinant  les  Vignes  en  Thrace  où  il  re* 
gnoit  . Ce  ponrroit  aulll  être  Halyrrhotius  fils 
de  Neptune  C*)  qui  voulant  couper  les  Oliviers 
produits  par  Minerve  , fe  bléiTa  & mourut  de  fa 
bléflure  . 

24  Pâte  de  verre  dont  CO  1’  Original  fe_. 
trouve  au  Cabinet  de  T Empereur  à Florence  • 
Le  même  fujet. 

25.  Pâte  ant . Le  meme  fujet . Mais  dans  ces 
deux  Pâtes  la  Figure  qui  coupe  1’  Arbre,  n’  a ni 
Barbe , ni  Couronne  fur  Ja  tête . 

* * 

* 

2d.  Pâte  ant.  Oedipe  qui  tue  fon  Père  La- 
ïus , derrière  lequel  on  voit  une  Colonne  avec 
un  Sphinx  delîus . 

*27.  Hyaciutbe.  Un  Sphinx  • Sujet  fort  ré- 
pété en  gravure  & qu’  il  n’  eft  pas  étonnant  de 
trouver  fi  fouvent,  puisqu’  Augufte  s'  en  fervoit 
pour  cachet  • On  fait  comment  les  Sphinx  des 
Egyptiens  & des  Grecs  étoient  figurés  . Je  re- 
marquerai Simplement  ici , ce  qui  n’  a pas  encore 

cté 

(1}  Ovid.  Mecatn.Vni.fab.XI.  (4)  Schol.  Ariftoph.  Kab.  r. 
(1)  Girlaei  Daftil.  P.II.  n.  174.  1001. 

(3)  Muf.  Florent.  T.  XCH.  ($)  MuC  Flor.  I.  c. 
n.  p. 
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éré  obfervé  , & c’  eft  qu’  il  y a un  Sphinx  dont 
les  jambes  de  derrière  & la  queue  font  de  che- 
val ; les  jambes  en  font  étendues  en  arriére  com- 
me celles  d’  un  cheval  qui  galope  . Ce  rare_. 
Sphinx  fcrt  d’ ornement  au  Casque  d’ une  tête 
de  Minerve  qui  fc  voit  fur  une  Médaille  d’ ar- 
gent de  Ve  lia  dans  la  Lucanie . Golzius  qui  por- 
te (0  cette  Médaille,  n’a  pas  obfervé  cette  par- 
ticularité. Ce  Sphinx  eft  peut-être  une  idée  des 
Etrusques  qui  donnoient  à leurs  Faunes  des  pieds 
& des  longues  queues  de  cheval  , comme  on  en 
voit  dans  plulieurs  petites  figures  de  Faunes 
en  bronze  de  la  Galerie  du  College  de  S-  Igna- 
ce à Rome.  Gori  C»)  n'  a pas  rencontré  des  Fau- 
nes de  cette  forte  . 

2S-  Sar doute  . Le  même  fujet. 

29.  . Cornaline . Le  même  fujet. 

30.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

31.  Amétbyfle  ■ Le  même  fujet. 

32.  Pâte  de  verre.  Un  Sphinx  qui  fe  grat- 
te la  Tête  avec  la  Patte  de  derrière , & à coté  Je 
nom  du  CO  Graveur  «AMYPOY . L’  Original  eft 
dans  le  Cab.  de  S-  M.  Imp.  à Vienne* 

33.  Pâte  de  verre  . Un  Sphinx  avec  un  Ser- 
pent devant  lui. 

34.  Cornaline . Un  Sphinx  avec  un  Boifteau 
fur  la  tête  , & un  Caducée  devant  lui  CO . Sur 
les  Médailles  de  1’  Isle  de  Chios  il  y a des 
Sphinx  CO  avec  la  proue  d’ un  navire  CO , avec 
une  Ly  re  &c. 

3 5- Pâ- 

t.1)  Magn.Graec.  Tab.  u.n.  7.  Tab.  XCIV.  n.  6. 

(1)  Corf.  Muf.  Etr.  p.  15t.  (5)  GVz.Graec.Inf.Tab.  XVÏ. 

(3)  Stofch Pier.  grnv.pl.  LXIX.  (ô)  Brger  Thef.  Grand.  T.  t. 

(4)  Conf.  Muf.  Flor.  T.  II.  p.  41p. 
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35.  Pâte  de  verre . Un  Sphinx  , une  Pâtre 
de  devant  fur  une  Tête  de  Mort.  L’  Original  de 
cette  Pâte  ell  dans  le  Cab.  du  Marquis  Riecardi 
à Florence . Un  grand  Sphinx  de  marbre  dans  la 
Villa  Negroni  à Rome,  tient  la  patte  droite  fur 
une  tête  de  Bœuf. 

36.  Pâte  aut.  Le  Sphinx  qui  terrafle  uru 
Homme  qui  a manqué  l’explication  de  1’ énigme. 

37.  Pâte  de  verre.  Le  Sphinx  qui  rient  un 
Homme  entre  fes  Pattes  dans  1’  attitude  de  le 
dévorer . Cette  gravure  eft  femblable  à une  Pier- 
re Gravée  publiée  par  CO  Gorlée  ■ Selon  CO  Efchyi 
le  le  même  fujer  étoit  repréfentc  fur  le  Bouclier 
de  Parthenopéc,  un  des  fept  Héros  de  1’  Expé- 
dition contre  Thébes. 

*38.  Agathe -Onyx . Oedipe  une  Pique  entre 
fes  bras , debout  devant  le  Sphinx  qui  cil  fus 
un  Rocher  . 

39.  Pâte  aut.  Le  même  fujet  où  il  fcmble 
qu’  au  pied  du  Rocher  il  y ait  une  Tête  de  Mort. 

40.  Sardoiue . Oedipe  l’ Epée  au  coté  devant 
le  Sphinx  qui  eft  fur  un  Rocher.  La  Gravure  en 
eft  de  la  plus  haute  antiquité  . 

41.  Pâte  aut.  Le  même  fujet. 

42-  Pâte  aut.  Oedipe  qui  égorge  le  Sphinx. 

* * 

* 

*43.  Agathe  -Quyx  • Orphée  alîis  fous  un  Ar- 
bre jouant  de  la  Lyre  & devant  lui  un  Oifeau  qui 
1’  écoute . 

44.  Cor  u a fin  e . Le  même  fujet,  où  il  y a un 

Cerf  & un  Oifeau. 

Sf  4 5.Pri-  ' 

(1)  Dallyl,  P,  II.  n.  517.  (1)  Sept,  contr.  Thch,  v.  547. 
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4j.  Prime  d' Emèraude . Le  même  fujet  à 
peu  près . 

4 6-  Pâte  de  verre . Le  même  fujet- 

*47.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

48.  Pâte  de  verre - Le  même  fujet- 

49.  Pâte  ant . Le  même  fujet  où  il  y a beau- 
coup d’ Animaux- 

50.  Pâte  ant.  Le  même  fujet  traité  de  même. 
*51.  Cornaline  • Le  même  fujet  où  le  nombre 

des  Animaux  eftde  quatorze,  avec  un  petit  Arbre. 

* S 2.  Topaze.  Une  Femme  avec  un  Voile  flot- 

tant fur  la  tête  , laquelle  étant  fur  le  rivage  de  la 
Mer,  dont  on  voit  les  Ondes,  auprès  d’un  Terme 
de  Priape,  y jette  une  Tête  d’ Homme  couronnée 
de  Laurier.  C’  cft  apparemment  la  tête  d’ Orphée 
que  les  femmes  de  Thrace  déchirèrent  à caufe 
de  1’  averfion  qu’  il  témoigna  pour  leur  fexe  . 
Cette  tête  fut  jettéc  enfuite  fur  les  bords  de- 
1’  Isle  de  Lemnos  où  (0  elle  rendit  des  oracles  . 

53.  Pâte  ant • Agavé  en  fureur  tenant  en 
main  la  Têre  de  fon  fils  Penthée  . 

Avulfumque  caput  d'tgitis  complexa  erueutit 

Clamat  : Jo  comités , opus  boc  Victoria  nojlra  eji  (O . 

54.  Pâte  ant.  Zéthus  & Amphion  qui  atta- 
chent leur  mère  Dircé  aux  cornes  d’ un  Taureau 
fauvage,  de  la  même  manière  qu’  on  voit  ce  fu- 
jet repréfenté  dans  la  fameux  Grouppe  connu  fous 
le  nom  du  Toro  Farnefe • On  trouve  aufli  ce  mê- 
me 

(1)  Philoflr.  Heroic.  C.  VII.  (1)  Ovid.  Mttam.  Lib.  III. 

§•  7-  M.  Vit.  Apollon.  L.  v.  727. 

IV.  c.  14. 
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me  fujet  dans  une  Pierre  Gravée  publiée  par  0) 

Grave  lie  . 

•55.  Cornaline . Copie  de  la  précédente  Pâte. 

S 6.  Pâte  de  verre  dont  1*  Original  étoit  au 
Cab.  du  Chev.  OJam , & a été  publié  par  W 
Gori . Le  même  fujet . 

• • 

* 

57:  Pâte  ant  • Hellé  aflife  fur  un  Bélier  qui 

pa(Te  à la  nage  le  détroit  auquel  fon  accident  a 
donné  le  nom  d’  Hellefpont  • 

58.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet  où  Hel- 
lé cft  fuivie  d’ un  petit  Amour  qui  lui  court  après 
fur  les  ondes  de  la  mer.  Un  fort  beau  Camée 
du  Cabinet  Farnefe  du  Roi  des  deux  Siciles  à 
Naples  , eft  tout  à fait  fcmblable  à notre  Pâte . 

* « 

* 

*59.  Agathe  -Onyx . Argus  Fils  d’ Hector  tra- 
vaillant à la  conftrudrion  du  Vaifleau  deftiné  à l'ex- 
pédition des  Argonautes . D’  autres  (0  en  attri- 
buent la  conftruètion  à Glaucus.  La  gravure  de 
cette  Pierre  eft  de  la  manière  de  1’  art  naiftant . 

L'  homme  qui  travaille  à un  vaifleau  fur  le  Mo- 
nument CO  d’  un  Faber  navalis  & fur  une  CO  Mé- 
daille de  la  Ville  de  Nicomédie  eft  peut-être  une 
allufion  à 1’  ancien  Argus . 

On  peut  fuppofer  du  moins  que  la  ligure  fur 
notre  Pierre  cft  plutôt  cet  Argus  , perfonnage 

Sf  2 fort 

(i)  Picrr.  grav.  T.  II.  PI.  52.  p.  196-  D. 

(x)  Columbar.  Liv.  Aug.  p.  (4)  Murator.  T.  T.p.  DXXXV. 

XXXV.  (j)  Ap.  FroeJhb.T  tntim,  Nunu 

(})  Athen.  Deipnof.  L.  VII.  p.  îîj.  \ 
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fort  célébré  dans  la  Fable  par  rapport  à la  riavi-  * 
gation , que  félon  d’ autres  Danaüs  CO  . Biancbini 
pourtant  dans  un  rare  Médaillon  du  Cab.  Odef- 
calcbi  croit  voir  celui-ci  travaillant  à un  vaif- 
feau  affilié  de  Minerve  ; parce  qu'  il  fut  le  pré- 
inier  qui  vint  par  mer  d’ Egypte  en  Grèce  • 

<5o  Agathe-Onyx  ■ Argus  qui  travaille  au  Gou- 
vernail du  même  Vaifleau  • La  Fable  veut  que  la 
proue,  ou  le  gouvernail  de  ce  navire  fut  fait  d’un 
arbre  delà  Forêt  de  Dodone,&  qu’il  rendoit  des 
Oracles . 

• * 

* 

*61 . Cornaline.  Jafon  tachant  d’ afloupir  Ie_, 
Dragon  gardien  de  la  Toifon  d’ Or,  qui  elt  entor- 
tillé autour  d’ une  colonne  au  pied  de  laquelle, 
eft  le  Bélier  , & fur  le  Chapiteau  1’  Oifcau  ’'lvy£. 
Cet  oifeau  étoit  CO  le  principal  ingrédient  du 
Philtre  que  Vénus  avoir  donné  à Jalon,  pour  s’ in- 
troduire auprès  de  Médée , & lui  infpirer  de  l’a-' 
mour  . Gori  CO  expliquant  le  même  fujet , ne  dit 
rien  de  1’  Oifeau  . 

Cet  Oifeau  félon  la  Fable  , étoir  dans  fi^ 
première  origine  une  fille  de  Pan  & de  Pitho  , 
ou  d’ Echo,  & qui  ayant  infpiré  à Jupiter  delà 
paflion  pour  Jo , fut  méramorphofé  ainfi  par  Ju-' 
non.  Alais  devenu  enfuitc  le  favori  de  Vénus, 
il  n’  en  conferva  pas  moins  de  fa  première  na- 
ture la  charitable 'inclination  qu’  il  avoit  eue:  car 
comme  1’  on  voit , il  fervoit  toujours  à faciliter 

lcs  * 

(i)  1(1.  Vhîv.  p.  3 (j)  Muf.  Flor.  T.  II.  TaK 
U)  l’indar.  Pithion.  Od.  IV.  XXXIX.  n.  4. 

v.  38t.  I 
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les  manèges  de  T amour . Bauier  en  auroit  du 
faire  mention  dans  fa  Mythologie . Autour  de-, 
notre  Pierre  on  lit  la  parole  poTtTl  • 

62.  Pâte  atit.  Le  même  fujet  , & toujours1 
avec  le  Bélier  qui  manquoir  fur  la  Pierre  , où  CO 
Beger  croie  qu’  ctt  repréfenté  un  Oracle  de  Mars. 
Ce  favant  a pris  probablement  le  Serpent  entor- 
tillé à la  colonne,  pour  un  felton  qu’il  y voyoit 
autour , & il  en  a fait  une  Colonne  rorfe  qui  af- 
furétnent  n’  étoit  pas  connue  du  tems  de  jafon  ; 
puisqu’  elle  n’  eft  dans  1’  Architecture  des  Grecs 
& des  Romains , que  de  datte  poltéricure  au  tems 
où  fîcuriilbient  les  arts.  Cependant  l’explication 
de  Beger  vient  d’ être  adoptée  fans  héûcer  par  w 
un  favanr  Angtois. 

63.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

*64.  Cornaline.  Jafon  debout  devant  un  Au- 
tel rond  & un  Arbre  auquel  on  voit  la  Toifon 
d’ Or  fufpendue,  & le  Dragon  entortillé  autour 
du  Tronc  . 

65.  Pâte  ant • imitant  l’ Agathe -Onyx  . Le 

même  fujet  , où  on  voit  de  plus  fur  1’  Autel,  u- 
nc  tête  de  Bélier . • 

66.  Pâte  ant.  Le  même  fujet . 

*67.  Cornaline.  Une  Figure  héroïque  mar- 
chant à grands  pas,  armée  d’ un  Casque  5c  d’ un 
Bouclier  , ayant  à fes  pieds  le  Tronc  d’ un  Corps 
humain  fans  tête  , ni  bras,  ni  jambes  , 5c  à cote 
le  mot  RVFI • Le  Héros  devroit  être  Jafon  , qui 
après  avoir  tué  Abfyrthe  frère  de  Médéc  , lui 
coupa  tous  les  membres . 

68.  Pâ- 
li) Thcf.  Palar.  p.  14.  (t)  Wîft  nuro-  Bodlt)  p.  ia>.  A- 
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4 * 

• 

68.  Pâte  a tit.  Fragment.  Un  des  Fils  de  Bo- 
rée , avec  CO  de  grandes  ailes , chaflanr  à coups 
de  flèches  les  Harpies  qui  infeéloicnr  les  viandes 
de  Phinée  Roi  d’ Arcadie . La  gravure  en  eft  de 
la  plus  haute  antiquité  • 

Hyginc  dit  <*>  que  les  Fils  de  Borée  avoient 
la  tête*  & les  pieds  ailés , & on  croit  trouver  O) 
fur  une  Médaille  la  tête  ailée  de  Calais  fils  de 
Borée . 

• » 

* 

69.  Pâte  de  verre  • Tête  de  Thésée  coéflee 
d’  une  Peau  de  Lion . Le  PolTéfleur  de  cet- 
te Pierre  eft  Mr.  de  Reindorp  Hollandois  , & 
Mr.  P Abbé  Bracci  Florentin  1’  aura  fait  graver 
pour  fon  Ouvrage  des  Pierres  Gravées  . On  y lit 
le  nom  rNAIOY  ; mais  il  eft  bon  d’ avertir  le^ 
Lecteur  , que  Je  nom  de  cet  ancien  Graveur  y 
fut  mis  par  Mr.  Picb/er  Tirolois  , habile  Gra- 
veur à Rome  . Le  travail  qu’  on  obferve  dans 
cette  Pierre  ne  corrcfpond  pas  aux  véritables 
Ouvrages  de  ce  Cneïus  . 

70.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet . 

*71.  Cornaline.  Thésée  le  pied  droit  fur  un 
Bouclier,  levant  la  groiîe  Pierre  fous  laquelle  fon 
Père  avoir  caché  fon  Epée  avec  un  de  fes  fou- 
Jicrs;  mais  on  ne  voit  ici  que  l'Epée  avec  le  Bau- 
drier . Thésée  n’  avoit  alors  que  feize  ans , aulfi 
eft  - il  représenté  jeune  dans  cette  gravure  qui  eft 

bel- 

(1)  Apollon.  Argon.  L.  I.  (2)  F.*b.  XIV.  p-  4S.Ed- Munk. 
v.  219.  (3)  IV il  de  r.um.  Tab.  VlI.n.u 
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belle  & de  1*  ancienne  manière  . Cette  Pierre  a 
été  publiée  par  (O  Mr.  1’  Abbé  Venut't . Le  même 
fujet  eft  gravé  fur  une  (O  Cornaline  du  Cabinet 
du  Duc  d'Orléans,  qui  étoit  autrefois  dans  le-. 
Cabinet  de  l’  Electeur  Palatin , & qui  fut  publiée 
par  O)  Beger . 

7 2-  Pâte  aut-  imitant  la  Sardoine  • Le  mê- 

me fujet- 

73.  Pâte  a ni.  de  trois  couleurs  . Théfée  lut- 
tant avec  (♦)  Cercyon  1*  Arcadien. 

74.  Pâte  de  verre  dont  CO  1*  Original  avec 
le  nom  du  Graveur  tHAHMONOC  eft  dans  le  Cab. 
de  S-  M-  lmp.  à Vienne . Thefée  avec  le  Mino- 
taure  tué  devant  lui  â 1’  entrée  du  Labyrinthe. 

*75.  Amètbyfte.  Tête  du  Minotaure  en  face, 
de  belle  gravure . 

*7 6.  %tfpe  voir.  Le  Minotaure  avec  une  Vi- 
ctoire qui  vole  au  deflus  de  lui,  tel  qu’  on  le  voit 
fur  les  CO  Médailles  de  Naples . 

77.  Pâte  de  verre.  Le  Labyrinthe,  tel  qu’on 
le  voit  fur  les  CO  Médailles  de  Gnofle. 

78.  Pâte  de  verre  dont  CO  1*  Original  eft 
dans  le  Cab.  du  Chev-  Vettor't  à Rome  . Combat 
de  Théfée  avec  le  Centaure , qui  a les  jambes  de 
devant  comme  celles  d' un  homme  • Le  Casque., 
qu’  on  voit  fous  le  Centaure  & le  Bouclier  qui 
eft  aux  pieds  de  Théfée  fervent  à déterminer  le 
fujet . 

79.  Cor- 

Ci)  Collefl-Ant  Rom. Tab.LV,  (s)  Stofb  Pier.  grav.  PI.  LI. 
(1)  Conf.  Gedoyn’Sot-  fur  Pau-  (6)  Gelrz.  Magn.Gr.  Tab.  XV. 

fan.  L.  I.  p.  87.  i-  (7)  Thef.  Brand.  T.  I. 

(})  Thef.  Palat.  p.  eo.  p-  401» 

(4)  Plutarcb,  in  Thef-  p.  9.  (8)  Muf.  Flor.  T.  II.  PJ» 

I.  a8.  rd.  Steph.  XXXIX.  n.  1. 
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79.  Cornaline  . Combat  de  Théfée  avec  lç 
Centaure . Le  Centaure  y a une  longue  Pique  , 
& Théfée  y eft  armé  d’ un  Bouclier,  d’ un  Cas- 
que & d’  une  Epée  . 

Le  Centaure  e(t  représenté  fur  cette  Pierre, 
comme  fur  les  huit  fuivantes,  avec  toutes  les  jam- 
bes de  cheval  ; & dans  la  Pâte  précédente  ) ai 
remarqué  qu’  il  y avoit  les  jambes  de  devant 
comme  celles  d’ un  homme.  Cette  idée  étoit  fort 
ancienne , témoin  un  des  plus  anciens  Monuments 
de  l’art  , je  parle  du  CO  Coffre  de  Cypféle , dont 
il  nous  relie  la  defeription , où  il  y avoit  des 
Centaures  à deux  jambes  d’  homme  , qui  avoient 
les  jambes  de  derrière  de  cheval . Malgré  cela., 
pourtant  il  ne  paroit  pas  qu’  une  telle  idée  foit 
plus  ancienne  que  celle  des  quatre  jambes  de  che- 
val , ainli  que  fuppofe  CO  Mr.  Frcret  : car  nous 
voyons  un  Centaure  qui  décoche  une  Flèche  , a- 
vcc  une  CentaureJle  , fur  un  Monument  Egyptien 
très  - bien  confervé , qui  c(t  au  jardin  du  Palais 
Barberiui  à Rome  , & tous  les  deux  ont  les  quaj- 
tre  jatnbes  de  cheval.  Ce  Monument  néanrmoins 
eft  peut-être  aufîi  ancien  qu’ Homère  & Hélio- 
dé  , Sc  fur  ce  pied -là  la  fiction  des  Cenraures  ne 
feroir  pas  pofiérieure  à ces  deux  Poètes , comme 
le  prétend  le  même  Académicien  . J’  ignore  il 
quelqu’  un  a publié  ce  monument  remarquable  duos 
d’autres  vues;  Mr.  l’Abbé  Peluche  n’  aurqir  p.\s 
manqué  fans  doute  de  s’ en  fervir  pour  fon  fy- 
fléme  de  1’  Hiltoirc  du  Ciel , s’  il  en  eût  été  in- 
formé . Au  relie  on  peut  remarquer  ici  qu’  il 

y a 

(1)  P au  fan.  L.  V.  pag.  4:6.  (a)  Mèm  de  I*  Acad,  des  I11- 

f.  18.  1er.  T.  VII.  p.  31  7 - j;p- 
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y a eu  des  chevaux  avec  une  forre  de  pied 
d’homme.  On  admira  ce  phénomène  dans  le  che- 
val de  CO  Jules  Céfar  qui  en  fit  faire  la  Statue , 
8c  la  fit  placer  devant  le  Temple  de  Venus  Geni- 
trix  (O:  L’  Empereur  Gordien  le  Pieux  paroic 
anfii  avoir  eu  un  cheval  avec  la  même  fingularité, 
fi  du  moins  on  le  peut  conjecturer  de  ce  qu’  on 
voit  fur  une  Médaille  de  la  Ville  de  Nicée. 

80.  Cornaline  brûlée  . Un  Centaure  jouant 
de  la  Double  Flûte . 

81.  Cornaline  brûlée  . Un  Centaure  avec  une 
Branche  d’ Arbre  à la  main  gauche  ■ 

82.  Cornaline.  Un  Centaure  qui  d’une  Bran- 
che d’ Arbre  fc  fair  une  Maflue. 

83.  Cornaline.  Un  Centaure  au  galop  déco- 
chant une  Flèche,  & devant  lui  un  Homme  ter- 
rafle  avec  un  Bonnet  Phrygien  fur  la  tête. 

*8*..  Cornaline.  Combat  d’  un  Centaure  avec 
un  Taureau  • 

*85.  Agathe  - Onyx . Combat  d’ un  Centaure 
avec  un  Lion . Le  Centaure  y eft  armé  d’ une 
Maflue. 

*S6.  Chalcèdoiue . Thésée  agenouillé  qui  tient 
devant  lui  le  corps  de  Ci)  Phave  ou  Laye  , Fem- 
me de  Crommyon,  qu’il  a tuée  à coups  de  Maf- 
fue . Sujet  unique , 8c  qui  fe  dillingue  fort  bien 
de  Thésée  qui  tient  1’  Amazone  tuée  entre  fes 
bras;  car  il  n’  y a ici  ni  Bipenne  , ni  Bouclier, 
ni  Casque.  Je  remarque  en  pafTant  que  celui  qu’  on 

T t croie 

(1)  Suer.  !n  Jul.  C.  6 1.  PI  in.  ant.  pag.  jjj. 

L.  VIII.  C.  <54.  (j)  Plutarcb.  in  Thef.  p. 

(a)  Spaabem  de  praeft.  Nura.  1.  4.  Ed.  Siepb. 

T.  L p.  *88. Hardu/n.  Num, 
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Croit  (0  Thésce  avec  l’ Amazone  tuée,  paroir  plutôt 
être  Thermodon  , félon  1’  Infcription  d’ une  Statue 
qui  repréfentoit  le  même  fujet  ; c'  eft  Douris  an- 
cien Hiftorien  Grec  , cité  par  Plutarque  dans  la  (O 
Vie  de  Déraofthéne  qui  la  rapporte;  Mar  kl  and  U) 
a cité  à ce  fujet  par  mégarde  la  Vie  de  Thésée. 
Au  refte  Thésée  fe  fervit  auflï  de  la  Maflue  dans 
Ja  (♦)  Guerre  contre  les  Thébains . Quoique  je- 
dife  que  ce  fujet  eft  unique,  je  ne  dois  pas  ca- 
cher, qu’un  des  mes  amis  prétend  qu’il  fe- 
trouve  encore  fur  une  Pierre  du  Cabinet  Farnefe 
du  Roi  des  Deux  Siciles  à Naples  , mais  d' une 
autre  coté  je  ne  me  fouviens  pas  de  I’  avoir  vu. 

87.  Pâte  ant.  U Enlèvement  d’ Hélène  par 
Thésée  & fon  ami  Pirithoüs. 

*88.  Prime  d' Emeraude  • Amycus  un  des  con- 
vives des  noces  de  Pirithoüs,  Ami  de  Théfée,  & 
d*  Hyppodamic , qui  dans  la  difpute  qui  furvint  à 
ce  repas  entre  les  Centaures  & les  Lapithes,  crève 
un  œil  avec  un  Chandelier  au  Lapithe  Céladon  . 

Primus  Ophionides  Amycus  penetralia  donis 
Haud  limait  fpoliare  Juis , fr  primas  ab  aede 
Lampadibus  deufttm  rapuit  f un  ale  corttfcis , 
Elatumque  alte  , veluti  qui  caudida  tauri 
Rumpere  facrified  molitur  colla  fectiri  ; 
llli jii  fronti  Lapitbae  Celadonûs  , & ofja 
Non  agtiofceudo  coufttfa  re/iquit  in  ore . 
Exfiluere  oculi , difteâisque  offtbus  oris 
Aâa  rétro  naris  medioque  infixa  pu  lato  eft. 

Ovid.  Mc  tara-  XII  f#b.  4. 

Le 

(1)  Btger  Lucern.  P.  III.  n.  7.  (})  LcAon-  Ly<ï*c.  p.  68 6. 

(*)  P-  *54*  Conf.  Petit  (4)  Eurip.  Supplie,  v.  716, 
DiiT.  de  Amaz.  p.  j2j. 
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Le  Lapithc  eft  renversé  fur  une  grande  Tarte  , 
& Amycus  en  a une  femblable  à coré  les  jambes  ; 
car  dans  ce  défordre  tout  étoit  renversé  , & il 
voloit  en  1*  air  des  vafcs  à boire  d’  une  gran- 
deur énorme. 

Forte  fuit  iuxra  fignis  exfiant'tbus  afper 
Antiquus  Crater,  quem  vafiuru  vaH'tor  ipfe 
Sujlulit  Aegides , adverfaque  mifit  tu  or  a , 

Mijfa  volant , fragile  s que  cadi , curvique  lebetes . 

Ibid. 

Le  Crater  étoit  une  grande  Tarte  ou  Vafe  pour 
y mêler  à table  le  vin  avec  1’  eau  , & d*  où  on 
remplirtbit  enfuite  les  gobelets;  les  deux  Vafes 
renversés  de  notre  Pierre  font  des  Cratères  . 
Martial  parle  aulfi  d’ un  Crater  dans  ce  combat .' 

Hoc  cratère  ferox  com  mifit  p roc  lia  Rboetus 
Cum  Lapitbis . 

L VUI-  Ep  S. 

Il  y a fur  le  Bouclier  d’  Amycus  en  relief  u- 
ne  Ecrevirte  de  mer,  qui  lignifie  la  Prudence,  & 
qui  étoit  le  Symbole  CO  de  plulieurs  Villes  Grec- 
ques . C’  elt  ainfi  qu’  une  Ecrevirte  fert  de  <l)  coéf- 
fure  à Amphitrite  ( félon  le  fentiment  de  0)  Gro- 
tiovius  ) fur  les  Médailles  des  Brutiens  dans  la^ 
Grande  Grèce:  il  femble  aurti  que  1’ Ecrevirte  foie 
un  attribut  de  Mars  ; nous  voyons  ce  Dieu  fur 

T t 2 une 

(1)  Altlovr and.  CroIHc. & Te-  Brand.  T.  I.  p.  $40. 

(lac.  L.  11.  p.  i««.  (3)  Pracf.  T.  VI.  Thef.  Ant- 

■(1)  Gu/tz.  M.tgn  Grâce.  Tab.  Grâce,  p.  11. 

XXV.  n.  3.  Bf£*r  Thef, 
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une  Pierre  gravée  CO  avec  le  pied  fur  un  tel 
poitton . 

89.  Pâte  ant.  Butte  d’ une  Amazone  en  pro- 
fil , dont  le  Sein  fe  préfente  en  face  . Les  Che- 
veux y font  ramafles  & liés  par  un  Nœud  fur  la 
tête  : coéffùre  ordinaire  des  Amazones  . 

La  particularité  de  cette  Pâte  cft  que  1’  on 
n’apperçoit  dans  le  butte  que  la  Mamelle  gauche, 
bien  qu’  on  voye  tout  le  coté  droit  ■ La  tradi- 
tion (1>  que  les  Amazones  fc  bruloient  la  mamel- 
le droite,  eft  connue,  & Hippocrate eft  le  pre- 
mier qui  parle  de  la  dcttruclion  d’  une  mamelle 
dans  les  Filles  Sauroinatides,  comme  les  Ecrivains 
poftérieurs  Y ont  dit  des  Amazones  : Vaillant  <♦> 
prétend  de  l’ avoir  remarquée  à une  Amazone  qu’  il 
fuppofe  fans  aucun  fondement  fur  un  Médaillon 
de  P Empereur  Gallien . Mais  fur  les  Pierres  gra- 
vées , & fur  les  Bas  - reliefs  où  Y on  trouve  des 
batailles  d’  Amazones,  on  les  voit  avec  les  deux 
mamelles;  & Majfei  cite  a tort  la  Statue  d’ une 
Amazone  de  la  u>  Villa  Mattéi  où  il  dit  qu’  il 
n’ y en  a qu’  une  • 

90.  Pâte  de  verre • Butte  d’ une  Amazone 
ayant  fur  l’ épaule  1’  Hache  qu’  on  appelle  Bipen- 
ne ■ Le  cachet  de  1’  Empereur  C1 * * * * 6)  Commode  re- 
préfentoit  une  Amazone* 

91.  Cor- 


(1)  Caufei  Gem.  Tav.  CL1X. 

U Natter  Pier,  gr.iv.  XX. 

(a)  Strabo  L.  XI.  p.  7<>9-  C. 

Euftatb.  ad  OdilT.  st,  pag. 

1418.  I.  29, 

())  De  aere  &'  loci*  p.  291. 
1.  14.  Conf.  Mem.  de  1’  A* 


cad-  de*  Infer.  T.  XXI. 
p 109. 

{4)  Num.Mufei  de  Camps  9.114. 

(5)  Spofîz.  aile  Seat.  Ant.  T. 
ClX.  p.  102. 

(6)  Capitolin.  Vit.  Ciaud.  Al- 
bin. p.  I4j. 
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91.  Cornaline  , Fragment.  Une  Amazone  en 
attitude  de  combattre  avec  la  Bipenne.  Je  trouve 
de  la  différence  dans  les  Bipennes  ; la  précédente 
reflemble  des  deux  cotés  à un  Marteau,  celle-ci 
eft.d’  un  coté  comme  une  Hache,  5c  de  1’  autre 
elle  finit  en  pointe,  la  fuivante  eft  comme  une 
Double  Hache,  & il  y en  a encore  d’ une  quatriè- 
me façon,  qui  clt  aufli  à deux  tranchants,  mais 
qui  s'élargir  en  S’éloignant  du  manche,  & en  for- 
mant la  figure  que  feroient  deux  boucliers  d’  A- 
mazones  joints  enfemble  . B urne  s dans  fes  No- 
tes 10  fur  Euripide  en  fait  une  élégante  dcfcrip- 
tiun  . 

92.  Pâte  ont.  Une  Amazone  fuivie  d’ un_. 
Chien,  marchant  à grands  pas  le  Carquois  fur  le 
dos,  Sc  tenant  la  Bipenne  des  deux  mains. 

93.  Pdte  ant . Théfce  pourfuivanr  l’Amazo- 
ne <*  Antiopé  ou  Hippolyre,  félon  d’autres,  qui 
fe  défend  à cheval , 5c  dont  le  Bouclier  elt  à ter- 
re . Théfée  fe  maria  enfuite  avec  elle,  5c  quel- 
ques-uns veulent  qu’il  1'  enleva  avec  Pirithoiis  . 
On  voit  Théfée  5c  1’  Amazone  fur  un  autre  «♦> 
Monument  antique  . 

* 93..  Cornaline  . Copie  de  la  précédente  Pâte . 

95.  Cornaline . Théfée  & Antiope;.ils  ont 
tous  deux  la  Lance,  le  prémicr  avec  un  Bouclier 
qu’  il  tient  contre  terre , 5c  celle  - ci  avec  la  Bi- 
penne qu'  elle  paroit  lui  tendre  en  ligne  de  paix 
5c  de  foumiflion  ; cette  Bipenne  eft  de  la  quatriè- 
me 

(1)  Eleflr.  v.  164.  (3)  Pitu/an.  L.  I.  p.  y. 

(îj  Dioti.  Sic.  L.  IV-  C.  î8.  (4)  Bcllori  Scpulcr.  Ant.  %. 

Plutarcb.  Thef.  pag.  23.  j>7- 

1.  24.  ed.  Steph. 
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me  efpéce  que  }’  ai  décrite  au  N-  91.  Au  deflous 
des  figures  ii  y a une  Palme 

96.  Cornaline . Un  Bouclier  d’ Amazone  fur 
deux  Flèches  en  croix . 

mm 

* 

*97*  Agathe  -Onyx  • Dédale  alfis  faifant  une 
Aile  pour  fon  Fils  Icare.  Les  quatre  Pièces  fui- 
vanres  repréfentenr  le  même  fujet,  & une  <*>  Pier- 
re gravée  dans  le  Mufeum  F lorentinum  en  donne 
au fii  l*  idée. 

98.  Jafpe  noir.  Le  même  fujet. 

99.  Agathe  - Onyx  . Le  meme  fujet  . 

• 100.  Cornaline  . Le  même  fujet. 

101.  Pâte  de  verre.  Dédale  travaillant  à la 
féconde  Aile  pour  Icare, qui  efl  debout  devant  lui 
avec  la  première  Aile  qu'  il  lui  a déjà  attachée . 
On  voit  le  même  fujet  parmi  les  Pierres  de 
G rave  lie . 

Il  y avoit  dans  notre  Cabinet  un  Bas-relief 
en  marbre  rouge,  où  Dédale  ayant  achevé  une  Ai- 
le travaille  à l'autre,  qu’ Icare  foutient  avec  la 
main  gauche  ; derrière  celui-ci  eft  l’Aile  achevée, 
St  fur  fon  corps  font  les  Bandes  qui  palTent  en 
croix  fur  la  poitrine , 8c  puis  autour  des  bras 
pour  y attacher  les  Ailes.  Ce  Bas-relief  efl  pa/lé 
par  le  Tellament  du  feu  Baron  de  Stofcb  à Son 
Eminence  Monfeigneur  le  Cardinal  Aléxandre  Al~ 
haut  , qui  a tiré  aufli  de  1’  obfcurité  un  autre 
grand  Bas-relief , où  Icare  eft  repréfenté  en  grand 
de  la  même  manière,  avec  des  bandes  femblables 
à celles  dont  je  viens  de  parler . C’  ell  la  plus 

belle 

(1)  T.  II.  Tab.  XXXIX.  n.  ».  (»)  T.  II.  pi.  LIV. 
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belle  figure  en  Bas-relief  qui  nous  foit  reftce  de 
toute  1’  antiquité. 

102.  Pâte  de  verre.  Icare  debout,  auquel 
fon  Père  , un  genou  en  terre  , attache  les  Ailes 
avec  des  Bandes  qu’  il  tient  en  main. 

1 03.  jfdfpe  noir.  Icare  debout  avec  les  deux 
Ailes  attachées . 

* 1 04..  Sardo'tne  . Dédale  en  attitude  de  fup- 
pliant  à genoux  devant  fon  Fils  Icare,  qu’il  conju- 
re de  ne  pas  élever  fon  vol  trop  haut  . La  même 
idée  fe  voit  exprimée  fur  une  0)  Pierre  gravée  du 
Cab.  Pettori  à Rome. 

105-  Pâte  de  verre.  Icare  volant  au  défias 
de  la  mer , tel  qu’  il  efl  gravé  fur  une  t»>  Agathe . 

10*.  Pâte  aut-  Icare  tombant  dans  la  mer 
fur  le  bord  de  laquelle  on  voit  fon  Père  éplo- 
ré , levant  les  mains  vers  le  Ciel . 

* * 

• 

*107.  Cornaline . Bufie  de  Léandre  dans  T eau 
jusqu'  aux  épaules,  tel  qu’  on  le  voit  fouvent 
repréfenté  • Ce  fujer  a apparemment  été  un  de 
ceux  que  les  Graveurs  anciens  ont  traité  avec  le 
plus  de  plailir,  puisque  nous  le  trouvons  encore 
plus  répété  que  celui  de  Dioinéde.  Dans  notre 
grande  Collcftion  des  Empreintes  en  Soufre  il  y a 
plus  de  foixante  Empreintes  differentes  de  tetes 
de  Léandre  • 

108.  Pâte  aut.  Le  même  fujer. 

109.  Pâte  aut.  Le  même  fujer. 

110.  Pâte  de  verre • Le  même  fujet. 

111.  Pâ - 

(t)  Mtif.  Flor.  T.  II.  Tab.  (a)  Mnffei  Gcrom.  Ton>.  IV. 
XXXIX.  n.  3.  Tav.  XXX11. 
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■ ni.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet. 

ii  2.  Pâte  de  verre  . Le  Bulle  de  Léandre- 

avec  un  CroiiTant  derrière  lui , pour  lignifier  ap- 
paremment que  c’  étoit  pendant  la  nuit  qu’  il  al- 
loit  voir  Héro . 

113.  Pâte  aut.  Héro  fur  une  Tour,  une- 
Lampe  à la  main  , pour  éclairer  Léandre  qui  paf- 
fe  à la  nage  rHellefpont,  précédé  de  deux  Dau- 
phins . La  gravure  en  elt  de  la  manière  ancienne. 

*114.  Cornaline.  Copie  de  la  précédente  Pâte. 

• * 

• 

*115-  Agathe -Onyx.  Méléagre  debout  devant 

un  Rocher  fur  lequel  il  s’  appuyé  avec  la  main 
gauche,  ayant  à coté  de  lui  deux  javelots,  & à 
les  pieds  un  Chien  qui  paroit  boire  au  bas  du 
Rocher . 

116.  Pâte  ant.  Méléagre  tuant  le  Sanglier 
Calydonien . 

11 7.  Cornaline  . Méléagre  debout,  deux  Jave- 
lots en  main , devant  une  Colonne  fur  laquelle  il 
y a la  Hure  du  Sanglier  Calydonien  , contre  la- 
quelle fon  Chien  aboyé*  Autour  on  lit  EL.  avg. 

*ii8-  Agathe  • Onyx  . Méléagre  dans  la  meme 
attitude  devant  un  Rocher  fur  lequel  eft  la  Hure 
du  Sanglier  • 

1 1 9.  Prime  d ' Emeraude . Méléagre  debout  de- 

vant une  petite  figure  de  Diane  Lucifera  posée 
fur  un  Rocher . 

*120.  Sardoine..  Méléagre  debout,  deux  Ja- 
velots en  main,  devant  une  petite  figure  de  Dia- 
ne Lucifera  qui  cil  posée  fur  un  Piédeftal  orné 
de  Dépouillés  de  Chalfc,  Sc  au  bas  du  piédellal 

deux 
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deux  Chiens  dont  1’  un  le  regarde  . C’  efl  ici  le 
fameux  Méléagrc  11  connu  & li  admire  des  con- 
noilleurs;  ce  qui  me  difpenfe  d’entrer  à ce  fujec 
dans  aucun  détail. 

12 1.  Agathe -Onyx.  Atalante  à la  ChafTe  du 
Sanglier  de  Calydon , courant  de  toutes  fes  for- 
ces : Sujet  dans  lequel  le  Graveur  pour  marquer 
1’  éfîort  qu’  ejlc  fait  , lui  Jfait  tenir  de  la  main 
gauche  & preffer  l’  endroit  da  corps  où  eft  lau 
rare  . Devant  elle  on  voit  un  Vafe  avec  une 
Palme  dedans. 

*i22-  Amêtby/le'.  Atalante  qui  court  le_. 
vifage  tourné  derrière  elle,  tenant  des  deux  mains 
fon  vêtement  , Péplum  , qui  efl  gonflé  & agité 
par  T air  qu’  elle  rompt  dans  fa  courfe . C’  efl 
une  des  Gravures  des  plus  parfaites  qu’  on  puif- 
fe  voir . On  y voit  exprimée  au  mieux  la  gran- 
de vélocité  avec  laquelle  elle  court,  à peine  tou- 
cher-elle  terre  . Il  me  femble  d’ y trouver  1’  i- 
dée  de  (O  la  Junon  d’ Homère,  qui  va  plus  vite 
que  les  pensées . 

Le  déflein  du  Nud  qu’  on  entrevoit  à travers 
une  Drapperic  mince  & légère  , a de  la  grandeur 
dans  la  délicatcfl'e  de  fes  contours  coulans  ; rien 
n’  y efl:  négligé  jusqu’  aux  Mains  , qui  ont  cette 
belle  forme  plus  connue  des  Anciens  que  des 
Modernes  . La  Gorge  pourroit  fervir  de  model- 
le  à nos  Artiftcs  comme  celle  de  Lais  en  fer- 
voit  aux  grands  Maîtres  de  1’  art  dans  1’  an- 
tiquité . La  beauté  de  ce’  Nud  détourne  pour 
ainiî  dire , une  partie  de  1’  attention  que  nous  de- 
vons à la  Drapperie , qui  a été  un  objet  principal 

V v de 

(j)  Iliad.  i,  v.  8o.  feq. 
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de  1*  art  du  Graveur , & où  il  a fait  voir  fon 
grand  talent;  elle  eft  plus  legéte  qu’Atalante  mê- 
me . Les  plis  en  font  ondoyés  comme  les  vagues  de 
la  mer  , & fe  perdent  comme  celles  - ci , les  uns 
dans  les  autres,  ils  font  en  même  tems  variés  dans 
une  dégradation  presqu*  infenfible , pour  accorder 
le  tout  dans  une  harmonie  agréable  , qui  touche 
& qui  faifit  • 

123.  Pâte  aut.  Atalante  qui  court,  marquant 
avec  les  deux  mains  le  fentiment  d’ une  perfon- 
ne  qui  refufe  quelque  chofe  à regret;  elle  veur 
pour  ainli  dire,  fe  garder  de  prendre  la  Pomme 
d’ Or  qu’  elle  rencontroit  en  chemin  , fc  doutanr 
peut-être  de  quelque  rufe  : Derrière  elle  cil  u- 
ne  Colonne  avec  une  petite  Figure  delfus. 


• * 

• 

124.  Pâte  de  verre  tirée  d*  une  0)  Sardoine 
du  Cabinet  de  S.  M-  lmp.  à Florence  , repré- 
fentant  , félon  1’  explication  de  Gori  , Narcifle_ 
qui  fe  mire  dans  1’  eau . Le  Chapeau  attaché  à 
un  Arbre  qu’  on  voir  derrière  lui , efl  femblablc 
à celui  d’  une  tête  des  Médailles  des  Etoliens 
( qu’  on  croit  un  CO  Mélcagrc  ) & à celui  que  dans 
d’  autres  CO  Médailles  de  la  même  Nation  , on^ 
trouve  derrière  le  dos  du  Bulle . Au  relie  CO  le 
Chapeau  dédié  & fufpendu  à Hécate , étoit  le_ 
Voeu  d’  un  Voyageur  ou  d’un  Curfor  , & le  CO 
Maitre  d' un  Gymnafe  mettoir  fon  chapeau  parmi 

les 


(1)  Goltz.  Grâce.  Tab.  VU. 

5 • d* 

(2)  Beger  Obferv.  in  Num,  p.2. 

(3)  Spanbtm  Ep.  ad  Beg. 


pag.  134*  142- 

(4)  CephaU  Antholog.  Graec. 

Epigr.  454. 

($)  Ibid,  Epigr.  500. 
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les  autres  attributs  , & fymboles  de  fa  Proféf- 
üoq.  Le  Leélcur  fe  fouviendra  de  ce  que  nous 
avons  dit  pag.  97.  N.  413-  au  fujet  du  Chapeau 
de  Zéthus . 

* * 

* 

* us-  Sardoine • Tête  de  Persée  dont  le  Casque 
eft  orné  d’ un  GrilFon  , avec  1’  Epce  de  Mer- 
cure , Harpa  , avec  laquelle  il  coupa  la  tête  de- 
Médufe , & qu’  on  lui  voit  fortir  derrière  1’  épau- 
le. La  même  idée  de  Tête  fe  voit  fur  quel- 
ques CO  Médailles  de  Macédoine , & je  ne  com- 
prends pas  comment  on  ne  1’  ait  pas  reconnue- 
pour  celle  de  Persée  . Haym  fe  perd  ici  en  con- 
jcélures  frivoles  & fans  fondement . 

12  <S.  Pâte  ant.  Tête  de  Persée  dans  la  mê- 
me idée . 11  y a chez  un  Sculpteur  à Rome  une 
tête  en  marbre  de  Persée,  fans  Casque,  avec  deux 
Ailes , faite  fur  le  portrait  d’  Antinous  , ou  bien 
c’  eft  Antinoüs  même  repréfcnté  en  Persée . 

127.  Pâte  ant.  de  trois  couleurs  . Persée  de- 
bout avec  la  Harpa  à la  main  droite . 

128.  Pâte  de  verre . Persée  fon  Bouclier  à 
fes  pieds  , tenant  la  Harpa  de  la  main  droite,  & 
de  la  gauche  la  tête  de  Médufe  ; à coté  il  y a 
les  caraélércs  aiock-  qu’  on  pourroir  prendre- 
pour  le  nom  abrégé  du  célébré  Diofcoridc,  comme 
a fait  avec  moins  de  fondement  M-  Zanetti  . Des 
feules  trois  lettres  AIO  , qui  font  fur  une  CO  Pier- 
re gravée  représentant  un  des  Titans , il  a préten- 
du en  conclure , que  c’  éroit  le  nom  de  ce  Gra- 

V v 2 veur 

(!)  Tef.  Brir.  T.  II.  psg.  p.  Tav.  LXXXTV. 

15.  Conf.  Cauini  Iconogr,  (l)  XiiùyX.Ziiniut.  T.  XXXIIN 
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n reur;  mais  la  manière  de  cette  Gravure  cft  fort 
differente  de  celle  du  Graveur  d*  Augufte. 

129.  Pâte  de  verre . Persée  debout  dans  la 
même  attitude. 

*130.  Prime  à’  Emêraude . Persée  debout  en 
face,  tenant  de  la  main  droite  la  Tête  de  Médufe, 
& de  la  gauche  la  Harpa  élevée. 

131.  Piîte  aut.  Persée  .debout  tenant  de  la 
main  droite  élevée  au  dedus  de  fa  tête,  celle  de^ 
Médufe,  & de  la  gauche  la  Harpa ; auprès  de 
lui  fur  une  Colonne  cft  une  figure  de  AÏincrve , 
pour  marquer  que  cette  Déeflc  le  fccourut  dan» 
fon  expédition . 

132.  Pâte  de  verre  tirée  d’ une  Chalcédoine 
du  Cabinet  de  1’  Empereur  à Florence . Perse© 
debout  à coté  d’ une  Colonne  fur  laquelle  il  y a 
une  Statue  de  Minerve  ; il  tienr  par  dedus  fa_, 
tête,  celle  de  Médufe  qu’il  regarde  dans  fon  Bou- 
clier où  elle  fe  réfléchit  comme  dans  un  miroir . 

t 3 3.  Pâte  ant ■ Perscc  debout  à coté  d’ une 
Colonne  furmonrée  d’ un  Globe,  tenant  de  la 
main  droite  la  Tête  de  Médufe  appuyée  fur  fon 
Bouclier  . 

134.  Pâte  de  verre.  Persée  à coté  du  corps 
de  Médufe,,  dont  il  tient  de  la  main  droite  la  Tê- 
te qu’  il  confidére  dans  fon  Bouclier  , fur  lequel 
on  diflingue  qu*  elle  fe  réfléchit . 

135.  Pâte  aut.  Persée  debout  tenant  de  la 
main  droite  la  Harpa , & de  la  gauche  une  Pique , 
devant  un  Trophée  composé  de  fon  Casque  & 
de  fon  Bouclier,  fur  lequel  la  tête  de  Mcdufe_. 
eft  déjà  repréfentée  . 

1 35.  Pâte  de  verre  dont  1’  Original  eft  dans 

le 
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le  Cab.  Farnefe  du  Roi  des  Deux  Siciles . Per- 
séc  tenant  de  la  main  droite  fon  Bouclier  , qui 
eft  appuyé  fur  une  Armure,  & de  la  gauche  un 
Parazonium  . Ouvrage  CO  de  Diofcoride  . 

137.  Cornaline  • Perfée  debout  tenant  de  la 
main  gauche  une  Pique  , Sc  de  la  main  droite^ 
fon  Bouclier  qui  eft  appuyé  fur  une  Armure  à la 
quelle  le  Parazonium  eft  fufpendu . 

*138.  Cornaline.  Tête  de  Médufe  en  face. 

1 39.  Cornaline  . Le  même  fujec  • 

140.  Sardoine  brûlée.  Le  même  fujet. 

14 1.  Pâte  ant.  Le  même  fujet- 

142.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

*143.  Cornaline • Tête  de  Médufe  en  profiI( 

144.  Pâte  ant ■ Le  même  fujet. 

145.  Pâte  de  verre . Tête  (*)  de  la  fameufe 
Médufe  du  Cabinet  Strozzi  à Rome , avec  le  nom 
du  Graveur  10  adnc.2  . 

i4<S.  Pâte  de  verre  dont  0)  1’ Original' eft 
paftéj  du  Cabinet  Ottoboni  dans  celui  du  Comte^, 
Carlisle  en  Angleterre  . Tête  de  Médufe  avec  Io 
nom  du  Graveur  CGûCOCÀe.  La  lettre  Kappa 
n’  eft  pas  écrite  K comme  P a donné  le  Baron 
de  Stofcb , elle  eft  formée  en  C Latin  , ainli  que 
1’  a bien  obfervé  (♦)  Caniui . La  forme  des  autres 
lettres  marque  le  tems  des  Empereurs . Voy. 
pag.  243.  N-  1517* 

147.  Pâte  de  verre  tirée  d’ une  (0  Pierre_> 
Gravée  du  Cabinet  Strozzi  à Rome  ■ Tête  de 
Médufe . 

— 148.  Pâ- 

li) Stofcb  Pier.  gr.  PI.  XXX.  (3)  Stofcb  Pier.  gr.  PI.  LXV. 
(î)  Ibid.  PI.  LXIII.  Muf.  Fi.  (4)  lconol.  T.iv.  XCVI. 

T.  H.  Tab.  VII.  n.  1.  (5)  Muf.  Fl. T.  lI.Tab.Gn,  j. 


34*  Troisième  Classe. 

148:  Pâte  de  verre . Tcte  de  Médufe  avec 

la  Harpa  ■ 

149-  Pâte  de  verre . Bufte  de  Médufe  avec 
une  Cuirafle  • 

150.  Pâte  ûttt.  imitant  la  Sar daine . Persée 
délivrant  Andromède  . 

151.  Pâte  de  verre.  Persce  debout  avec  la 
Harpa  à fes  pieds , tenant  de  la  main  droite  la 
Tête  de  Médufe  derrière  le  dos , & de  1’  autre 
main  détachant  Andromède  du  rocher  où  elle 
eft  attachée . 

*152.  Jafpe  roupe  . Pcrsée  qui  délivre  An- 
dromède après  avoir  tué  le  Monitre  qui  eft  éten- 
du fous  fes  pieds . 

153.  Pâte  de  verre . Persée  debout  vis  - à - vis 
d’ Andromède  . 

154.  Paie  ant.  Le  même  fujet. 

* 155-  Cornaline.  Persée  debout , 1’  Epée  à la  maîn 
droite,  auprès  d'Andromède  alïîfc  à qui  il  fait  voir 
la  Tète  de  Médufe  par  refléxion  dans  fon  Bou- 
clier, qu’  elle  tient  d’ une  main  , appuyé  fur  fes 
genoux-  La  figure  d’ Andromède  qui  eft  ici,  ref- 
femble  à celle  d’  une  CO  Cornaline  du  Cabinet 
du  Roi  de  France,  où  il  y a des  Caractères  qui 
n’  y ont  aucun  rapport , 8c  qui  ne  font  pas  copiés 
avec  éxaétitude  : Cette  Pierre  eft  décrite  fous  le 
nom  de  TaliJ'man . L’idée  du  Graveur  de  notre 
Pierre  correlpond  CO  au  fragment  d’un  Vafe,  où 
Persée  tient  derrière  lui  la  Tête  de  Médufe, 
pour  ne  point  expofer  Andromède  au  danger  de 
fes  regards . 

156.  Pâ. 

(1)  Mariette  Pierr.  gr.iv,  T.  (ï)  M*m.  de  1’ Acad,  des  In- 

II.  P.  J.  TI.  LX V II.  fer.  T.  XXIU.  p.  j<56. 
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156.  Pâte  de  verre • Pégafe  en  l’air,  & Bcl- 
lérophon  la  Pique  en  main , qui  le  tient  par  la 
Bride  que  Minerve  lui  avoir  mife  • On  pourroir 
regarder  1*  Original  de  cette  Pâte , comme  une 
Gravure  faite  d’ après  la  plus  ancienne  Tradi- 
tion fur  Pégafe  : car  CO  Héliode  parlant  du  com- 
bat de  Bcllérophon  avec  la  Chimère,  lui  donne 
le  Pégafe,  mais  non  pour  lui  fervir  de  monture; 
c’  eft  Pindarc  qui  le  premier  le  fait  monter  à 
Bellérophon . 

La  Chronologie  des  teras  héroïques  étant 
très -difficile  à déterminer,  j’ai  rangé  Bellérophon 
fils  de  Glaucus  & petit  - fils  de  Sifyphe  , après 
Persée  ; pareeque  la  Fable  CO  fait  naître  Pegafe 
du  fang  de  Médufe. 

*157.  Sardoitte . Bellérophon  monté  fur  le  Pé- 
gafe mais  fans  pique  , comme  on  le  voit  0)  fur 
une  Médaille . 

*158.  Cornaline . Bellérophon  dans  l’air  fur 
le  Pégafe,  combattant  la  Chimère,  dont  la  queue 
eft  terminée  ici  en  Serpent . 

ij 9-  Pâte  an:,  imitant  V Agathe -Onyx . Le 
même  fujet . 

160.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet. 

*161.  JaJpe  noir.  Tête  de  Pégafe  avec  des 
Ailes  entre  les  Oreilles  . 

162.  Agathe  -Onyx.  Pégafe  à mi -corps. 

163.  Amétbyjlc.  Le  Pégafe» 

164.  Aitiê- 


(1)  Hefiod.  Thcogon.  t«  jij.  (3)  Vaillant,  num,  Fam,  Cof* 
(1)  Ibid.  v.  2S1.  fut.  n.  3. 
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i(Î4.  Amêtbyfte  en  forme  de  Scarabée . Le  me- 
me fujer. 

1 6 s • Cornaline  . Le  Pégafe  bridé . 

1 66.  Cornaline • Le  Pégafe  à coté  d’un  Ro- 
cher fur  lequel  il  y a une  Aedicula. 

*167.  Cornaline.  Deux  Pégafes. 

168.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée  de  gra- 
vure Etrusque.  La  Chimère. 

169.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Le  mê- 
me fujet. 

170.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée  . Le  mê- 
me fujet. 

17 1.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet  • 


SECTION  IL 


Expédition  des  Sept  Héros  contre  Thebes  . 

*172  • f^Ornoline  fciée  d' un  Scarabée  . Cinq 
V_j  des  Héros  de  la  prémiére  Expédition 
contre  Thébes  avec  leurs  Noms  écrits  à coté  d’eux. 

3ÎVÎ  Tydée,  3)JV1JV(D  Polynice,  3<]dlî0~\A 
Amphyraüs,  AÎDêSOÇ  Adrafte,  PftDOftNRPftE* 
Parthénopée  • ... 

11  faut  avertir  le  Lecteur  en  premier  lieu 
que  cette  Pierre  cil  non  feulement  le  plus  an- 
cien Monument  de  1’  art  des  Etrusques  , mais 
auflï  de  1’  Art  en  général . Car  la  forme  des  let- 
tres & la  formation  des  paroles  différent  beau- 
coup de  1’  Etrusque  commun  , & tiennent  plutôt 
de  la  langue  Pélasgue  , qui  e fl:  regardée  par  les 


TVommct  1 f&t  'OtÀSTÏ.  yttae  adscripta  LeyccnAur-  . 

/>  iteris  G rancis  Anticju-i/sirrus 
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A J ras  tus 
J3  arth  mopaeus 

if  c as  ■ ub  tuttcrn  oc  Sur  du  V eburtifs  im-ae  S c adp  tu*  -u-e. 
fùvysclar  e Afo  nurrvcnturn. , a CA,  .GOt'ÎO  au  no  AtDC  CIC . 
primo  vulg  atum,  Philip  pas  AjJ3.  de  Stosch  ex.  ptoprla. 
i ’J axÆy  ldatfveoa  summa  cUltge ntza  itürurn  d e lin ect  tu  m , 
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Savants  comme  la  mère  , foit  de  la  langue  E- 
trusque , foit  de  la  langue  Grecque  • 

La  gravure  cnfuite  cft  exécutée  avec  un  foin 
extrême,  & elle  cft  d’une  finefie  qui  furpafie- 
beaucoup  1’  idée  qu’  on  a des  ouvrages  d’ une 
antiquité  fi  reculée  . C’  eft  par  là  qu’  elle  nous 
autorise  à juger  avec  fondement  de  la  Première 
Manière  de  1’  arr  . 

Cette  Pierre  fur  publiée  la  première  fois 
par  (0  Gori  avec  une  Eftampe  gravée  en  bois , 
mais  le  défiein  n’  en  eft  point  du  tout  correct , 
n’  étant  pas  pofïïble  de  bien  exprimer  fur  le  bois 
la  finefie  d’  une  telle  gravure:  il  y manquoit  mê- 
me des  lettres  que  Gori  n’  avoit  pas  remarquées  ; 
de  forte  que  le  nom  de  Polynice  y cft  fans  les 
deux  premières  lettres  Q)V  • Le  feu  Baron  de 
Stoftb  étant  dévenu  Pofiefieur  de  cette  Pierre,  la 
fit  graver  par  un  habile  homme  , & cette  Eftam- 
pe  eft  aujourd’  hui  dans  les  mains  de  beaucoup 
de  ConnoifTeurs . 

Je  n’  entre  point  dans  1’  explication  du  fujet 
de  la  Pierre  , puisque  1’  expédition  des  fept  Hé- 
ros contre  Thébes  cft  allez  connue  , & qu’entr’  au- 
tre elle  fait  le  fujet  d’ une  Tragédie  d’  Efchyle  . 
Le  P.  Antouelli  dans  une  prétendue  CO  Defcrip- 
tion  de  cette  Pierre  , a répété  tout  ce  qu’  on  en 
favoit  déjà . 

Mais  je  pourrois  ni’  étendre  avec  plus  d^ 
raifon,  fur  ce  qui  appartient  au  défiein  & à l’art 
qu’  on  obferve  dans  cette  Gravure , fi  des  dilcuf- 

Xx  fions 

(i)  Gori  Storia  Antiq.  Etr.  fp'cgara  cd  iKullrata.  Pifa 
Tav.  VIII.  pag.  133.  1 75  7-  4- 

(1)  Antica  Gemma  fccrufca 
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fions  de  cette  forte  convenoient  à an  Catalo- 
gue . En  effet  cette  Pierre  & celle  qui  fuir  Nun». 
174.  renferment  pour  ainfi  dire,  tout  le  fyftérne 
de  1'  Art  des  Etrusques  , & les  connoilîances 
qu’  on  en  peut  tirer  , font  bien  plus  fures  que-, 
celles  que  nous  fourniflenr  les  Urnes  8c  lesVafes» 
qui  ne  font  que  des  Ouvrages  d’  Artiftes  d’ un 
rang  inférieur . 

On  voir  dans  les  cinq  Héros  le  déffein  des 
maîtres  d’ un  fieele  où  la  Beauté  n’  étoit  pas  en- 
core dévenue  le  principal  objet  de  l’Art,  comme 
elle  ne  1'  étoir  pas  non  plus  chez  les  Grecs  du 
tems  des  premières  Médailles  de  Syracufe  , de 
Mefline , de  Crorone , d'  Athènes  8c  des  autres 
Republiques , qui  dans  la  fuite  fe  font  toutes  dif- 
tinguées  par  des  Coins  inimitables.-  l’air  des  Tè- 
tes qui  e(l  très -commun  8c  fans  caractère,  nous 
fonde  à juger  ainfi . 

De  même  les  Proportions  des  figures  n’  étoient 
point  encore  établies  fur  les  réglés  de  la  belle  na- 
ture ; on  voir  que  les  Têtes  de  nos  Héros  font 
allurément  plus  grandes  que  la  feptiéme  partie 
de  toute  la  figure . AufTi  ce  tems  croit  - il  le  roè- 
me  pendant  lequel  1’  Architecture  n’  avoir  point 
de  ces  proportions  élégantes  dans  les  colonnes , 
qui  en  font  la  beauté  , témoin  les  Temples  de^ 
Pefti  8c  de  Girgenti  , & l’un  des  Temples  de 
1’  Attique,  dont  Mr.  le  Roy  nous  a donné  le  déf- 
fein dans  fes  Monuments  de  la  Grèce.  Enfin  il 
n*  y avoir  point  alors  d’  idée  de  la  belle  variété 
dans  la  Compofition  : Tydée  8c  Polynice  font 
placés  T un  auprès  de  1’  autre  dans  la  même  at- 
titude , 8c  celui  - ci  vis-à-vis  d’ Amphyaraiis  eft 
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tflîs  également  comme  lui  fans  aucune  variété  dans 
la  Difpolition  . Les  Plis  des  Vêtements  de  Par- 
thénopce  & de  Polynice  font  parallèles  & fur  un 
même  fil  ; caractère  fans  doute  de  la  plus  ancien- 
ne manière . 

Cependant  les  Arrifies  de  ce  ficelé  primitif 
de  1’  Art,  connoilloient  fort  bien  le  matériel  de 
la  figure  de  P homme , & ils  favoient  du  moins 
former  les  parties  où  l’ imagination  n’  a point  de 
part  • Les  Pieds  y font  d’  une  forme  élégante  , 
le  Talon  non  obfiant  la  petitefte  des  figures,  y eft 
marqué  fans  dureté  & avec  grâce  ; on  y voit  jus- 
qu* aux  Veines  du  Bras  de  Polynice.  Amphyaraüs 
a la  Poitrine  relevée,  telle  qu'on  la  voit  aux  Sta- 
tues de  la  plus  belle  manière. 

Le  grand  fini  même  de  la  Gravure  eft  une 
preuve  que  l’habilité  dans  le  Méchanisme  de  l’art 
s’  eft  perfectionnée,  avant  qu’on  fût  arrivé  à la 
beauté  de  deftein  : Obfervation  qu’  on  peut  faire 
aufli  fur  les  Ouvrages  des  Peintres  avant  Raphaël  ; 
leurs  Tableaux  font  extrêmement  finis. 

Cette  Pierre  eft  donc  entre  toutes  les  autres 
Pierres  gravées,  ce  qu' Homère  eft  parmi  les  Poè- 
tes : aucun  Cabinet  ne  peur  fc  vanter  de  pofteder 
un  monument  en  gravure  fi  précieux  . 

Elle  fourniroit  beaucoup  d’ obfervations  fur 
la  Science  de  1'  Antiquaire,  mais  qui  pafleroienr 
les  limites  du  plan  que  nous  nous  fommes  pro- 
pofés  de  fuivre  . Le  Bouclier  d’  Adrafte  a par 
exemple  deux  échancrures  à la  façon  de  ceux 
qu’  on  voit  fur  les  Médailles  d’  Argos  , & de  ce- 
lui qui  eft  (O  en  relief  dans  les  ruines  du  Temple 
d’  Apollon  à Amyclèe  en  Grèce. 

Xx  2 i; 3 Cor- 

(i)  Hift.  de  I’  Acad,  des  Infcr.  T.  XVI.  p.  loi. 
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* 173.  Cornaline . La  Partie  fupérieure  du  Sca- 
rabée de  la  précédente  Pierre  , qui  y répond  par- 
faitement par  la  grande  fineffe  avec  laquelle  elle 
eft  travaillée. 

'*174.  Cornaline . Tydée  un  des  fept  Héros 
de  la  Ligue  d’  Argos  contre  Thébes,  qui  étant 
bielle , fe  tire  le  Javelot  de  la  Jambe  droite  , avec 
fon  nom  en  Etrusque  3TVT- 

Il  avoit  été  député  à Thébes  par  la  Ligue  , 
pour  propofer  un  accommodement  ; mais  Eréocle 
rejetta  fes  propofitions,  8c  lui  drélîa  une  embufea- 
dc  dans  laquelle  Tydée  tomba  en  s’en  retournant 
à Argos  . Envain  fut -il  aflailli  de  tout  coté,  il  é- 
chappa  à fes  Ennemis,  8c  il  relia  enfin  vainqueur  , 
quoique  tout  couvert  de  blèlTures . 

Si  la  Gravure  des  cinq  Héros  eft,  comme  je 
V ai  dit , le  plus  ancien  Monument  de  I’  Art  en 
general  , celle-ci  1*  elt  aflurément  de  la  plus  haute 
perfection  de  celui  des  Anciens  Etrusques  : elle 
elt  exceutée  avec  une  précilîon  8c  avec  une  finelfe 
qui  ne  cèdent  rien  aux  plus  belles  Gravures  Grec- 
ques . On  y peut  faire  plus  que  des  conjectures 
fur  1*  état  où  1*  art  fe  trouvoir  alors,  en  décider 
comme  à coup  fur,  8c  en  y combinant  les  lumières 
que  fournilfent  les  autres  Monuments  Etrusques , 
déterminer  par  le  moyen  de  cette  figure  de  Ty- 
dée, le  caractère  8c  les  propriétés  du  Déllein  des 
Etrusques . 

Les  proportions  de  la  Figure  en  general  y font 
déjà  établies  fur  les  règles  de  1’  harmonie  qu’  on 
s’  étoit  formées  par  l’examen  de  la  belle  nature; 
8c  la  Figure  cft  finie  8c  dégagée  autant  que  peuvent 
être  finies  les  plus  belles  Statues  Grecques  . 
La  Science  profonde  du  Graveur  dans  1’  Anato- 
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mie  s’  y diftingue  partout  : chaque  partie  eft  à fa 
place , & eft  marquée  avec  fureté  ; 5c  à la  vérité 
le  fujet  de  1’  Artifte  étoit  propre  à étaler  1’  étu- 
de qu'  il  avoic  faire  de  la  nature.  Les  vives  dou- 
leurs que  Tvdée  relient , 5c  1’  effort  qu*  il  fait 
pour  tirer  le  Javelot  de  fa  jambe , démandoient 
une  attitude  violente,  5c  tous  les  mufcles  en  mou- 
vement 5c  irrités.  Et  jusques  là  s’ érendoit  1’  ha- 
bilité du  Maitrc,  qui  enfuire  n’  étoit  pas  encore 
arrivé  au  Beau  idéal  . La  Tète  de  Tydée  n’  a en 
effet  ni  noblefle  ni  élévation , 1’  idée  en  eft  prife 
de  la  nature  commune.  Autre  défaut,  à force  de 
faire  briller  fa  fcience,  il  eft  devenu  outré  5c  roi - 
de  : toutes  les  parties  font  trop  rcflenties  , 6c 
quoique  la  douleur  dont  Tydée  étoit  agité,  de- 
mandât des  mufcles  enflés  , les  Os  font  trop  mar- 
qués , 8c  les  Jointures  trop  déliées  8c  forcées. 

Pour  donner  une  idée  de  tout  ceci  à ceux 
qui  n’  ont  pas  la  commodité  de  voir  ni  la  Pierre 
ni  feulement  fon  Empreinte , ] ofe  comparer  cette 
figure  avec  le  déffein  de  Michel -Ange  ; il  y a la 
même  relation  de  la  manière  de  notre  figure  à 
celle  des  Grecs,  que  du  déllein  de  Michel -Ange 
à celui  de  Raphaël . 

Le  Déffein  du  Graveur  dans  cet  ouvrage -ci 
n’  eft:  pourtant  pas  à regarder  comme  un  Caractè- 
re perfonnel  de  1’  Artiftc  : la  Roideur  des  Contours 
8c  le  reflentimcnt outré  de  toutes  les  parties,  étoit 
le  Caractère  de  1’  Art  des  Etrusques  en  général. 

Les  Arts  s'  acheminent  à la  perfection  par 
le  moyen  de  1’ Exactitude  8c  de  la  Précilion  ; mais 
celles-ci  font  fujettes  à s’égarer,  dès  qu’elles  fe 
rencontrent  avec  les  défauts  dont  je  viens  de  par- 
ler 
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Jer , & T emprelîemenr  de  I’  Artjfte  à faire  valoir 
fa  fciencc,  ne  rcfle  pas  toujours  dans  les  limites 
de  la  fimplicité.  L’  Outré  de  Michel  - Ange  dé* 
pendoit  de  ces  caufes  ; & pour  ne  pas  recourir 
au  génie  national, ce  furent  ces  mêmes  caufes  qui 
formèrent  le  caractère  des  Artiftes  Etrusques.  Que 
s’  il  cfl  vrai  que  parmi  les  Grecs  le  délfein  n’  ar- 
riva à fa  fublime  élégance  que  par  le  même  che- 
min, il  faut  remarquer  que  les  circonltances  fu- 
rent bien  differentes  : quand  les  Arts  étoient  au 
plus  haut  point  en  Grèce  , les  Etrusques  fe  trou- 
voient  épuifés  par  des  guerres  continuelles,  & ils 
reflerent  enfin  fubjuguès  par  les  Romains . Il  eft 
donc  probable  que , quand  même  les  mœurs  & le 
fy (terne  du  Gouvernement  des  Etrusques  auroient 
été  auffi  propres  à favorifer  Jcs  Arts,  qu’  ils  le 
furent  parmi  les  Grecs,  Ja  dernière  perfection  de 
T art  chez  les  Etrusques  devint  impoffible , parce- 
qu’  elle  fut  prévenue  par  la  ruine  de  leurs  Etats  . 
Tel  ell  le  jugement  que  nous  en  fait  porter  l’exa- 
men de  cette  Pierre  . 

175.  Pâte  aut . Capané  un  des  fept  Héros 
de  l’expédition  contre  Thébes,  qui  tache  d'efea- 
lader  les  Murs  de  cette  Ville, 

xAi'jtfaxof  s jf'ot 

E'xo»  è xû-tii. 

Scalarnm  gradus 

Prétendent  venïebat  • Eurip.  Phoeniff.  v.  ttt». 

*176.  . Sardoine  • Le  même  fujet,  mais  mieux 
caraétérifé  au  moyen  de  la  Foudre  qui  vient  frap- 
per Capanée  ; Ce  Héros  en  tournant  la  Tête  fans 
effroi , montre  la  fierté  avec  laquelle  il  méprifoit 

la 
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la  colère  de  Jupiter  même  , regardant  fcs  fou- 
dres 0)  comme  les  chaleurs  du  midi . 

» *«<  ror&vi'  è KSfirxrtt , 

My9’  xv  r'i  b*  irvp  v)v  hfyaPr fiv  A<b<  . 

Ti  fiij  où  kxt'  XKpuv  Tepyâ/Jiun  iA.it r r iAir , 

. atque  hoc  fuperbe  protulit , 

AVr  facrum  qui  de  m ignem  ipfum  Jovis  probibitnrumt 
Quo  minus  a fummis  arcibus  captai  urbem  • 

Ibid,  r,  nS»  feq- 

Capanée  qui  brave  ici  la  foudre  , s’  en  voir  en- 
fin frappé  fur  une  Pâte  antique  de  Mr.  Chrer. 
Debn  à Rome  -,  la  Foudre  après  avoir  écrafé  P é- 
chelle  , lui  refie  enfoncée  dans  la  Poitrine  . 

La  dévife  du  Bouclier  d’ Etéocle  , P un  des 
fepr  Héros  , c’  étoit  (.*)  félon  Efchylc , un  Homme 
qui  efcalade  les  Murs  d'  une  Ville. 

Guerre  des  Arimafpes  & des  Pygmées . 

*177.  Cornaline . Un  Arimaspe  combattant  le 
Griffon  qui  gardoit  les  Mines  d’ Or  de  la  Scyrhie- 
Les  Arimafpes,  félon  ce  que  dit  la  Fable  0),  é- 
toienr  des  hommes  qui  n’  avoient  qu'  un  oeil  , 
mais  celui-ci  a deux  yeux  , & P on  remarque  que 
fon  Bouclier  ell  refi’emblant  à celui  des  Amaio- 
nes.  La  Gravure  efi  de  la  prémiêre  manière  de 
P art . 

*178-  Cornaline.  Le  Griffon  qui  tue  un  Cerf- 
Pièce  d’ excellente  gravure  • 

179.  Pa- 


ix) Afib.  Sept  Theb.  v.  456.  (3)  Paufan.  L L p.  58. 

(*)  1.  c.  t.  47*. 
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* 

*179.  Pâte  ant-  Un  Pygmée  monté  fur  un 
Coq-  Les  Pygmées  félon  "la  Fable  , montoient 
des  CO  Perdrix  pour  combattre  les  Grues . 

x 80.  Pâte  ant.  Un  Pygmée  monté  fur  une  Oye . 

1 81  * Jafpe  gris . Le  meme  fujet . 

182-  Sardoine  . Un  Pygmée  à pied  armé  de 
toutes  pièces,  CO  fuyant  devant  une  Grue- 

183-  Conta  line-'  Un  Pygmée  armé  de  toutes 
pièces  , combattant  avec  une  Grue. 

- 184.  Cornaline  . Deux  Pygmées  combattant 
contre  deux  Grues , avec  une  troifiéme  Grue  per- 
cée d’ un  Javelot  qui  efl  étendue  par  terre. 

185.  Pâte  ant-  Un  Pygmce  emportant  une 
Grue  morte  fur  fes  épaules. 

186.  Cornaline-  Un  Pygmée  emportant  une 
Sauterelle  fur  fon  dos  , & marchant  appuyé  fur 
un  Bâton  , courbé  fous  le  poids  de  ce  fardeau  < 

187.  Cornaline  . Un  Pygmée  dans  une  Co- 
quille péchant  à la  Ligne. 

188.  Cornaline  - Un  Pygmée  jouant  des  deux 
Flûtes . 

' Tous  ces  Pygmées,  à la  referve  de  ceux  qui 
ont  des  Casques"  , & de  celui  qui  porte  la  Grue 
morte  , tous  dis- je,  ont  des  Bonnets  pointus  en 
forme  de  pain  de  fucre. 

• % 

* 

189.  Pâte  ant-  Une  Figure  Héroïque,  le  Dia- 
dème en  tête,  montée  fur  un  Dauphin,  avec  les 

ca- 

(1)  Athen.  Deipnôf.  L.  IX.  pag.  377.  I.  17» 

p,  jpo.  13.  Euftath-  ad  U.  y’  (*)  Conf.  Hum.  11.  y',  v.  6, 
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caractères  Etrusques  03JZ  • Cette  figure  peut 
repréfenrer  Mélicertc  ou  Palèrfion , qui  fut  fauve 
par  un  Dauphin  , quand  fa  mère  Ino  fe  jetta  a- 
vec  lui  dans  la  Mer  , pour  fe  dérober  à la  fureuc 
de  fon  mari  Athamas  qui  venoit  de  tuer  fon  fils 
aine  Laerchus  : Je  ne  veux  pas  repeter  ici  que 
les  Etrusques  ont  adopte  les  faits  mémorables 
des  Grecs  , & en  ont  fait  les  fujets  de  leurs  Gra- 
vure , je  P ai  allez  dit.  Celle-ci  pafTeroit  pour 
Grecque  fans  les  Caractères  qui  la  font  connoitre 
pour  Etrusque,  elle  s’  aproche  de  la  Manière  de 
notre  Tydée  , & elle  doit  être  regardée  com- 
me un  autre  Monument  précieux  de  l'Art  des  E- 
trusques  • 

• * 

* 

1 <70.  Pâte  de  verre , dont  (0  1’  Original  fe-. 
trouve  au  Cabinet  du  Roi  de  France.  La  Tète 
de  Byzas  Fondateur  de  Byzance . On  s’  elt  fondé 
apparemment  fur  la  refiemblance  qu'elle  a avec 
celle  qu’on  voit  fur  les  CO  Médailles  de  cette  Vil- 
le avec  l’ Infcription  byzac.  Ce  Byzas  étoit  Fils 
de  Neptune,  il  appartient  par  confequent  à 1’  Hi- 
ftoirc  Fabuleufe  . 


Y y SEC- 


(1)  Mûrit t te  Pierr.  grav.  T.  n,  j.  H.tym,  Thef.  Brir. 

II.  P.  II.  n.  $6.  T.  II.  p.  70. 

(a)  Gtltz.  Grâce.  Tab.XXVII. 
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La  Guerre  de  Troye. 

191.  de  verre  tirée  d’ one  Sardoine  qui 

JL  étoit  ci-devant  dans  le  Cabinet  de  Mr. 
MjJJoh  , 8c  qui  a paflé  dans  celui  du  Duc  de  De - 
vonsbire . La  Tête  du  Roi  Priant  avec  le  nom 
du  Graveur  A,€T  Jo-v*  NO  C . Le  B.  de  Stofcb 
lorsqu’il  publia  fon  Ouvrage  fur  les  Pierres  Gra- 
vées , ne  favoit  pas  alors  où  étoit  1'  Original  (•) 
6c  il  ne  parle  que  de  fa  Pâte . En  fuppofant  que 
cette  Tête  cil  celle  de  Priant  , on  voit  que  le- 
Graveur  a fuivi  (O  Homère  en  lui  donnant  des 
Cheveux  ; les  autres  Poètes  firent  paroitre  cc- 
Roi  0)  la  Tète  rasée  dans  leurs  Tragédies. 

192.  Pâte  ant.  Tête  de  Paris  avec  le  Bon- 
net Phrygien:  Elle  refierable  à celle  de  la  bel- 
le CO  Statue  de  Paris , qui  eft  au  Palais  A/temps 
à Rome. 

t93-  Pâte  gnt . Le  même  fujet  . Sur  une- 
Pierre  de  Mr.  Chrétien  Débit  demeurant  à Roms, 
il  y a deux  Têtes  accolées  fort  belles  de  Paris 
6c  d’ Hélène  • 

1 94.  Pâte  de  verre  • Le  même  fu  jet . 

195.  Pâte  de  verre.  Le  Jugement  de  Paris. 
Les  trois  Déelfes  n’y  font  pas  tout  à fait  nues:  la 
drapperie  de  Vénus  lui  defeeud  fur  le  Dos,  & lui 

pal  le 

(1)  Pier.  grjv.  PI.  lfî.  fia  ,ti  Enftatb-  ad  II.  w. 

(a)  H.  «.  V.  3 < p.  p.  «344.  I.  4. 

(3)  Suuias.  Si  Htjyib.  r.  rip»»  (4)  Mjffet  Raccolr.  Ta  v-  114 
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parte  entre  les  CuifTes;  & Minerve  tourne  le  Dos 
dans  1*  attitude  de  fe  couvrir  de  fon  Vêtement  ; 
Paris  y eft  affis  fous  un  Arbre  , fans  le  Bonnet 
Phrygien . 

196.  Pâte  ant.  Les  trois  Dcertes  drappécs 
que  Mercure  prefcntc  à Paris , qui  eft  artis  fous 
un  Arbre  j Minerve  y a le  Casque  en  tête- 

197.  Pâte  ant . Le  même  fujet  rertemblant 
à CO  une  Amcthyfte  du  Cabinet  de  S-  M-  lmp. 
à Florence. 

198-  Pâte  ant.  Paris  habillé  & ayant  un  Man- 
teau, comme  on  le  voit  dans  la  Statue  cirée  au 
N.  192.  il  eft  appuyé  avec  la  main  droite  fur 
un  Autel,  où  il  regarde  une  petite  Statue  qui  y 
eft  placée . Ceci  pourrait  nous  donner  lieu  de-, 
remarquer  ce  que  dit  Paufanias  CO  que  ce  Prince 
bâtit  un  Temple  à Venus  Conjugale  dans  l’endroit 
où  pour  la  prémiére  fois  il  avoit  joui  d’  Héléne. 
Son  attitude  eft  trop  nonchalante  pour  convenir 
à la  dévotion  d’  un  Sacrifice,  & peut-être  ligni- 
fie -t-elle  un  caraéftérc  mou  & éfFéminé;  Car  on 
ne  trouve  les  jambes  croifces  comme  il  lésa,  qu'à 
Bacchus,  & que  rarement  à Apollon  ou  aux  Héros. 

Mr.  Cbrét.  Dehn  à Rome  a la  Pâte  antique 
d’  une  Pierre  Gravée  , où  Paris  eft  dans  la  mê- 
me attitude  devant  une  petite  figure  & où  on  voit 
que  fon  vêtement  lui  ferre  étroitement  le  Corps 
& qui  eft  lacé  fur  la  poitrine. 

Il  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  faire  à ce 
fujet  une  autre  obfervation  générale;  c’ eft  que 
quand  une  figure  paroir  placée  fur  un  autel,  ce 

Yy  2 qu* 

(1)  Muf.  Fl  or.  T.  II.  Tab.  (i)  L.  III.  p.i  66.  conf-  L.  II. 

XXIV.  h.  z.  p« 
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qu’  on  prend  pour  autel , n’  eft  fouvent  qu’  un 
piédeftal  ; & par  conséquent  plufieurs  picdeftaux 
antiques  font  pris  à tort  pour  des  autels  , quoi- 
qu’  ils  en  aient  la  forme . La  parole  ^5$  qui 
lignifie  un  Autel , fe  prend  aufli  pour  toute  forte 
de  fupport,  fur  lequel  on  peut  placer  quelque  cho- 
fe;  c’  eft  CO  Euftathc  qui  nous  1’  enfeigne  au  fu- 
jer  d*  un  partage  CO  d’  Homère . 

1 99.  Pâte  ant.  imitant  la  Sur  daine . L’  En- 
lèvement d’  Hélène,  dans  lequel  Paris  nud  , le 
Bouclier  fur  le  bras  gauche  , emporte  Hélène 
qu'  il  tient  embrafiéo  avec  le  bras  droit , tandis 
que  celle-ci  lui  tournant  le  dos,  pour  marquer 
fa  crainte  d’  être  furprife  dans  la  fuite,  elle  a 
pourtant  le  regard  fixé  fur  lui  : Car  Selon  Sté- 
iichorc , 

EaLsj  Ixavra  irÿfe 
Helena  fponte  abiit . 

In  Fui*.  Vrfia,  Carra-  IX,  T«m-  U Lyr*  p.  7^ 

Mr-  Jaques  Martorelli  Profértcur  de  Langue 
Grecque  au  Collège  de  la  Cathédrale  de  Naples  , 
parle  dans  un  CO  Ouvrage  qui  n’  cil  pas  encore  pu- 
blié , quoique  l’imprélfion  en  foit  finie  il  y a deux 
ans  , d’ une  Peinture  antique  d’  Herculane  , oà 
il  prétend  voir  1’  enlèvement  d’  Hélène  ; je  ne 
me  fouviens  pas  de  P avoir  vue  • L’  Ouvrage  dont 
je  parle,  eft  imprimé  à Naples  au  dépens  de^ 
1*  Auteur  , il  eft  de  734-  pages,  fans  les  Prolé- 
gomènes . 


(i)  Ad  II.  p.  71a,  1,  »5,  (j)  Df  Regia  Theca  Galaœa- 

(»)  II.  5',  v.  42  t.  ria  L.  II.  C.  5.  p.  47i. 
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Mr.  Natter  donne  une  Pierre  gravée  CO  fous 
le  nom  de  /’  Enlèvement  d'-  Hélène , mais  fon  ex- 
plication ne  paroit  pas  futfisamment  fondée  , & 
cetre  Pierre  n’  cxiftc  pas  dans  notre  Cabinet 
comme  il  T annonce . 

' *200.  Sardoine  . Iphigénie  debout  devant  un 
Autel  , ayant  à coté  d’ elle  une  Biche  . Elle  eft 
avec  la  Biche  & Diane,  fur  une  Cornaline  de  Mc. 
Chrétien  Dehn  à Rome . 

201.  Pâte  ont.  de  trois  couleurs.  Le  même 
fujet  • 

202.  Chalcèdoivc.  Le  même  fujet.  , 

205.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine . Orefte  & 

Pylade  liés  auprès  d’un  Aurel  pour  être  facritiés 
à Diane  Taurique  par  Iphigénie,  qui  efl  devant 
eux  • On  voit  le  même  fujet  parmi  les  (O  Peintu- 
res d’  Herculane , de  même  que  fur  une  Urne  de 
dix  palmes  de  long  qui  eft  au  Palais  Accorambon't 
à Rome , où  eft  représenté  en  même  tems  1’  Em- 
barquement d’ Iphigénie  • La  Statue  de  Diant- 
Taurique  y eft  placée  fous  un  Arbre,  auquel  font 
attachées  les  Tètes  des  Hommes  qu’  on  venoit 
d’ immoler  à la  Déellc,  & au  bas  du  Piédeftal  de  la 
Statue  il  y a une  Tablette  garnie  d’ un  petit  bord 
à 1’  entour  , pour  marquer  les  Codicilli  , ou  la 
Lettre  par  laquelle  Orefte  fe  fit  reconnoitrc  à fa 
foeur.  Orefte  & Pylade  vont  à l’Autel,  les  mains 
liées  derrière  le  dos,  accompagnés  du  Roi  Thoas, 
qui  eft  habillé  comme  les  Rois  Barbares , & après 
avoir  embarqué  Iphigénie,  ils  s’  avancent  en  com- 
battant pour  fe  fauver  avec  clic. 

204.  Pa - 

(J)  PI.  V.  (!)  Pittur.  d’Erc.  T.  I-  Tâv.  XII* 
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204.  Pâte  de  verre.  Le  Laocoon  & fesdeux 

Fils  , copiés  exactement  d’ après  le  beaa  Grouppe 
du  Bclvederc  de  Rome. 

* 205.  Cornaline.  Tête  d’ Achille  , avec  le  Cas- 
que 6c  la  pointe  de  fa  Pique  devant  le  cou  8c  au 
deflus  les  lettres  P.  S.  Ce  n’  ell  pas  feulement 
cette  pique  qui  nous  fait  dire  que  c*  eft  Achille, 
mais  ce  font  aulîi  les  Traits  du  Vifage  qui  le  ca- 
ra&érifent  : puisque  ceux-ci  ne  conviennent  nuL 
lement  à 1’  idéal  de  la  tête  d’  une  Déefle , dont 
la  Tête  de  cette  Pierre  a toute  la  beauté.  Achille 
étoit  le  plus  beau  de  tous  les  Grecs  au  Siège  de 
Troye  ; mais  il  avoir  en  même  tems  un  Air 
brusque  . 

Où  yâ(  vi  yAvxù&ufioÇ  ivîjf  5»  , ev$' 

A/AÀ  fiat  A'  èfifienctuc . 

Haud  quanquam  rtiim  ( A.bi/Us  ) anima  mitis  vir  tut  , 
neque  Unis 

Std  val  de  ferox  . Ho«.  il.  v ,<7. 

Aufli  a-t-il  fur  cette  Pierre  les  Sourcils  re- 
frognés  , le  Front  aigri,  8c  on  lui  voit  au  Nei  ce 
que  dit  Théocrite 

Kxl  ci  ic)  Itipûct  %oAÏj  rori  f'm  xa&ijret/ . 

Et  illi  femper  acerba  bilis  in  naribus  fedet . 

Idyll.  i,  T.  il. 

2o<5.  Pâte  de  verre  . Bufte  d’ Achille. 

207.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet . 

208.  Pâte  aut.  Thètis  , Pelée,  Achille  en- 
fant 8c  fa  Nourrice  dans  1’  afte  de  1’  immerlîon 
que  la  prémiérc  fit  de  fon  fils  dans  l’eau  du  Styx, 
pour  détruire  tout  ce  qu’  il  tenoit  de  mortel  de 

fon 
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fon  Père . Thétis  y ert:  repréfenrée  aflife  , ayant- 
devant  elle  une  Chaudière  d’ eau  bouillante, & P6- 
lée  qui  étoit  furvenu  alors  8c  qui  vouloir  s’  y op- 
pofer , cft  à genoux  à coté  de  la  chaudière  , le 
corps  plié,  tenant  une  grande  Tarte  , ou  autre 
Vafc  plat  à la  main.  Vis-à-vis  de  Péléc  ert  la 
Nourrice  de  1’  enfant  Achille,  qui  fc  jette  cnrro 
les  bras  de  cette  femme , 8c  au  quel  Pelée  parle  ; 
ce  qui  rend  Thétis  interdire  8c  confufe('). 

Une  Table  ronde  de  marbre  qui  étoit  autre- 
fois dans  1‘  Eglifc  d’ Araceli  à Rome , 8c  qui  ert: 
aujourd’  hui  au  Capitole  , contenant  fur  le  bord 
I’  Hirtoire  d’  Achille  , fcmble  reprcfenter  dans  un 
endroit  le  même  lujec  à peu -près  CO.  Thétis  y 
ert  alfife  fur  fon  Lit , 8c  la  Nourrice  de  1’  Enfant 
le  met  dans  un  Vafe  pour  le  laver.  11  ert  pour- 
tant vrai  qu’  au  lieu  de  1’  Immsrlion , il  y a des 
Auteurs  qui  difent  (O  que  Thétis  avoit  mis  A- 
chille  dans  le  feu  8c  1’  avoit  couvert  de  braifc . 
Mais  notre  Graveur  a fuivi  la  tradition  de  1*  eau 
bouillante.  Le  même  fujet  fo  voit  dans  un  Mo- 
nument en  relief  de  la  Vigne  de  Mr.  le  Card. 
Alex.  Albtm  , qui  étoit  auparavant  au  Palais 
Ala/Jimi . 

aoÿ.  Pâte  ant.  Le  Cenraure  Chiron  portant 
fur  la  Crouppe  le  jeune  Achille  , qui  de  la  main 
gauche  fe  tient  à fon  cou  , 8c  a le  bras  droit  le- 
vé comme  pour  lancer  quelque  chofe.  Chiron  CO 
menoit  Achille  à la  charte  , Sc  le  fujet  de  notre 

Pa- 


CO  Conf.  Schol.  Apoll.  Rhcd. 
L.  IV. 

(O  F.ibrtt.  ad  Tab.  üiad.  p. 
J 5 S - 


(})  Homer.  S-hol.  ad  II.  r. 
(4)  Siat.  Achii  L.  IV.  v. 404. 
philoAr.  !m.  L.  II.  a. 
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Pare  e/l  fans  doure  de  rcpréfenrer  cer  exercice 
où  il  apprend  à lancer  le  dard.  On  voit  le  me- 
me fu  jet  CO  fur  d’ autres  Pierres  Gravées . 

'210.  Sardo'me . Chiron  enfeignant  à Achille 
à'  jouer  de  la  Lyre  . C'  cft  une  Gravure  fembla- 
ble  à une  Sardoine  du  Cab.  de  S.  M.  Imp.  à 
Florence  , & à la  fameufe  CO  Peinture  antique 
d’  Herculane . Chiron  fur  notre  Pierre  eft  cou- 
vert d’  une  Peau  de  Lion  dont  on  voit  une  Pat- 
te lui  defeendre  fur  Je  Ventre  • Les  Grecs  enfei- 
gnoient  aux  Enfants  à jouer  de  la  lyre  CO  d’ a- 
bord  qu’ ils  favoient  lire- 

21 1.  Pâte  ont-  Le  même  fujet  avec  la  dif- 
férence qu’  il  y a un  Terme  auprès  . 

*212.  Agathe  -0,'tyx  • Le  même  fujet  , où  il 
y a de  plus  une  Pique  attachée  au  Terme  . 

213.  Pâte  aut.  Un  jeune  Héros  nud  avec 
un  /impie  Drap  fur  l’cpaulc  gauche,  qu’il  prend 
par  derrière  avec  la  main  droite , il  eft  debout 
contre  un  Arbre  dont  il  tient  une  Branche  com- 
me pour  s’  appuyer  , & il  regarde  une  femme  é- 
tendue  à terre  devant  lui:  celle-ci  qui  paroit 
morte  , a un  Bouclier  Ovale  fur  fon  bras  gauche, 
& auprès  d’ elle  eft  une  Muraille  avec  une  Aigle 
ou  un  Vautour  delfus. 

Ne  pouvant  fuppofer  que  la  figure  héroïque 
fût  une  Divinité  qui  ne  pouvoir  regarder  un  ca- 
davre CO  fans  fe  fouiller,  j’  allois  expliquer  ce 

fu- 


(1  ) Gorlaei  Da£lyl-  P.  H.  n. 5 1 6- 
(1)  Mnf.  Hor.  Tom.II.  Tab. 
XXV.  n.  ï. 

(j)  Pitr.'anr.d’ Ere.  Tav.VJH. 
(4)  Conf.  Spatib.  ad  Ari/lvph. 


Nub.  v.  çfip.  Sc  1^60. 

(5)  Conf.  Pottert  Archaeol. 
Gr.  T.  II.  ch.  8 p.  ÎÏ9. 
Ibid.  C.  3.  p J g.  IBS.  Ed. 
Angl. 
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fujet  en  fuppofanr  que  c’  eft  Achille  qui  regarde  Pen- 
thélilée  Reine  des  Amazones  qu’  il  tua  , 5c  pour 
qui  il  conçut  de  l’  amour  , meme  après  fa  mort . 
La  Muraille  pouvoit  repréfenter  le  (O  Tombeau 
d’  lias  ; CO  l'  arbre,  le  Figuier  fauvage  fi  célébré 
dans  P Iliade;  5c  1’ Oifcau  CO,  le  mauvais  Augure 
que  Priam  tira  au  fujet  de  Pcnthéfilée  ; car  CO 
o “fvn  ri  6 fi , /’  Oifeau  de  Jupiter , & CO  Mgopnt  li- 
gnifient un  mauvais  Augure . Mais  la  forme  ovale 
du  Bouclier  de  la  femme  morte , me  tenoit  en  fuf- 
pens  fur  cette  explication  , puisque  celui  des  A- 
mazones  etl  ordinairement  d’ une  forme  fort  diffe- 
rente, étanr  fauché  , falcatus  ; quoique  pourtant  il 
y ait  un  Monument  à Rome,  où  leurs  Boucliers 
font  ronds  ; c’  eft  dans  un  Combat  en  relief  de  la 
Vigne  de  Mr.  le  Cardinal  Alexandre  Albatii . La 
deflùs  je  me  fuis  fouvenu  d’avoir  lu’dansCO  Phi- 
loflrate  , que  les  Grecs  en  allant  à la  Guerre  de 
Troyc  firent  une  defeente  en  Myfic,  Sc  qu’  iis  y 
commirent  des  hofiilités  ; ce  qui  leur  attira  une 
affaire  avec  Téléphus  fils  d’ Hercule,  qui  regnoit 
dans  ce  pays  la  5c  qui  fondit  fur  eux  avec  fes 
gens  6c  même  avec  les  femmes . Celles  - ci  fe  fi- 
gnalerent  beaucoup  dans  cette  occaiîon  ; c’  é- 
toient  des  femmes  héroïques,  comme  les  Amazo- 
nes , & elles  avoient  alors  à leur  tête  Hiéra , 
nommée  par  d’ autres  CO  Aftioché  , femme  de_. 

Z z Të- 


(i)  II.  A',  r.  1 66. 

(î)  Ib.  v.  167- 

(3)  Coinr.  Smyrn.  L.  I.  v, 
ip<5. 

(4)  Ariftoph.  Plut,  v.  (3, 

(j)  Atjtbtl.  Sept.  conc.  Theb. 


v.  S44.  Eurip.  Hippolyt* 
v.  71$. 

(6)  Heroic*  p.  <Jpo  & fe q. 

(7)  Euflatb.  ad  OdyfT.A'.  pj». 
l<Sp7.  I.  39- 
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Téléphus  , qui  fut  tuée  par  <0  Nirèe  le  plus', 
beau  jeune  homme  de  tous  les  Grecs  après  A- 
chille.  Or  comme  Hiéra  furpalfoit  aufli  en  beau- 
té toutes  les  femmes  de  fon  tems  , on  peur  fup- 
pofer  que  la  beauté  de  cette  Héroïne  tuée  en 
combattant , ravir  Nirée,  qui  feroit  repréfenté  ici 
avec  la  furprife  Sc  la  partion  qu’  il  eut , en  la  vo- 
yant ; & moyennant  cela  , voilà  que  la  difficulté 
du  Bouclier  feroit  levée . 

Quant  aux  Parerga  de  cette  Pâte , corame_, 
l’Arbre,  la  Muraille  8c  1’  Oifeau  delîus,  je  con- 
viens que  tout  cela  refteroit  fans  explication  : 
mais  cela  vient  aulfi  de  ce  que  ce  trait  d’ Hilloi- 
re  ©fl  peu  connu , 8c  qu’  il  n’  y a pas  d’  autres 
Auteurs  qui  en  parlent  . En  attendant  il  efl  cer- 
tain que  notre  Pâte  peut  rendre  à Philoilratc- 
i’  explication  qu’  il  lui  a donnée  , & qu’  elle  re- 
lève un  fait  des  tenis  héroïques,  auquel  on  n’a 
pas  fait  attention  jusqu’ici,  faute  d’ avoir  eu  oc- 
calion  d’  en  faire  ufage . 

Elle  nous  fait  regretter  en  même  tems  Ia_, 
perte  de  la  Pierre  dont  elle  a été  tirée  ancienne- 
ment ; la  figure  de  Nirée  y cil  d’ une  beauté  fu- 
blime  . 

*214-  Sardoine . Achille  affligé  delà  perte_ 
de  Briséis  ; il  efl  affis  appuyé  avec  le  coude  droit 
8c  la  main  gauche  fur  fon  Bouclier  , fur  lequel 
il  y a en  relief  un  Cheval  marin,  qui  indique^ 
fon  origine , Sc  proche  de  lui  ell  une  Colonne 
à laquelle  fes  Armes  font  attachées . 

Il  efl  difficile  de  donner  une  idée  de  P art 
8c  du  génie  qu’il  y a dans  cette  Gravure,  à ceux 

qui 

(i)  Hotn.  II.  <£.  v.  $7î. 
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qui  n’  ont  pas  vu  la  Pierre , ou  qui  n’  en  ont 
pu  obferver  une  Empreinte  nette  & diftinéïe  • 
Achille  y eft  tel  , que  nous  le  peint  Homè- 
re CO  , verfant  des  larmes  , la  Tête  levée  vers 
le  Ciel  , & adrelïant  des  plaintes  amères  à Thé- 
tis  ; 6t  par  la  difpofition  de  fon  attitude»  fa  Jam- 
be droite  fort  du  fond  de  la  Pierre . 

2 1 5.  Pâte  ant.  Tbétis  qui  après  avoir  enten- 
du les  plaintes  de  fon  fils,  eft  fortie  de  la  Mer 
pour  le  confoler;  elle  eft  aftife  devant  lui: 

toû  fc  î*Aue  tStv ix  fir, rijp  , 

K st)  fx  irâpe «ùro* 0 xxSéÇsro  ixxfvyjovrot . 

Hune  audivit  veneranda  mater  , 

Aute  ipjum  Je  dit  lacrymas  funientem  . 

11.  X-  »•  }6 0.  j S j. 

Achille  lui  expofe  le  fujet  de  fa  douleur  avec  vi- 
vacité i ce  que  marque  fort  bien  dans  notre  Pâte 
fon  attitude  avec  un  Bras  levé  & l'autre  appuyé 
fur  la  Hanche  • En  confrontant  Homère  avec  ces 
deux  Pièces , on  croit  devenir  fpe&ateur  de  Ijl. 
Scène  • 

216.  Pâte  de  verre  avec  le  nom  du  Gra- 
veur n AM^l AOY  • tirée  du  Cab.  du  Roi  de  Fran- 
ce (1>.  Achille  jouant  de  la  Lyre.  Sujet  fouvenr 
répété  des  anciens  Graveurs  . 

217.  Pâte  ant  - Diomède  qu’ Apollon  empe- 
che  de  pourfuivre  Enéc,  qui  fe  fauve  en  fe  jertant 
dans  la  Porte  de  Troye  . Apollon  eft  derrière 
Enée  en  face  de  Diomède  ; il  tient  fon  Arc  de  la 
main  gauche  , 6c  accompagnant  d’ un  gefte  de  la 

Z z 2 main 


fl)  H.  «.  v.  3 57.  (»)  St  oflb  Pier.  gr.  n.  ht.  Marier.  Pier.  gr.  n.  92  • 
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main  droite  les  paroles  qa’  Homère  lui  fait  dire, 
il  femble  qu’  il  s’  exprime  véritablement  ainsi-. 
„ Rentre  en  toi  même,  Fils  de  Tydéc!  retire-toi, 
,,  & ne  fois  pas  allez  infcnfé  pour  prétendre  t’  ê- 
„ galer  aux  Dieux.  11  y a une  différence  infinie 
,,  entre  1’  élîence  toujours  permanente  des  Im- 
,,  mortels  qui  habitent  les  Cieux  , & le  néant 
,,  des  Humains  qui  rampent  fur  la  terre  - lliad.  t. 
„ v-  440. 

Diomède  plein  d’ indignation  détourne  le  Vi- 
fage  , tenant  encore  fon  épée  hauflee  au  delTus  de 
la  Tête.  De  l’  autre  coté  on  voit  Enée  qui  fe 
fauve , Sc  on  n’  en  apperçoit  que  la  Jambe  gauche 
levée  pour  courir,  le  Bouclier  & le  refte  du  corps 
étant  caché  dans  la  Porte  qui  le  couvre. 

Ne  feroit-ce  pas  ici  une  particularité  de 
voir  le  Bouclier  d’ Enée  fans  dévife  ? Ordinaire- 
ment les  boucliers  donr  le  volume , comme  dans 
celui-ci,  étoir  propre  à reprefenter  quelque  or- 
nemenr,  ordinairement  , dis- je  , ils  étoient  enri- 
chis d’ ouvrages  en  relief  , ou  en  gravure.  Ne 
pourroir  - on  pas  fuppofer  que  le  Graveur  air 
voulu  marquer  par  là , qu’  Enée  étoir  brave  fans 
oftentation  , tel  que  nous  le  peignent  Homère 
& Virgile.  C’ed  ainli  qu’  Amphyaraiis  feul  par- 
mi les  fept  Héros  de  U Ligue  contre  Thébes , 
avoir  un  bouclier  fans  aucun  fymbole , pareeque 
comme  (')  Efchyle  & (O  Euripide  nous  font  en- 
tendre , d’ accord  fur  ce  point , il  etoit  content 
d' être  vertueux  & brave  , fans  en  faire  parade 
par  de  vains  ornements. 

Mr. 

(»)  Aefcbyl.  Sept.  cont.Theb.  (î)  Conf.  Stanley  Not.  ad 
v.  jjjf.  Aejeb.  1.  c. 
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Mr.  Natter  (O  a donné  le  même  fujet  gravé 
fur  un  Berylle,un  peu  plus  grand  que  notre  Pâ- 
te , mais  d’  une  forme  qui  tend  à 1’  ovale , tan- 
dis que  celle-ci  eft  ronde,  & d’ un  déflein  beau- 
coup plus  parfait,  que  ne  paroit  le  lien  fur  i’ E- 
ftampe  . Il  fait  mention  d’une  très -méchante  ex- 
plication qu’  en  donnent  les  Antiquaires  d’ Italie , 
mais  il  eft  allez  diferet  pour  ne  nommer  perfon- 
nc  ; cependant  fa  propre  explication  eft  aulli  af- 
fez  vague. 

*218.  Cornaline.  Copie  de  la  précédente  Pàte^ 

219.  Pâte  ant . Adralle  arreté  par  Méné- 
las  (O  qui  tombe  à fes  genoux  en  le  fuppliant  de 
lui  fauver  la  vie  • 

220  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet  , où 
Agamemnon  furvenant , 15c  reprochant  à Ménélas 
fa  compalïion  mal  placée,  tue  Adrafle  fur  le-. 
Champ . 

22t.  Sardoine.  Diomède  qui  après  avoir  cou- 
pé la  Tête  à Dolon,  qu'il  avoir  arreté  avec  U- 
lydc,  tient  de  la  main  droite  fon  Casque  , qu’  il 
regarde , le  coude  droit  appuyé  fur  fon  genou  , 
& le  pied  pofé  fur  le  Corps  de  Dolon.  Homère 
dit  0)  qu’  Ulylfe  éleva  vers  le  Ciel  les  armes  de 
Dolon  , en  rendant  grâces  à Minerve  du  fuccès 
de  cette  expédition.  La  Gravure  femble  être  de 
la  prémiére  manière  de  1’  art . 

*222.  Cornaline  . Le  même  fujet  & dans  la 
même  attitude,  avec  la  différence  que  c’ eft  ici 
la  Tête  que  Diomède  regarde . Cette  particularité 
eft  peut  - être  une  idée  du  Graveur  ; Homère  ne 

dit 


(1)  Pierr.  gr,  n,  34.  (a)  I!.  £\  v.  3 7. feq.  (3)  II.  v.4$o. 
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dît  pas  cela . D.’  un  autre  coté  il  efl  bon  de  re- 
marquer qu’  Agamemnon  coupa  aufli  la  tête  à CO 
Hyppoloque . 

223.  Agathe  -Onyx  . Le  même  fujet. 

*224-  Sar  doive  . Le  même  fujet,  où  Diomède 

debout  , fon  Bouclier  à fes  pieds  & fon  Epée 
auprès  de  lui , tenant  de  la  main  droire  la  Tête 
de  Dolon  coupée  , 8c  un  Javelot  de  la  gauche_ 
qui  efl  enveloppée  d’une  drapperie , regarde  tran- 
quillement cette  tête  . La  gravure  de  cette  Pier- 
re efl  de  la  première  manière  & elle  efl  achevée 
avec  la  dernière  finefïe  - Dans  1*  explication  de 
cette  Pierre  Sc  des  deux  précédentes,  je  balançois 
d’abord  entre  Tydée  & Diomède , croyant  que 
ce  pourroit  être  le  premier  qui  s’  acharna  telle- 
ment fur  fon  ennemi  mort,  qu’  il  en  mangea  le 
cerveau;  mais  l’air  tranquille  &.  contemplatif  des 
figures,  8c  principalement  de  celles-ci,  m'  a dé- 
terminé à les  regarder  comme  des  Diomédes  a- 
vec  la  Tête  de  Dolon.  Le  même  fujet  vient  d’ê- 
tre explique  CO  pour  Dolabtlla  qui  fit  couper  la 
tête  à Trébonius,  un  des  Conjurés  contre  J.  Cé- 
far  ; mais  c’  ell  parccque  I’  Auteur  veut  à tort 
8c  à travers  trouver  partout  des  faits  d’  Hi- 
floire  Romaine.  Ou  fait  pourtant  que  Dolabelia 
n*  avoit  point  de  barbe  - 

225.  Cornaline  . Elle  paroir  reprèfenter  le_ 
même  fujet  , mais  comme  la  Figure  qui  tient  la 
Tête  en  main,  n’  a ni  Casque,  ni  Bouclier  , cela 
me  fait  douter  que  ce  pourroit  bien  être  Tro- 
phonius  avec  la  Fête  coupée  de  fon  frère  Agamé- 
des.  lis  étoient  tous  deux  fils  d’ Erginus  Roi  des 

Or- 

(1)  Il  A'.  146.  (*)  Scerf'o  Lctt.  fopra  varj  Mon.  PI.  LX. 
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Orchoméniens , & ils  excelloicnt  dans  1’  Archirç- 
tture  . Hyrieus  Jes  employa  à un  Palais  qu’  il 
bâtir,  où  ils  ajufterent  une  Pierre  de  telle  façon 
que  pouvant  la  lever  de  fa  place , ils  corroient 
de  nuit  par  là  , pour  voler  les  tréfors  qui  y é- 
toient  renfermés  ; le  Prince  s’  en  appercevanc  fit 
drefier  des  pièges,  & Agamédes  s’  y trouva  pris. 
Trophonius  lui  coupa  la  tète  de  peur  que  dans 
les  tourments  qu’  on  lui  feroir  fouflfrir , il  ne  le 
dénonçât  C')  • 

226.  Pâte  ant . Tète  d’ Ajax  avec  un  Cas- 
que  garni  de  deux  Plumes . Feu  le  B.  de  Stofcb 
1’  a nommée  ainti,  & dans  fes  Remarques  il  cite 
un  Vafc  antique  dans  la  maifon  de  Mr.  le  Mar- 
quis Albergottï  à Florence  , où  entr’  autres  figu- 
res on  voyoit  Ajax  avec  deux  Plumes  fur  le  Cas- 
que . Ce  vafe  n’  y ell  plus  , & je  ne  fais  pas  fi 
les  noms  des  figures  y étoient  marqués  . Les 
Casques  ornés  de  plumes  éroient  ufités  chez  CO 
les  Samnires,  & on  en  voit  de  la  même  manière 
à une  Figure  armée  O)  fur  une  Lampe  antique  . 
Les  CO  Danfeuts  dans  les  Jeux  publics  à Rome, 
de  même  que  Ci)  les  Coureurs,  portoient  aulîi  des 
plumes  à la  tète  , & un  C«)  Prêtre  dans  une  Pro- 
céfîion  fur  un  Bas-relief  dans  la  Cour  du  Palais 
Mattéi , en  a une  fur  fon  Bonner . 

Les  Casques  à plumes  avoienr  de  chaque  co- 
té une  efpéce  de  tuyau  pour  les  y mettre  , fé- 
lon qu’  on  le  remarque  dans  un  grand  Casque 

en 

C * 3 Pauftu.  L.  IX.  p.  785.  L.  VII.  p.  4îS.  I,  4 6. 

(1)  Liv . L.  IX.  C.  40-  ($)  Ou  Cange  Gloffàr.  v.  Flr- 

(?)  Be/lori  Locern.  n.  ïo.  rtdar. 

(4)  Oiottyf.  Hat.  Aur.  Rom.  (6)  Bartoli  Adniir.  Tab. XVI. 
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en  relief  qu’  on  voit  parmi  les  Défleins  de  Mr-  le 
Card.  Alexandre  Albaui  . 

*217 ■ Agathe -Onyx.  Ajax  qui  couvre  Ulyf- 

fe  avec  fon  Bouclier  , & lance  en  même  tems 
une  Pierre  contre  les  Troyens . Homère  ne  par- 
le pas  CO  de  pierres  dans  cette  occafion  , mais 
Ajax  lança  une  pierre  contre  Hc&or  (1>,  8c  il  en 
jetta  aulîi  dans  d’ autres  combats . Apparemment 
que  le  Graveur  pour  faire  connoitre  Ajax  , & 
pour  lui  donner  une  action  pleine  de  fureur  , 
ce  qui  étoit  fon  caractère , s’  cft  donne  cette  li- 
berté. Du  relie  Ulyiïe  fc  reconnoir  à fon  Bonnet 
formé  à la  façon  d’  un  cône , tel  qu’  on  le  don- 
noit  à Vulcain. 

*228-  Cornaline  brûlée  . Ajax  couvert  de  fon 
Bouclier  jettant  une  pierre  , apparemment  contre 
Ileétor  . 

*229-  Agathe -Onyx.  Ajax  qui  fuit  (0  épou- 
vanté par  Jupiter- 

*230.  Sardoïne.  Ajax  w' qui  retourne  au  com- 
bat , le  Bouclier  tout  hérifsé  de  Flèches . 

*231.  Sar daine . Un  Vieillard  avec  une  forte 

barbe,  armé  d’  une  Pique,  d’  une  Epée  & d’un 
Bouclier  rond  , parlant  à un  jeune  homme  armé 
de  la  même  manière  . Ce  pourroit  être  Neftor 
qui  perfuade  à Patrocle  (0  de  retourner  à com- 
battre contre  les  Troyens . La  Gravure  eft  de 
la  première  manière  de  1’  art . 

*232.  Sur  daine  . Le  même  fujet, 

233.  Sar- 


(l)  II.  A',  v.  485.  leq- 
(ï)  H.  Z’-  v*  4«0.  A',  v.  541. 
f*'.  V.  380. 


(3)  U A’,  v.  543. 

(4)  Ibid.  v.  5 sp.  jtfo- 
(s)  il.  a'  v.  654-  ftq- 
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• 133.  Sardoine  . Eurypyle  fils  d’  Evxmon 
blelîé  par  Paris  à la  Cuifie  droite,  qui  efl  tombé 
fur  un  genou  , avec  en  bas  les  lettres  cor-  On 
yoir  ici  la  partie  de  1a  Cuirafie  qui  couvre  le  dos . 

Ccr  Eurypyle  cft  moins  célébré  à la  guerre 
de  Troye  que  1’  autre  Eurypyle  fils  de  Téléphus 
qui  étoir  Allié  des  Troycns  , 8c  qui  fut  le  plus 
beau  jeune  homme  CO  après  Mcmnon  ; c’  cft  par 
cette  raifon  que  les  Mythologues  modernes  n’  en 
ont  pas  fait  mention  . Homère  parle  pour- 
tant de  lui  en  deux  endroits  ; premièrement  lors- 
qu’ il  fait  le  denombremenr  CO  de  ceux  qui  s’  em- 
barquèrent pour  l’ expédition  contre  Troye  ; & en 
fécond  lieu  CO  lorsqu’  il  parle  de  fa  blélfure  ; il 
ne  nomme  que  fon  Père,  8c  ne  dit  pas  à quelle 
cuifie  il  fut  blefic  : Mais  Strabon  CO  nous  enfei- 
gne  qui  fut  fon  Grand  Père  , 8c  il  rapporte- 
quelques  autres  particularités  de  fa  Généalogie  . ' 
Cependant  cet  Eurypyle  après  fa  mort  devint 
plus  célébré  que  i’  autre  : à Patras  dans  P Achaïe 
on  lui  célébroit  routes  les  années  une  Fête  CO 
dont  Paufanias  nous  donne  le  détail . Qaant  à la 
mémoire  d’ Eurypyle  fils  de  Téléphus,  elle  s’ efl: 
confervce  fur  une  CO  Médaille  de  Pergamc  • 

234.  Pâte  aut • Un  Guerrier  fur  un  genou 
dans  la  même  attitude  que  dans  la  Pierre  précé- 
dente , le  coté  gauche  couvert  d’ un  grand  Bou- 
clier rond,  8c  Je  dns  d’une  Cuirafie  ; on  n’y  voit 
pas  le  Javelot  dans  la  cuifie  : nuis  comme  la  Pà- 

Aaa  te 

(i)  OîyfT.  A’.  V.  51t.  (5)  L.  VII.  p.  571.  57}. 

(1)  II.  v.  7jS.  ,(6)  Sptinbcm  de  praclt.  oum, 

(})  II.  A'-  v.  808.  T.  I.  p.  505. 

(4J  Geogr.  L.IX.  p.<*7°-  A.  B. 
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te  o’  efi  pas  nette,  le  Javelot  pent  y avoir  été, 
fans  qu’  on  le  voie-  11  fe  touche  la  Cuifie  droi- 
te avec  la  Main,  & la  pofiure  étant  politivemenr 
la  même  que  la  précédente  , il  eft  probable  que 
c'  eft  le  même  fujet . 

2J5-  Pâte  aut.  Eurypyle  afiis  blefsé,  les  bras 
appuyés  fur  les  épaules  d' une  Figure  la  Pique-, 
«n  main,  qui  eft  derrière  lui,  & qui  Je  fouticnt  ; 
celle-ci  paroit  être  Neftor  : car  dans  ce  même 
moment  il  venoit  donner  ordre  à Patrocle  d’  al- 
ler trouver  Achille  ; Preuve  qu'  il  fe  trouva  là 
préfcnt  pour  afiiftcr  le  bldlé.  Eurypyle  eft  alîis, 
pour  faciliter  1'  operation  de  Patrocle  , qui  lui 
coupe  le  Javelot  hors  de  la  Cuifie.  Vis-à-vis 
de  lui  cft  une  autre  Figure  aufii  appuyée  fur  fa 
Pique,  comme  Nedor.  Ce  fujet  ne  fe  trouve  re- 
ptefenté  ni  fur  la  Table  Iliaque,  ni  ailleurs. 

Homère  dit  qu’  Eurypyle  èroir  étendu  fur 
un  lit  pendant  cette  opération  ; mais  la  figure-, 
couchée  n’  accommodoir  pas  le  Graveur  qui  pour 
le  refie  s’  eft  precifemenr  attaché  à la  narration 
du  Poére.  Car  Patrocle  fit  mettre  le  blefié  fur 
des  Peaux  de  Boeuf  CO  , comme  on  voit  ici  des 
peaux  fur  lesquels  il  efi  afiis  . Celui  que  je-, 
crois  être  Nellor,  efi  aufii  revêtu  d’ une  Peau  de 
Lion,  comme  1’  étoir  Agamemnon , (O  & comme 
s’  en  vétoienr  les  autres  Héros  de  1’  antiquité. 

*236.  Stirdoiue  • Ajax  qui  défend  un  Guerrier 
h!e(l:  qui  efi  afiis  devant  lui . Il  y ad’  autres 
Héros  qui  ont  défendu  des  Guerriers  blefics  de- 
vant Troye;  mais  ma  conjecture  que  c’ efi  ici 
Ajax  , efi  fondée  fur  la  tradition  de  1'  antiquité  , 

où 

(1)  II.  A',  v.  84*.  (1)  II.  r.  sî. 
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où  nous  voyons  qu’  Ajax  étoir  CO  le  plus  grand 
apres  Achille  ; Se  éffe&ivcment  en  comparaifon 
du  Guerrier  aftis,  il  paroit  fur  cette  Pierre  d’ uner 
grandeur  plus  qu’ordinaire,  comme  Homère  le 
dépeint  en  l’  appellaot  CO  xtiûpiot  ,,  ftigent 

Ajax  „ ce  qui  fe  rapporte  à fa  ftature  , & donne 
la  même  idée,  que  le  primitif  dont  le  Poè- 

te fc  fert  ailleurs  pour  exprimer  CO  1*  immenfe 
grandeur  de  Vulcain , quand  il  fe  leva  de  fon 
enclume  pour  recevoir  Thétis  CO.  La  fierté  d’ A- 
jax  enfuite  qui  fait  fon  caractère  dans  1’  Iliade , 
eft  marquée  ici  avec  un  grand  art,  & avec  une  fi- 
nette qui  rond  cette  Pierre  fort  eftiinable  . Le 
blette  pourroit  être  ou  Ménéllhée  ou  Anchiale 
237.  Pâte  ant  - Le  même  fujer  . 

•238.  Cornaline . Diomède  bletté  à la  Plante 
du  pied  droit,  dont  il  fe  tire  la  Flèche,  défen- 
du par  Ulytte  & par  deux  autres  Guerriers,  l’un 
desquels  eft  à genoux  comme  le  bletté  ; la  Tête 
d’  une  Figure  qui  eft  debout  manque  fur  la  Pier- 
re à caufe  d’un  éclat  qui  1’  a emportée.  Selon 
Homère  c’  étoit  Ulytte  feul  qui  défendit  Dio- 
mède , & la  Tète  qui  eft  reftée  fur  la  Pierre^ 
marque  ce  Héros  , puisqu’  on  lui  voir  des  che- 
veux fur  le  front  , tels  qu’  ils  lui  fortoient  quel- 
quefois hors  de  fon  Bonnet.  Quant  à Diomède 
il  n’  eft  pas  douteux  que  ce  ne  foit  lui  qui  eft: 
bletté  ; la  circonftance  d:  la  blétture  au  pied , eft 
un  caraélérc  qui  ne  permet  pas  d’  en  douter . 

Aaa  2 239 . Aga- 

(I)  II.  $\  t ■ 768,  Paufait.  (2)  Jl.  p\  v.  360. 

L.  I.  p.  85.  Ptutarcb.  Sym-  (})  II-  a-',  v.  410. 
pof.  L.  IX.  qiucft,  5.  pag.  (4)  Con£  Sophoil.  Ajjx. 
74°-  A. 
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*239.  Agathe -Onyx.  Diomède  debout  fur  on 
pied,  qui  fc  tire  la  Flèche  de  1’  autre  pied , où  il 
a été  bielle  . 

240.  Pâte  ant  ■ Le  même  fujet . 

241.  Pâte  ant.  Ajax  & un  autre  Guerrier 
qui  mettent  Diomède  blelTc  fur  un  Char  tiré  de 
deux  Chevaux  pour  le  conduire  au  Camp  des 
Grecs. 

242.  Pâte  ant-  Ajax  & Téucer  (,>  qui  fc  dé- 
fendent fur  les  Navires  contre  les  Troyens  : Su- 
jet femblable  à une  w Pierre  gravée  du  Cab.  de 
S M.  Imp.  à Florence.  Téucer  fc  rcconnoir  pour 
tel,  à fon  Arc,  qui  étoit  un  préfcnt  d’Apollon, 
avec  lequel  <•*>  Homère  le  fait  toujours  paraître, 
quand  il  parle  de  lui;  il  combattoit  ordinaire- 
ment accompagné  d’  Ajax  fon  Frère.  Il  eit  ici 
repréfenté  fur  un  genou  dans  la  podure  des  Ti- 
reurs d’ arc  , tels  qu’  on  en  voit  fur  quelques  u> 
Médailles:  cette  attitude  & la  pecirelle  de  la  fi- 
gure font  paroitre  Ajax  plus  grand  encore  ; ce 
qui  confirme  toujours  plus  ce  que  nous  avons 
dit  de  ce  Héros  au  N-  ajtf. 

243.  Pâte  Je  verre.  Le  même  fujet  avec 
les  cara&éres  mmi.  HERB- 

244-  Pâte  de  verre.  Ajax  défendant  Téu- 

cer qui  eft  bielle , & qui  eft  dans  1’  attitude  de 
tomber . 

245.  Pâte  ant.  Achille  debout  fur  fon  Char 
attelé  de  fes  deux  Chevaux  Xnntos  & Bu/ios  ; 
Gravure  très -achevée . 

Si 

(0  II.  &■  v.  44J.  ftq.  (j)  II.  i.  v.  441. 

(s)  Muf.  Flor.  T.  II.  Tib.  (4)  If.  3*.  v.  p.  v.  jyo. 

XXVII.  n.  $.  (5jG»/r2.Graec-T*b,5üX.n.», 
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Si  1*  on  me  demande  à quoi  j’  y reconnois 
Achille  ? Voici  fur  quel  fondement  je  me  fuis 
appuyé . Les  anciens  Artiftes  puifoient  dans  Ho- 
mère leurs  fujers  favoris,  & de  là  lorsqu’  il  s’a- 
git de  deviner  le  fujet  de  quelque  Gravure  qui 
paroit  obfcur  , il  faut  recourir  en  prémier  lieu 
à ce  Poète.  Un  jeune  Héros  tour  armé  fur  un 
Char  fans  autres  attributs  doit  donc  erre  fuppo- 
fé  plutôt  Achille  que  quclqu’  autre  Guerrier  . 
C’  ert  par  la  même  raifon  qu’  on  croit  trouver 
Achille  avec  Automedon  fur  une  Pierre  du 
Cabinet  Vettori - Je  fais  cependant  que  la  Colo- 
nie Romaine  établie  à Troye  repréfenroir  Hec- 
tor de  la  même  manière,  fur  une  <*>  Médaille 
de  Marc-Auréle:  Mais  on  auroit  du  le  dillinguec 
par  quatre  chevaux;  car  Hector  éroit  le  feul  de 
tous  les  Héros  de  cette  Guerre  qui  avoit  .un 
Char  attelé  de  m quatre  chevaux . 

*246.  Cornaline  gravée  par  le  Sieur  Barnabe 
Florentin  . Antiloque  fils  de  Ncftor  qui  donne 
à Achille  la  nouvelle  de  la  mort  de  Patrocie  . 
Cette  Gravure  cil  faire  d’  apres  le  Fragment  d’ un 
Camée  de  M‘.  la  Comtcfîc  Cbèroffim  à Rome  : on 
a fait  fupplécr  fur  notre  Pierre,  ce  qui  manque 
au  Camée  , entr’  autres  les  deux  jeunes  Filles 
Compagnes  d’  Achille,  qui  félon  le  rccir  d’  Ho- 
mère , pleurèrent  la  mort  de  Parrocle . Le  même 
fujet  fe  voit  fur  un  Bas-relief  du  Palais  Mattéi 
à Rome , qui  n’  cil  pas  encore  publié  . 


(1)  Mof.  Ffor.  T.  II.  Tab.  tin-  Thef,  Nom.  p.  170. 

XX'XVl.  n.  1.  (j)  PbiUjir.  Hcroic.  p.  68* 

(>)  ïrijlan.  T.  1!.  p.  ÿi.  P a-  ad  fin. 
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Le  Fragment  de  ce  Camée  eft  un  des  plus 
beau*  ouvrages  dans  ce  genre,  qui  nous  foit  ref- 
té  * Achille  y eft  allas  hors  de  fa  Tente,  la  Tê- 
te appuyée  fur  la  main  droite  qui  lui  couvre  le 
front,  & laide  entrevoir  fes  yeux;  il  paroit  a- 
bimé  dans  la  douleur . Antiloque  debout  devant 
lui,  les  larmes  aux  yeux,  appuyant  la  main  droi- 
te 8c  la  tête  fur  un  Pilier,  lui  tend  la  main  gau- 
che , ainlî  qu’  <■>  Homère  nous  le  repréfente . 
Aux  plaintes  que  caufa  cette  funefte  nouvelle  les 
Gens  d’ Achille  fortirent  hors  de  fa  rente  : mais 
il  ,n’  cfl  relié  fur  ce  Fragment  que  la  Tète  d’  un 
Vieillard  avec  un  Casque . 

247-  Sardoine  . Figure  nue  d’  un  Guerrier 
ou  d' un  Héros  armé  d' un  Casque  & d’  une  Pi- 
que qui  paroit  fur  le  point  de  s’  évanouir  , 8c 
de  tomber  à la  renverfe,  en  regardant  une  Co- 
lonne , fur  laquelle  il  y a le  Monument  d’ un 
défunt  * Ces  Monuments  parmi  les  Anciens  é- 
toient  des  piliers  <l>  ou  des  colonnes  . 

Dans  F ancien  Catalogue  des  Pierres  de  no- 
tre Cabinet,  je  trouve  celle -ci  8c  les  trois  fui- 
vantes  parmi  celles  de  P Hiftoire  d’  Achille  • Ho- 
mère cependant  ne  fait  pas  paroitre  Achille  au- 
près du  tombeau  de  fon  Ami  Parrodc;  8c  d’ un 
autre  coté  je  ne  trouve  pas  d’ autre  explication . 

*248-  Sardoine  • Un  Héros  armé  d’  un  Cas- 
que 8c  d’une  Pique,  fon  Bouclier  à fes  pieds,  au- 
près d’ une  Colonne  fur  laquelle  efl  une  Urne  • 
*249-  Sardoine  . Le  même  fujet,  niais  où  il 
a le  Dos  tourné  contre  la  Colonne , 8c  où  i!  n’  a 

d’ an* 

(i)Il.a-'.  v.3  j.  (2)  Lycophr-  v.  357.  Thcocr.  Dioicar.  P.  Ï.-V.71. 
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d’  autre  arme  que  1’  Epée  hors  du  Fourreau  , où 
1’  on  voit  le  Baudrier . 

250.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardtine  . Le  mê- 
me fujef , mais  fans  aucune  arme  > 6c  avec  1’  ex- 
préflion  de  la  plus  profonde  triftdle  . 

251.  Pâte  ant.  Vulcain  forgeant  les  Armes 
d’  Achille  à la  prière  de  Thétis  , 5c  travaillant 
au  Bouclier,  après  avoir  fiai  le  Casque. 

*252.  Prime  d’ Emeraude  . Vulcain  forgeant 
le  Bouclier  d*  Achille  en  préfence  de  Thétis  , 
après  avoir  fini  le  Casque,  qui  efl  derrière  lui 
fur  une  Colonne.  Sur  la  Table  Iliaque  ce  lont  les 
Cyclopes  qui  forgent  le  Bouclier  que  Vulcainu 
tient . N-  45. 

*253.  Cornaline , Fragment  - Thétis  portant  à A- 
chiile  les  Armes  forgées  par  Vulcain,  6c  à coté  il  y 
a une  Colonne  avec  des  Armes  qui  y font  atta- 
chées. Thétis  paroit  ici  porter  1’  Epée  dont  on  ne 
voit  que  le  bout  rond  du  Fourreau,  6c  à fes  pieds 
efl  le  Bouclier,  où  au  milieu  il  y a une  Tête  de 
Médufe,  & fur  les  bords  un  Triton  5c  une  Néréi- 
de montée  fur  un  Cheval  marin  . Dans  le  Bou- 
clier d’  Homère  il  n’  y a aucun  de  ces  orne- 
ments ; le  Graveur  fcmble  avoir  voulu  par  là  ca- 
raclérifer  Thétis . 

254.  Pâte  ant.  Thétis  tenant  une  Epée  à la 
main  8c  préfenranr  les  armes  à Achille,  qui  a déjà 
pris  le  Bouclier,  5c  le  tient  de  la  main  gauche_> 
appuyé  à terre. 

255.  Pâte  aut.  Achille  debout,  la  Pique  à la 
main  gauche  , à coté  d’ un  Piédeftal  ; fes  Armes 
y font  derrière  lui  , 6c  le  Casque  étant  placé 

fut 
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fur  le  Bouclier , cela  forme  une  efpccc  de  trophée 
qui  efl  appuyé  courre  un  Arbre. 

2 5<î.  Paie  de  verre  tirée  d’ une  <’>  Cornali- 
ne de  gravure  Etrusque , qui  ell  dans  le  Cabinet 
de  Adr.  le  Comte  de  Caylus . Achille  tenant  le_. 
Bouclier  fur  le  bras  gauche  & fc  mettant  1’  Ar- 
mure aux  jambes  , avec  d' un  coté  fon  nom  en 
Etrusque  3JIVA  & de  1*  autre  fon  Epée  & fon 
Baudrier  . Cette  figure  rapportée  par  <s>  Gori , eft 
tirée  d’ un  Déflern  de  notre  Cabinet  l*'  comme  il 
1’  avoue  , mais  celui  qui  a copie  la  Pâte  , n’  a 
pas  pris  garde  au  Baudrier  qui  efl  attaché  à 1’  é- 
pée,&  qui  y fait  autour  du  Fourreau  trois  Tours, 
que  le  Déflînateur  a pris  pour  des  ornements  • 

Si  nous  fuppofons  cette  Pierre  fans  le  nom 
d’  Achille  , on  doit  malgré  cela  lui  donner  la 
même  explication  , qui  fc  peut  fonder  alors  fur 
un  Bas -relief  de  la  Villa  Borgbefe  de  lix  Figu- 
res , où  Achille  fe  fait  mettre  1’  armure  de  la_. 
jambe  par  un  Valet  qui  efl  à genoux  devant  lui; 
Sc  où  d’ un  coté  il  y a Automcdon  qui  rient  un 
Cheval  par  la  bride  , & de  1’  autre  Ulylïe  ca- 
raélérisé  par  fon  Bonnet  qui  fait  de  vives  re- 
montrances à Achille. 

2 57-  Pâle  ant.  Achille  qui  fc  met  P Armu- 

re aux  jambes  devant  une  Femme  drappée  qui  efl 
debout  avec  une  Pique  & une  Epée  qu’  elle  lui 
préfentc . On  pourroit  bien  la  prendre  pour  Thé- 

tis, 


(i)  Recueil  d’  Antiq.  T.  I. 
ri.  XXX.  n.  J. 

(j)  Muf.  Etr.  T*  I.  Tab.ib’p. 


n.  4.  Conf '.Gori  Sroria  Ant. 
•Etr.  p.  CtlI. 

(;)  Muf.  Etr.  T.  II.  p.  456. 
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tis  , mais  cette  Décile  ne  donna  pas  une  pique 
à Achille  , qui  prit  celle  de  Pelée  l'on  Pcre  qu’  il 
avoit  gardée  , & que  celui  - ci  «voit  eue  de  0) 
Chiron  : 

Ejc  Je  â/x  tvfiyyot  varfu  îtv  trrirxr'  îy^of 

E tbeca  vero  patentant  extrabit  baftam  . h.t- 

Si  donc  le  Graveur  a voulu  reprifentec  Achille  » 
il  n’  a pas  fuivi  Homcre.  Au  refte  fi  l’on  con-- 
fuite  CO  U Table  Iliaque,  on  voit  que  Thétis  efl: 
préfente,  lorsqu’  Achille  fe  met  1*  Armure  aux 
jambes;  ce  qu’  il  ne  fit  pourtant  , félon  Homé-* 
re,  que  lorsque  Thétis  étoit  déjà  partie.  • 

*258.  Agathe-Onyx . Achille  fe  mettant  P Ar«' 
mure  aux  jambes  , vis-à-vis  d’une  Colonne-* 
contre  laquelle  il  y a fon  Bouclier  & deux  Pi- 
ques , & au  delTus  un  Vafe  . On  commençoit 
toujours  par  fe  mettre  1’  Armure  aux  jambes; 
(fl  Agamemnon  le  fit  auffi  avant  que  de  prendre 
fes  autres  armes.  Il  y a des  armures  aux  jam- 
bes fur  plufieurs  Monuments  , mais  il  ne  s’  eft 
confervé  qu’  une  feule  Statue  ainfi  armée  ; elle— 
efV  dans  la  Villa  Borgbefe . 

îsç.  Prime  à'  Emeraude.  Le  même  fu jet . 

260.  Agathe -Onyx  . Achille  afïîs  qui  s’arme.’ 

261.  Pâte  ant.  Achille  (O  combattant  avec 
Iphition  & Hippodame  . Ici  il  n’  y a que  quatre 
Figures , & (O  fur  la  Table  Iliaque  il  y en  a cinq. 

262.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine . Andro- 
maque  qui  tache  de  perfuader  à Hedor  de  ne  pal 

Bbb  for- 

(1)  II.T.V.3P0.  Coint.Smyrn,  (j)  II.  A.  v.  17.  r.  131. 

L-  I.  v.  s 9*.  (4)  H-  l».  v.  3«a. 

- (fl  N*  4Î*  (5)  B‘£*r  Bell.  Troj.  n. 
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fortir  pour  combattre , elle  l' en  conjure  pari’  amour 
qu’  il  a pour  Ton  fils  Altyanax  qu’elle  lui  préfentc . 

' Ce  dernier  entretien  entre  Heétor  & An- 
dromaque  précédé  félon  1*  ordre  de  la  narration  , 
quelques  - unes  des  Pierres  que  nous  venons  de 
voir  ; mais  je  n’  ai  pas  voulu  interrompre  la_. 
fuite  d’Achille. 

*26}.  Surdon}? . Le  même  fujet  d’ une  gravu- 
re fort  antique . Le  Graveur  nous  fait  voir  ici 
Altyanax  éffrayé  du  mouvement  du  Panache., 
d’ Heéior  ; cct  enfant  fe  jette  contre  le  Sein  de 
fa  Nourrice  félon  W Homère. 

*264.  Cornaline.  Heétor  fortant  de  Troye^ 
d.ont  on  voit  une  Porte  & trois  Tours  ; fous  la 
porte  elt  Andromaque  qui  tient  dans  fes  bras 
fon  fils  Altyanax,  & Hector  ayant  la  Tâte  tour- 
née vers  eux  , s’  en  va  à grands  pas . Contre  les 
Murs  de  la  Ville  on  voit  en  relief  Achille  quL** 
traine  le  Corps  d’ Heétor  attaché  à fon  Char. 

*2 65 • Jafpe  rouge.  Hector  renversé  de  fon 

Char  par  Achille  , à la  vue  d’  Andromaque  f;L, 
fçmme  & du  Roi  Priam  qui  regardent  le  com- 
bat du  haut  des  Murs  de  Troye  ; Andromaque, 
elt  repréfentée  les  mains  levées  vers  le  Ciel , & 
Priam  paroit  tendre  les  bras  i Hector  . Le  Gé- 
nie de  Troye  repréfenté  fous  la  figure  de  Cy- 
béle,  elt  aflis  en  bas  , la  Tête  appuyée  fut  la  main, 
en  déplorant  la  ruine  prochaine  de  la  ville.  C’eft 
Auromedon  qui  conduit  le  Char  d’  Achille . Le 
même  fujer , 5c  la  même  idée  fe  rencontrent  0} 
fur  un  autre  Piorre  gravée. 

265.  Chai- 

(1)  II.  Ç.  v.  4 66.  (1)  Ctufael  Gem.  T*v.  1>P- 
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*166.  Cbalcédoine . Achille  traînant  le  Corps 
d’ Heétor  attaché  à fon  Char . C’  étoit  une  cou- 
tume ulitéc  CO  dans  le  pays  des  Théflalenns,  dont 
Achille  étoit , de  traîner  ainli  ceux  qu’  ils  avoient 
tués  dans  les  batailles. 

* 267.  Sardoiue  . Le  même  fujet  avec  autour 
les  lettres 

168.  Cornaline.  Le  même  fujet,  où  le  Char 
fur  lequel  eft  Achille  , eft  conduit  par  Autorae- 
don  . CO  Homère  ne  dit  cependant  pas  qu’  Au* 
tomedon  fût  avec  Achille  . 

269.  Pâte  ant ■ fcmblable  à une  Pierre  gra- 
vée décrite  dans  le  CO  Mufeum  F/orentiuum . A* 
chiile  traînant  le  Corps  d’  Heétor  autour  des 
Murs  de  Troye. 

170-  Pâte  ant.  Le  même  fujer  . 

*271.  Pâte  ant.  Priam  qui  vient  en  fuppliant 
devant  Achille,  & lui  demande  à genoux  le  corps 
d’ Hector  . Priam  fe  reconnoit  au  Bonnet  Phry- 
gien, & Achille  cft  avec  Au  tomedon  (♦)  & Alcy- 
me.’  Tel  étoit  un  des  fujets  favoris  des  anciens 
Sculpteurs  ; car  on  le  voit  répété  plulieurs  fois  . 
Il  eft  en  Bas-reiicf  dans  le  Palais  de  la  Villa 
Borgbefe , comme  aufli  fur  la  Table  Iliaque,  & 
fur  CO  V Urne  fépulcrale  d’ Alexandre  Sevére  au 
Capitole , où  on  le  voit  avec  le  corps  d’ Hector 
attaché  au  Char  d’ Achille. 

272.  Pâte  ant.  Penthéiilée  Reine  des  Ama<- 
zones  fuutenue  par  Achille  qui  vient  de  la  tuer; 

B b b 2 elle  ' 

(1)  Conf.  Potteri  Comment.  (4)  II.  £.  v.  474. 

in  Lycophr.  v.  167.  ($)  Beltori  Scpulcr.  Ant. 

(*)  U 7C  v-  399-  Tav.  LXXXII. 

(j)  T.  il.  Tab.  XXV.  n.  1. 
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elle  ert  fur  fes  genoux  , & Achille  la  fontient 
fous  les  bras  . Le  même  fujet  fe  trouve  fur  CO 
deux  Pierres  gravées  du  Mufeum  Florcntinum , 
& c’  en  éroit  un  des  Peintures  dont  CO  Pancne 
frère  du  célébré  Phidias,  avoir  orné  une  efpéce 
de  Portique  du  temple  de  Jupiter  Olympien  à Elis. 

273.  Pâte  ant . Le  meme  fujet. 

• 274.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine . Le  mê- 

me fujet , mais  dans  une  attitude  differente  . Sur 
les  deux  Pâtes  précédentes  Penrhétilée  cft  à ge- 
noux ; fur  celle-ci  &.  fur  la  fuivante  Achille  1’  a 
relevée,  & la  tient  debout  en  paflant  fon  bras 
droit  autour  du  cou  de  cette  Reine,  dont  il  fait 
pofer  far  fes  épaules  le  bras  gauche  , qu’  il  tient 
aufli  de  Ta  main  gauche . Leurs  Boucliers  font  à 
leurs  pieds  par  terre . Penthéfilée  renverfée  de 
fon  cheval,  & fourenue  par  Achille,  fe  voit  fur 
tin  beau  Camée  de  Mr.  Diering  , Amateur  An- 
glois , qui  parmi  plulieurs  autres  belles  Pierres 
gravées  qu*  il  a recueillies  en  Italie,  a encore  un 
vieux  Guerrier  moribond  avec  le  nom  du  Gra- 
veur aa+hoc,  c’  cfl-à-dire  aa<M-ioc* 

Il  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  remarquer 
aufli  à ce  fujet,  que  dans  un  Bas-relief  de  la  Vil- 
la Borgbefe  dont  perfonne  n’  a fait  mention  , on 
reconnoit  Penthéfilée  qui  vient  avec  fes  Amazo- 
nes à Troye , pour  offrir  fon  fecours  à Priant, 
qui  la  reçoit  à la  porte  de  la  Ville  . 

275.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine  . Le  mê- 
me fujet . 

27 6.  Cornaline  . Achille  blefle  qui  tombe  fur 
un  genou  en  fe  foutenant  fur  fa  Lance  • 

277.  Sar - 

.(1)  T.  II.  Tab, XXXIII,  n.  2.  3.  (a)  Pa*fa*.L.V.  p.  40a.  La*. 
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*277.  Sardoine . Achille  fur  fcs  deux  genoux 
fe  tirant  la  Flcche  du  Talon  droit , qui  étoir  le 
fcul  endroit  où  il  fût  vulnérable . 11  eft  repréfen- 
té  de  la  même  manière  fur  une  CO  Agathe  du  Cab. 
de  1’  Empereur  à Florence. 

278.  Pâte  de  verre  . Achille  fur  un  genou 
fe  tirant  la  Flèche  du  Talon  . Autour  fonr  les 
Lettres  AB  L.  S- 

279.  Pâte  ont.  Le  même  fujst  avec  cette 
différence  qu'  ici  Achille  eft  revêtu  de  toute  fort 
Armure,  & que  fur  les  précédentes  Gravures  il 
n’  a que  le  Casque  & le  Bouclier- 

*280.  Cornaline . Achille  fe  tirant  la  Flèche 
du  Talon,  & tombant  à la  renverfe  devant  la  CO 
Porte  de  Troye  appellée  Scaea . 

Le  déflcin  & la  gravure  de  cette  Pierre  vont 
d’ un  pas  égal , & c*  eft  un  morceau  admirable . 
Mr.  Gravelle  CO  1’  a fait  ébaucher , mais  avec  fl 
peu  d’ exactitude  que  contre  la  tradition , il  a fair 
un  ruiffeau  de  fang  qui  lui  fort  d’ une  bléfture  du 
coté  gauche  , randisque  c’  eft  1*  Epée  dans  le- 
Fourreau  de  ce  Héros  qui  pend.  perpendiculaire- 
ment à fon  coté  • 

*281.  Cornaline  . Achille  blefle  défendu  par 
Ajax  & Ulylle . Le  même  fujet  eft  représenté  fur 
la  CO  Table  Iliaque;  on  y voit  ces  deux  Héros 
combattant  fur  Achille  avec  leurs  noms  à coté; 
& CO  Cointe  de  Smyrne  s’  eft  conformé  à cette 
tradition . 

282.  Sar - 

(1)  Muf.  Flor.  T.  II.  Tab.  (?)  Pierr.  gray.  T. II.  PI.  ^5. 

XXVI.  d.  a.  (4)  N.  86-  87-  Conf,  t'abruti 

(»)  Il  v.  v.jio.Coint.  Saiyrn.  Explic.  p.  }S4. 
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282.  Sir  doive  . Le  même  fujet.  Les  Graveurs 
de  cette  Pierre  5c  de  la  Pâte  fuivante  ont  donné 
beaucoup  de  faillie  aux  Boucliers  qui  fortent  fort 
de  la  Pierre.  Mr.  Natter  1’  a publiée  N-  10  il 
dit  que  c’  cil  une  Cornaline,  5c  il  ne  marque 
pas  d’  où  il  T a tirée  ; la  nôtre  cil  plus  grande 
& un  peu  ovale  . 

283.  Pdte  mit.  Le  même  fujet. 

* 284.  Chalcêdoine  ■ Ajax  qui  enlève  le  Corps 
d’  Achille.  La  gravure  en  cil  de  la  première  ma- 
nière de  1'  art  5c  efl  éxècurèe  avec  une  grande  fi- 
nefle . C’  efl  une  des  Gravures  qui  peuvent  fervir 
de  fondement  pour  fixer  les  idées  qu’  on  doit  a- 
voir  du  déflcin  de  l’ Art , lorsqu’  il  s’  achéminoit 
à fa  perfeétion  . 

285.  Tâte  de  verre  . C’  efl  le  même  fujet 
que  celui  de  la  Pierre  du  Cabinet  du  Roi  de 
France,  qui  a été  décrite  par  CO  Mr.  Mariette  fous 
le  nom  de  Piété  Militaire.  Un  Camée  peu  diffe- 
rent a paflé  il  n’ya  pas  long  tems , du  Cab.  Rie- 
cardi  dans  celui  du  Duc  Car affa- Noya  à Naples. 

286-  Pâte  ant . Le  même  fujet  , femblable_ 
au  u>  Grouppe  qui  efl  à un  des  bouts  du  Pont- 
Vieux  à Florence  . Ce  grouppe -ci  n*  efl  pas 
tout-à-fait  ce  que  dit  le  Commentateur,  puis- 
qu’ il  ne  s’  y trouve  , que  le  tronc  des  deux  fi- 
gures , qui  foit  véritablement  antique 
*287.  Prime  d'  Emêrattde . Le  même  fujet  , 
où  derrière  le  Grouppe  efl  une  Colonne  avec  une 
Urne  deflus , & des  armes  qui  y font  attachées  • 

288.  Pâ- 

(1)  Pirrr.  grar.  PI.  CXfV.  Ant.  Tav.  XLII. 

(a)  Majftt  Raccolta  di  Star. 
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288.  Pâte  aux-  imitant  /’  Agathe  - Onyx  . Le 
même  fujet . 

i8p.  Pâte  ant  ■ Le  même  fujer  • 

290.  Pâte  ant.  imitant  /’  Agathe -Onyx  . Ajax 
fur  un  genou , métrant  fur  fes  épaules  le  Corps 
d’ Achille,  qui  cil  couvert  d’ un  Bouclier  Porter 
les  bleflés  hors  de  la  mélée , fans  aucun  fupporr , 
comme  par  exemple  fur  des  boucliers  fur  lesquels’ 
on  les  porroit  ordinairement  , cela  s’  appelloit  0) 
0of«(V  rifirei» . 

Je  remarque  à ce  fujet  en  paflanr,  que  le  Vers 
12<S.  des  Suppliantes  d’  Euripide  n’  cfî  pas  bien' 
traduit  par  jof.  Barnès . Adraitc  n;  démande  pas 
à Théiée  de  pouvoir  emporter  les  corps  des  Hé- 
ros tués,  mais  leur  fépulturc.  Koiûtm  ne  lignifie 
point  recuperare  ; il  faut  le  rendre  par  ejferre , 
matidare  terrae . 

*291.  Cornaline.  Ajax  emportant  fur  fes  é- 
paules  le  Corps  d’ Achille,  dont  on  voit  le  Talon 
percé  d' une  Flèche  . Gori  fait  mention  d’ une 
Pierre  femblablc  CO  dans  le  Cab.  Vettori . 

292.  Pâte  ant.  Le  même  fuj:t . 

293.  Pâte  ant.  Ajax  en  fureur  un  pied  fur 
une  Tête  de  Bœuf,  croyant  d’avoir  tué  Agamem- 
non  , Ulylle  & d’  autres  Chefs  des  Grecs  qui 
lui  éfoient  contraires  dans  le  fameux  Different  fur 
les  Armes  d’  Achille  ; mais  au  lieu  d’ avoir  fait 
un  carnage  de  tant  de  Héros , il  n’  avoit  égorgé 
que  des  bœufs  & des  béliers  qu’  il  avoir  pris 
pour  fes  Adverfaires  , ébloui  qu’  il  éroit  par  Mi- 
nerve • On  le  voit  donc  ici  repréfenté  1’  Epée  à 
la  main  , & mettant  le  pied  droit  . fur  une  Tête 

de 

(1)  Eurip.  Rhef.  V.  888.  (î)  MuG  Flor.  T.  II.  p.  n*- 
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de  Bœuf,  mais  dans  une  attitude  qui  fcmble  in- 
diquer qu*  il  eft  déjà  un  peu  calmé  • 

* 294.  Sardoine  . Le  même  fujet  où  Ajax  eft 
aflis  , 1’  Epée  à la  main  droite , la  pointe  contre 
terre,  8c  ayant  à fes  pieds  une  Tête  de  Bœuf  & 
aine  Tête  de  Bélier;  fon  attitude  eft  telle  que  la 
décrit  Sophocle: 

*Hço  tAé'çjv  ’àpfoyyot  Xflvov 

I » 

Di u taeitus  fedit  • xi»  ».  j.> 

& Cointe  de  Smime. 

• iw't  St  i^ixxTM  rfâac 

r£ç>I  ÀKtvijlai  iv*Aiyxtt<  —— 

. Fixis  bumi  oculis 

Tanqttam  immotus  ftabat  • 

Il  faut  bien  diftinguer  ce  fujet  d’ avec  un  (0  au- 
tre qui  lui  rclTcmblc  en  quelque  manière,  & qui 
eft  peut-être  un  Sacrificateur,  comme  on  l’a  ex- 
pliqué . 

*295.  Cornaline.  Le  meme  fujet, mais  où  Ajax 
çft  hors  de  la  Scène  du  maftacre  des  animaux  ; 
il  y eft  reprefentê  de  la  même  manière  qu’  il 
1’  eft  fur  la  Table  Iliaque  avec  1’  épigraphe  a!a2 
MANinAH£. 

*296.  Cornaline » Le  même  fujet  , où  fur  le 
Bouclier  on  voit  la  Tête  de  Médufe.  La  gravure 
en  eft  fort  belle. 

297.  Pâte  ant.  Un  Guerrier  nud  , n'  ayant 
que  le  Casque  fur  la  tête , & un  Bouclier  fur  le 
bras  gauche  , avec  le  genou  droit  appuyé  fur  un 
"Autol , prêt  à s’  enfoncer  1’  Epée  dans  les  flancs . 

Con- 

(i)  Agofl. Gem.  P.  !•  Tab.ijy.  Muf.  FIor.T.  ï.  Tab.  y+.n- $. 
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contre  1’  Autel  on  voit  en  travers  un  Flambeau 
allumé . 

Le  favant  (O  Grouovius  a fait  differentes  con- 
jectures fur  un  fujet  femblable  , & il  conclut 
que  c’  efl  Ajax  , en  difant  que  Y Autel  avec  le_. 
Flambeau  allumé  pourroit  lignifier  qu’  il  fe  tua 
pendant  la  nuit.  Ici  il  va  s’  enfoncer  l’épée  avec 
la  main  , & CO  Sophocle  le  fait  tomber  fur  fon 
épce  appuyée  contre  terre , ou  fi  1’  on  veut  , fur 
fa  pique  : car  au  fujet  de  la  mort  d’  Ajax,  on 
a difputé  fi  la  parole  ïy^oc  vouloir  dire  CO  1’  E- 
pée,  ou  la  Pique. 

Le  même  fujet  étoit  repréfenté  fur  une  Pier- 
re gravée  de  la  même  grandeur  de  notre  Pâte , 
dans  le  Cabinet  du  célébré  Stefanoni  , & elle  fe 
trouve  gravée  en  grand,  & a été  publiée  fous  le 
nom  de  Decius  Mus  : mais  celui  - ci  fe  dévoua  à 
cheval  dans  la  mêlée  d’  une  bataille  • 

298-  Pâte  ant  Le  même  fujet , avec  la  dif- 
férence que  celui  - ci  fe  donne  la  mort  fur  un 
Autel  où  il  y a du  feu  allumé  • 

Il  y a encore  une  autre  difficulté  au  fujet 
de  ces  deux  Pâtes  , qui  cfl  qu’  Ajax  n’  efl  ja- 
mais repréfenté  jeune  , mais  toujours  avec  de  la 
barbe  . Il  y avoir  bien  anciennement  une  Statue 
d’  Ajax  CO  jeune  & fans  barbe  , mais  on  nous 
marque  auffi  qu’  elle  le  repréfentoic , avant  qu’  il 
fût  parti  pour  1’  expédition  contre  Troyc.  Gro- 

C c c novius 


(1)  Gorlati  Daflyl,  Tom.  II. 
n.  505. 

(»)  Ajax  v.  8}  1 . 

(3)  Conf.  1’  Hift.  de  1'  Acad. 


des  Infcr.  T.  VIT.  p.  194, 
fi q-  p.  aol.  feq. 

(4)  fcpigr.  in  Anthol.  L.  V. 
v.  530. 
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iiovius  pourroit  nous  dire  au  fujet  de  fon  ex* 
plication  : 

Si  quïi  novifti  reélius  iftis 

Candidus  imper  li  : fi  non,  bit  utere  mec  uni . nMlt. 

* 299.  Sardoine  . Voici  une  Pierre  fort  rare_ 

tant  par  rapport  à fa  gravure  qui  eit  de  la  pre- 
mière manière  de  i'  art,  que  par  rapport  au  fujer. 

Philodére  y eft  repréfenté  mordu  d’  un  Ser- 
pent , lorsqu’  il  alla  chercher  CO  1’  Aurel  que  Ja- 
fon  dans  fon  Expédition  de  Colchos  , avoit  élevé 
à Chryfe  , Promontoire  de  1’  Ile  de  Lemnos  . 

Notre  Philodéte  fe  voit  donc  avec  fon  Arc 
à la  main  gauche,  le  Dos  courbé  , 5c  la  Tcte^ 
baidée  , dans  1’  attitude  d’ une  perfonne  qui  cher- 
che quelque  chofe  ; de  la  main  droite  il  montre 
J’  Autel  de  delîous  lequel  le  Serpent  fort  en  fe 
dreirant , & en  élevant  la  Tête  vers  fa  jambe~ 
droite  . 

*300.  Cornaline.  Philodéte  bleflé  à la  jambe 
droite,  qui  clt  liée  avec  des  Bandages;  il  fe  foutient 
d’  une  main  fur  un  Baron  , 5c  tient  de  I’  autre 
P Arc  5c  le  Carquois  avec  les  Flèches  d’ Hercule  . 

Cette  Pierre  nous  rend  ce  Héros  tel  qu’  il 
eft  peint  par  Sophocle  , qui  lui  fait  raconter  fes 
milércs  à Ncoptolémc  , 5c  la  gravure  paroir  co- 
piée d’après  cette  Tragédie  inimitable,  8c  fupé- 
rieurc  à toutes  celles  qui  ont  été  faites  depuis  - 

■ * yaç fl  fisv  rx  rinPofz 

Ti%ov  roSi  èÇtvfieite , ràc  Si  iwoTll(ovt 

E«A* 

(1)  Scphod,  Philoft.  v.  j<5p.  p.  S 89.  Conf.  Meurt,  Com- 
PliloJJr,  J un,  Icon.  XVII.  ment,  in  Lycophr.  r.  912. 
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B*AAav  TiXùxt  . vs fot  S't  leur  & pot  |3«A 01 
N tuf»  jw*  J>)«  erpaxroc  , «ùrbî  âv  T a Axs 
Ei/.v6fier  fvçwot  iÇik nuv  vséSx  • 

Oportuit  nie  ipfum  mibi  parafe  vitfum  , 

Jguem  arcus  hic  invente  feriens  columbas  : 

Et  fi  quid  praterea  /agit ta  tetigerat , 

Ipje  mifer  reptabam  ad  illud  petendum.  v.xu. 

Homère  fait  marcher  les  Chefs  des  Grecs  blef- 
fés  , appuyés  fur  0)  leurs  épées. 

*301.  Cornaline.  Philociéte  affis  fur  un  Ro- 
cher , la  Tête  appuyée  fur  fa  main  droite , tenant 
de  la  gauche  l’Arc  & le  Carquois  d’ Hercule;  il 
a encore  le  Pied  & la  Jambe  avec  des  Bandages  . 

302.  Pâte  aut.  Dsux  perits  Médaillons  avec 
les  Têtes  d’  Ulyifc  & de  Diomède-  Le  premier 
fe  reconnoit  à fon  Bonnet,  & 1'  autre  a toujours 
1’  air  d’  un  beau  jeune  homme  ; il  croit  après  A- 
chille  le  plus  jeune  des  Chefs  des  Grecs. 

Ce  qu'  on  appelle  ici  Médaillon  G)  s’  appel- 
loit  Chtpcum  chez  les  Anciens  Romains  , c’  cil  à 
dire  un  Portrait  en  bronze,  ou  autre  métal,  qui 
étoit  rond,  & que  l’on  dédioit  aux  temples;  Cet- 
te parole  fc  diflinguoit  de  Clypeus  , le  Bouclier, 
dont  le  Portrait  qu’elle  lîgnitioit , avoir  la  forme. 
C’  cil  ainli  que  les  <■»  portraits  des  Empereurs 
qu’  on  attachoit  aux  figues  militaires  depuis  leur 
pointe  jusque  vers  le  milieu  de  1’  haAe,  étoient 
de  ccs  fortes  de  boucliers  . 11  ell  pourtant  vrai—* 
que  quelquefois  on  s’  ell  fervi  indifféremment  de 

Ccc  2 l’une 

(1)  II.  ▼.  » 8.  Tacir.  L.  II.  A»o:l.  p.  1*4. 

(a)  11.  f r.  in,  Hd.  Lujjd.  1619.  8. 

(3)  Con£  Lipf.  Comment,  in  (4)  lb.  ad  Annal.  15.  p.  4c», 
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i’  une  & de  P autre  parole,  pour  fignitier  un  tel 
portrait  en  Médaillon . 

Cette  Pâte  paroit  être  celle  même  que  CO  Ca- 
t/ini  a fait  graver,  mais  qui  n’  eft  pas  trop  bien 
déCIinéc . 

303.  "Pâte  de  verre  Diomède  devant  un  Au- 
tel qui  peut  marquer  <*>  la  Muraille  , fur  laquelle 
il  monta  pour  arriver  au  Palladium  , que  P on 
voit  fur  une  élévation  dans  une  Aedicula  . Le^ 
Bouclier  qu’il  porte,  eft  toujours  rond,  puisqu’  il 
étoit  Roi  d’  Argos  , & que  les  Boucliers  des  Ar- 
giens  fc  diftinguoient  des  autres  par  leur  ron- 
deur . 

304.  Pâte  ont.  Diomède  arrivé  devant  le_ 
Palladium  pofé  fur  une  Colonne  , il  le  regarde 
avec  grande  attention  . Sur  cette  Pâte  St  fur  la 
précédente  Diomède  eft  armé  d’  une  pique.  L’  i- 
déc  de  la  Tête  de  Diomède  eft  fort  belle,  St  tout 
1’  Ouvrage  fe  relient  du  beau  tems  de  P art  • 

305.  Paie  de  verre  . Diomède  devant  le  Pal- 
ladium l’Epée  à la  main,  dans  P attitude  de  fur- 
prendre  St  d’  égorger  les  perfonnes  qui  le  gar- 
doient . 

306.  Paie  de  verre  . Diomède  embrallant  le 
Palladium  avec  le  bras  droit  pour  l’enlever.  Le 
Palladium  eft  ici  fur  un  Autel  rond  orné  de  Figu- 
res en  relief. 

307.  Pâte  anr.  de  trois  couleurs.  Diomcde 
prêt  à enlever  le  Palladium , qu’  il  tient  embralîé 
comme  fur  la  précédente  Pâte  . 

308.  Pâte  de  verre . Diomède  prenant  avec 
la  main  droite  le  Palladium  qui  paroit  encore  po- 
fé 

(1)  Iconol.p.  112.  (a)  Conon. Narra t.  j 4.  ap.  Phot-  Cibl.p  442. 
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fé  fur  fon  Piédcflal , quoique  le  Héros  foir  dans 
l’attitude  de  marcher.  La  Statue  paroir  incliner 
la  Tête  comme  pour  confentir  à fon  enlèvement. 
Une  fcmblable  inclination  de  têrc  croit  réputée 
par  Iss  Anciens  un  (Igné  d'approbation  des  Dieux; 
Jupiter  ayant  accordé  à Théris  fa  démande  , lui 
dit  : CO  Je  te  ferai  un  Jigne  de  tête  pour  /’  en 
ajfurer . Diomède  prend  la  Dîefle  par  les  genoux; 
car  toucher  les  CO  genoux  des  Divinités  , c’  é- 
toit  un  acte  de  dévotion  des  Supplians . Un  au- 
tre Diomède  de  Mr.  Chrétien^  Débit  ( demeurant 
à Rome  ) cft  un  genou  en  terre , devant  le  Pal - 
ladium  auquel  il  touche  les  genoux  - 

La  Gravure  de  la  Pierre  , dont  la  Pète  a été 
tirée,  cil  de  la  première  manière,  mais  telle  qù’ on 
pourroit  fe  figurer  que  ce  fût  1’  Ouvrage  d’  Ela- 
das  & d’  Agélades  , les  maitres  de  Phidias  Sc  de 
Polygnore  . Le  Poflcflcur  de  1’  Original  a fans 
contredit  dans  ce  morceau,  un  des  plus  précieux 
Bijoux  de  T Art . 

309.  Pâte  ant . Diomède  prêt  à defeendre  du 
lieu  d’  où  il  a enlevé  le  Palladium  . 

310.  Sar daine  • Diomède  defeendant  du  lieu 
d’  où  il  a enlevé  le  Palladium  . 

*311.  Sardoine  . Diomède  defeendu  , tenant  le 
Palladium  fur  1’  épaule  gauche;  il  a un  genou  en 
terre , & il  tient  fon  Epée  de  la  main  droite . 

312.  Pâte  de  verre . Le  même  fujer . 

*313.  Sardoine.  Le  même  fujet,  avec  las  let- 
tres M-  L.  F.  Ici  Diomède  a un  Casque  fur  la 

Tête 


f'i)  II.  *.  y.  ï4,  Conf.  II.  i, 
v.  7 J. 


(a)  U.  «.  v.  s©o.  Plin,  L.  Xr. 
C.  103.  p.  6ip. 
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Tête , & fur  toutes  les  pièces  précédentes  il  eft 

Tête  nue. 

314.  Piîte  de  verre  tirée  du  Cab.  de  S.  M. 
lmp.  à Florence  CO . Diomède  afTis  fur  un  Aurel 
tenant  le  Palladium , & vis-à-vis  de  lui  Ulyüe 
qui  lui  montre  une  des  Gardiennes  du  Palladium 
étendue  morte  à fes  pieds  : Au  milieu  eft  une 
petite  Figure  fur  une  Colonne.  La  Sardoine  qui 
'appartenoir  à Mylady  Betty  - Germain  , avec  le_. 
même  fujet  & le  nom  de  <*>  Capunijus  Se  ver  us 
en  Grec,  eft  plus  grande  que  notre  Pâte.  Chez 
les  Héritiers  de  F Eveque  d’  Aichjladt , de  la_. 
Famille  Kuoebel  , il  y a une  Cornaline  avec  lc^ 
meme  fujet,  mais  d’  une  composition  differente; 
la  Gardienne  étendue  morte,  y ell  plus  diflin- 
guée  que  fur  Jcs  autres  Pierres;  & on  voit  que 
c’  croit  une  jeune  tille . 

315.  Pâte  de  verre . Ulyffe  fcul  dans  la  mê- 
me attitude  que  dans  la  Pâte  précédente  , mais 
fans  le  Corps  de  la  Gardienne  tuée  . Ulyffe  fur 
une  CO  Sardoine  du  Cabinet  de  F Empereur  à 
Florence,  cft  fembtable  à celui-ci.  Agoïlinï  CO  a 
pris  cette  figure  pour  un  Prêtre  de  Bellone  , & 
il  lui  a faic  jet  ter  de  F eau  d’une  main,  pour  y 
trouver  la  htflration  qu’  il  imaginoit  . 

316.  Pdte  de  verre  tirée  du  Cab.  du  Duc  de  De- 
vonshire , avec  le  nom  du  CO  Graveur  û!0(  KOPIAOY- 
Diomède  aflîs  fur  un  Autel,  le  Palladium  dans 
la  main  , & la  Gardienne  tuée  à fes  pieds.  Devant 

lui 

(!)  Mnf.  Flor.  T.  IL  Ta  b.  (})  Muf.  Flor.  T.  1F.  Tab. 

XXVIII.  n.  1.  XXVII.  n.  3. 

(a)  Stopb  Pierr.  grar.  PI.  (4)  P.  I.  n.  171. 

XXXV.  (jj  Sltfcb  Picr.gr.  pl.  XXIX. 
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lui  cft  Minerve  fur  une  Colonne,  qui  lui  tourne 
le  Do»,  comme  elle  fir,  <0  dit -on,  pour  n'  être 
pas  rémoin  du  facrilëge.  C’eft  ainfi  que  la  Statue 
de  <*>  Junon  à Sybaris  avoir  détourné  la  vue , 
lorsque  les  Sybarites  fecouar.t  le  joug  de  la  ty- 
rannie de  Thélis  , nuflacrcrent  jusqu’aux  pieds 
des  Autels,  tous  ceux  qui  avoient  eu  quelque  part 
à Ton  gouvernement . Le  Pottjjtu  par  une  licence 
hardie , a employé  une  fiction  femblablc  dans  un 
détfein  du  Cabinet  de  Mr.  le  Cardinal  Alexandre 
Albaut , où  Médée  tue  fes  deux  Fils.  Ce  Peintre 
ingénieux  y a mis  une  Statue  de  Minerve  qui  fe 
couvre  le  vifage  avec  fon  Bouclier  pour  ne  pas 
voir  cette  exécrable  Scène. 

Le  plus  grand,  Sc  le  plus  beau  de  tous  les 
Diomcdes  dans  la  même  attitude , éroit  autrefois 
au  Cabinet  du  Grand  Duc  à Florence,  avec  la^ 
marque  Laur.  Med.  mais  il  n’  y c(t  plus.  Il  éroit 
gravé  en  Chalccdoine , haut  de  deux  onçes  & 
deux  minutes,  fur  demi  - onçe  & deux  minutes 
de  Palme  Romain  de  large . 

*317-  Cornaline . Le  même  fujet. 

318.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet  , avec 
le  nom  du  Graveur  TNA10Y  . Nous  ignorons  dans 
quel  Cabinet  F Original  cxiltc. 

*319.  Cornaline  • Le  même  fujer  dans  lequel 
F Entendemcnr  de  1’  Art  pour  le  dérail  & F cn- 
fernble  des  Parties  du  Corps  Humain , cft  marqué 
à un  plus  haut  degré  de  perfection,  qu’  il  ne., 
F elt  dans  la  même  Figure  gravée  même  par  Diof- 
ttride  & par  Cneius  . 

320.  P tl- 

ii)  Strab.  L.  VI-  p.  S64.  F.  Conf.  Flotarch.  in  Camil. 

(s)  Athen.Deipn.L  Xll.p.511,  p.  îîp.  1.  j».  Ed.  Steph. 
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320.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

321.  Pats  de  verre  tirée  d’  une  Pierre  CO 
qui  étoit  autrefois  au  Cabinet  du  célébré  Abbc 
Andreini,  avec  le  nom  du  Graveur  nOAYKAElTOY- 
On  voie  ici  encore  di  11  in  élément  que  la  Pcrfonne 
tuée  qui  étoit  la  Gardienne,  eft  une  Jeune  Fille- 

322.  Pâte  de  verre , dont  l’Original  ell  dans 
le  Cabinet  Strozzi  <*>  avec  le  nom  du  Graveur 
CO  a GO  N enoiei-  Diomède  defeendu  de  l’Au- 
tel , le  Palladium  en  main  , en  attitude  de  fe  dé- 
fendre avec  fon  Epée , ayant  à fes  pieds  la  Gar- 
dienne tuée  - 

323.  Pâte  ant . Le  même  fujet,  mais  fans 
Autel . 

324.  Agathe  - Onyx  . Diomède  emportant  le 
Palladium  - 

*325.  Sardoiue  . Le  même  fujet. 

3 z6.  Cornaline  . Le  même  fujet  - 

*327-  Agathe  - Onyx - Uiyfic  6c  Diomède  em- 
portant le  Palladium . 

*328-  Sardoiue  - Le  même  fujet  , dont  la  Gra- 
vure efl  de  la  piémiére  manière  de  1’  art. 

*329.  Jafpe  rouge.  La  Ville  de  Troye  figu- 
rée par  un  amas  de  hautes  Tours;  les  maifons 
des  premiers  Siècles  rcfiembloienr  ordinairement 
à <»>  des  Tours . 

330.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

*331.  Cornaline.  La  Ville  de  Troye  devant 
laquelle  cfi:  le  Cheval  de  bois  des  Grecs. 

332.  Pâte  ant.  Le  Cheval  de  bois  des  Grecs 
dans  la  Ville  de  Troye  , avec  les  Troyens  qui  à 

cet- 

(«)  Stofib  Pitrr.  gr.  PI.  LIV.  (j)  Conf-  Dicnyf.  Italie.  Ant. 
(jj  Ibid.  PI,  L XL  llom.  L.  I.  p.  24.  I.  1. 
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cette  occafion  font  des  feftins  : Ce  qui  paroit 
marqué  par  un  grand  Vafe  autour  duquel  ils  dan- 
fent . Le  même  fujet  fe  voit  fur  une  CO  Pierre 
Gravée  & écoit  auffi  exprimé  dans  une  CO  Pein- 
ture antique. 

33?.  Pâte  ant.  Cafïandre  affife  fur  I*  Autel 
de  Minerve,  dont  elle  tient  la  Statue  embraflce- 
Cette  Statue  paroit  fe  détacher  de  fa  bafe  & fe 
pancher  vers  CafTandre  , comme  CO  Polygnote  a- 
voit  peint  ce  fujet  . Dans  le  Cabinet  Vettori  à 
Rome  il  y a une  CO  Pierre  gravée,  où  1’  on  voit 
le  même  Type  . 

334.  Pâte  eut . Ajax  fils  d’ Oilcc  arrachant 
CafTandre  de  l’Autel  de  Minerve,  dont  clic  tient 
la  Statue  embrafiée. 

335.  Pâte  eut.  Le  même  fujet- 

336-  Cornaline - Ajax  trainant  CafTandre  par 
les  Cheveux. 

Ecce  trahebatnr  paffis  Priameia  virgo 

Cri  ni  bus  a templo  Cajiandra  adytisque  Miner  vite- 

Acn.  f|.  v.  405. 

337.  Pâte  de  verre  tirée  du  Cabinet  Farne- 
fe  du  Roi  des  Deux  Siciles  à Naples.  Ajax  em- 
portant dans  fes  bras  CafTandre  éplorée  • Dans  le 
lointain  on  voit  la  Statue  de  Minerve  fur  un 
Piédeftal  • 

*338.  Cornaline . Corœbus  Amant  de  CafTan- 
dre tué  par  Pénéléc 

Corœbus 

Penelei  dextra  

Procumbit r.  4J4. 

D dd  Le 

( t ) Gortaei  Dî£l  y I . P.  II,  p.  5 1 3 , (j)  Paufan.  L.X-  p.  «(>}.  I.  j. 

(z)  Bclltri  Sepulc.Aot.Tiib.iâ.  (4)  Muf.  FLT.Il.  Pl.XXXI.n.j. 
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Le  même  fujct  avec  une  autre  Figure  qui  s'  en- 
fonce 1’  Epée  dans  les  flancs  fe  trouve  fur  une_, 
Pierre  gravée  de  M.  le  Marquis  Lucattelli  à Rome. 

339.  Pâte  ant-  imitant  la  Sar daine  . Andro- 

maque  embraflant  fou  fils  Aflyanax . Polygnote 
dans  les  Peintures  de  la  guerre  de  Troyc  i Del- 
phes , avoir  repréfenré  A liyanax  comme  un  en- 
fanr  qu’  on  arrachoit  du  fein  de  fa  mère  q'-i_» 
1’  alairoit  encore  . Mais  fur  cetre  Pâte  & fur  la 
fuivante  on  voit  Ailyanax  arrivé  à I’  âge  de_^ 
puberté  qui  fe  jette  dans  le  Sein  de  fa  Alére  af- 
fligée : Ce  qui  forme  une  image  bien  plus  belle 
& plus  touchante  . La  Planche  89-  des  Pierres 
gravées  de  Mr  Gravellc  rellcmble  à nctre  Pire. 
Sur  un  Bas-relief  qui  étoir  autrefois  i Rome., 
repréfentant  Niobé  & fes  Enfants  rués  par  Apol- 
lon & Diane  , on  voit  la  Mère  avec  un  de  fes 
Fils  dans  la  même  exprclTîon  & dans  la  même  at- 
titude. On  en  trouve  le  Dcfl'cin  dans  Je  Cabi- 
net de  Mr-  le  Card.  Alexandre  A'.bdni . 

340.  Paie  aul.  Le  même  fujet  . 

*341.  C balte  daine . Pyrrhus  fils  d’ Achille  qui 

précipite  Aiiyanax  du  hait  des  Al  irai  lies  de  Troye. 

341-  SjrJoine . Polyxénc  égorgée  & facrjfiée 
par  Pyrrhus  fur  le  Tombeau  de  fou  Père  Ach  lie. 
Polyxéne  efl  à genoux.  £ 

H.aâiiT»  rpbt  yylxt  yiw  , 

FleAens  ad  terrant  genua , Eut;P.  »i«ub.  P.  si,. 

& Pyrrhus  debout  devanr  elle,  efl  fur  le  point 
de  lui  enfoncer  P Epée  dans  la  gorge. 

T ijimt  niïifpu  t vlvfieir oi  fiâ'pptx; 

Secat  j'erro  fpiritus  méat  us . ,bl(!.  sf7 . 

343.  Car- 
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343.  Cornaline.  Le  meme  fujet  • 

*344.  Cornaline . Le  Sacrifice  de  Polyxéne. 
Polyxéne , la  Tête  voilée  qu’elle  tient  appuyée  fut 
fes  mains  , eft  afiife  fur  un  Autel  auprès  d*  une 
Colonne,  fur  laquelle  il  y a une  Urne  cinéraire, 
qui  marque  le  Tombeau  d’  Achille  ; devant  elle 
on  voit  Pyrrhus  debout  dans  l’  attitude  de  li_, 
facrifier  . Cette  Gravure  efl  de  la  première  ma- 
nière . 

*345.  Sardoiite  . Le  meme  fujet  mieux  expri- 
mé . Polyxéne  y eft  alfife  fur  un  Bouclier  auprès 
d’  un  Aurel  orné  d;  Guirlandes  & d’ une  Epée 
qui  y elt  attachée  , où  voltige  autour  1’  Ame^ 
d’Achille  figurée  pur  une  Pfyché  accroupie  • potée 
fur  une  Colonne.  Là  à l’ infortunée  Polyxéne  on 
voit  à découvert  le  Sein  jusqu’  à la  Ceinture  , 
de  même  que  la  Tète  dont  même  elle  rejette  le 
Voile  avec  la  main  gauche  . J'  airnerois  encore  à 
voir  defeendre  fur  les  joues  de  Polyxéne  1'  Tu- 
fui  a facrée  que  lui  donne  Lucrèce  , avec  qui  je 
dirois  alors 

Cui  funul  infula  virfmeos  circumdata  comptas 

Ex  utraque  pari  malartim  parle  proftfa . 

De  rcr,  n»t«  L-  I. 

Derrière  elle  cft  placé  Pyrrhus  qui  , le  Fourreau 
de  fon  Epée  pendu  au  cote  gauche  , la  prend  a- 
vec  la  main  du  même  coté  par  les  Cheveux 
noués  derrière  la  Tête,  comme  CO  Polygnote  les 
avoir  peint  à Delphes  ; il  tient  de  la  mairL» 
droite  fon  Epée  nue  , & Polyxéne  lui  arrête  la 
Main  • 

Ddd  2 A la 

(1)  Vaufan.  L.  X.  p.  862.  1.  4. 
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A la  vue  de  cette  Pierre , il  fernblc  que  le 
Graveur  n’ait  pu  avoir  d’ autre  objet , que  de  co- 
pier la  meme  Peinture  que  nous  a donné  à cet 
egard  Euripide  : 

K«tï«  rcS'e  iutjKourc  ierTÔluv  'tarse 

AuÇfàjei  trlrAove  ’ày.fui  èrtifuSst  , 

/.xySvo;  «c  fiéjov  ssxp'  , 

Mxtrroôi  r’  , çépvx  S'  ûi  «yiA/ixroî 
KcAAiçi. 

Et  poftquam  audivit  domhiorum  dicta  , 
Appréhendais  peplos  , ex  fummo  humer  o 
Rupit  ilia  circa  medium  juxta  u.nbilicnni , 
Mamillasque  oflendit , pe  Arnaque  quafi  (latus 
P nicher  rima  . n«„b.  r.  m. 

Parmi  les  Pierres  de  Mc.  Gravelle  on  a ébau- 
ché CO  celle-ci,  mais  avec  peu  de  précilion . De 
la  Plyché  on  y a fait  une  Urne  , la  Colonne  y 
manque  tout  - à -fait , comme  aulfi  le  Fourreau  de 
1’  Epée  de  Pyrrhus.  Elle  cil  mieux  graves  fur  u- 
ne  Feuille  volante . Mais  telle  pourtant  qu’  on 
la  trouve  dans  1’  Auteur  cité  , li  on  la  compa- 
ré avec  un  Tableau  du  même  l"u}et  de  Pietro  dit 
Cortona  qui  fc  trouve  à prélent  dans  la  Galerie 
des  Tableaux  du  Capitole  , elle  ne  lailîc  pas  que 
de  faire  paroitre  moins  noble  i’  idée  du  Peintre 
moderne  . 

Cette  Pierre  appartenoit  autrefois  à Ficorotii , 
& le  P.  Scarjo  la  fit  graver  , en  accommodant 
à fon  ordinaire  le  fujet  à un  fait  d’  Hiitoire  Ro- 
maine qu’  il  interpréta  à fa  manière  St  qu’il  don- 
na pour  celui  de  Tarquin  St  de  Lucrèce  • U fou- 
tenoit  hardiment  qu’  on  voyoit  dans  la  gravure 

la 

U)  P.  II.  P!.  5î. 
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la  Manière  Romaine  qui  fe  diflinguoit  évidem- 
ment de  la  Grecque;  mais  avec  fa  pcrmilîîort  , je 
deflic  tous  ceux  qui  parlent  de  la  Manière  Ro- 
maine dans  l’Art,  d’ en  donner  les  marques  , r;i 
d’  en  déterminer  le  caractère . 

346-  Pâte  mit.  qui  rell'emble  à une  Pierre 
publiée  par  CO  Mr.  Gravelle , & qui  nous  préfen- 
rc  un  fujet  fort  rare  . Ajax  fils  d’ Oilée  qui  fe 
fauve  fur  un  Rocher , bravant  Minerve  qui  avoir 
excité  contre  lui  une  furieufe  tempère,  dans  la- 
quelle fon  vaifTcau  avoit  péri  *.  J' éfebapperai  CO, 
difoit  - il , malgré  la  volonté  des  Dieux . Cet  Ajax 
éroit  un  0)  jeune  homme,  tandisque  1’  autre  Ajax 
Fils  de  Téiamon  éroit  déjà  un  homme  fait  ; & 
tel  le  voit -on  ici.  Le  rocher  fur  lequel  il  fe 
fauve  , s’  appelloir  CO  yvpai'n  xirpn  , & d’  autres 
veulent  qu’il  ait  pris  fon  nom  d’  Ajax  CO,  Aja- 
cis  Petr.e  . Sur  les  C«)  Médailles  de  Locres  fa  Pa- 
trie , on  voit  un  Héros  nud , armé  d’ un  Casque  , 
d’  un  Bouclier  & d’  une  Epée,  en  attitude  do 
combattre  , fous  lequel  cd  un  Trident  ; Figure 
que  1’  on  prend  pour  CO  un  Pugil . Pour  moi  je 
crois  que  les  Locricos  y ont  repréfenté  leur 
Héros  éfehappé  du  naufrage  , qui  bravoir  Nep- 
tune . Cet  Ajax  n’  a gueres  fait  plus  do  fortune 
chez  les  Articles  que  parmi  les  Poètes . Si  les 
premiers  1’  ont  pris  rarenaent  pour  le  fujet  de 

leurs 


(1)  T.  ir.  pi.  xiv. 

(î)  OdyfT.  3.  v.  504. 
tj)  Philcftr.  l’eroic.  p.  C 7<S  • 
1.  î. 

(4)  OilyfT.  3.  v.  507. 


(5)  Hygia.  F ah-  nfi. 

(r,)  (ioltz.  Graec.  Tab.  XVIIT. 
n.  7.  8. 

(7)  Non.  Comment,  in  Grft s. 
Grâce,  p.  103.  104. 
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leurs  Ouvrages  , ceux-ci  ne  1*  ont  jamais  choifi 
pour  celui  par  exemple  d’ une  Tragédie  CO. 


SECTION  IV. 


Le  Retour  d’  Ulysse- 

347.  Tarife  de  verre  Bile  d’ UlyfTe  reconnoif- 
X fibic  à fon  Bonnet-  Un  certain  CO  Cal- 
licrare  portoit  l’ image  d’ Ulylle  dans  fon  cacher . 

348.  Pâte  de  verre.  Autre  Buflc  d’  Ulylle 
où  T on  voit  encore  fon  Bouclier  & fa  Lance  • 
Le  Graveur  auroit  mieux  pu  défîgner  fon  Ulyfîc 
en  mettant  un  Dauphin  fur  le  Bouclier;  car  c’eft- 
li  un  des  caractères  diîtinctif  de  1’  image  obfcu- 
re  que  CO  Lycophron  nous  donne  de  ce  héros  . 

349.  Pâte  ont.  Ulylle  allis  fur  une  Chaife,  la 
Tète  appuyée  fur  fa  main,  & Calypfo  debout  au- 
près de  lui. 

*350-  Sar doive  - UlyiTc  afsis  fur  un  Rocher,  la 
Tête  appuy éî  fur  fa  main  droite.  Je  crois  le  voir 
ici  CO  alTis  fur  le  rivage  de  la  mer , les  larmes 
aux  yeux  , foupirar.t  après  fon  retour  dans  fa  pa- 
trie, tel  que  Calypfo  le  trouva,  lorsqu’elle  eut 
ordre  de  le  lailfer  partir . A coté  de  la  figure  il 
y a un  A . 

*3yi.  Cornaline - Ulyfîc  dans  1’ Isle  de  Ca- 
Jyplo  conftruifant  uu  Vailfeau  pour  en  partir  ; il  y 

a le 

(i)  Sy  ne  T.  Ep.  4.  p.  162.  D.  (})  CafTuidr.  y.  6;8. 

(z)  A (hi-n.  Deipnoi'.  L.  VI.  (4}  OJylT.  ( r.  1 51.  feq. 

1>.  251.  ü. 
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a le  pied  pofé  far  la  Proue  , & il  tient  de  I.L. 
main  droite  un  Marteau  , & de  la  gauche  un  A- 
pluftre  . 

352.  Pâte  tint.  Un  Vieillard  courbé  fous  le 
poids  des  années,  avec  une  longue  Barbe,  jouant 
de  la  Lyre.  Je  crois  trouver  ici  Déinodoqae  » le 
chantre  du  Roi  Alcinoiis  , dans  CO  le  Portrait  de 
qui  Homère  s’  eit  peint  lui -même.  Démodoquc 
étant  dévenu  par  là  li  célébré,  il  aura  été  fans 
doute  un  des  fujets  favoris  des  anciens  Arriftes . 

353.  Cornaline.  Un  Vieillard  ailis  jouant  de 
la  Lyre,  derrière  lequel  il  y a une  Femme  appu- 
yée fur  le  dos  de  fon  Siège  pour  F entendre . 
Après  ma  conjecture  fur  la  Pâte  précédente,  je 
ne  trouve  point  de  difficulté  à reconuoicrc  dans 
celle-ci  le  même  fujer  ; car  tout  s’  accorde  avec 
Ilomcrc.  La  Mufe  , dit-  il , airnoit  Démodoquc: 

ïiv  wlft  MoCt'  è p.'At|7£  J<J«  Je  iyadiv  té  Kccxct/re 

Qttem  fttpra  modum  Altifa  dilexit  , dédit  vero 
bonuni  mal  uni  que . OJyîT  &.  ▼ . <s î 

354.  Sardoine.  Ulylfe  CO  emportant  1’  Outre 
que  lui  donna  Eoie  , & dans  lequel  il  avoit 
renfermé  les  Vents  . 

3 5 j.  Cornaline  . Le  même  fujet . 

*35<5.  Sardoine  • UlylTe  Lilant  de  vils  repro- 
ches O)  à fes  Compagnons,  qji  féduits  par  leur 
curiofité  avoient  ouvert  F Outre  d’  Iîule  , pen- 
danr  qu’  il  dormoit  , croyant  y trouver  des  tré- 
fors  , & qui  excitèrent  par  là  la  violente  tem- 
père que  caufa  la  fortie  des  vents  à F ouver- 
ture de  F outre.  L’  exprellion  d’  U ly lie  eft  ad- 

mi- 

(iJ  OJylT-  & v.tfj.  64.  (i)OJy(T.V.  v.tp.  f*q.(3)OJy{T.*'  v.47» 


400  Troisième  Classe. 

mirable  ; fon  Attitude , tenant  d’  une  main  I’  Ou- 
tre funclle  , fun  Gefte  de  T autre , 1’  Air  de  fon 
vifage , tout  parle  Sc  rend  au  vrai  fa  cruelle  fi-» 
tuation  . 

* 3 y 7.  Cornaline  . Ulyiïc  (0  lié  au  Mât  de  fon 
Vailleau  pour  entendre  le  chant  des  Sirènes,  & 
cependant  ne  pas  donner  dans  leurs  pièges  . Cel- 
les-ci qui  ctoient  trois  fœurs,  nommées  AeuKoa-la, 
Aiyuz  t & Ua^evômt , font  debout  vis  - à - vis  le  flanc 
du  vailleau  , 1’  une  joue  des  deux  Flûtes  , la  fé- 
conds joue  de  la  Lyre  , & la  troifiéme  qui  cil 
au  milieu  chante,  félon  (->  la  tradition  des  An- 
ciens. Le  même  fu jet  eft  repréfenré  fur  une  0> 
Urne  & fur  une  <«>  Lampe , toutes  deux  antiques- 
On  le  trouve  aofli  fur  une  autre  Urne  fcpulcra- 
1c  dans  la  Vigne  de  Mr.  le  Cardinal  Alexandre 
Albani  , & enfin  Je  même  fujer  , a été  encore 
peint  par  Aunibal  Carraeci  au  Falais  Earnèfe  à 
Rome  . La  Proue  de  ce  vailTeau  cil  ornée  d’  un 
ornement  en  forme  de  Cou  d’ Oyc  ou  de  Cignc, 
qui  s’appelloit  <*>  xincxoî,  Chenisque  , Petite  Oye . 
Dans  le  vailleau  on  voir  fi x Rameurs.  Le  farant 
P.  racciaudi  Thèatin  à Rome,  a fait  graver  cet- 
te Pierre  pour  la  Seconde  Partie  de  fes  Monu- 
ment a Pelopounejia  . 

*3î8.  Prime  d'  Emeraude  . Une  Sirène  ailée 
Sc  à Pieds  d’ Oil’cau  , comme  les  Sirènes  de  la_. 
Pierre  précédente  ; elle  joue  de  la  double  Flûte 
de  la  main  gauche  , comme  on  la  voit  fur  une 

au- 

(i)  O'IyfT.  ft.  v.  178  (4)  Beltari  Luccrn.  anr.  P. 

(1)  Serviut?d  Arn.L.V.  v.S<4,  III.  fijr.  II 
( ))  Cor>  Mo f,  Etr,  T.l.  Tab.  (s)  Luciai r.  Siv'-g.  C.  5.  i>3g. 

CXLVII.  11.  1.  - j|. 


Digittzed  by  Google 

J'y  - . , 


»>•. 


V 


Mythologie  Historique»  401 

autre  0)  Pierre  Gravée.  A coté  font  les  caraété- 
rcs  LIHI.  Sur  quelques  (*)  Médailles  la  Sirène 
n’  a qu’  une  flûte. 

*359.  Sardoine . UlyflTe  de  retour  à Ithaque,  a- 
vec  à coté  le  nom  M-  VOL.  II  fait  avec  la  Main 
droite  un  flgne  comme  d’ étonnement , & il  pa- 
roit  0)  plein  de  furprife , lorsqu’  après  les  plain- 
tes amércs  qu’  il  vcnoit  de  faire,  croyant  d’avoir  été 
expose  par  les  Phéaciens  dans  un  pays  inconnu , 
Minerve  lui  apparoir , Sc  1’  informe  que  ce  pays 
qu’  il  ne  reconnoit  pas , eft  fa  chère  Ithaque- 
*3^0.  Cornaline  • Deux  Vieillards  qui  par- 
lent enfemble  appuyés  fur  leurs  Bâtons,  5c  dont 
l’un  a une  Houlette  fur  1’  épaule  ; celui-ci  eft 
donc  un  pafteur  ou  gardeur  de  troupeau  , 5c 
1’  autre  qui  a la  taille  au  dedus  de  la  commune  , 
cft  probablement  U)  Ulylîe  qui  entre  en  difeours 
avec  le  premier , fans  doute  Eumée  gardeur  des 
pourceaux.  Cette  explication  relie  pourtant  un 
peu  équivoque  , pareeque  le  Graveur  n’  a donné 
à Ulylîe  ni  bonnet,  ni  autre  attribut.  La  gravure 
cft  de  la  première  manière  de  1’  art. 

* 362.  Sardoiue.  Ulylîe  de  retour  à Ithaque  (0 
reconnu  par  fon  Chien  ; on  le  voit  ainfi  fur  (‘) 
une  Médaille . Voyez  cette  Pierre  gravée  dans  la 
fécondé  Partie  des  Monumenta  Pelopounefia  du 
P.  Pacciaudi . 

361.  Pâte  4 ut.  Uiyfle  (?)  reconnu  à la  cica-  . 

Eee  tricc 

(4)  OdyfT  v.  37.  feq. 

(5)  OdylT.  f.  r.  301.  l'eq. 

(6)  Vaillant  Nuta,  Fani.  Ma* 

nil.  4. 

(7)  OdyÆ  t.  v.  3P2.  480. 


(1)  CauJjei  Gcm.  Tav.  11S. 
(i)  Vaillant ■ Num.  F.tm-  l’e- 
tron.  n.  S.  coiif,  Spanb,  de 
praefh  Nutn.  T.  I.  p.  151. 
f3)  OdylT.  v.  v-  îjo.  feq. 
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trice  qu’  il  avoir  à la  jambe  , par  Furiclée  fl-, 
vieille  nourrice  , qui  lui  lave  les  pieds.  Ulytl'e 
lui  fait  un  Signe  de  la  Alain,  pour  ne  pas  le  dé- 
couvrir . Le  piéine  fujet  fe  voir  fur  une  Urne  fé- 
pulcrale  de  terre  cuire  dans  la  Galerie  du  Col- 
lège de  S-  Ignace  à Rome , Ulylfe  y mer  à Eu-  - 
ricice  le  Doigt  fur  la  Bouche;  ce  qui  ell  plus 
conforme  au  Texte  d’  Homère . 

363.  Prime  d' Emeraude . Ulyfle  aflis  devant 
une  Cuve  préparée  pour  lui  laver  les  Pieds,  avec 
une  Femme  agenouillée  qui  l’aide  à fe  déchau lier  ; 
derrière  celle-ci  il  y a une  aurre  Femme  debout, 
Ulylfe  ne  fait  pas  ici  avec  la  main  le  ligne  que 
nous  avons  remarqué  à la  Pâte  précédente  : Cir- 
conllance  qui  en  caractérise  particuliérement  le_^ 
fujer,  & rend  celui-ci  un  peu  équivoque.  11  fe 
pourroit  donc  fort  bien  que  ce  fût  ici  un  fujet 
ditferenr  : car  nous  favons  CO  qu’  Héléne  Jui  la- 
va aufli  les  pieds,  quand  il  s’  introduiiir  à Troye 
déguifé  en  mandiant  inconnu  à tout  le  monde, 
excepté  à Héléne. 

Ce  fait  n’  étant  pas  moins  remarquable  que 
le  précédent,  il  aura  pu  faire  egalement  1’  objet 
de  1’  attention  dus  treilles  , & il  me  fcmble  de_. 
voir  dans  ces  femmes  - ci  quelque  chofc  de  plus 
que  l’air  de  deux  (impies  Cervantes . Il  n’ croit  pas 
ii  étrange  dans  ces  tems  - là,  qu’  une  Princeiïe 
lavât  les  pieds  à un  homme,  c’  étoir  touojurs  le 
devoir  des  femmes  envers  les  Etrangers  : Poly- 
cafle  CO  fille  de  Ncflor  lava  les  pieds  à Téléma- 
que. H c(l  vrai  aufîi  que  c’  ell  une  chofc  allez 
particulière  que  de  voir  un  Mandiant  pour  qui 

l’on 

(1)  OJylT.  $.  v.  2$a.  (*)  OdylT.  y.  v.  4 64. 


Digitized  by  Google 


MvTHOtOGTE  Historique  . 403 

J*  on  prenait  Ulyffe  , traité  avec  une  telle  dif- 

ffinélion . 

31^4.  Pâte  ant . Ulyffe  1’  Arc  & 1*  Epée  en 
main  , fe  vengeant  des  Pourfuivants  de  Pénélope  , 
dont  1’  un  tombe  à fes  pieds  ; il  a en  même— 
tems  la  Tète  tournée  pour  être  fur  fes  gardes  & 
fc  défendre  des  autres  . Cette  Pâte  nous  offre 
une  gravure  de  la  prémiére  manière. 

La  Mythologie  des  Anciens  commence  paC 
1'  union  de  1*  Ourenus , ou  du  Ciel  avec  fa  Ter- 
re , & finit  par  le  Retour  d’  Ulyffe  à Ithaque» 
c’  eft  ce  que  nous  enfeigne  le  Philofophe  CO 
Proclus  • Toute  cete  période  s’ appelloit  kûkAoç  pu- 
SixSe , le  Cercle  Mythique  , ou  le  Cours  de  tou- 
te la  Fable.  C’  eff  ainli  que  notre  Cabinet  com- 
prend tout  ce  Cercle  depuis  fôn  commencement 
jusqu'  à fa  fin,  puisque,  comme  on  a vu  , nous 
fournies  partis  de  Saturne  fils  d’ Ouranus,  & nous 
venons  de  finir  notre  defeription  par  les  derniers 
exploits  d’  Ulyffe. 


Eee  2 QPA- 
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QUATRIEME  CLASSE 

L’  HISTOIRE  ANCIENNE. 


SECTION  I. 


Histoire  des  Perses  et  des  Grecs- 

*1'  halcedotne.  Un  vieux  Berger  à qui 

un  Enfant  affis  par  terre  fous  un 
Arbre  , tend  les  mains.  L’  expo- 
fîtion  , Se  l’éducation  de  Cyrus  CO 
pourroient  bien  être  le  fujer  de 
cette  Gravure  . 

2.  Pâte  ant . Le  même  fujet . 

*3.  Cornaline  . Darius  (0  élu  Roi  de  Perfe- 
au  moyen  du  llratjgérae  dont  il  fe  fervir  pour 
faire  hennir  fon  Cheval  - On  voit  dans  ce  fujet 
Trois  Figures  à cheval , chacune  avec  le  Casque, 
parmi  lesquelles  on  obferve  que  le  Cheval  de- 
1’  une  des  trois  lève  la  Tête  & hennit  . La  gra- 
vure en  cil  de  la  plus  belle  manière  . Cet  événe- 
ment étoit  gravé  W fur  le  cachet  des  Rois  de 
Pcrfc  . 

4 Pâ- 

(1)  Mcrodot.  L,  1.  C.  u.  (3)  Schol.  Thucyd.  L.  I.  c. 
(1)  Ibid-  L.  III.  C.  8s.  iîp.  n.  57. 
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4.  Pâte  ant . Le  même  fujet  : il  y a ici  Cinq 
Figures  à cheval  ; mais  au  lieu  de  casque , comme 
dans  la  précédenre  Pierre,  celles-ci  ont  un  Cha- 
peau plat , comme  étoit  celui  des  Macédoniens,  ap- 
pelle xxvrla  ■ Le  même  fujet  fc  voit  fur  plulieurs 
Empreintes  de  la  grande  Colleeîion  des  Em- 
preintes en  foufre  de  notre  Cabinet  . 

* * 

* 

S-  Pâte  de  verre.  Portrait  d’  un  Roi  Par- 
the  inconnu  , avec  une  Infcription  autbur  de  la 
tête . 

6.  Pâte  de  verre . Portrait  d’ un  Roi  Par- 
the  inconnu  en  face,  ayant  aulÏÏ  une  Infcription 
autour  de  la  tête. 

7.  Pâte  de  verre  . Autre  Portrait  d’ un  Roi 
Parthe  inconnu  en  face  . 

* * 

* 

*8.  Cb akè dotue . Othryadc  de  Sparte  avec  un 

autre  Soldat  blelT’ê  comme  lui,  il  fe  tire  la  Flè- 
che de  la  Poitrine,  5c  il  écrit  en  même  rems  avec 
fou  fing  fur  un  Bouclier  qui  eft  devant  lui,  la_ 
parole  Grecque  N1KA1 , à la  Viâoire . Ce  mot  cft 
en  diale&e  Dorique  qui  étoit  aulli  celui  des  Spar- 
tans  ; c’ eft  le  Datif , au  lieu  du  Nominatif  NJKA- 
Une  jambe  du  N ne  paroit  presque  plus  , on 
n*  en  voit  que  la  fin  v\  & le  Héros  commence 
à tracer  avec  un  petit  Bâton  ou  quelque  autre  cho- 
fc  de  femblable , le  K qui  n’  y eft  pas  encore  : mais 
T intervalle  entre  le  premier  1 , 5c  l’ A indique 
qu’  il  y devoit  être.  On  y lit  donc  JA\IV*  • 
Sur  quoi  il  faut  remarquer  que  cette  parole  eft 

écrite 
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écrite  de  la  main  droite  vers  la  gauche  félon 
1’ u Page  des  plus  anciens  tems. 

Dans  la  guerre  que  caufa  la  prife  de  la  Vil- 
le de  Thyrée  dont  les  Spartans  s’  emparerenr 
fur  les  Argiens , ces  deux  Peuples  convinrent 
que  chaque  .parti  eut  à choiltr  trois  cents  Guer- 
riers pour  combattre  enferable  , & pour  décider 
ainli  du  different,  fans  en  venir  aux  mains  avec 
toute  la  Nation  . De  ces  fix  cents  Guerriers  il 
ne  furvecut  que  deux  Argiens,  & le  feul  Othryade 
de  fon  coté  , qui  quoique  bloflé  mortellement  , 
fit  les  derniers  étforts  pour  fe  foutenir  , & pour 
dépouiller  les  Argiens  de  leurs  armes,  il  y réuf- 
fit , & il  en  fit  un  Trophée.  Cette  Guerre  arriva 
au  tems  de  Crœfus  . Les  Auteurs  parmi  lesquels 
Hérodote  CO  efl  le  prémiér  qui  parle  de  ce  fair  , 
ne  font  pas  d'  accord  entr’  eux  • Lucien  CO  & 
d’ aurres  difenr  qu’  il  écrivit  en  même  tems  fur 
fon  Bouclier  , & Plutarque  CO  , qu’  il  y traça 
ces  deux  mots  au  TPOnAIOYXnt.  c’  elt  - à - di- 
re , ù Jupiter  qui  emporte  les  Trophées , qui  é- 
toit  le  même  que  Jupiter  Feretrius  che<5  les  Ro- 
mains. Selon  Srrabon  CO  Othryade  commaodoit 
1’  armée  des  Spartans . Si  1'  on  veut  s’  en  tenir 
à ce  que  dit  Plutarque  , notre  Graveur  s’  efl 
difpensé  de  le  fuivre  exactement  , il  s’  ell  con- 
tenté de  mettre  une  feule  parole  qui  ne  laif- 
fe  pas  de  donner  la  même  idée  , & ne  rend 
pas  le  fujer  équivoque  : car  aucun  Héros  n’  a fini 

fa 

(i)  L.  I.  C.  8».  jo.  Vil,  Mix.  L.  III.  c.i. 

(O  Luciais. Conte inplnnr.  c.  54.  efl  4. 

p.  jï)  Ed.  Reitz.  Ei<!.  Rhe-  (3)  P.ir.tllfl,  545.  î. 
thor.  pracccpr.  c.  1$,  pag.  (4)  L.  VIII,  p.  37$.  C. 
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fa  vie  d’ une  manière  femblable  . Cette  Pierre  ré- 
préfentant  donc  indubitablement  Otbryadc  , elle^ 
peut  nous  fournir  quelques  idées  , qui  contribue- 
ront à étendre  nos  connoillances  fur  1*  Art  de 
1’  Antiquité  dès  fa  première  origine. 

Il  faut  prévenir  le  Lecteur  que  la  gravure  ened. 
finie  avec  beaucoup  d’ attention,  1’  exprelfion  n’y 
manque  pas  , 8c  on  y reconnoit  plus  de  propor- 
tion que  dans  les  Gravures  Etrusques  de  la  mê- 
me manière . On  voit  bien  que  celui  qui  P a fai- 
te , ne  favoit  pas  faire  mieux:  Mais  quand  même 
il  n’  eut  été  qu’  un  des  médiocres  Graveurs  de 
fon  rems,  P cll'entiel  du  détfcin  , & les  maximes 
générales  d’  une  certaine  période  fe  reconnoillcnt 
toujours,  même  dans  des  ouvrages  inférieurs. 

Le  Dé  Hein  y a tour  Je  caractère  de  la  plus 
haute  antiquité,  & il  eft  très  - femblablc  ü celui 
de  la  Manière  Etrusque:  il  elt  plat  , fec,  les  con- 
tours font  droits  Æc  roides  , P attitude  des  figures 
efi  gênée  & fans  grâce  -,  mais  P idée  de  la  Tète 
d’  Othryade  elt  plus  belle  que  celle  des  cinq  Hé- 
ros de  P expédition  contre  Thébcs . 

Othryade  étant  contemporain  de  Crœfus  5c 
de  Cyrus,  on  peur  fixer  fon  te  ns  entre  la  cin- 
quantième & la  foix  mtiéme  O’ymoiade  , 5t  Phidias 
fieurilfoir  dans  P Olympiade  LXXXIil  Othryade 
vécut  donc  environ  un  Siecle  avant  Phidias  qui 
porta  dans  la  Sculpture  la  Manière  au  Sublime  . 
Suppofons  que  la  mort  héroique  d’ Othryade  ne 
fut  pas  d’  abord  un  fujet  fur  lequel  travaillèrent 
les  Artillcs,  il  elt  certain  que  leur  déllcin  devoir 
être  encore  très  - imparfait  quelque  tems  après 
Crœfus  . Si  nous  convenons  en  fuite  que  le  pro- 
grès 
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grès  de  T Art  en  Grèce,  a dévancé  celai  des  E- 
trusqaes,le  Tydce  de  notre  Cabinet  qui  eft  beau- 
coup fuperieur  à 1*  Othryade  en  déilcin  5c  en  en- 
tendement , feroit  en  conféquence  de  datte  pofte- 
rieure.  II  eft  pourtant  probable  que  ce  Tydce  n’  a 
été  gravé  que  peu  de  tems  avant  Phidias  , ou 
peut-ctrc  fi  on  veut,  peu  après  lui.  Car  tout  ce 
que  nous  trouvons  d’ ouvrages  Etrusques  , ne- 
lui  peut  être  comparé  , 5c  je  crois  qu’  il  fur 
gravé,  lorsque  T Art  étoit  arrivé  dans  cette  Na- 
tion à fon  plus  haut  degré.  Les  caractères  de  fon 
nom  ne  feroient  donc  pas  des  plus  anciens . La 
manière  de  notre  Othryade  croie  donc  celle  du 
tems  d’ Anacréon  , contemporain  de  Crœfus . Mais 
T art  de  la  Sculpture  ne  commença  pas  à mar- 
cher d’  un  pas  égal  avec  la  Poélîe , 5c  le  Peintre 
auquel  Anacréon  dicta  tous  les  traits  du  portrait 
de  Bathylle,  n’  aura  pas  répondu  aux  idées  du 
Poète  • 11  s’  en  enfuit  de  tout  cela  qu’  il  fe  fauc 
figurer  l’Art  encore  plus  imparfait  au  tems  d’ Ho- 
mère qui  vécut  près  de  deux  Siècles  avant  Ana- 
créon, 5c  l’imagination  d’ Homère  nous  aura  peint 
fur  le  Bouclier  d’  Achille  , ce  qu’il  croyoit  poffi- 
ble  , mais  non  pas  ce  qu’  on  pouvoir  exécuter 
alors . 

Mais  il  y a des  Pierres  Gravées  Grecques  5c. 
plufieurs  meme  dans  notre  Cabinet  , qu’  on  ne 
peut  ranger  que  fous  le  titre  général  d’  Ouvra- 
ges de  la  Première  Manière,  5c  qui  font  beaucoup 
plus  parfaites  en  déftein  Sc  en  travail  que  notre 
Othryade;  cependant  on  ne  taille  pas  que  d’y 
trouver  de  la  fechcreftc  dans  les  contours,  5c  des 
parties  reflfenties , plus  qu’  il  ne  convient  à 1’  idée 

du 
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du  Siecle  de  Phidias  : ce  feront  donc  des  Ouvra- 
ges faits,  lorsque  T Art  commençoit  à prendre  un 
certain  cflor , c’  eft-à-dire  peu  avant  Phidias. 

Or  félon  cette  époque  que  je  viens  de  fup- 
pofer  , il  eft  vifible  que  1’  Art  a fait  en  Grèce 
pendant  1’  efpace  d’ un  Siecle,  ce  que  la  Tragédie 
fir  tout  d’un  coup.  Des  Pièces  peu  réglées  d’E- 
fchyle  & des  phrafes  trop  chargées  , Sophocle  é- 
leva  la  Tragédie  , du  vivant  même  d’ Efchyle  , 
au  plus  haut  point  de  fa  perfection  . Le  progrès 
de  1’  Art  n’  éroit  pas  fi  rapide  ; il  a pafTé  dans 
le  Siecle  avant  Phidias,  par  tous  les  degrés,  pour 
arriver  au  fublime  . 

*9  Cornaline  • Le  même  fujet  ; mais  dont  la 
gravure  elt  peut-être  poftérieure  de  quatre  (îecles 
à la  précédente  : car  Othryade  y écrit  fur  fon 
Bouclier  en  Latin  , ce  que  dans  1’  autre  il  écrivoit 
en  ancien  Grec.  On  y lit  la  parole  vici-  Cette 
Gravure  elt  médiocre,  & elle  elt  du  tems  auquel 
1*  Art  commença  à décliner . Sur  une  CO  Pierre 
du  Cab.  de  1’  Empereur  à Florence  , il  y a le 
même  fujer , & fur  le  Bouclier  elt  écrit  VICTOR. 

10.  Pâte  de  verre  tirée  du  Cab.  du  Prince 
d’ Orange.  Le  même  fujet.  \lr.  Natter  CO  1’  a_. 
publié,  mais  avec  peu  d’exactitude;  les  CuilTes  y 
font  trop  pendantes , & fur  1’  Original  elles  fonc 
couchées  presqu’  horizontalement  fur  le  Bouclier; 
Ce  que  je  dirai  feulement  en  pailant  , pour  ne 
pas  carrer  en  d’ autres  détails. 

11.  Cornaline.  Le  même  fujer. 

12.  Pâte  ont.  imitant  /’  Agathe  - Onyx  . Le 
meme  fujet  . 

Fff  13.  Sar- 

(1)  Muf.  F!or.  T.  II.  T.  LXI.  n.  4.  (2)  Pim/g-av.  N-  XI- 
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.*13.  Sardoine-  Le  même  fujet.  Gravure  de 
la  première  manière. 

14.  Pâte  ant-  Le  même  fujer. 

15.  Cornaline-  Le  même  fujer. 

*16.  Cornaline.  Othryade  qui  dreile  le  Tro- 
phée . Cetre  Pierre  a été  publiée  par  CO  Mr* 
Natter . 

*17.  Pâte  ant.  Cléobis  & Biron  CO  menant 
fur  un  Char  au  Temple  de  Junon  , leur  Mère  qui 
étoîc  dévenue  incapable  de  marcher  par  fa  vieil- 
lelTe  . Le  même  fujet  fe  voit  dans  Ci)  Begcr  . 
Leurs  CO  Statues  en  marbre  étoient  à Argos . 

*18.  Prime  d’ Emeraude . Une  Figure  à 1’  hé- 
roïque qui  emporte  fur  fes  épaules  une  Femme 
drappée , avec  à coté  le  Symbole  de  la  Sicile . Je 
Y avois  expliquée  d’ abord  pour  1’  enlèvement  de 
Proferpine  1 puisque  la  Scène  de  cette  fable  s’  eft 
pali'cc  en  Sicile,  & que  le  même  fujet  ell  rcprëfen- 
té  de  la  même  manière  fur  une  CO  Paière  Etrusque. 
Mais  les  CO  Médailles  de  Catanea  & CO  une  autre 
Médaille  de  M.  Herennius  , tout  à fait  fcmblables 
à notre  Pierre,  me  fournirent  l’idée  d’  une  inter- 
prétation beaucoup  plus  probable.  C’  elf  donc  , à 
mon  avis,  1’  un  des  Deux  Frères  qui  emportèrent 
leur  Père  & leur  Mère  fur  leurs  épaules,  à travers 
1’  embraferaent  caufé  par  1’  éruption  du  Mont  Eth- 
na . Cet  éxempie  de  1’  amour  filial  était  & célèbre 

dans 


(1)  Pierr.  grav.  PI.  XH. 

(a)  Herod.  L.  I-  c.  $1.  Cic. 

Tufcul.  L.  I.  c.  47- 
(})  S pic  il.  Anr.  p.  146. 

(4)  Paujhn.  L.  I.  p.  155. 

(5}  Deaift.  Etrur.  Tab.  XCI. 


(<$}  Parut»  Sicil.Cann.  n.  10. 
11.  If.  41- 44-  Brfer  ThcC 
Brand,  T.  1.  p.  590. 

(?)  Du  Ch  oui  Dite,  fur  la 
rclig.  des  fl  ne.  p.  i;i- 
(8)  Paujiu . L.  X.  p.  t>67- 
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dans  P Antiquité , & les  Caranéens  P avoient  é- 
ternife  fur  leurs  Médailles,  il  ert  dévenu  aulfi  un 
fujet  pour  nos  Artilles,  & Atwibal  Caracbe  l’a 
repréfenté  au  Palais  farnefe. 

19.  Pâte  aut . Deux  Tctes  accollées  avec  de 

longues  barbes  , d’  une  manière  très  - antique . 
On  leur  voit  des  Chapeaux  plats,  d’  où  il  fort 
au  milieu  une  Pointe.  Ces  fortes  de  chapeaux 
étoient  en  ufage  parmi  les  Thélîaliens  & les  Ma-» 
cédoniens  appellés  CO  , & tel  paroir  avoir 

été  le  (O  Chapeau  de  Nellor  dans  une  Peinture 
du  célébré  Polygoote  qui  étoit  à Delphes.  On 
trouve  aufli  ces  Chapeaux  fur  les  CO  Médailles  de 
ces  deux  Nations  : & Haym  CO  donne  encore  un 
Chapeau  avec  une  femblable  Pointe . 11  eft  donc 
probable  qu’  on  a repréfenté  ici  deux  Héros  de 
ThéiTalie,  & peut-être  Antiphe  & Philippe  pe- 
tit-fils de  ThcfiTalus  qui  donnèrent  à ce  pays -là 
un  nom  dérivé  de  celui  de  leur  grand  - Pcre- 
Thefîalus  ; ou  bien  ce  feront  deux  d:s  Fondateurs 
du  Royaume  de  Macédoine  CO  fils  de  Teminus. 

20.  Pâte  aut.  Deux  autres  Têtes  heroiques 
Barbues  avec  des  Casques . 

zi.  Pâte  de  verre.  Tête  femblable  à celle 
d’  Hiéton  de  Syracufe  CO  dans  Fulvint  Urfintis . 

*1 2.  Cornaline • Une  Figure  nue  à cheval, 
blcilée  , dont  le  Cheval  bielle  aulîi  au  Poitrail 
tombe  fur  les  Jambes  de  derrière . La  Figure  cil 

F f f 2 Bar- 


(1)  Pollux  Onumaft.  L.  X. 
Srgw  161. 

(1)  P au  fan.  L.  X.  p.  85».  1.  10. 
(})  Begtr  Thef.  Brand.  T.  I. 
pag.  464.  Haym.  Thef. 


Brit.  T.  II.  p.  11». 

(4)  I.  c.  p.  7*- 

(5)  Apolloitor.  Biblicth.  L.  III. 
c.  7 $.  ï. 

(6)  Inug.  n.  69, 
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Barbue  avec  le  Bouclier  au  bras  gauche,  St  elle 
fe  rire  une  Flèche  du  Cote  droit . Je  trouve  cet- 
te Pierre  dans  1’  ancien  Catalogue  de  notre  Ca- 
binet fous  le  nom  d’  Epaminondas  . Ce  grand 
homme  commandoit  CO  la  Cavalerie  de  fa  Pa- 
trie, il  le  faudroit  fuppofer  blcfîé  à cheval  dans 
la  bataille  de  Mantinèe  où  il  mourut . 

* 23.  Cornaline  • Tête  qui  reHemble  à Alexan- 
dre le  Grand , avec  le  Diadème  Sc  les  Cornes 
de  Jupiter  Ammon. 

* 24.  Sar doine.  Tête  femblable  à la  précédente  . 

25.  Pâte  de  verre . La  même  Tère  à cote 

de  laquelle  il  y a les  lettres  PCO- 

26-  Pâte  de  verre.  Deux  Têtes  accollécs,  que 
je  trouve  marquées  par  le  Bar.  de  Stofcb  fous  le 
nom  d’ Alexandre  Roi  d’ Epire,  Sc  de  Cléopâtre. 

27.  Pâte  de  verre.  Une  Tête  qui'  relfemble 
parfaitement  à celle  que  CO  Fulvius  Urlînus  a 
donnée  pour  une  Tête  de  Pcrsée  dernier  Roi  de 
Macédoine  • 

28.  Pâte  de  verre , dont  CO  l’Original  exifle 
au  Cabinet  de  1’  Empereur  à Florence  . Une  Tè- 
te Barbue  en  face  avec  le  Casque  Sc  une  petite 
partie  du  Bouclier  qui  a pour  dévife  un  Cheval. 
On  prendroir  aifément  cette  tête  pour  le  Dieu 
Mars,  mais  Gori  fe  fondant  fur  une  Tête  de  Ful- 
vius Urlînus  , dont  la  dénomination  n’  eft  pas 
moins  arbitraire  , crut  y trouver  le  portrait  du 
Roi  Pyrrhus  ; il  ne  penfa  pas  apparemment  à la 
Statue  du  Capitole,  à qui  on  donne  le  nom  de 
Pyrrhus  , car  il  auroit  reconnu  que  la  Tète  en 

étoit 

(1)  Paujhn.  -L.  I.  p,  J,  (3)  MuG  Flor.  T.  III  Tjb. 

(»)  lraag.  jj.  10»,  XXV.  n.  4. 
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écoir  bien  plus  rcflemblante  à celle  de  cette  Pier- 
re . Fulvius  Urfinus  , 

. quem  tôt  a armenta  fequuntur , 

allégué  cnvain  les  Médailles  de  ce  Roi:  la  Tête 
qu'  on  y voit,  e(l  un  Jupiter  plein  de  majcllé  : U 
Tête  Barbue  avec  le  Casque,  qui  elt  fur  d’ autres 
Médailles  de  ce  même  Roi  , c’  eft  vraifembla- 
blement  le  Dieu  Mars  , & on  trouve  cette  mê- 
me Divinité  plus  fouvent  fans  barbe  en  marbre. 

Pyrrhus  devroic  être  repréfenté  fans  barbe, 
comme  font  les  portraits  de  tous  les  autres  Rois 
Grecs  de  fon  rems  ; 5c  c’  cft  ainli  qu’  on  le  voir 
fur  CO  quelques  Médailles,  comme  <•>  Pigoorius 
1’  avoir  déjà  obfervé . 11  ell  vrai  qu’  il  a une  pe- 
tite courte  Barbe  fur  un  C»)  Médaillon  d’ Or;  ce- 
pendant les  Grecs  CO  commençoient  déjà  à fe_, 
rafer  du  tenis  d’ Aléxandre  le  Grand  . 

Celui  qui  le  prémier  a donné  le  nom  de_ 
Pyrrhus  à la  Statue  du  Capitole  dont  je  viens 
de  parler,  paroit  s’  être  fondé  fur  les  Têtes  d’ E- 
Jéphans  qu’  on  y trouve  fur  la  CuiralTe.  Pyrrhus 
fut  le  premier  qui  fit  palier  des  Eléphans  CO  en 
Iralie;  6c  on  avoir  repréfenté  des  Eléphans  CO  fur 
fon  tombeau  à Argos. 

29.  Pâte  aut.  Tête  de  Lyfimaquc  Roi  de  Thface. 

30.  Pâte  de  verre , dont  1’  Original  ell  dans 
le  Cabinet  de  P-  Empereur  à Florence.  Tête  de 
Ptolomée  Soter  Roi  d’ Egypte  . 

3*.  Pà‘ 

(l)  Cvper ■ de  F.Ieph^nt.  Efer-  p-  j5î»  I.  6. 

cit.  II.  C.  I.  p,  tlo,  (;)  l’.nro  de  Ling.  Lar.  L. 

(s)  Symbol.  Epillol.  p.  } t . 34.  VI.  c.  }.  p.  51.  conf.  Cir- 
ll)  Muf.  Flor.  T.  II.  T.ib. II.  per.  I.  c. 

(+)  Athen.  Peipnof.  _L*  XIII,  (6)  Pjufan.L.ll,  p.  J 5 8.1.  j8. 
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31.  Pâte  de  verre  donc  1*  Original  eft  aà 
Cabinet  CO  du  Roi  de  France.  La  Tête  prétendue 
de  Ptolomée  Philoparor  avec  le  nom  du  Graveur 
AYAOY.-  Les  Figures  qui  y ont  été  ajoutées,  font 
du  tcrr.s  de  l’ignorance.  On  trouve  quelquefois 
fur  une  même  Pierre  diverfes  gravures  de  Siècles 
bien  differens;  Mr.  le  Card.  Alexandre  Albaui 
poflede  un  beau  Camée  avec  deux  Têtes,  fur  le 
revers  duquel  il  y a un  griffonnage  de  Caractères 
d’  Abraxas  . Et  la  même  chofc  eft  arrivée  à no- 
tre belle  llïs  N-  50  de  la  Prémiére  ClafTc  . Lau 
Pyramide  avec  des  Caractères  qui  y eft  fur  le  re- 
vers , eft  aufti  du  terns  des  Balilidicns. 

32.  Pâte  de  verre  ■ Tête  célèbre  connue  fous 
le  nom  de  Ptolomée  Aulcre  Père  de  la  Reine.. 
Cléopâtre.  Voyéz  la  Diftert.  de  Baudelot  fur  cette 
Pierre  CO,  une  Lettre  de  Galland , & CO  Mr.  Ma - 
riette . Elle  a le  derrière  de  la  Tête  & la  moitié 
du  Vifagc  couvert  d’ uu  Voile  très -délié. 

*33.  Sardo'ine • Une  Femme  drappèe  en  pied 
qui  tient  deux  Serpents  , dont  elle  s’  en  fait  glif- 
fer  un  fur  le  Sein.  On  pourroit  préfumer  qu'on 
a voulu  y représenter  Cléopâtre. 

34.  Paie  de  verre.  Tête  CO  d’ Antiochus  II. 
Roi  de  Syrie . 

35.  Pâte  de  verre.  Tcte  CO  d’ Antiochus  IV. 
Roi  de  Syrie  . 

36.  Pâte  de  verre.  Tête  CO  d’  Aléxandre  I. 
Roi  de  Syrie. 

37- 

(l)  Stt/fib  Pierr.  jr*v.  n.  19.  }79- 

Mariette  Pierr.  grav.T.11.  (4)  t.onf.  Vaillant-  Hift.  Reg. 

P.  II.  n.  87.  Sjrr.  p-  5°- 

(î)  In  M fc.Obf.  T.  IV.  p.  j8j.  (5)  Conf.  ibid.  p.  195, 

{jj  Pier.  grav.  Tom.  I.  psg.  (6)  CJonk  ibid.  p.  156. 
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37.  Pâte  de  verre - Tête  de  Démétrius  II- 
Roi  de  -Syrie  . 

*38-  Cornalhte  . Tête  de  Mithridate  Roi  du 
Pont  , parfaitement  refTcmblante  à celle  qu'  on 
voit  fur  fes  Médailles  . 

39.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet  - 

40.  Pâle  de  verre  dont  <•)  1’  Original  eft 
dans  le  Cab.  de  S.  M-  lmp.  à Florence.  La  Têt* 
prétendue  de  Maflinilla  . 

41-  Cornaline  . Fragment  d' une  Tête  qui—» 
reflemble  à la  précédente,  mais  qui  par  la  Gra- 
vure lui  eft  beaucoup  fupérieurc. 

* * 

* 

42-  Pâte  de  verre  • La  Tête  prétendue., 
d’ Amilcar  avec  les  caractères  / rf  • On  eft  conve- 
nu de  lui  donner  ce  nom,  fans  d’ autre  raifon , il 
ce  n’  eft  que  comme  jusqu’  à préfent  on  n’  a trou- 
vé que  deux  Tètes  avec  des  Caractères  Puniques, 
dont  1’  une  porte  le  nom  d’  Annibal  , on  s'  eft 
imaginé  que  1’  autre  qui  cil  celle  - ci  , repréfenre 
Amilcar  , le  perfonnage  le  plus  célèbre  parmi  les 
Carthaginois  après  Annibal 

43.  Pâte  Je  verre • Tète  Barbue  en  face, 
d’  une  fort  belle  gravure,  armée  d’  un  Casque; 
à coté  il  y aies  caractères  Puniques  Oa 

voit  de  fcmblables  caractères  à coté  d’  une  <»>  Tête 
en  profil , que  Fu/vius  Urjinus  prend  pour  celle 
d’  Annibal.  One  m Médaille  du  Cab-  du  Comte 
de  Pembroke  avec  une  Tête  en  profil  fembfablc  à 

la 

C * } Muf.  Ffor.  Tom.  lI.Tab.  (5)  Haym  Thef.  Bnr.  Tow.l 

XXV.  n.  1 1 p 14;.  Num  Ptmbroke  P. 

(*)  li:ug.  Ta  b.  LXllU  H.  T-b.  LXXXVIIL 
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la  nôtre , a presque  auflî  les  mêmes  caractères  . 
Celle-ci  cft  donc  peur-être  le  portrait  do  fameux 
Annibal,  puisque  celle  de  notre  Pâte  reflcmble 
à une  (,)  Pierre  du  Cab.  de  1’  Empereur  à Flo- 
rence , où  1’  on  croit  voir  Je  nom  d’  Annibal 
gravé . M le  Comte  de  Caylus  a auflî  une  w Pierre 
Gravée  avec  une  Tête  fernblable  8c  avec  les  mê- 
mes caraétcres . 

* m 

* 

*44.  Agathe -Onyx  - Tête  d’ Homère  en  face  • 
*4?.  Cornaline-  Le  même  fu jet . 

46.  Pâte  an! . Le  Phiiofophe  Ariftotnachus  (j> 
conliderant  la  nature  des  Abeilles,  tel  qu’  on  le 
voit  fur  d’ autres  (+)  Pierres  Gravées.  On  ne  fait 
pas  le  teins  où  il  a vécu,  mais  fuppofanc  la  Phi  - 
lofophic  Naturelle  antérieure  à la  Morale , je  1’  ai 
placé  ici. 

47.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Sappho . Je 
n*  ai  d’ autre  fondement  pour  lui  donner  cette 
dénomination  , que  la  conjecture  w d’  Agoftini  8c 
de  <#) ceux  qui  l’ont  fuivi  en  décrivant  une  Tête 
toute  relfemblante  à la  nôtre  . Je  fais  d’  ailleurs 
que  la  Tête  qu’  on  fuppofe  de  Sappho  dans  les  (m 
Médailles  de  Lesbos  , n’  eft  pas  coéffée  avec  un 
Filet  à la  façon  de  celle  des  Pierres  Gravées . 

Cct- 


(1)  Muf.  Flor.  T.  III.  lab. 
XII.  n.  2. 

(1)  Rec.  d’  A 11t.  T.  II.  pag. 
4 6.  n.  ». 

(3)  Pli  h.  L,  XI.  c.  9.  p.  594. 

(4]  / Igoft . Gem.  P.  II.  Tab. 

XXVII.  G cri  a a Daily!. 


P-  H.  n.  235. 

({)  Gem.  P.  I.  Tab.  LXXV. 
(é)  Mi  (fri  Gcm.  T.  I.  Tab. 
LXX.  Muf.  Flor.  Tom.  I. 
Tab.  XXXVII.  n.  a 9. 

(7)  GoUz.  Inl'ct.  Grâce.  T- 
XIV. 
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Cette  coéfture  ( la  Rete  ) eft  encore  commu- 
nément en  ufage  en  Italie;  on  1’  appelloit  ancien- 
nement xtx.fûpx*ct  , ce  qui  doit  être  traduit  par 
Réticulum . K«xfvp»A«  lignifie  aulfi  le  fac  ou  le  fond 
du  0)  filer , qui  étoit  une  partie  particulière  de 
cette  coéffurc  ; c’  étoit  celle  qui  renfermoit  les 
cheveux  du  teignon  comme  dans  une  bourfe , ainfï 
qu’  on  la  voit  aux  filets  des  Basques  . K eupépoA* 
étoit  encore  le  filét  CO  dans  lequel  on  portoit  le 
pain  . 

* 48.  Cornaline  . Le  même  fujet  où  la  Coéffu- 
re  eft  tout  - à - fait  reffemblante  à celle  d’  une^. 
Peinture  antique  d’  Herculane  & de  la  Mufe 
Num.  1252.  Claft.  Il-  de  notre  Cabinet. 

*49.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

*50.  Agathe  -Onyx  . Tête  d’ Efchyle.  Elle  eft 
chauve  comme  éroit  ce  Poète  , & elle  eft  couron- 
née de  Feuilles  de  Vigne  : car  il  ne  rêuflilîoit  ja- 
mais mieux  à compofcr  fes  Tragédies  0)  qu’  au- 
près avoir  bien  bu , & il  difoit  ordinairement 
qu’  il  étoit  dévenu  Poète  (O  animé  par  Bacchus 
qui  lui  apparut  en  fonge. 

5 1.  Pâte  ant.  Efchyle  tué  par  la  chute  d’ u- 
r.e  (0  Tortue,  qu'  une  Aigle  laifla  tomber  fur  fa 
Tète.  Les  Auteurs  anciens  ne  font  pas  d’accord 
fur  ce  genre  de  mort  , mais  perfonne  ne  dit 
que  cela  lui  arriva  pendant  qu’  il  buvoic , comme 
il  eft  repréfenté  ici  portant  la  Talle  à la  bouche. 
Peut-être  le  Graveur  a-t-il  voulu  repréfenter 

G g g en 

(1)  PolluxOnom.L.  V.Segm.  (3)  Plutar.  Sympcf.  L.I.Fro* 
31.  bl.  5.  p.  6 11.  I). 

(:)  Cafiubon.  Amm«dv,  in  A-  (4)  P au  fan.  L.  I-  p.  49. 
thtn,  p.  21 6t  1.  î6>  (5)  Suidas  v.  Afvj'vAe C. 
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en  même  tems  & le  genre  de  fa  mort  , 8c  fa 
paflîon  dominante . 

52.  Cbalcédoine . Tpte  qui  reflemble  à celle 
d’  Hippocrate  de  Fulvius  Urlinus.  Elle  eft  mon- 
tée en  Cachet  où  on  lit  en  Caractères  qui  ont 
quelque  chofe  de  Gothique,  le  nom  t RtDOLFlNI  . 
BINCI.  qui  paroit  avoir  été  celui  du  Poiléllsuc  de 
cette  Pierre . 

^ *53.  Cornaline . Tète  qui  refTemble  à la  pré- 

cedenre  • 

*54.  Pâte  de  verre.  La  même  Tête. 

*55.  Agathe  - Onyx . Tète  de  Socrate.  Socra- 
te redembloit  à 0)  Silène  , & particuliérement 
pareequ*  il  avoir  la  (*)  Tête  chauve:  on  pouvoir 
bien  lui  appliquer  la  raillerie  d'  un  des  Pourfui- 
vants  de  Pénélope , qui  difoir  qu’  0)  Ulylle  étoic 
venu  à propos  , puisque  fa  tête  chauve  rcluifoit 
allez  pour  pouvoir  fervir  de  flambeau  en  cas  de 
< befoin . 

*56.  Cornaline  brûlée  . Le  même  fujet. 

*57.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

58-  Sar doive  . Le  même  fujet- 

5 9.  Jafpe  rouge.  Le  même  fujet. 

*do.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

61.  Pâte  de  verre  donr  <♦>  l’Original  eft  dans 
le  Cabinet  da  Duc  de  Devons bire  ■ Tète  de  So- 
crate avec  le  non»  du  Graveur  ATAOUMEPOC* 

6 z.  Pâté  ant.  L*  même  fujet. 

63.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

64.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet . 

65.  Pâ- 
li) Xenoph.  Conviv.  pag.  (î)  Hefych.  v.  £iA>oc. 

S8».  L).  Plîto  Conviv.  p.  {}>  Odyfl;  <p.  v.  3JJ. 

lit.  D.  (4)  Stojfcb  Picrr.  grav.  PI.  IV. 
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65.  Pâte  de  verre . Le  même  fujer . 

*66  Cornaline.  Tête  de  Socrate  qui  rcftcm- 
ble  plus  qu’  aucune  autre  à Silène  : on  lit  au- 
tour le  mot  HILARI  • 

67.  Pâte  ant  . imitant  la  Sardoine . Socrate^ 
afiis  inftruifant  un  jeune  Homme  qui  eft  debout 
devant  lui . 

*68-  Sardoine.  Socrate  afsis  , & Alcibiade  ou 
un  autre  jeune  Homme  qui  fe  dépouille  nud  de- 
vant lui  - 

69.  Cornaline.  Tête  de  Platon.  L’ idée  des 
Têtes  de  Platon  eft  connue,  mais  c’  eft  toujours 
une  conjecture;  nous  n’  avons  aucune  tête  de  ce 
Philofophe  avec  fon  nom  en  caractères  antiques  : 
Car  1’  Infcription  CO  qui  eft  à une  femblable-. 
Tête  au  Capitole , paroit  moderne  , & (O  la  Mé- 
daille avec  la  Tête  d’ Augufte  & de  Platon , eft 
équivoque . Les  Antiquaires  font  convenus  d' ap- 
pellcr  du  nom  de  Platon  presque  toutes  les  Tê- 
tes de  Termes , pareequ’  elles  fe  relîîfubient  en- 
tr’  elles . 

70.  Pâte  ant.  Le  même  fujer. 

*71.  Cornaline  • Le  même  fu  jet . 

*72.  Cornaline.  Le  même  fujer. 

7J.  Pâte  ant.  Terme  de  Platon.  Je  me  con- 
forme au  nom  qu*  on  lui  a donné  dans  I’  ancien 
Catalogue  de  ce  Cabinet . Au  relie  il  refTemble 
parfaitement  à une  Sardoine  rapportée  par  Beger% 
qui  en  fait  un  Jupiter  Terminalis . 

*74.  Cornaline.  Tête  en  Terme  qui  refTemble 
à la  précédente  à la  Barbe  près  qui  eft  ici  poin- 

Ggg  2 tue 

(1)  Muf.  Capit.  T.II-  Tab. 22.  Aug-  & Plat.  Ujfii.  1675. 
(ij  Patin.  Epift.  de  aum.  aur-  in  4. 
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tue  fans  être  frifée.  Elle  a des  Ailes  de  Papillon 
qui  y font  attachées  derrière  l’Oreille.  Peut-être 
y auroit-il  plus  de  fondement  à faire  palier  cette 
tête  pour  celle  de  Platon,  que  dans  toutes  les 
précédentes  Gravures;  Car  Platon  a été  <‘>le  pre- 
mier qui  air  traité  de  l’immortalité  de  l’ame,  & 
l’image  qu’  il  donne  de  1’  ame,  ell  toujours  w a- 
vec  des  ailes.  On  croit  trouver  les  âmes  de  Pla- 
ton ti>  dans  deux  Amples  ailes . On  pourroit  donc 
diftinguer  cette  Tête  par  le  nom  de  i'  Ame  de_. 
Platon  : 

¥vx%t  £<V«  ITAirww  aTcrla^htit  oAu/x  sr;* 

Eixuv  . 

Imago  tgo  Jum  anima  Platottis  avolantis  in  Cœlutn  (4) . 

La  gravure  de  cette  Pierre  ell  fort  antique  , 
8c  elle  cil  exécutée  avec  grande  finefTe  ; elle  pa- 
roit  II  antique , qu’  on  la  croiroit  faite  du  tems 
de  Platon  même. 

*75.  Sardoiue  ■ Tête  d’un  Terme  de  Platon 
en  face  , avec  des  Ailes  de  Papillon . 

76. -  Pâte  ant.  Un  Sphinx  avec  la  Tête  de 

Platon . 

77.  Pâte  ant.  Une  Tète  qui  reflemble  à Eu- 
clide  de  Mégare  dans  Fulvius  Urjtnus  8c  Canini  . 

*78.  Cornaline  . Une  Tête  qui  relîcmble  au 
Bulle  du  Philofophe  Xénocratc  difciple  de  Pla- 
ton, qui  étoit  autrefois  au  Palais  MaJJimi  à Ro- 
me où  il  n’  efl  plus  . 

*79.  Cornaline  . Tête  fcmblabic  à celle  qui 

paf- 

(1)  Conf.  Athen.  Deipnof.  L.  (;)  Bartoti  Admir.  Anf.  t?b. 74* 

X!.  p.  507.  E.  (4)  Epigr.  ap.  Diog.  Laert.  in 

(1)  Pbadr.  p.  14$.  feq.  & alibi . fiat.  p.  I8p.  Scgm.  44. 
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parte  fous  le  nom  du  Philofophe  Antifthéno 
dans  Falvius  Vrfitius  , & qui  fe  trouve  préfcnte- 
ment  dans  le  Palais  du  Prince  de  Piombino  à 
Rome. 

Laerce  <*>  nous  enfeigne  qu’  Antifthénc  fut 
le  prémier  des  Philofophes  qui  porta  la  barbe; 
mais  cette  tête  8c  la  fuivante  étant  fans  barbe , 
Urjiuus  croir  qu’elle  le  repréfentc  avant  qu’il  fe 
la  taillât  croitre . La  barbe  qui  félon  l’ idée  com- 
mune étoit  le  diftinctif  du  Philofophe,  n’  étoit 
pourtant  pas  dévenue  la  mode  générale , & le  <j> 
Scholiafle  d’ Ariftophane  prétend  même  fans  re- 
flriélion , que  les  anciens  Philofophes  fe  rafoient 
la  barbe , non  obllant  les  exemples  contraires  <♦> 
qu’  on  cite. 

80.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet . 

81.  Pâte  ont-  Bulle  de  Diogène  en  face_. . 
Qu’on  me  difpenfe  d’ alléguer  les  preuves  de  cette 
dénomination  , je  n’  en  ai  que  comme  tous  ceux 
qui  donnent  ce  nom  aux  tètes  qui  partent  fous  le 
nom  de  Diogène . Une  Poitrine  toute  nue  8c  une 
Pièce  de  Drapperie  jertée  fur  1’  épaule  gauche  , 
c’eft  ce  qui  me  la  fait  préfumer  telle:  car  on  voit 
les  figures  des  Philofophes  Cyniques  en  marbre 
repréfentées  ainli  • 

82.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet  . 

*83.  Sardoine . Une  Figure  femblable  à un_. 
Berger,  appuyée  fur  un  Baron  plein  de  Noeuds,  por- 
1 tant  la  Beface  fur  le  dos  & accompagnée  d’  un 
Chien  qui  la  regarde.  Dans  1’  ancien  Catalogue 
de  notre  Cabinet  je  1’  ai  trouvée  fous  le  nom  de 

Dio- 

(1)  Tav.  XX.  (3)  Ail  AriOopIi.  Nub.  v.  iïo. 

(a)  L.  VI.  p.  }*}•  Sc3.  13.  (4)  Conf.  Kufi.  Noc.  ad  y.cir. 
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Diogène , & je  ne  crois  pas  que  ce  foit  à tort  ; 
il  alloit  toujours  avec  la  beface.  Dans  la  Vi- 
gne de  Mr-  le  Cardinal  Alexandre  Albani  il  y a. 
la  Statue  en  pied  de  Diogène , ou  d’ un  Philofo- 
phe  Cynique,  avec  la  Beface  & le  Bâton.  Une  pe- 
tite figure  aflife  en  relief  dans  la  Villa  Medicis  ell 
ajuftêe  de  la  même  manière . La  gravure  de  notre 
Sardoine  eft  fort  belle . 

*84.  Agathe  rougeâtre . Diogène  debout  dans 
fon  Urne  , appellée  communément  Tonneau . On 
le  voit  ainli  fur  une  autre  <»>  Pierre  Gravée  . Il  fe 
nichoit  dans  un  grand  vafe  de  terre  cuite,  & non 
pas  de  bois,  ainli  qu’  on  1’  obferve  fur  toutes  les 
Pierres  Gravées  de  ce  Philofophe  , & comme_ 
T ont  écrit  les  <i>  Auteurs  . 

Les  Anciens  avoient  de  ces  Vafes  d’  une— 
grandeur  extraordinaire  , & dans  la  Vigne  de  Mr. 
le  Card.  Alexandre  Albani  il  s’  en  trouve  un 
avec  cette  Infcription  : 

AMP.  XVIII. 

NESSVS. 

Nélïus  éroir  le  nom  du  Pofléflëur  & AMP-  figni- 
fioit  A/npbor, e • Les  Vafcs  chargés  de  lettres  ou 
d’ inferiptions,  s’  appclloient  <+'  Unis  Huer  arts . 

Au  relie  les  vafcs  de  terre  cuite  font  encore 
fort  en  ufage  en  Italie,  & il  y en  a dans  lesquels 
un  homme  pourrait  fc  mettre  commodément . 

85.  Pâte  aut ■ Diogène  lifant  un  Volume  cou- 
ché dans  fon  Urne  . Sur  un  ouvrage  en  relief 
dans  la  Vigne  de  Air.  le  Card.  Alexandre  Albani 

on 

(1)  l.aert.  L.  VI  Srgm.  31.  L.  VI.  Srgm.  23.  p.  234. 
(x)  stfofl-  Cou.  P.  Il-  n.  154.  (4)  Cor.f.  N.uvtaa  Traité  Di- 

(3}  Mutage  in  D.og.  Latrt.  plomatique  T.  II.  p.  96. 
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on  voit  Diogène  couché  dans  Ton  Urne  au  pied 
d’ un  Temple.  Ce  doit  être  le  Temple  de  Jupi- 
ter à Athènes , où  fous  le  Portique  ce  Philofophe 
plaçoit  fon  Urne  ; au  dsllus  de  l’Urne  elt  allïs 
un  Chien.  Spou  <•>  porte  un  femblable  relief. 

86.  Pâte  Je  verre  ■ Le  même  fujet . 

87.  Pâte  a ut . Diogène  couché  dans  fon  Urne, 
appuyé  fur  un  Bâton,  vis-à-vis  d’ un  autre  Phi- 
losophe qui  ell  allïs  devant  lui,  lifant  un  Volume  . 

88-  Pâte  ant . Diogér.e  couché  dans  fon  Ton- 
neau , chalîant  avec  fon  Bâton  un  Homme  qui  eft 
alTLs  devant  lui  avec  un  Volume.  Le  même  fujet 
cil  fur  tu  une  autre  Pierre  Gravée,  où  il  y a en- 
core un  Chien  alfis  fur  1’  Urne.  C'  ell  peut-être 
cet  homme  qui  lifoit  à Diogène  un  fort  mauvais 
ouvrage,  & auquel  lorsqu’  il  fut  arrivé  à la  fin 
de  fa  leéture  , Diogène  dit  en  s’  écriant  ; <i>  Cou- 
ragè  je  vois  terre. 

89.  Pâte  Je  verre  • Tête  qui  rcflbmble  à un 
prétendu  (*>  Chrylïppe. 

♦ * 

* 

90.  Pâte  de  verre.  Tête  d'  un  Philofophe 
avec  le  nom  du  Graveur  m YAAOY  ,dont  1’  Ori- 
ginal fe  trouve  au  Cabinet  de  S.  M.  I-  à Floren- 
ce. Celui  qui  en  a fait  Je  détfein  <*>  dans  le  Mu- 
Jeum  V lorcntimtm  n’  y a pas  remarqué  le  Diadème . 

91  Pâte  aut . Tête  inconnue  d’  un  Philofo- 
phe ayant  une  Chouette  derrière  1’  épaule. 

92.  Cor- 

(1)  Mifcelf.  Ant.  p.  ratf.  Id.  Thef.  Brand.  Tom.  I. 

(1)  Ciufari  G.  m.  Tab.  117.  p.  110. 

(3)  Lntrt.  I.  C.  Segm.  38.  (î)  Stoflb  Pier.  grav,  n.  38. 

(4)  Beger  Thcf.  Palat.  p.  61.  (.6)  T.  III.  Tab,  a-  n.  î. 


Digitized  by  Google 


424 


Quatrième  Classe. 

92.  Cornaline  . Autre  Tête  inconnue  d’  urL, 
Philofophc  • 

*93-  Agathe-Onyx . Autre  Tcre  inconnue  d’un 
Philofophe  . 

*94.  Cornaline.  Autre  Tête  inconnue  d’un 
Philofophc. 

9 s-  Pâte  ant.  Autre  Tête  inconnue  d’  un 

Philofophe  . 

*96.  Prime  d' Emèraude . Autre  Tête  incon- 
nue d’  un  Philofophe . 

97.  Pâte  de  verre  . Bulle  d’ un  Philofophc 
inconnu  • 

* * 

* 

*98.  Cornaline  . Un  Philofophe  aflîs  , lifant 
un  Volume  . 

99.  Sardoine.  Un  Philofophe  aflis , lifant  un 
Volume  devant  un  Terme . 

100.  Pâte  ant.  montée  en  Anneau  de  Bronze 
ant.  Le  même  fu jet  • 

101.  Cornaline  • Le  même  fujet. 

*102.  Cornaline  • Un  Philofophc  aflis  devant 
un  Terme  , écrivant  dans  un  Volume. 

*103.  Sardoine-  Un  Philofophe  en  pied  avec 
un  Livre  : Devant  lui  efl:  un  Terme  à moitié  en- 
foncé dans  la  terre  . J’  appelle  livre  , 8c  non  volu- 
me, ce  qu’il  tient  en  main,  par  rapport  à la  Forme 
quarrée  & qu’  on  y cbferve,  puisque  ce  n’etoient 
pas  feulement  les  <•>  Pttgillaires  qui  éroienr  quar- 
rés  , mais  même  <3>  les  livres . Cependant  le  favant 
Mr.  Martorelli  '*>  prétend  contre  toute  forte  d’  c- 

vi- 

fi)  Fabrttt ■ Infer.  p.  ît<ç.  (3)  I)e  Regis  Theca  Calama- 
(2)  Coi'/-  Fie cr.  Mjlch.  p.  143.  ria  L.  1.  c.  3.  p.  273. 
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vidence  que  les  livres  des  Anciens  étoienr  quar- 
rés  & que  les  volumes  roulés  trouvés  à Hercu- 
Iane,  ne  font  autre  chofe  que  des  Chartes  & des 
Documens  des  Archives  de  cette  Ville  • 

x 04.  Pâte  ant.  imitant  V Agathe  - Onyx  . Ua 
Philofophe  affis  avec  un  Volume  , méditant  fur 
la  mort  & fur  1’  immortalité  de  1’  ame  ; ce  qui 
eft  exprimé  par  une  Tcte  de  mort  qui  cft  à fes 
pieds  , & par  un  CO  Papillon , image  de  1’  ame  , 
qui  eft  fur  cette  Tête.  Les  vrais  Philofophes,  dit 
Simmias  dans  CO  Platon  , Sttyur&rt , font  occupés 
de  la  mort  j & la  Vie  d’ un  Philofophe  , dit  un 
autre  , n’  cft  qu’  une  méditation  continuelle  de  la 
mort  . Le  Papillon  eft  pôle  fur  la  tête  de  mort 
pour  marquer  le  dogme  de  Platon  CO  „ ration  a • 
lem  anima  partent  fitam  in  capite . „ 

105.  Pâte  de  verre  . Un  Philofophe  debout 
appuyé  fur  un  Bâton  , méditanr  fur  1’  immorta- 
lité de  P ame  & fur  la  mort  , fujets  qu’  on  voit 
exprimés  ici  de  la  même  manière  que  fur  la  pré- 
cédente Pâte. 

io5.  Agathe -Onyx.  Un  Philofophe  debout, 
un  Bâton  à la  main,  ayant  à fes  pieds  une  Tête 
qui  paroit  fortir  de  terre. 

*107.  Cornaline.  Deux  Philofophes  parlant 
enfemble  & montrant  de  la  main  une  Tcte— 
d’ Homme  barbue  qui  paroit  fortir  de  terre. 

* iod.  Cornaline.  Un  Vieillard  avec  une  cour- 
te Baguette  en  main  qu’il  tient  fur  une  Tête  qui 
fort  de  terre.  Vis-à-vis  de  lui  font  deux  Figu- 

H h h res 

(1)  Conf.  Go#/.  Daüyl,  P.  II.  (j)  Diog.  Latrt.  Plat.  L.  III. 

n*  490.  Segra.  67.  p.  ïoj. 

Il)  PU  J.  p.  64.  B. 
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res  de  jeunes  pcrfonnes  toutes  drappées,  dont  I z 
plus  jeune  cft  courbée  & regarde  attentivement 
la  Tête. 

109.  Pâte  tnt.  Un  Philofophe  enfeignant 
deux  Jeunes  Gens  qui  font  debout  devant  lui. 

*110.  Cornaline.  Un  Philofophe  qui  fe  pré- 
pare fon  repas  fur  un  Fourneau  à la  façon  de_. 
ceux  dont  on  fe  fert  fur  les  vaitleaux  , & ai* 
delîus  duquel  ell  fufpendue  une  Chaudière  où  il 
met  des  Racines,  ou  quelque  chofe  de  femblable . 

*111.  Sardoine . Un  Mathématicien  avec  une 
Sonde  en  main . 

11 2.  Cornaline . Un  Homme  nud  & barbu  r 
aflis  fut  une  Montagne , une  Etoile  devant  &. 
derrière  lui  > contre  une  Colonne  fur  laquelle 
on  obferve  comme  une  Perche  avec  deux  Tra- 
verfcs,ce  qui  pourroit  bien  être  uninflrument  a- 
vec  les  pièces  que  les  Agronomes  appellent  Ali- 
lades  , dont  on  fe  fert  pour  déterminer  la  hau- 
teur des  Aftres- 

Je  crois  voir  figuré  ici  Atlas  , qui  comme  CO 
un  des  premiers  qui  aient  excellé  dans  1’  Allro- 
oomie , ell  plus  connu  par  l’  image  poétiqne  de 
celui  CO  qui  renoit  les  deux  Colonnes  fur  les- 
quelles repofoit  le  Ciel , 0)  où  qui  foutenoit  le 
Ciel  fur  fes  épaules. 

* + 

* 

113.  Cornaline.  Un  vieux  Sculpteur  nud  jus- 
qu’ à la  ceinture  travaillant  à une  Tète  . 

1 14.  Va~ 

l»)  Ex  Fnpo!?mo  Eufeb.  Pr«.  p.  ijp.  I.i*.  Ed.  WcrleL 

p.ir.  Evsnçr.  L.  IX.  p. 24$.  (2)  Hcwn.  Odyfll  ».  v.  53. 

I.  33.  Diud.  Sic.  Lib.  Ul-  (3)  Eurip.  Jou.  v.  1.  , , 
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11 4.  Pâte  ant.  Un  jeune  Sculpteur  nud  qui 
travaille  à un  Hermès. 

11  j.  Pâte  ant.  Un  jeune  Homme  debout  , 
courbé  & nud  par  devant,  déflinant  une  Tête  pla- 
cée à fes  pieds , fur  une  petite  table  qu’  il  tient 
de  T autre  main . 

11 6.  Pâte  ant.  Un  Peintre  aflïs  devant  un 
Chevalet  femblable  à nos  chevalets  , 8c  à celui.— 
d’un  CO  Bas -relief  où  la  Peinture  femble  animer 
Varron  à achever  la  vie  des  Hommes  Illuftres  - 
*117.  Sar  doive . Un  Homme  portant  à ta- 

main  un  Inllrument  inconnu. 


SECTION  II. 


Histoire  Romaine. 

*1 18.  f^Orualtne  . Vénus  qui  trouve  Anchife 
endormi  fur  le  Mont  Ida  figuré  pac 
un  Arbre  & par  le  Rocher  fur  lequel  Anchife- 
eft  couché-  On  reconnoit  Anchife  à une  efpéce 
de  Mitre  Phrygienne , 8c  à la  Chauflure  que  les 
Artiftes  Grecs  donnoient  aux  Phrygiens  & aux 
autres  peuples  barbares. 

* 1 1 9.  Cornaline  . Enée  qui  porte  fon  Père- 
Anchife  fur  les  épaules  , 8c  conduit  fon  fils  Af- 
eaniut  par  la  main  . Anchife  tient  uu  Panier  où 
il  y a les  Dieux  Pénates  qu’  il  emporte 

Tu  Genitor,  cape  facra  manu  patriosqne  Penates  • 

Acn.  U,  r.  717. 

Hhh  2 Mr- 

(1)  !■  Front-  vct.  Sepulcr.  Btllorii . 
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Mr.  Natter  CO  a public  cette  même  Pierre , mais 
il  lui  fait  trop  d’  honneur  par  rapport  à 1’  an- 
tiquité de  la  gravure-  Je  regarde  ce  qu’  il  dit, 
comme  un  excès  de  P amitié  qu*  il  avoir  pour 
le  feu  Bar.  da  Stofcb  ; car  la  Pierre  n’  a rien  de 
1’  antiquité  prétendue  ; c’  eft  un  ouvrage  ordinai- 
re des  tems  des  Empereurs  . La  Pierre  cil  un 
peu  plus  grande  que  la  mefure  qu’  en  donne-. 
1’  Eftampe  . 

no.  Pâte  ant ■ Le  même  fujet. 
ni.  Pâte  aut.  Le  même  fujet. 

122.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet. 

123-  Pâte  aut.  imitant  l' Agathe -Onyx  . Vul- 
cain  affilié  de  Vénus  forgeant  les  Armas  pour  Enée. 

* 124.  Prime  d' Eméraude . Enée  fe  mettant 
1’  Armure  des  jambes  , à qui  Cupidon  qui  eil 
devant  lui  , préfénte  le  Casque. 

*125.  Sardoine.  Une  Figure  barbue  & drap- 
pée , la  Tête  appuyée  fur  la  main,  dans  laquelle 
elle  tient  un  Baron  plein  de  nœuds  ; à fes  pieds 
cfl  une  Tête  d’  Homme . Ce  fujet  paroit  répré- 
fenter  CO  la  tête  d’ un  Tolus  ou  Ollus  qu’  on 
trouva  en  creufant  les  fondemens  du  Capitole. 

iad.  Pâte  ant.  Deux  Vieillards  qui  s’en- 
tretiennent fur  une  Tête  qui  efl  à leurs  pieds  . il 
femble  que  ce  foit  le  même  fujet  que  le  pré- 
cédent . 

*127.  Cornaline.  Mars  trouvant  Rhca  Sylvia 
endormie  fur  le  bord  du  Tibre.  L’entrevue  de 
Mars  & de  Rhea  Sylvia  étoit  un  fujet  favori  des 
Romains  : ils  en  ornoient  jusqu’  aux  frontons  de 

leurs 

(1)  Pierr.gr.  PI.  VI.  (j)  Conf.  Fjcq,  de  CapicoL  C-  ic.  p.  5£. 
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leurs  Temples , comme  je  1*  obferve  dans  un  pe- 
tit Temple  en  relief  parmi  les  Défleins  de  Mr.  le 
Card.  Alexandre  Albatti  . Le  même  fujet  éroic 
repréfenté  CO  fur  une  Urne  de  terre  cuite  qui  fut 
trouvée  dans  le  Lionnois  avec  les  noms  de  Mars 
& d'  Ilia  fous  les  figures. 

128.  Pale  de  verre  dont  T Original  étoit 
dans  la  Collection  de  1’  Antiquaire  Palazzi  CO  & 
dont  Mr.  1’  Abbé  Vettuti  a donné  P explication  • 
Rhea  Sylvia  couchée  fur  le  bord  du  Tibre , & 
au  deflus  dans  P air  Mars  & Cupidon . Le  même 
fujet  fe  voyoit  à Rome  fur  un  0)  Autel  antique 
qui  ne  s’  y trouve  plus. 

*129.  Cornaline-  La  Louve  qui  alaite  Romu- 
lus  & Rémus . 

* 1 jo.  Cornaline-  Le  même  fujet  avec  le  Figuier 
Sauvage  fous  lequel  les  deux  frères  furent  expo- 
fés  dans  le  berceau  . On  nommoit  cet  arbre  le  fi* 
guicr  Ruminai  & Romularis . 

13 1.  Pâte  de  verre  tirée  d’  une  CO  Sardoine 

du  Cab.  de  S-  M.  Imp.  à Florence . La  Louve^ 

alaitant  Romulus  & Rémus  au  pied  de  trois  Si- 
gnes militaires  Romains.  D’  un  coté  il  y a la  Tê- 
te de  Cybéle,  & de  l’autre  la  Tête  de  l’Afrique 
avec  celle  de  Jupiter  & d’  autres  Symboles. 

132.  Pâte  ant . Fauftulus  trouvant  Romulas 
& Remus . 

133-  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

134.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

135.  Pâ- 


(1)  Mem.  de  Trévoux,  l'an 
1 ?i8.  Nov.  p.  2C14. 

(a)  Colleû.  Ant.  Rom.  Tab. 
XLV1II. 


(3)  Dartoli  Admir.  Ant.  Tab. 
V.  n.  j. 

(4)  Muf.  Flor.  T.  II.  Tab, 
XIX.  n.  ». 
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135.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

*136.  Ctrnaline . Fauftulus  St  un  autre  Berger 
trouvant  Romuius  St  Rémus  alaités  par  la  Lou- 
ve  auprès  du  Figuier  Sauvage.  Le  même  fujet  fc 
voit  auflî  fur  une  CO  Topaze  du  Cabinet  de  1’  Em- 
pereur à Florence  , & il  étoit  repréfcnté  encore 
fur  CO  1*  Autel  cité  au  N.  128. 

*137.  Prime  d' Emeraude . Le  même  fujet  où 
la  Louve  qui  alaire  les  deux  Enfants,  eft  dans  une 
Grotte  au  deflus  de  laquelle  font  trois  Chèvres 
& le  Figuier  Ruminai . 

138.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

139.  Pâte  ant.  Une  Truye  avec  fes  Petits, 
peut  -être  pour  marquer  celle  qui  en  avoit  tren- 
te, qui  donna  lieu  à la  fondation  d’  Albe , com- 
me on  la  voit  fur  une  CO  Pierre  Gravée  du  Cab. 
de  Y Empereur  à Florence-  Cette  Truye  avec 
fes  petits , & Enée  portant  fon  Père  , font  figu- 
rés enfemble  fur  une  CO  Médaille  • 

140.  pâte  ant.  Trois  Perfonnes  qui  trou- 
vent la  Truye  avec  fes  Petits. 

141.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

142.  Pâte  ant.  La  Tête  de  Rome. 

143-  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet- 

144-  Agathe  - Onyx  • La  Décile  Rome  afiife 
fur  un  Trophée , tenant  une  Victoire  en  main,  tel- 
le qu'  on  la  voit  fur  une  CO  Pierre  Gravée  du 
Cabinet  de  P Empereur  à Florence. 

*143.  Agathe  - Onyx  . Le  même  fujet  avec 

les 

(1)  Muf.  Flor.  T-  II. 'Tab.  LUI.  n.  4. 

LIV,  n.  ».  (4)  Spon  Rrcfi.  d'  Ant.  DiflT. 

(»)  Biirtoli  Adrair.  Ant.  Tab.  XXIV.  p.  jSj. 

V.  n 4.  (f)  vuf.  Flor.  Ton».  IL  Tab. 

(})  Mul.  Flor.  T.  II.  Tab.  LXIÜ. 
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les  lettres  R • M • 8c  autour  1’  ïnfcriptiorv 

S A L V I A G V S T I S S ! NP  L I C I O P l T A C I A M B R K I\ 
que  }'  explique  ainlî,  Suivis.  Angtiftilf.  lup.  ( pro 
lmp.  ) Lici  ( Licinius  ) Opitaciu  ( Opracius  ) me- 
ret  ■ AUrety  lignifie  cajira  fequitur , elt  au  Ser- 
vice Militaire . 

146.  Cornaline ■ La  Déefle  Rome  fur  un  Tro- 
phée , devant  un  Autel  fur  lequel  il  y a une  Star 
tue  du  Dieu  Mars . 

147-  Pâte  aut.  La  Dédie  Rome  fur  un  Tro- 
phée; à fes  pieds  eft  la  Louve  alait.mc  Romulus 
8c  Rémus  5c  dans  les  airs  une  Aigle. 

1 48.  Cornaline  brttl'ee  . La  Déclfe  Rome  avec 
la  Louve  à fes  pieds  fous  le  Figuier  Sauvage.  De- 
vant elle  il  y a une  Viétoire  avec  une  Couronne 
8c  une  Palme. 

149.  Pâte  aut.  de  trois  couleurs  . Tête  de 
Janus  à deux  Faces. 

150.  Pâte  ant . Le  même  fujet- 

*i>i.  Héliotrope  ■ Jupiter  aflis  entre  Jinon  8c 
Minerve  qui  font  à coté  de  lui  debout.  Ces  trois 
Divinités  étoienr  regardées  comme  CO  les  Dieux 
Pénates  de  Rome,  de  même  que  Jupirer .Mercure 
8c  Neptune  1’  étoienr  CO  d’  Athènes.  On  les  voit 
enfcmble  fur  d’  autres  Monumens , fur  des  CO 
Médailles  8c  fur  des  CO  Lampes  antiques . 

*152.  Cbalcédoine . Les  mêmes  trois  Divinités 
alfifes,  avec  un  Suppliant  debout  qui  s’  approche 
d’  elles.  Sous  les  Divinités  dans  P Exergue  font 

les 

(«)  Macrob.  Saturn.  L.IIÏ.  C.  (3)  Wuf-  Ffor.  T.  IV.  Tah. 

4-  p p».  XV.  XXXII. 

(*)  (.  ont'.  Spunbem  Nor.  cd  (4}  Bellori  Luc.  Ant.  P-  II. 

Aiiftoph.  Nub.  v.  1136.  £.  5»,  10. 
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les  trois  Oifeaux  qui  leurs  étoient  confacrés  . 

*153.  Cornaline.  L’  Aigle,  le  Paon  & la 
Chouette,  nifeaux  confacrés  aux  trois  Divinités 
du  Capitole. 

*154.  Sardoine  brûlée  avec  le  nom  du  Gra- 
veur yaaOY  • Le  Héros  Aveminus  tenant  la_, 
MalTue,  & relévant  de  la  main  gauche  derrière  le 
dos  fa  Drapperic;  ce  qui  le  diltingue  d'  Hercule  • 

*155.  Cornaline  • Le  même  fujet , où  de  plus 
il  tient  de  la  main  gauche  le  Parazonium  ; 

156.  Pâte  aut • Le  Héros  Aventinut  en  pied 
appuyé  fur  fa  Malfue.  Sur  un  Rocher  devant  lui 
on  voir  la  Louve  avec  Romulus  & Rémus , & 
une  Aigle  au  deflus. 

*157.  Sardoine.  Le  Génie  du  Peuple  Romain 
tenant  une  Patère  de  la  main  droite,  & de  T au- 
tre une  Corne  d’ abondance , tel  qu’  on  le  voit 
fur  quelques  CO  Médailles  . 

*158.  Prime  d’ Emeraude  . Le  même  Génie 
tenant  une  Pique  de  la  main  droite,  & de  la_, 
gauche  une  Corne  d’ abondance . 

159.  Agathe -Onyx . Le  même  Génie  verfant 
une  Patère  fur  un  Autel  où  il  y a du  feu  allumé  ; 
On  le  voit  ainfi  dans  une  <*>  Médaille . 

160.  Pâte  aut.  femblablc  à deux  Médailles 
de  la  Famille  Veturia.  Pour  expliquer  celles-ci 
8c  décrire  en  même  tems  notre  Pâte,  je  ne  fais 
que  copier  Vaillant  ,,  Duo  Viri  fautes,  aller  Ro- 
mauo  more  vejlitus , al  ter  a/ienigeno,  baculum  fu~ 
fer  forçai»  admoveut , quam  Fecialis  genuflexus 
feriendam  tenct , fofderis  faciuudi  Symbolum  . 

Fa- 
it) Bf£tr  Thef.  Br.miL  T,  II.  (il  Num.  Arshot,  Tab. 

P-  78i>  75p.  7pj.  7p*.  XXVIII.  n.  4.  8. 
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Paclis  fæJeris  initis  , F e e t a lis , quant  erat  ma - 
cl  attiras  porcam  accipiebat  , enm  ad  fecurius 
rettcudam  mauibus  , genuflexus  couftriugcbat , bitte 
& inde  pacis  legatus , cm»  baculo  beftix  fuprapo - 
fito  , fe  fédéra  fervaturum  jurabat  . Quo  fafto , 
Fecialis  , popnlum , aiebat  , ilium  ferito  Jupiter , 
ut  ego  banc  porcam  bodie  feriam  , tantoque  magis 
ferito  , quanto  magis  potes  polies  que:  id  ubi  dixit , 
porcam  filice  percutit . ,, 

» % 

* 

* 161.  Cornaline.  Tête  de  Numa  avec  le  Ut  uns . 

162.  Pâte  ant.  Autre  Tète  de  Numa  , mais 
fans  Lituus . 

164.  Pâte  de  verre . Lucrèce  s’  enfonçant  le 
Poignard  dans  le  fein  . Son  bulle  fe  voit  fur  une 
autre  CO  Pierre  Gravée. 

*«64.  Amêtbyfle . Mucius  Sctevola  fe  brûlant 
fur  1’  Autel  la  main  droite,  de  laquelle  il  tient  fon 
Epée.  Ce  fujet  eft  fouvent  CO  répété,  & il  étoit 
repréfenté  de  la  même  manière  en  Terre  cuite», 
dans  le  Cabinet  du  Chanoine  Vittoria  Efpagnol 
à Rome , ainli  qu’  on  le  voit  par  les  Délfeins  de 
ce  Cabinet , qui  fonr  parmi  ceux  de  S.  E.  Mr.  le 
Cardinal  Alexandre  Albani . 

1 6s.  Pâte  de  verre  dont  (0  1’  Original  en 
Améthyfle  eft  dans  le  Cabinet  de  1’  Empereur  à 
Florence.  Le  même  fujet* 

1 66.  Pâte  de  verre . Le  même  fujet. 

Iii  1 é7.  Pi- 

(l)  Apofl.  Géra-  P.  T.  Tav.  207.161.  Wilde  Gem.  ioj. 

LXXXIII.  (j)  Muf.  Flor.  T.  II.  T»h 

(i)Gortai  Paflyl.P.  II.  N.  lotf.  LVII.  n.  I. 
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167.  Pâte  de  verre  tirée  d’ une  CO  Chalcé- 
doine  du  Cabinet  de  1’  Empereur  à Florence. 
Un  Homme  à cheval  au  grand  galop,  auprès  de 
qui  il  s’  élève  quelque  chofc  de  terre  qui  fer- 
pente  , & qu’  on  a pris  pour  un  véritable  Ser- 
pent • Nonubllant  cela  , Gori  a expliqué  cette^ 
Pierre , en  difanr  que  c’  eft  M.  Curti.us  qui  fe 
dévoua  pour  fa  Patrie,  nuis  dans  ce  cas  le  Ser- 
pent n’ y fauroir  convenir.  Qu'on  dife  que  c’ell 
1’  cxhalaifon  du  gouffre  , 5c  1’  explication  fera^, 
vraifemblabJe. 

*168.  Agathe  -Onyx  . Quinclius  Cincinnatus  fe 
mettant  l’armure  aux  jambes . La  vie  champêtre 
qu’  il  mena,  & le  Sénat  qui  le  trouva  à labourer 
fon  champ,  ont  été  exprimés  par  un  Epi  de  bled. 
Le  Casque  8c  le  Bouclier  y font  auffi  contre  une 
Colonne  qui  eff  devant  lui.  On  prétend  trouver 
la  même  figure  dans  (O  la  Statue  d’  un  jeune 
Homme  à Vcrfailles  qui  fe  met  des  Sandales . 

*169.  Cornaline.  Deux  Figures  dont  l'une  eff 
habillée  en  robbe  longue,  Togatus,  portant  com- 
me une  efpécc  de  Sceptre  , & F autre  qui  eff 
nue,  fe  met  F Armure  de  la  jambe.  La  gravure 
en  eff  Etrusque  • On  pourroit  auffi  interpréter  ce 
Type  comme  le  fujet  précédent . 

170.  Pâte  de  verre  tirée  d’ un  03  Héliotro- 
pe du  Cab.  de  la  Cbati/sée  • La  Vellale  Tarda 
portant  de  1'  eau  dans  un  Crible  pour  preuve  de 
fon  Innocence.  Une  Statue  en  marbte  de  la  mê- 
me 

(1)  Muf.  Flor.  T.  If.  Tab.  (j)  Cauftii  Gcm.  Tab.  r.XXH» 
LXTI.  n.  J-  Conf.  Cnn  ce  Ile  Picrr.grjv* 

(a)  Rec.  des  Stat.  de  Tho-  T.  I-  n.  *S. 
muffin,  n.  12. 
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me  Vcflale  qui  étoit  autrefois  CO  dans  la  Galerie 
Cbigi  à Rome  , fe  trouve  préfentement  avec  les 
autres  Antiquités  de  ce  Palais  à Dresde. 

171-  P ii  te  ont • Quint  us  Ogulnius  AmbafTa- 

deur  Romain  envoyé  à Epidaure  pour  chercher 
le  Dieu  Efculape  , qui  apparut  aux  AmbalJadcurs 
fous  la  forme  d’ un  Serpent . Auprès  du  Ser- 
pent il  y a une  Femme  nue  jusqu’  à la  ceinture 
qui  cft  couchée  fur  une  Urne  *.  elle  paroit  être 
Coronis  Mère  d’ Efculape,  qui  fut  tuée  par  A- 
pollon  ; au  defius  d’ elle  cil  le  Corbeau  • 

172.  Pâte  ant.  La  Façade  d’  un  Temple  Io- 
nique Héxaftyle  avec  au  delfous  le  nom  CAMILLVS. 
M-  Furius  Camillus  bâtit  le  Temple  de  Juno 
Regina  fur  le  Mont  Aventin  l’an  de  Rome  3*9. 
c'  e(f -à-dire  dans  la  xcvt*  Olympiade,  & 1’  on 
pourroir  préfumer  de  voir  ici  1'  idée  de  ce  tem- 
ple . Cependant  il  eft  probable  que  1’  Ordre  Io- 
nique n’ étoir  pas  encore  introduit  à Rome,  puis- 
que même  dans  la  Grèce  presque  tous  les  tem- 
ples étoient  alors  d’  Ordre  Dorique  . 

*173.  Chryflal  de  roche , Fragment.  Tête  qui 
reffemble  à celles  qui  paient  fous  le  nom  de  Ju- 
nius  Brutus,  premier  Conful  de  R,ome. 

174.  Pâte  de  verre . Le  meme  fujer. 

175.  Pâte  de  verre  dont  l’Original  cft  chez 
Mr.  le  Docteur  Gav't  à Florence.  Tête  d’ Atti- 
lius  Rcgulus  , qui  rclîemble  à celle  qui  porte  ce 
nom  dans  <*>  Fulvius  Urlinus . 

176.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Titus  Quinrus 
Flarainius  avec  les  Caractères  t.  <J>.  ©■  La  même 

1 i i 2 Pier- 

• (i)  Conf.  Wright' s Traielt  p.  3 96.  (1)  Imsg.  n.  38. 
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Pierre  dont  cette  Pâte  a été  tirée , fe  voit  gravée 
dans  CO  le  même  Auteur . 

177.  Pâte  de  verre  dont  l’Original  cft  dans 
le  Cabinet. ni  du  Roi  de  France.  Une  Tête  avec  le 
nom  r.  SCIPI  aF.  Si  ce  nom  n'  y a pas  été  mis  après 
coup  pour  en  impofer  , i!  ne  laifle  pas  que  d’ é- 
tre  encore  douteux  auquel  des  deux  Scipions 
furnommés  Afriquains  appartient  le  portrait . 

Les  Têtes  en  Marbre  &.  en  Bafalte , qui  font 
à Rome,  & qui  y partent  pour  être  celles  du  pré- 
mier  Scipion  1’  Afriquain , ne  font  pas  couvertes 
de  la  dépouille  d’ Eléphant  qu’  on  voit  dans  no- 
tre Pâte  : elles  font  routes  chauves,  & marquent 
un  âge  un  peu  avancé,  dans  le  tems  que  celle-ci 
paroit  jeune  . La  Tête  de  ce  Scipion  rapportée 
par  (O  Fulvius  Urlinus,  fur  trouvé;  félon  cet  Au- 
teur, à üternum,  au jourd’  hui  appelle  Patria,  près 
de  Cume,  où  Scipion  finit  fes  jours;  elle  eft  de 
Bafalte,  & elle  fc  trouve  au  Palais  Rofpigliofî . 
A cette  Tête,  aurt» -bien  qu’à  trois  autres  Têtes 
en  marbre  qui  font  au  Capitole,  au  Palais  Barbe - 
rini  & dans  le  Cabinet  de  Mr.  le  Cardinal  Alê- 
xatidre  Albanie  on  obferve  fur  le  crâne  au  coté 
droit  la  marque  d’  une  bléflùre  comme  taillée  en 
croix.  Une  autre  Tête  en  marbre  qui  reflemble 
aux  précédentes  , n’  a pas  cette  bléflùre:  Le  Pa- 
pe Clement  XL  qui  la  paya  800.  Ecus  Romains, 
la  fit  mettre  dans  les  Chambres  des  Confervateurs 
à Rome . 

178.  Pâte  de  verre.  Tête  qui  rertemble  à 
celle  de  Caïus  Marius  dans  Fulvius  Urlïuus  ; on 
voit  fur  notre  Pâte  d*  un  coté  CO-  & de  V au- 
tre 

(1)  Imag-  n.  u6.  (i)  Mariette  Pierr.  grar.  (j)  Imig.rr.  49» 
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tre  le  nombre  VII.  fans  doute  pour  marquer 
qu’  il  a été  Septtmum  Cotiful  . 

179.  Pâte  de  verre.  Tête  qui  reflemble  à 
celle  de  C.  Sulpicius  dans  Fulvius  Urfinus. 

*180  Sardoine.  Tcte  de  Cicéron  en  face»  fem- 
blable  à celle  qui  eft  en  marbre  au  Palais  Mattéi  » 
& que  Fulvius  Urlinus  nous  a donnée  . Mais  il 
faut  favoir  qu’  il  y a beaucoup  de  reftauration  à 
cette  tête  . 

*i8x.  Cornaline.  Tête  qui  reflemble  à la  pré- 
cédente . 

18a.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet. 

*183.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

184..  Sardoiue . Tête  qui  reflemble  à celle  de 
Junius  Brutus  dans  CO  Fulvius  Urfinus. 

18 j.  Pâte  de  verre  . Tête  de  Lepidus  le^ 
Triumvir,  avec  un  litutis  . 

186.  Pâte  de  verre  dont  1*  Original  eft  en- 
tre les  mains  de  Mc.  la  Comtefle  de  Lunéville  à 
Naples.  Tête  de  Pompée  le  Grand  avec  un  peu 
de  Barbe , mais  autant  feulement  que  1’  on  en  voir 
à un  homme  qui  ne  s’  elt  pas  fait  rafer  depuis 
quelques  jours . 

On  y lit  le  nom  du  Graveur  ArA0ANn-AOY» 
qui  devroit  être  écrit  Ar A0ATTE  AOY  , le  N fe 
changeant  en  T devant  un  autre  T : niais  CO  on 
s’  eft  difpenfé  quelquefois  d’ obferver  cette  Eu-., 
phonie.  La  Pierre  eft  une  Cornaline,  mais  qui  par 
fa  transparence  & par  fon  feu  paroit  presqu’  un 
Rubis  . Elle  étoit  montée  dans  un  Anneau  d’ Or 

qui 

(0  tmag.  n.  82.  des  Gram,  ad  Gruter.  In- 

(»)  Co  f.  Heur.  Stet>h,  Para-  fer.  lit*  N. 

lip.  Gram.  pag-  7.  S.  & In- 
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qui  pcfoir  une  once,  & non  obftanr  fa  beauté  on  y 
avoir  mis  la  feuille  ( qui  étoit  d’ Or  pur  ) comme  les 
Anciens  la  merroient  à plulieurs  pierres  , témoin 
Pline  oui  dit  CO  Fuuda  includuutur  perfpicua  . Ce- 
teris  fubjicitnr  auricbalcum  . On  avoir  trouvé  cet 
anneau  les  années  pafiées  dans  un  Tombeau  hors 
de  Rome,  & après  la  mort  de  Sabbatini  qui  en 
étoit  le  poflefifeur,  la  pierre  fut  vendue  200.  Ecus 
Romains  . 

107.  Pâte  de  verre . Une  Figure  barbue,  un 
genou  à terre,  qui  préfente  une  Tête  à un  Guer- 
rier affis  avec  deux  autres  Figures  qui  regardent 
cette  têre  avec  grande  attention.  Le  défunt  Pof- 
fefieur  à pris  cette  tête  pour  celle  de  Pompée, 
lorsqu’  elle  fur  préfenrée  à Céfar  . On  prétend 
trouver  le  même  fujet  CO  fur  une  autre  Pierre . 

18S.  Pâte  de  verre.  Une  Figure  à genoux 
qui  préfente  à un  Guerrier  aflis  fur  un  Tas  de- 
pierres,  quelque  choie  qu’  on  ne  fauroit  difiin- 
guer . Derrière  la  figure  qui  eft  à genoux  efi  un 
Soldat  en  pied,  que  le  Guerrier  femble  tenir  par 
I*  Oreille.  Je  refie  en  fufpens  fur  1’  explication  de 
ce  fujet;  je  1’  ai  mis  ici  ne  trouvant  autre  place 
où  il  pût  avoir  quelque  rapport.  Peut-être  qu’  il 
fignifie  la  coutume  des  anciens  Romains  CO  dt- 
toucher  1’  oreille  de  celui  qu’  on  prenoit  pour 
témoin:  on  I’  appelloit  en  Grec  CO  fotyovo-ic 
irrw , /’  attouchement  des  oreilles  Mais  le  fait  rc- 
prefenté  ici  a befoin  de  plus  de  lumière . 

189.  Pâ- 


(O  l.  xxxvtr.  c.  4*- 

(a)  îtepbanon.  Gcm.  Ed.  Rom, 
1617.  n.  IX.  Co'if.  Maffei 
Gcm.  T.  IV.  n.  13, 


(î)  Sigon.â?  Ant.jur  pop.Rom. 

de  Iudic.  I . 1 C-  18  p 41  8. 
(4)  Lipf.  Comment,  in  Tacit. 
Annal.  L.  I.  p.  p. 
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r*9  Pâte  de  verre . La  prétendue  Tête_» 
de  CO  Cn.  Pompée  avec  1*  infeription  ArAeonOYc 
cnoiei. 

rço.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Sexte  Pompee 
qui  reflembie  à celle  qui  ert  dans  le  Cabinet 
de  l’Empereur  à Florence. 

191.  Pâte  de  verre.  Tête  qui  rcffcmble  à la 
précédente . 

*191.  Sar  daine . Tête  qui  rcifemble  à celle-» 

d’  Arrius  Sceundus  qui  efl  fur  les  Médailles  Ro- 
maines ; perfonnage  peu  connu  ailleurs . Je  1’  ai 
placée  ici  pour  ne  pas  interrompre  la  fuite  des 
Empereurs  . 

193.  Pâte  de  verre.  Part  raie  de  Jules  Céfar  - 
*194.  Cornaline . Le  même  avec  une  Etoile  & 
le  Limas . 

*195.  Cornaline.  Le  même  avec  le  Lituus . 
*196.  Cornaline.  Portrait  d’  Augufte- 
197.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujer  . 

198-  pâte  de  verre  . Le  même  fujet  avec 
une  lufcriprion  autour* 

1 99.  Pâte  ant . qui  imite  P Agathe  - Onyx  . 
Le  même  lu  jet  . 

200.  Pâte  Je  verre.  Tête  d’ Auguftc  avec 
un  peu  de  Bjrbe  au  menton , & avec  le  nom  du 
célébré  Graveur  U>  aIOSKOpiaOY  • O i trouve  des 
têtes  d’ Augulte  avec  un  petit  poil  tôlier  au  men- 
ton , particuliérement  fur  quelques  Médailles 
en  Or  . 

Cette  Pierre  fut  vendue  avec  quantité  d’au- 
tres Pierres  Gravées  & Pâtes  antiques  par  les 

Hé- 

(1)  Mjffei  Gem.  T.  T.  n.  6.  (3)  *l«rr.  gray.  PI. 

(a)  Mal'.  Fier.  T.  II.Tab.  I.  n.4.  XXV. 
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Héritiers  du  Marquis  Maffîmi  au  Comte  de  Tbtms 
1‘  année  1738- 

20 1 • Pâte  de  verre  dont  1’  Original  exifte 
au  Cabincr  Strozzi  avec  le  nom  du  même  Gra- 
veur (0.  Tcre  qui  redemble  à la  précédente. 

20 1.  Pâte  aut . Têtes  d’  Auguile  & de  Li- 

vic  • Fulvius  Uriïnus  (0  porte  une  Pierre  avec 
ces  mêmes  Têtes;  Auguile  y paroic  d’ un  âge  a- 
vancé  , & dans  notre  Pâte  il  ell  plus  jeune . 

20 j.  Pâte  aut . Tête  d’  Auguile  avec  le  Ca- 
pricorne qui  lui  fervit  0)  d’ horofeope  & qu’  il 
fit  mettre  fur  fes  Médailles.  Maffei  U)  donne  une 
Pierre  femblable . 

*204.  Sardoiue  . Tête  d’  Auguile  avec  le  Ca- 
pricorne & le  Trident.  On  voit  le  Capricorne  & 
le  Trident  fculs  pris  pour  les  mêmes  Symboles 
fur  une  Pierre  publiée  par  CO  la  Cbaujsêe  • 

205.  Pâte  aut-  Tête  d’  Augufle  fur  une  Co- 
lonne Roftrale  , en  mémoire  de  fa  Viéloire  fur 
Antoine  & Cléopâtre  dans  la  Bataille  d’  Aétium . 

206.  Pâte  ant.  Tête  d’ Auguile  fur  un  Na- 
vire entre  un  Signe  militaire  & un  Lituus . 

207.  Cornaline  . Tête  d’  Auguile  avec  un_. 
Pied  ailé,  qui  ell  un  Vœu  , & un  Gouvernail»  & 
des  deux  corés  le  Trident  & je  Caducée  CO.  La 
Cbaufsée  a publié  une  Pierre  Gravée  toute  fem- 
blable . 

208.  Pâte  ant . Une  Aigle  planant , ayant  un 
Caducée  dans  fes  Serres»  avec  au  detlous  le  nom 


A VGTVS. 

(1)  Stofch  I.  c.  n.  XXVI. 

(1)  Imag.  n.  jp 
(j)  Suer.  Aug.  C 94.  Con£ 
Ruben.  Difl.  de  Nacali  Aug. 


aoÿ.  Pâ~ 

(4)  Gem.  T.  T.  n.  10. 

(5)  Gem.  n.  170. 

(6)  Gem.  n.  j2. 


Digitized  by  Google 


Histoire  Ancienne.  441 

209.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Livie  ornée  du 
Diadème  & couverre  par  derrière  d’  un  Voile  . 
L’  Original  CO  cft  au  Cabiner  de  S.  M.  Imp.  à 
Florence . Le  défTein  de  cette  tèrc  dans  le  Mu- 
Jeum  F lorcntinum  n’  a pas  trop  de  rellemblance 
avec  1’  original , & il  paroit  que  le  Commenta- 
teur s’  cft  plus  réglé  fur  le  défiein  qui  n’  a pas 
F air  de  Livie , que  fur  1’  Original , puisqu’  il 
1’  a lailfé  fans  dénomination.  Une  belle  Tête  Co- 
lodaie  avec  le  Diadème  & le  Voile  par  derrière., 
dans  la  Vigne  de  Mr.  le  Card.  Alexandre  Alba- 
tii , que  1’  on  croit  représenter  Livie,  rcifemble  à 
celle  de  la  Pierre . 

210.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Livie- 

211.  Pâte  de  verre  ■ Tête  de  Marc- Agrippa 

avec  la  Couronne  Roftrale  ou  Navale  . Elle  cft 
fcmblable  â celle  d*  un  Camée  parmi  les  Pierres 
de  CO  Majfei , & elle  1’  cil  auffi  à la  Tète  presque 
cololTalc  de  cet  Homme  célèbre,  qu’  on  voit  au 
Capitole . 

212.  Pâte  de  verre.  Le  même  ftijet. 

213.  Pâte  de  verre.  Têtes  de  Cajus  & Lu- 

cius fils  d’ Agrippa,  & petit-  fils  d’ Augultc, avec  les 
paroles,  au  deflus  Klccoc  , & au  defious  cOaaaa* 

214.  Pâte  de  verre  donr  1’  Original  exifie 
au  Cabinet  du  Roi  de  France.  Tcte  qu’on  prend 
pour  celle  de  Mécenas  avec  le  nom  Ci)  du  Gra- 
veur AIOCKOPlûOY  . Le  feu  B.  de  Stofcb  avoit 
change  enfuite  de  fentiment  fur  cette  tèrc  qu’  il 
croycit  être  un  Portrait  de  Cicéron,  ainli  que^. 
1’  a rapporté  CO  Gori  . 

Kkk  21  $.  Amê- 

(1)  T.  II.  Tab.  XXVII.  n.  4.  (j)  Stêfib  Pier.  gr.  p. 

(a)  (km.  T.  I.  n-  14-  (4)  Muf. Fl.  T.  II.  T.XXXr.  v.i. 
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*215.  Amêtbyfle  • Copie  de  U précédente  Pâte. 

216.  Pâte  de  verre  dont  1’  Original  eft  au 
Cabinet  du  Prince  Luiovtfi  à Rome . Tête  qui 
rellemble  à ia  précédente,  avec  le  nom  du  CO  Gra- 
veur COyr'oNOC.  11  y a eu  une  Pierre  au 
Cabinet  Rïccardï  à Florence  qui  y rellemble  par- 
faitement, & même  jusqu’  à avoir  les  lettres  du 
nom  du  Graveur  formées  précifément  de  même . 

217.  Pâte  de  verre  dont  1'  Original  eil  au 
Cabinet  du  Roi  des  Deux  Sicilcs  à Naples.  Tête 
femblable  aux  précédentes  avec  le  nom  du  Gra- 
veur COAONOC. 

21 8-  Pâte  ant.  Le  même  fujer  . 

*219.  Jaffe  rouge.  Le  même  fujet . 

*220.  Sur  daine  de  quatre  couleurs.  Têre  de 

Tibère.  Sur  le  revers  de  la  même  Pierre  cil  gra- 
vé un  Scorpion. 

*221.  Amêtbyfle . ) 

i22f  Ï#*  anl;  } Autres  Tètes  de  Tibère. 

22}.  Pâte  ont.  ) 

224.  Pâte  de  verre . ) 

225.  Pâte  ant.  Bufte  de  Tibère  vù  par  der- 
rière avec  1’  Egide  rejcirée  fur  les  épaules.  On 
voit  T Empereur  Probus  portant  1’  Egide  de  la_. 
même  manière  fur  <l>  deux  Médaillons  - 

226.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Drufus  Frère 
de  Tibère  & Père  de  Germanicus  . 

227.  Pâte  de  verre-  Le  même  fujet. 

*228.  Cornaline.  Portrait  ci’  Ant  ont  a Minor  , 

fille  de  Marc -Antoine  le  Triumvir  & Femme  de 
Drufus . C’  eft  cette  femme  qui  s’  eft  diftinguée 

par 

(t)  Stofib  Pîcrr.  gtav.  n.  éi.  Tom.  II.  Tah.  XC1I. 

(1)  Num,  Muf.  Alex.  Albsa. 
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par  fa  vertu , & qui  n’  a jamais  craché , félon  Pline. 

229  Pâte  de  verre  . Le  même  fu jet . 

2 j o.  Paie  de  verre  dont  1’  Original  eft  au 

Cab.  Strozzi  à Rome.  Tête  de  Germanicus  avec 
le  nom  du  CO  Graveur  eniTYrXA.... 

*231.  Cornaline  • Le  même  fujet . 

*232.  Cornaline.  Portrait  d’  Agrippina  Major 
Femme  de  Germanicus . 

*233.  Sar doive . ) 

*234.  Amèthyfle . ) Têtes  de  l’Empereur 

*235.  Cornaline.  ) Claude. 

236.  Pâte  de  verre.  ) 

*237.  Cornaline.  Une  Femme  vêtue,  allife_, 
fous  un  Arbre,  un  Rameau  à la  main  droite , ap- 
puyant fa  Tête  fur  la  gauche  dans  l’attitude  d’u- 
ne perfonne  qui  ed  dans  une  profonde  reverie,  ou 
en  méditation.  Vis-à-vis  d’elle  il  y a un  Ter- 
me de  Priape  dans  une  Aedicula  placée  fur  deux 
Bafes  ou  Autels  qui  font  l’un  fur  l’autre.  Au  re- 
vers de  la  Pierre  on  voir  fept  Priapes  rangés  en 
cercle  autour  d’ un  Limaçon  qui  en  forme  le  cen- 
tre , avec  autant  de  Lettres , chacune  feparée  des 
autres  par  un  des  Priapes,  qui  compofent  enfem- 
ble  la  parole  invicta.  Au  dellus  on  y lit  mes- 
Sal  & au  de  Hou  s clavdi  • La  parole  invicta 
femble  une  allulîon  à ce  que  dit  Juvenal  de  la-, 
même  Mélîaline  . 

Et  lajfata  vins  necdttm  fatiata  receflit  s„.  vr. 

Et  le  Limaçon  eft  ici  un  fymbolc  de  la  lubricité 
& de  la  volupté;  car  chaque  individu  de  ce  genre 
d’  animal  a les  deux  fexes,  il  jouit  & fait  jouir 
Kkk  2 en 

(t)  Stopb  Fier.  gr»v.  n.  31. 
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en  même  tems,  généra  e partorifce:  on  le  voit 
rcprèfenré  avec  la  même  idée  dans  une  Pierre  de 
notre  Clarté  II.  Num.  1654*  la  parole  CO  ùyfirnt , 
la  lubricité  , qui  exprime  la  propriété  du  Lima* 
çon , & dont  lui  eft  dérivée  1’  épithcre  CO  ùyfoKi- 
Aft/8o«>  fignirte  aurti  la  lafciveté;  & I’  vyf)>q 
de  .0)  Lucien  eft  Synonime  de  P cxprertio.t  des 
Poètes  Latins  ,,  pair  antes  oculi , des  yeux  friands 
St  convoitans  . Mire- Antoine  Sabbatini  cité  pln- 
lîeurs  fois  dans  cet  Ouvrage  , avoit  une  Pierre 
Gravée,  où  au  milieu  d’  une  Couronne  de  Pria- 
pes  une  Femme  nue  étoit  aftife  fur  un  Limaçon 
avec  au  deftous  le  nom  messalin’a-  Mr.  Baudelot 
de  Dairval  de  F Académie  des  Infcriptions  en  a 
donné  1’  explication  dans  une  Dilfcrtation  impri- 
mée in  4.  à Paris  en  1708- 
*238.  Cornaline . v,, 

239.  Cbryftal  de  roche  • ) 

*240.  Lapis -Lazu/i ■ Tères  de  Néron  dans  fa 
jeuneffe  & d’  Agrippine  fa  Mère . On  les  trouve 
fouvent  enfemble  dans  les  Médailles  . 

241.  Pâte  de  verre  dont  1’  Original  fe  trou- 
ve dans  le  Cabinet  de  Me.  la  Comtell’e  Cberoffjii. 
Deux  petits  Médaillons  bordés  de  Laurier  que_. 
tient  une  Vi&oire  en  pied , & où  on  voit  les  Tê- 
tes de  Néron  & d’  Agrippine. 

242.  Pâte  de  verre  • Tète  de  Galba  . 

243.  Pâte  ant-  Tête  d’ Ochon. 

244.  Pâte  de  verre  • Tête  de  Vitellius  . 

*245-  Cornaline.  Têre  de  Velpafien  en  face. 

246.  Pâte  de  verre  ■ Autre  Tête  de  Vefpartcn. 

24/.  Cor- 

(1)  Athen,  Dcipn,  Lib.  VI.  (i)  Ibid.  L-  TI.  p.  <5j.  I.  17. 


p.  i}8.  C. 


(3)  Imag  p,  46J. 
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'*247.  Cornaline . Tête  de  Domiticrv. 

*248.  Cornaline.  Tête  de  Julie  fille  de  Domi- 
tien,  avec  aurour  les  trois  lettres  A.  A . E. 

•*  249.  Grenat . Tête  de  la  même  Julie  • 

*250^  Amétbyjle . Tête  de  la  même  Julie  qui 
eft  couronnée  par  la  Victoire. 

251.  Cornaline , Fragment.  Julie  nue  fous  la 
figure  de  Diane  décochant  un  trait  , avec  un 
Cerf  qui  efl  derrière  elle. 

* 2 î 2 . Prime  il'  Emeraude . Tête  de  Ncrva. 

25 j.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujer- 

254.  Pâte  de  verre  • ) 

255.  Pâte  de  verre  • )Têtcs  de  Trajati. 

2 5<>.  Pâte  ant ■ imitant  la  Sard  ) 

257.  Pâte  ant.  La  Tête  de  Trajan  entre., 
deux  Epis,  avec  une  Balance  au  deffbus . On  trou- 
ve dans  CO  Maffei  la  Têre  de  cet  Empereur  ac- 
compagnée des  mêmes  fymboles . 

258.  Pâte  ant.  La  Têre  du  même  Empereur 
entre  deux  Cônes  d’  Abondance. 

*259.  Sur  dot  ne . Têre  d’  Adrien  dans  fa  jeu- 

neire . 

* 260.  Jappe  rouge  . Tête  du  même  Empereur 
dans  un  âge  plus  avancé. 

*261.  Sur  doive  • J Têtes  de  Julie  Sabine 

262.  Pâte  de  verre)  femme  d’Adrien. 

263.  Pâte  de  verre ■ ) 

264.  Pâte  de  verre.  ) Têtes  d’  Antinoüs. 

26$.  Pâte  ant.  ) 

2(5 6.  Pâte  de  verre . Tè'e  de  Faufline  Ll- 

Mère  femme  d’  Antonin  le  Pieux  • 

267.  Pâte  de  verre  dont  F Original  efl  dans 

le 

(1)  Gem.  T.  I.  n.  j». 
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le  Cabinet  du  Duc  de  Devonsbire  . Tête  de  Marc 
Aurele  avec  le  nom  du  CO  Graveur  AEPOLIANl  • 
î<58-  Cornaline.  Marc  - Aurele  en  pied,  tenant 
de  la  main  droite  un  Rameau  , 6c  de  T autre  un 
Bâton  . 

* 269-  Amêtbyfle  . Tête  de  Fauftine  la  jeune 
femme  de  M.  Aurele. 

270.  Pâte  aut.  Tête  de  Lucius  Verus  . 

*271.  Jafpe  rouge.  Tête  de  Luciiie  fa  femme. 

*272.  Cornaline-  Tête  de  Commodus  coèflfce_. 
comme  celle  d’  Hercule  , avec  la  peau  de  Lion . 
273.  Saphir.  Autre  Tête  de  Commodus . 

*274.  Cryjlal  de  roche , fur  lequel  il  y a Trois 
petits  Médaillons,  avec  au  milieu  une  Feuille.* 
de  laurier  , une  Figue  5c  une  Datte , qui  ctoient 
des  préfens  que  les  Anciens  fe  fefoient  le  pré- 
mier  jour  de  l’an.  Sur  un  de  ces  Médaillons 
eft  repréfenté  le  Portrait  de  Commode  , fur  l’au- 
tre la  Vi&oire  avec  1’  Infcription  vie.  AVG.  & 
fur  le  troiiiéme  Janus  en  pied  dans  un  Temple. 
Tout  autour  eft  1’  Infcription  manquante  en  plu- 

fieurs  endroits:  fp.LI ERA....  ANNVM  N..,. 

Favs F.M  . Ce  qui  cil  reftitué  ainli  FELïCl. 

IMPER  ATORI.  ANNVM.  NOVVM.  FA  VSTVM.FfcLICEM. 
Cette  Gravure  croit  dans  le  Cabinet  du  célébré 
Antiquaire  Sabbatini . 

Alajfei  a publié  un  Crydal  de  roche  qui  eft 
suffi  du  Cabinet  du  même  Sabbatini , mais  fon 
déffein  eft  plus  grand  que  n’  efl  le  nôtre  , & l’ In- 
fcription n’  c(I  pas  tout  - à - fait  la  même  . 

Je  crois  pourtant  qu’  on  peur  fuppofer  avec 
raifon , que  c’ eft  la  même  Ptetre  que  la  nôtre, 

mais 

(1;  Stofik  Pierr.  grav.  n.  1. 
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mais  que  Je  déftein  n’  en  eft  pas  éxafft . De  Fe- 
l ici , dont  il  n’exifte  que  les  quatre  premières  let- 
tres , il  a fait  felicem , & de  la  dernière  parole 
qui  chez  cous  eft  reftituéc  Felicem , il  a fait  pe - 
rentiem . La  différence  de  la  Pierre  de  Majfei , 6c 
de  la  nôtre  , ne  confifte  donc  que  dans  la  gran- 
deur du  déffein , 8c  on  peur  aifément  , quand  on 
n’a  pas  l’Original  fous  les  yeux,  tomber  dans 
1’  erreur . Au  refte  le  même  Âlajfei  a encore  traité 
de  cette  Pierre  dans  une  Diiîcrration  particulière 
â la  fin  du  I.  Tome  de  fes  Gemme.  Elle  cft  inti- 
tulée Ragioriamento  fopra  /’  inferizione  e Jimboli 
di  un  anlico  Crijlallo . 

*375.  Héliotrope.  ) Têtes  de  Crifpine  Fem- 

276.  Pâte  ant . ) me  de  Commodus. 

*277.  Cornaline.) 

278.  Pâte  ant.)  Tètes  de  Pertinax  . 

279-  Pâte  ant.) 

280.  Pâte  ant.  Tête  de  Didius  Julianus . 

281.  Pâte  de  verre . Tête  de  Manlia  Scantil- 
la  femme  de  cet  Empereur  . 

282-  Cornaline • Tête  de  Didia  Clara  fille  de 
Didius  Julianus  & de  Manlia  Scanrilla. 

283.  Pâie  de  verre  . Tête  de  Clodius  Albinus. 

*284-  Cornaline.  0 . 

285 . Pâte  de  verre  ) Tcrcs  dc  SePnmc  Scvere' 

285.  Pâte  ant.  Têtes  dc  Septime  Sevère,  de 
Caracalla  6c  de  Géta  ; celle  de  Septime  Sevére 
qui  cft  au  milieu  , eft  couronnée  par  une  Victoire  . 

*287-  Cornaline  . ) Têtes  de  julia  Pia  fem- 

288.  Pâte  de  verre-)  me  de  Septime  Sevére. 

* 289.  Hgatbe  Onyx . ) 

*290.  Cornaline.  ) Têtes  de  Caracalla* 

291.  Pâte  de  verre  - ) 

292.  Un 
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*292.  Un  fort  petit  Médaillon  ' d' Or  , monté 
en  Bagne  de  bronze  antique  incrujlèe  d'  Or . La 
Tête  du  même  Empereur- 

293.  râte  de  verre  - Tête  de  PJautille  Fem- 
me de  Caracalla  - 

*294.  Cornaline  • Tête  de  Macrin.  La  Statue 
unique  de  cet  Empereur  fe  trouve  dans  la  Vigne 
de  Borioni  à Rome'. 

295.  Agathe -Onyx  montée  en  Anneau  ant - de 
bronze  . Tête  d’  Hcliogabale . 

*296.  Sardoiue - La  Têre  du  même  Empereur 
avec  le  nom  STRATO  autour. 

*297.  Cornaline  - Autre  Tête  de  cet  Empereur. 
*298.  Cbalcèdoine  • Tctes  d’ Alexandre  Sevérc 
& de  Julia  Mammea . 

299-  Une  petite  Médaille  d' Argent  montée  en 
Anneau  de  bronze  antique . Tête  de  Maximinus 
avec  l’  infeription  imp.  MAXIMINVS.  PIVS.  AVG. 
*300.  Sardoine  . Têre  de  Balbin- 
••  301.  Pâte  de  verre.  Les  Têtes  de  Balbin , 
Pupien  Si  de  Gordien  le  Pieux  . 

: 302.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet- 
*303.  3afpe  rouge.  Tête  de  Pupien- 
*304.  Agathe  - Onyx . Le  même  fujet- 

305.  pâte  ant.  Têre  de  Gordien  le  jeune  . 

306.  Cornaline  - Tête  du  même  Empereur 
entre  deux  Cornes  d’ abondance  . 

- 307.  Pâte  de  verre.  Tête  de  Sabine  Tran- 
quilline  femme  de  Gordien  le  Jeune. 

• *308.  Amétbyfle . Tête  de  Conftantin  le  Grand- 
C’eit  la  feule  Tête  des  Empereurs  qui  air  le  Dia- 
dème , les  autres  ont  la  couronne  de  laurier:  car 
Aurélien  fut  le  premier  Empereur  qui  porta  le 
Diadème  , félon  Victor  dans  fa  Vie- 

309.  Jaf- 
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*309.  7>fpe  rouge.  Le  même  Empereur  à 
cheval , un  Javelot  en  main,  ayant  renverfé  par  ter- 
re Trois  de  fes  Ennemis.  On  voit  le  même  ty- 
pe CO  fur  un  Médaillon. 

Têtes  inconnues . 

310-  Tâte  de  verre , Fragment.  Une  Tête 
avec  un  peu  de  Barbe , & le  nom  NlAOc  • 

*311.  Cornaline  . Tête  d’  un  jeune  Homme 
avec,  le  nom  martialis  • 

*312.  Sar  doive . Tête  d’  un  jeune  Homme  a- 

vec  le  Diadème  , le  nom  rvfio  derrière  la  tête, 
& une  Tète  & un  Col  d’  Ane  devant  lui. 

*313.  Sar doive  • Tête  fans  barbe,  avec  F in- 

feriprion  n.  CLAVDI  • 

*314.  Cornaline  . Tête  avec  un  peu  de  Barbe  , 
& avec  le  nom  M.  MARCI. 

*3i5-  J<*Jpe  rouge  . Tête  fans  barbe  ; de  cha- 
que coté  il  y a la  lettre  P . 

316.  Pâte  de  verre , dont  (O  1’  Original  cil 
dans  le  Cabinet  du  Roi  de  France.  Tête  que  l’on 
prétend  être  celle  de  Tite-Live. 

* 3 1 7.  JaJpe  rouge  monté  en  Anneau  d' Or  an- 
tique . Deux  Têtes  accollécs  d’  Homme  & de_. 
Femme,  avec  des  Casques. 

*318.  Jafpe  rouge.  Une  Tête  avec  un  peu 
de  Barbe  . 

*319.  Hyacinthe . Une  Tête  d’ excellente  gra- 
vure , avec  de  la  barbe  & un  Diadème  enrichi  de 
Pierreries  . 

LU  320  Pri- 

(1)  Muf.  Flor.  Tom.  II.  Tab,  (1)  Maries.  Pier.  grav,  T.  II. 
XCV.  P.  J.  n.  46. 
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*3 20.  Prime  d’  Emeraude  . Autre  Tête  in- 
connue avec  de  la  Barbe . 

321.  Pâte  de  verre.  UneTêre  inconnue  fans 
barbe  , devant  laquelle  il  y a une  petite  Tête  de 
Jupiter  Sérapis . 

322.  Agathe  gravée  des  deux  cotés  . Sur  I’  un 
eft  une  Tête  inconnue  , & fur  le  Revers  une 
Tête  de  Mêdufe . 

323.  Pâte  ant . ) 

324.  Pâte  de  verre.  ) 

325.  Pâte  ant.  ) 

3 là-  Pâte  ant.  ) 

. 327.  Pâte  ant.  ) 

* 3 28.  Cornaline , Fragment . ) 

329.  Pâte  ant . ) 

330.  Pâte  de  verre.  ) 

,*331.  Lapis -Lazuli-  ) 

332-  Pâte  de  verre.  ) Têtes  inconnues- 

*333.  Cornaline.  ) 

334.  Pâte  ant.  ) 

335.  Pâte  ant . ) 

336.  Pâte  ant.  ) 

337.  Pâte  ant.  ) 

*338.  Cornaline.  ) 

3 39-  Sardoine . ) 

340.  Cornaline.  J 

341.  Pâte  ant . ) 

*34î*  Agathe -Onyx . Tête  inconnue  avec  une 
Couronne  de  Laurier . 

343;  Prime  d’ Emeraude , Fragment.  Le  mê- 
me fujet . 

*344*  Jaf?e  rouge  monté  en  Anneau  d’ Or  an - 
tique-  Une  Tête  de  jeune  Homme. 

345.  Cor- 
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345’.  Cornaline.  Une  Tête  inconnue  fous  la- 
quelle on  voit  un  Epi  de  bled,  un  Bâton  paftoral, 
une  Sauterelle  & une  Flûte  à plusieurs  tuyaux. 

346.  Pâte  ant . Une  Tête  inconnue  en  face. 

347.  Pâte  de  verre • Autre  Tête  inconnue 
en  face . 

34«-  Pâte  de  verre  . Tête  de  Femme  avec 
le  Diadème. 

*349.  Cornaline.  ) Têtes  de  Femme  coéf- 

350.  Pâte  de  verre . ) fées  d’ un  Voile. 

*351.  Sar doine  montée  en  Anneau  de  bronze 

antique  iutruftê  d’ Or . Têre  d’ un  More . 


LH  2 . CIN- 
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CINQUIEME  CLASSE 

Contenant  les  Jeux,  les  FeJIins  , les  Vafes  y 
& les  Anneaux  Symboliques . 


Jeux. 

ardoisb-  Un  Jeune  Homme  nud 
qui  coure  en  faifant  rouler  le_ 
Cercle , qui  s'appellent 
Trocbus , auquel  elt  attache  quel- 
que chofe  qui  a la  forme  d’  un 
Croîflanr,  mais  qui  elt  uneefpécc 
de  Sonnette  ou  Grelot  , comme  je  dirai  plus  bas. 

*2.  Sardo'me  • Le  même  fu  jet  , où  le  jeui,e_ 
Homme  qui  court,  touche  le  Trocbus  avec  un  |n- 
ilrument  crochu  , qu’  il  tient  de  la  main  gauche  . 
Ces  deux  Pierres  font  d’  une  excellente  gravure  . 

3.  Pâte  atit.Vn  Enfant  faifant  rouler,  Si  frap- 
pant un  Trocbus  garni  de  quelques  Anneaux  . 

4-  • Sardo'me  - Un  Amour  faifant  rouler  un 
Trocbus  • 

*5.  Hyacinthe.  Un  Vafe  à coté  du  quel  il  y 
a un  Trocbus  garni  de  trois  Anneaux  qui  cou- 
lent 
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lent  autour  du  cercle  ; de  1’  autre  coté  du  Vafe  il 
y a une  Palme  . 

Ces  cinq  Gravures  font  les  feuls  monumens , 
que  je  fâche,  qui  peuvent  fervir  à expliquer  clai- 
rement ce  que  c’  eft  que  le  jeu  de  Trocbns  men- 
tionné dans  les  anciens  Auteurs  : car  ce  que  CO 
Mercurialis  nous  enfeigne  d’  après  un  Monument 
antique,  ne  pou  voit  être  fourenu  par  d’  autres 
Monumens  où  on  voie  le  même  fujet  • Le  Bas- 
relief  dont  il  n’a  pris  que  le  Cercle,  fe  trou- 
voir  fur  un  CO  Sépulcre  antique  de  marbre  , li- 
tué  dans  une  Vigne  fur  le  chemin  de  Rome  à 
Tivoli  , qui  fervoir  de  logement  au  Vigneron  . 
Mr.  le  Cardinal  Alexandre  Albani  tir  1’  acquili- 
tion  du  Sépulcre,  dans  1’  idée  de  le  faire  trans- 
porter en  entier  dans  fa  Vigne  ; mais  ayant  fair 
mettre  la  main  à 1’  Oavrage  , 6c  voyant  que  la 
pièce  de  marbre  éroic  d’  une  grofleur  énorme  , 
il  la  tir  fcier,  Sc  fe  contenta  de  couferver  feu- 
lement le  Bas-relief,  qu’  il  fit  reflaurer  6c  qu’il 
mit  enfuite  dans  fa  Vigne. 

Le  Trotbus  étoir  un  cercle  de  bronze , avec 
lequel  les  jeunes  gens  fe  divcrtuloicnr  ; 

Ta~ie(  la  Tfèfcuv  wcrnavuéiot . 

pueri  a troebo  ceJJ'antes  • EnnP  m,<j  r. 

6c  ron  pas  , a fcbola  curul't  cejfantes  , comme_ 
F a rendu  Bornés-,  il  étoit  plus  grand  que  Mr. 
le  Comte  de  Caylus  ne  fe  1’  ell  figuré  CO  en  nous 
donnant  le  prétendu  Trocbns  de  fon  Cabinet,  qui 

n’  a 

(1)  De  Arte  Gymn.  L.  HT.  Tav.  XLVHI. 

C 8-  p.  ii8-fcq  Rd.  AihIî.  (3)  Recueil  d’  Antiq,  T.  I. 

(2)  Brlhii  Sepulcr.  Aut.  Pl.  LXXXi.  n,  3. 
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n’  a que  fept  pouces  de  diamètre  . Le  Trocbus  qui  e(t 
fur  nos  Pierres  arrive  jusqu’à  la  moitié  du  corps 
des  figures,  & même  fur  la  fécondé  jusqu’  à la 
poitrine  . Celui  de  1’  Enfant  lui  va  jusqu’  au 
menton:  ce  qui  correfpond  au  Trocbus  du  Bas- 
relief  cité,  qui  a quatre  palmes  Romains  de  dia- 
mètre . Il  y avoir  au  Trocbus  non  feulement  des 
anneaux , qui  couloient  autour  du  cercle  , pour 
faire  du  bruit  à mefure  qu’  on  le  fcfoit  rouler , 
ainfi  qu’  on  en  voit  trois  à celui  de  ce  Bas- 
relief, 

Garrulus  in  laxo  citr  attnulus  orbe  vagatur  , 
Cédât , & argutis  obvia  turba  troebis  ■ 

Maniai.  E.  XIV.  Ep  ifg. 

Mais  on  y roettoir  encore  un  ou  plusieurs  gre- 
lots qui  y étoient  attachés,  comme  il  y en  a au 
Trocbus  du  même  Bas-relief,  & à celui  de  no- 
tre prémière  Pierre.  Telle  étant  la  conftruétion 
du  Trocbus , quand  on  le  fefoit  rouler  on  touchoit 
ces  anneaux  & ces  grelots  avec  un  infirument 
crochu  , nommé  Clavis , comme  dans  la  Pierre  N-  a. 
lucre  pat  & verjt  clavis  adunca  troebi . 

Propçrt  L.  lit.  EJcf.  «ta 

Et  fur  une  Empreinte  de  notre  Collection  des 
Souffres  il  y a un  Trocbus  , mis  au  pied  d’ un 
Terme,  & une  Figure  en  pied  qui  tient  dans  la 
main  le  Clavis  crochu  , avec  une  Sonnette  qui 
pend  à une  petite  Chaine  , ou  à quelque  chofe 
de  femblable  • 

Le  Cercle  fur  une  (')  Peinture  antique.- 
d’ Herculanc  , n’  eft  peut-être  autre  chofe  qu’  un 
Trocbus  . 

Meur- 

(i)  T.  I.  Tav.  XV. 
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Meurfius  (0  qui  n’  éroit  pas  informé  de  ce’ 
que  c*  éroit  que  le  Trochtts  dans  ie  Livre  de^ 
JVlercurialis,  ne  trouvant  pas  à fon  gré  l’explica- 
tion qu’  en  donne  celui  ci , il  s’  en  cil  formé  Une 
faufTe  idée-  Turnebus  (O  & d’ autres  qui  1’  ont 
fuivi , fe  figurent  le  Trocbus  comme  une  roue^ 
avec  des  rais  qu’  on  prcnoit  par  une  anfe  en  la 
faifant  rouler  , & ils  croient  qu’  alors  les  doux 
fefoienr  le  brtiir  en  queftion. 

*<5.  Chaieêdoitte  . Un  Homme  courant  avec  u- 
ne  Palme  & une  Couronne  Lemnifcata  en  main  , 
après  avoir  remporte  le  prix  à la  Courfe . 

7.  Cornaline  . Le  même  fujet  . 

8.  Pare  tint.  Le  même  fujet  J’ai  placé  ces 
Pierres  les  premières  en  fuivanr  I’  ordre  des  Jeux 
Publics  qu’  on  commençoir  toujours  par  0)  la_* 
Courfe.  C’ croit  une  réglé  encore  que  parmi  ceux 
qui  s’  y préfentoient  pour  remporter  les  prix  , 
ceux  qui  dévoient  courir , étoient  appelles  les 
prémiers  . 

9.  Pâte  ant . Un  Athlére  qui  fe  frotre  d’hui- 
le. Dans  la  Galerie  de  la  Villa  Me  dieu  à Rome 
il  y a deux  Statues  dans  la  même  action  & dans 
la  même  artitude  . 

Une  £♦)  Figure  fcmblable  à celle  de  notre  Pâ- 
te, mais  plus  en  face,  fur  une  Pierre  Gravée  avec 
le  nom  du  Graveur  rHMOY  , palla  de  notre  Ca- 
binet du  vivant  du  B- de  Stojih , dans  celui  de  My- 

lord 

(1)  tV  Ludis  Grâce.  voc.  (3)  Sophocl.  EleOr.  v.  C8j. 

')  f&%cc  & Schol.  ad  h.  1. 

(1)  Auv.  L.  XXVII.  C.  33.  (4)  A lutter  Pierr.  grav.  Fig. 

Collet,  ad  Marnai,  1.  c.  XXV. 


TNAIOY 


Digitized  by  Google 


4$6  CiNauiEME  Classe. 

lord  Duncamn  (0:  elle  a été  aulfi  publiée  par  Mr. 
T Abbé  Veuuti . 

10.  Pâte  de  verre . Un  Athlète  dans  1’  at- 
titude d’ en  venir  aux  mains,  en  jettant  les  bras, 
de  la  façon  que  j’  ai  remarqué  dans  un  Amour . 

11.  Pâte  ant . Un  Athlète  tenant  de  la  main 
gauche  le  Strigilis , dont  il  ote  les  ordures  avec 
les  doigts  de  la  main  droite  ; devant  lui  elt  une  Pal- 
me dans  un  Vafe.  Le  C1)  Savant  Allocié  de  l’Acadé- 
mie du  Bon  Goût  de  Palerme , qui  s’eft  long  tems 
rompu  la  tête  pour  trouver  ce  que  c’  étoit  que 
1‘  Inllrument  que  tient  un  Homme  nud  auprès 
d’  un  Badin  fur  un  Vafe  antique,  inc  femble  s'  ê- 
tre  embarradè  alTez  mal-à-propos.  Ce  n’eil  qu’  un 
femblable  Strigilis  . 

i 2*  Prime  d’ Emeraude  • Le  même  fujet. 

*13.  Cornaline  . Deux  Enfants  luttant  en- 
femble  , qui  fe  font  renverfes  à terre  , & dont 
1’  un  paroit  comme  vouloir  étrangler  1’  autre_.  . 
A coté  d’eux  il  y a leur  Maitre,  qu'  on  nom- 
moit  , la  Baguette  en  main  , comme 

fur  un  U)  Vale  de  Al.  le  Comte  de  Caylus  ; il  fem- 
ble  les  frapper  pour  les  féparer . Sca/iger  (0  e(l 
du  fentiment  que  la  Lutte , quand  on  en  venoit 
jusqu’  à ce  poinr  , fc  nommoit  iyxvAiÇtn:  il  fonde 
fa  conjecture  fur  1’  Etymologie  fuppofee  du  ver- 
bc  ’&yxtiv , Jâjfoq^uer , étrangler.  Derrière  les  deux 


(1)  OlleQ.  Monum  Tab. 
LXXV. 

(1)  Sanjiti  di  Difl'.  dcll’  Arcad. 
dcl  h'JOn  eufio  . Vol.  I. 
p.  î»5. 


(î)  Fabri  Agonift.  L.  T.  C.  ip. 
p.  1871. 

(4)  Ht  c.  d’ Amiq.  T.  I.  Pl.  Sp. 
($)  v.  Kufi.  Sot-  ad  AriP.oph, 
Equic.  v.  16 x. 
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Enfans  eft  un  Terme  , au  pied  duquel  il  y a un 
Vafe,  & une  Palme  dedans- 

14.  Cornaline . Le  même  fujet . 

*15.  Cornaline . Deux  Enfans  luttant  enfem- 
ble  en  préfence  de  deux  Vieillards,  dont  1’ ua- 
tient  une  Palme  , & 1'  autre  une  Baguette. 

16.  Pâte  atit . tirée  d’ une  Pierre  d’excellen- 
te gravure  . Deux  Lutteurs  dont  1’  un  a un  ge- 
nou en  terre,  & fouticnt  fur  1’  épaule  gauche.- 
T autre,  qui  eft  épuifc  de  forces,  & qui  a la  Tê- 
te panchée.  Deux  figures  de  Guerriers,  ou  de 
Gladiateurs,  fur  une  Pierre  que  donne  (’)  Agofti- 
ni , font  dans  la  même  attitude. 

*17.  Agathe -Onyx  . Une  Figure  qui  fe  dé- 
pouille pour  s’  exercer  à jetter  le  Disque,  qui 
cfi:  devant  lui  fur  un  Trépied  appuyé  contre  un 
Terme  . Le  même  fujet  fe  voit  fur  une  CO  Pierre 
Gravée  du  Cabinet  du  Chcv-  Vettori  à Rome , 
mais  un  peu  plus  grande  que  la  nôtre. 

Le  Disque  étoit  une  roulette  parfaite , dont 
les  faces  oppofées  étoient  parallèles . Gêdoyn  0) 
qui  lui  donne  la  forme  d’ une  lentille,  a été  mal 
informé  . 

18.  Pâte  ant . Un  Difcobolc,  le  Disque  à U 
main  gauche,  tenant  la  main  droite  élevée  en  li- 
gne de  furprife.  Devant  lui  eft  un  Autel,  ou  une 
Table,  fur  laquelle  il  y a trois  petits  Globes  ou 
Disques.  La  gravure  paroit  Etrusque. 

*19.  Cornaline  . Un  Amour  en  pied,  tenant 
de  la  main  droite  une  Palme  , & de  la  gauche^ 
un  Disque . 

Mmm  20.  Aga - 

(1)  Gciu.  P.  If.  Tav.  t6.  (3)  Nor.  fur  Pnufin.  L:b.  I- 

(*j  Donii  Infer.  T.  IX.  11.  7.  p.  113.  n.  x. 


458  CinojJïeme  Classe* 

*jo.  . Agathe -Onyx  . Une  Table  avec  un  Dis- 
que deflus  devanr  une  Figure,  qui  paroit  faire  un 
élancement  de  bras , ce  qui  s’  appelle  en  Latin 
ja&arc  brachia 

alteruaque  jafiat 

Brachia  proteniens , &•  verberat  iilibus  auras. 

Aœ.  V.  ».  ,7*. 

c’  étoit  une  efpéce  de  <rxu*nayjt» , un  mouvement 
qu'  on  fc  dounoit  pour  rendre  les  jointures  plus 
fuuples  & agiles , afin  de  faire  plus  facilement 
T exercice  qu’  on  vouloir  entreprendre  . C'  eft 
dans  cette  attitude  de  CO  axmnxyûy , qu’  étoit  re- 
préfenté  Glaucias  d’  Egine* 

*21.  Amêtbyfte  d’excellente  gravure.  Un  Dis- 
cobole, ou  un  Homme  qui  jette  le  Disque.  11  le 
tient  de  la  même  manière  qu’  on  le  voit  à 1:l, 
Statue  rapportée  par  Mercuriitis  , qui  ne  fe 
trouve  plus  à Rome.  Pot  ter  parle  trop  fuper- 
ficiellcmcnt  de  ce  jeu  , en  fe  fondant  fur  ce  que 
dit  Euftathe  , qu’  on  jertoit  le  Disque  par  un 
trou;  c’ étoit -là  un  autre  exercice  particulier  du 
Disque  . Les  Disques  ét oient  ordinairement  de_ 
bronze,  & travaillés  au  Tour;  celui  qu’  on  voit 
fur  le  Monument  allégué  Num.  5.  a trois  tours 
creux  autour  de  fon  centre  , &.  fon  diamètre  eft 
‘ d’  un  palme  (ix  onces  & demie.  11  y avoir  aufli 
une  efpéce  de  Disque  qu'  on  jettoit  par  le  moyen 
d’  une  courroyc  qui  y éroit  attachée  d’  un  coté 
au  milieu  , à la  façon  des  courroyes  des  Bou- 
cliers où  T on  pafToit  le  bras  pour  s’  en  fervir  ; 
c’  eft  ce  que  m’apprend  un  Bas -relief  dé'finé 
dans  le  Cabinet  de  Mr.  le  Cardinal  Alexandre 

Al - 

(l)  Paufan.  L.  VI.  p.  5 7 J.  I.  17. 
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Albaui  . Le  jeu  de  Disque  s*  eft  confervé  en  quel- 
que façon  en  Italie;  on  jette  un  fromage  rond, 
ou  ur.e  roulette  de  bois  pefant , femblable  à ce 
fromage , & on  le  lance  par  le  moyen  d’  une 
corde.  A Rome  on  I’  appelle  Cafciotto , ou  gros 
fromage  , en  Tofcanc  , Forma  . On  voit  dans 
notre  grande  Collection  de  Souffres  1*  Emprein- 
te d’un  Carnée,  qui  doit  avoir  été  l’un  des  plus 
excellents  ouvrages  de  Gravure  , où  il  y a un 
Difcobole  qui  tient  d’  une  main  une  Corde  , ap- 
paremment pour  jeiter  le  Disque  ; mais  ordinai- 
rement on  le  jettoit  fans  corde  . Lorsqu’  on  fe- 
foit  de  grands  efforts  pour  le  jetter,  on  appuyoit 
la  main  gauche  fur  le  genou  du  même  coté  , en 
retirant  la  main  droite  avec  le  Disque  en  arriére, 
pour  lui  donner  plus  de  force  en  le  lançant; 
c’  eft  par  cetre  raifon  qu’  il  c(t  appelle  CO  KeiluftH- 
fiot  3ï<rxoc  , difeus  ab  humera  j achat  us . On  voit 
quelques  Difcoboles  dans  cetre  attitude,  dans  no- 
tre grande  Collection  de  Souffres . 

Au  relie  il  ne  doit  pas  paroitre  étrange  de 
voir  des  Difcoboles  gravés  fur  tant  de  pierres 
précieufes,  puisqu’  on  leur  érigeoit  des  Statues  en 
Grèce:  Les  Athéniens  en  érigérent  une  CO  à A- 
riflonique  Caryltien  , joueur  de  paume  d’ Alexan- 
dre le  Grand . 

22.  Cornaline . Un  Difcobole  dans  1’ attitude 
de  jetter  le  Disque  . 

2j-  Agathe  - Onyx . Un  Difcobole  tenant  le 
Disque  de  la  main  droite,  & montrant  de  la  main 
gauche  la  Palme  qui  eft  devant  lui  dans  un  Vafe. 

M ru  m 2 .Le 

(1)  Hom.  IL  4>'.  t.  431.  (2)  Athen.  Pelpnof.  L.I.  p.  ip.  A. 
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Le  Savant  CO  Faber  donne  diverfes  conjectures 
fur  ccs  Vafes  avec  une  Palme  dedans  ; il  eft  du 
fentiment  que  les  CO  Difcobolcs  ne  s’  oignoient 
pas  d’ huile.  Sur  la  Pare  fuivanre  on  voit  cepen- 
dant  une  Figure  qui  fe  frotte  d’  huile , & a It- 
Disque  à coté  d’ elle.  Mais  ce  qu’  il  dit  tou- 
chant ces  Vafes  ne  farisfair  pas  pleinement . On 
pourroit  fuppofer  avec  plus  de  vraifemblance  , 
que  c'  étoient  des  vafes  que  les  Vainqueurs  rem- 
portoient  pleins  de  1'  huile  facrée  qu’  on  recueil- 
loit  des  oliviers  plantés  dans  T Acropole  d' A- 
thénes.  Cette  huile  n’  étoit  deftinée  CO  que  pour 
les  vainqueurs  , & il  étoit  défendu  fous  peine  de 
la  vie,  de  l’emporter  hors  du  pays.  Le  Prix 
étoit  anfli  anciennement  CO  une  corbeille  de  fi- 
gues , St  un  vafe  de  vin  ; & dans  le  liecle  héroï- 
que CO  c’  étoit  un  (impie  vase  . 

2+.  Pâte  ant . Un  Difcobole  qui  s’oint  d’ hui- 
le; à fa  droite  elV  un  Vafc  avec  une  Palme  de- 
dans, 8c  à- fa  gauche  le  Disque  par  terre. 

25.  Cornaline.  Un  Discobole  Tenant  de  Ia_, 
main  droite  le  Disque  & de  la  gauche  une  Pal- 
me , & ayant  un  Vafe  devant  lui  . 

26.  Héliotrope.  Un  Difcobole  devant  uti> 
Terme  , tenant  de  la  main  gauche  le  Disque  5c 
de  la  droite  une  Palme. 

27.  Prime  cT  Emeraude  . Un  Difcobole  de- 
bout auprès  d’ un  Terme  ; il  cil  femblable  au 

pré- 

(1)  Açonift.  L.  II.  C.  as-  p. 

1047.  Gron.  Thef.  Antiq. 

T.  VIII. 

(3)  Ibid.  L.  II.  C.4.  p.  iç4». 

(})  Schol.  Ari/loph.  Nub.  v. 


1001.  Schol.  Sophocl.  Oe- 
il p.  Colon,  v.  689 
) Marm.  Par.  I.  n.  5 S 
| II.  4>  • v-  a 59-  Athen. 
Deipnof.  L.  XI.  p 4 <58.  G» 
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précédent , excepté  qu’  il  a une  Couronne  fur  la 
Tête  . 

*28.  Cornaline.  Voici  une  Pierre  qui  repté- 
fente  une  façon  particulière  de  châtier  les  jeu- 
nes gens  dans  les  Gymnafes  , quand  ils  avoient 
manqué  à leur  devoir  . Celui  qu'  on  châtie , eft 
porté  par  un  autre  , qui  le  tient  par  les  deux 
bras  fur  les  épaules , & un  troifieme  qui  va  der- 
rière , le  fouette,  en  le  tenant  par  les  pieds,  de 
telle  manière  que  le  Corps  du  jeune  Horame^ 
qu'  on  châtie,  eft  tout  en  1’  air,  fans  qu’  il  puif- 
fe  fe  remuer. 

29.  Pâle  ai/t.  Le  même  fujet . 

30.  Pâte  ant.  Quatorze  Amours  qui  s’  exer- 
cent à des  Jeux  Gymnafliques  autour  de  deux 
Colonnes , fur  1’  une  desquelles  il  y a une  efpéce 
de  Vafc  & fur  1’  autre  quelque  chofe  de  crochu. 

Cette  Pâte  qui  appartenoir  autrefois  à Bel - 
lori  , 8c  qui  pafïa  enfuite  à Ficoroni  , & de  là 
dans  notre  Cabinet  , a été  décrite  & expliquée 
par  CO  Agoftiitï  & Maffei . 

Parmi  ccs  quatorze  Amours  il  y*  en  a cinq 
Couples  qui  luttent  , pour  marquer  les  cinq  dif- 
férents genres  d’  Exercices  des  jeux  publics  de 
la  Grèce,  quoiqu’  il  foir  vrai  de  dire  qu’  on  ne 
trouve  pas  dans  leurs  attitudes  précifement  tout 
ce  qu’  il  faudroit  pour  les  repréfenter  tous:  ils 
conliftoient  à fauter,  courir,  jetter  le  disque,  lan- 
cer le  javelot,  8c  lutter  . Oatre  ces  cinq  Couples, 
il  y a un  Amour  qui  fait  rouler  le  Trocbus , un 
autre  qui  court  avec  la  Palme  8c  la  Couronne,  un 

troi- 


l»)  Majfti  Gem.Ta, IV. T.  33.  Muntfêuc.  Ant. eipl.f.I, Pial- 
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troifiéme  qui  s’  oint  auprès  dr  un  grand  Vafe  en 
forme  de  Coucha  , & deux  autres  qui  font  la  fon- 
ction d’  Agonothétes,  ou  de  Maîtres  de  Gymnafe. 

On  ne  voit  ici  proprement  que  deux  genres 
de  Lutte  , c’  eft  - à - dire  , celle  qui  s’  appelloit 
’Of&owaA*  , ou  la  lu: te  de  pied  ferme  , & où  il  fuf-  . 
tiioit  d’  avoir  jette  fon  Advcrfairc  par  terre,  5c 
la  Lutte  des  P aucr  aùa fie  s appcllée  , 

dans  laquelle  celui  qui  tomboit  à terre,  ne  làchoit 
pas  fon  Adverfaire,  mais  1’  entrainoit  (0  avec  lui . 

Les  deux  Amours  qui  font  la  fontion  d’  A - 
gonotbetes , ou  Maîtres  de  Gymnafe  CO  vont  cor- 
riger la  Lutte,  ou  la  faire  celler . On  voir  trois 
vafes  feinblablcs  à celui  de  notre  gravure  fur  le  CO 
Vafc  de  Patin . Celui  qui  s’  oint  le  corps , ne 
puife  point  de  1’  eau  d’  un  grand  Vafe  dans  un 
autre,  comme  le  prétend  Agoftini . Ce  qu’on  voit 
de  crochu  fur  1’  une  des  Colonnes  , pourroit  bien 
être  un  Cadran  Solaire  : Car  ordinairement  oïl. 
voir  les  Cadrans  pofés  fur  des  Colonnes,  comme 
eft  reprefenre  un  Cadran  fur  un  Vafe  d’  argent 
qui  fut  trouvé  I’  année  pallée  dans  le  port  de 
Nertuno , 1’ ancien  Autiu/n  , Sc  fur  lequel  le  favant 
P.  Pacciaudi  a donné  une  explication  qui  mérite 
les  éloges  de  tous  les  Amateurs  de  la  Littérature. 

31.  Cornaline  ■ Un  Terme,  tel  qu’  il  fe  vo- 
yoit  dans  les  Palertrcs. 

32.  Agathe  - Onyx . Un  Terme  6c  de  chaque 
coté  une  Palme  . 

*33.  Cornaline  . Un  jeune  Homme  nud  qui 
danfe  , tenant  à chaque  main  quelque  chofc,  qui 

pa- 

(1)  Ftbr.  Agonift.  Lib.  I.  C.  (?)  Ibid.  L I.  Cap.  19-  10. 

10  H.  (3)  Num.  Imp.  p.  lûo- 
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paroit  an  Bâton  court . Je  crois  que  les  bacons 
que  1"  on  frappoit  I*  un  contre  I*  autre  , fefoicnt 
une  mufique  femblabfe  à celle  des  Callagnettes  , 
& P on  voit  encore  aujourd'  hui  les  payfans  eo 
Italie  danfer  au  fon  de  celles -ci,  à la  façon  des 
Danfeurs  repréfentés  fur  les  anciens  Monuments. 
Les  Caflagriettes  étoient  de  deux  fortes:  les  unes 
courtes,  comme  on  les  a maintenant.  Une  CO 
Bacchante  fur  un  Bas-relief  de  la  Villa  Borgbe- 
fe , 8c  une  autre  Femme  fur  un  Bas -relief  du  Pa-« 
lais  Giujliniani , en  ont.de  cette  forte,  de  même 
que  deux  Amours  dans  une  <*>  Peinture  antique 
d’  Hcrculane  , où  on  les  a prises  pour  des  clous  : 
Les  autres  éroicnr  plus  longues  , comme  on  les 
voit  fur  une  CO  Lampe  antique,  8c  fur  un  Ouvrage 
de  Mofaïque;  8c  celles  de  notre  Pierre  lont  de  cette 
dernière  forte  . Ce  que  P on  a pris  pour  des  Flû- 
tes CO  dans  une  autre  Peinture  d’ Herculaoe,  font 
des  Callagnettes  longues.  Les  Grecs  appelloient 
ces  inllruments  CO  o-%iça« , ligua  fi/Jilia  , pièces  de 
bois  fendues  ou  Crotala  . 

La  danfe  des  je  mes  Gens  nuds  s’  appeüoit  CO 
ro/iyoreuSix  y Gymnopêdie  , 8c  elle  étoit  particuliére- 
ment en  ufage  chez  les  Lacédémoniens . 

Cette  Pierre  nous  fournit  une  autre  particu- 
larité 


(1)  Barfoli  Aimir.  anr.  Tab. 
ji»  ib-  T.  b.  74  Coi.f. Spoa 
llrch-  d’-  A»t.  D Ol-rr.  V il. 
P i5°- 

(»)  T.  I.  Tab.  jï.  l’onf .Gui 
Muf.  Htr  T.  I.  T-b.  71. 
n.  î . & T b.  tt . 

(})  Luccr.  sut.  P.  1. 


fit.  J4  Eii.  Sepulcr-  lot. 
H'  iS. 

(4)  Tab.  XXX. 

(5)  Pollux  Onomift.  Lib.  IV. 
SeCt-  <05. 

(A)  Atheu.  DçipnoC  L.  J£Ÿ. 
p.  6Ï8. 
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laritéicn  ce  que  la  Figure  a la  Tête  ralèe  (O.  Lu- 
cien a introduit  un  Danfeur  avec  la  tête  rafée  , 
tuais  fes  Commentateurs  ne  croyant  pas  apparem- 
ment la  chofe  décente , ont  déclaré  ce  pafiage^ 
corrompu  . 

*34-  Agathe  -Onyx . Un  Danfeur  obfccne  avec 
un  Bâton  dans  chaque  main  . Ces  Danfcs  s’  ap- 
pelaient OU  ZurufiKti- 

35.  Pâte  ant . Deux  Danfeurs  obfcénes,  dont 
1’  un  a deux  longues  CafLgnetres  dans  chaque  main. 

3 6.  Pâte  ant.  Autre  Danfeur  obfcénc  armé 
de  Casque  & de  Bouclier  • Cette  figure  repréfen- 
te deux  fortes  de  Danfes  , celle  qu’on  nnmmoit(1) * * 4 
ZaTi/p/xij  Satyrique , St  celle  qu’  on  appelloit  £»<« 
vA/ot  t armée  • 

La  Dar.fe  Satvrique  fe  fefoit  avec  des  gefics 
lafeifs,  & s’ appelloit  aufii  CO  QaAAixh  fytfipa»  qui 
paroir  être  une  efpccc  de  1’  autre. 

La  Danfe  avec  des  armes  fut  célèbre  non  feu- 
lement parmi  les  Sa/iens  Prêtres  de  Mars,  com- 
me on  voit  fur  un  '♦>  Vafe  d’ argent  dans  la  Ga- 
lerie de  F Empereur  à Florence , mais  elle  étoir 
encore  ufitéc  chéz  CO  pluficurs  Peuples  de  la  Grè- 
ce , & s’  appelloit  CO  rupflx>i-  Fes  CO  Amazones 
danfoienr  aufii  armées  . Homère  fait  déjà  mention 
d’  une  telle  danfe  CO  repréfentée  fur  le  Bouclier 

d’ A- 


(1)  Convir.  s.  Lapilli-  C.18. 
p.  431. 

(*)  Pollux  Ofiomafh  Lib.  IV. 
Seô  99. 

(})  Ibid.  Seâ.  ico. 

(4)  Detnfl.  Ftrur.  Kcg.  Tsb. 
77.  Corf.  Gori ( Muf.  Etr. 
T.  II.  p.  139- 


(5)  Xenopb.  Expedit.  Cyri.  p. 
371.  D Conf.  Spanb.  Nor. 
in  Arirtoph.  Nub.  v.  65t. 

(6)  Pollux  1.  c.  Siâ.  96 

(7)  Cal/im.  Hymn.  in  D^an. 
v.  240. 

(8)  II.  «■'.  v-  597. 
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d’  Achille,  8c  je  ne  fais  pas  fi  cet  trticle  de  fa 
defcription  a été  bien  remarqué  . Deuys  d’ Ha- 
licarnafie  CO  fait  quelques  obfervations  à ce_ 
fujet . 

*37.  Cornaline . Un  Jeu  de  jeunes  Gens,  dont 
Y un  voltige  par  defius  un  autre  qui  eft  debout 
fur  une  Bafe , & un  troiiiéme  qui  eft  derrière  lui, 
paroit  vouloir  faire  la  même  chofe  ; de  chaque 
coté  il  y a une  Palme  , & au  defius  de  Y une  on 
voit  une  Couronne.  Cetre  façon  de  fauter  n’ étoit 
pas  ufitée  dans  les  Jeux  des  jeunes  gens;  c’étoienc 
les  Danfeurs  de  proféfiion  qui  montraient  leur 
adrefie  par  des  fauts  pareils.  Les  Danfeufes  qu’on 
introduit  dans  un  Fefiin  où  étoir  Socrate , fau- 
toient  CO  par  defius  des  épées  nues. 

* » 

* 

38.  Pâte  ant.  Un  Homme  conduifant  un^ 
Char  tiré  de  deux  Chevaux  . 

39.  Sardoine  . Un  Homme  conduifant  un_- 
Char  tiré  de  quatre  Chevaux  . Le  Cachet  CO  de 
Pline  le  jeune  repréfenroit  une  Quadrige. 

40-  Sardoine  en  forme  de  Scarabée  . Le  mê- 
me fujet  • 

*41-  Héliotrope.  Un  Homme  conduifant  un 
Char  tiré  de  quatre  Chevaux , tenant  de  la  ^main 
droite  une  Couronne,  & de  la  gauche  [une  Pal- 
me, avec  autour  P infeription  SCORPIANVS  • Dans 
un  <+>  Monument  antique  1’  on  voit  un  nommé 
SCORPIVS,  fur  une  Quadrige.  Celui  qui  conduifoit 
un  Char  dans  le  Cirque  s’  appclloit  Agttator  ■ 

Nnn  42  -Pâ- 

(1)  Ant.  Rom,  L.  VII.  p. 447.  (})  Pli».  L.  X.  Ep.  i (5. 

(1)  Xenopb,  Conviv.p.  S76.D.  (4)  Fabretti  Infc.  L.IV.  p»7j. 
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42.  Pâte  ant-  imitant  la  Sardoine . Un  Hom- 
me conduifant  une  Quadrige , vu  par  derrière  . 

43.  Pâte  ant.  Un  Homme  conduifant  une 
Quadrige . 

'44.  Agathe -Onyx.  Un  Homme  conduifant 
un  Cheval  qui  court  au  grand  galop  . 

45.  Sardoine.  Un  Homme  à cheval  courant 
au  grand  galop.  J’  ai  rangé  les  Figures  à cheval , 
après  les  Chars  attéles  de  Chevaux,  parcequ*  011 
commençoit  à s’  exercer  à conduire  des  chars , 
avant  que  de  monter  à cheval  ••  On  ne  trouve 
dans  1’  Iliade  qu’  un  feul  exemple  d’  équitation  ; 
c’  elt  quand  Diomède  monta  fur  un  des  chevaux 
de  Rhèfus.  Mais  cela  ne  prouve  pas  que  la  cou- 
tume de  monter  à cheval  fut  déjà  fort  en  ufage 
au  rems  de  la  guerre  de  Troye. 

*4 6.  Cbalcédoine  • Un  Homme  à cheval  cou- 
rant au  grand  galop:  Sujet  où  1’  on  remarque  que 
le  Cheval  a dans  la  bouche  une  petite  Branche., 
d’arbre  - On  y voit  aufïi  autour  du  corps  du  Ca- 
valier des  10  Bandages , avec  lesquels  on  fe  ferroit 
dans  les  courfes,  pour  en  mieux  foutenir  la  vi- 
tede . Autour  de  la  Pierre  eft  écrit  le  nom  propre 
niTIKINNAC.  Le  meme  fujet  avec  la  même  inferip- 
tion  fe  trouve  dans  (1)  le  Cab.  du  Marq.  Rtcc.tr di . 

47.  Pâte  ant.  Un  Homme  à cheval  allant 
au  galop  & portant  une  Palme , avec  autour  le 
mot  rotheva  . 

48.  Cornaline ■ Un  Homme  à cheval  allant  au 
grand  galop  , & conduifant  un  autre  Cheval  pat 
la  Bride  • 

49-  Cor- 

(1)  Conf.  Bnonarroti  Oflery.  (j)  Muf.  Flor.  T.  II.  Tib. 

fop.  i Vetri  »nt.  p.  17p.  XVIL  n.  j. 
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*44.  Cornaline.  Une  Courfe  de  qaatrc  de  ce* 
Chevaux  qu’  on  appelloir  Defultorii , fur  l’un  des- 
quels cft  le  Cavalier  qui  les  guide  , le  Fouet  et» 
main  . On  voit  des  tels  Chevaux  en  face  fur  u- 
ne  CO  Pierre  Gravée  du  Cabinet  de  l'Empereur  à 
Florence . Gori  dans  l’  explication  qu’  il  en  don- 
ne , parle  d’  un  Prince  Macédonien  , qu’  il  cire 
comme  1'  un  des  plus  anciens  exemples  de  cette 
forte  de  courfe  : mais  Homère  CO  nous  en  donne 
une  notion  bien  plus  reculée , lorsque  pour  relever 
le  courage  & l'activité,  avec  laquelle  Ajax  fautant 
d’ un  vailTeau  à 1’  autre,  les  défend  tous  à la  fois  , 
il  le  compare  à un  homme  qui  courant  au  galop 
avec  quatre  chevaux,  faute  de  1’  un  fur  l’autre. 
Pares  equi , âiurr w . ne  feroit  donc  pas  une  cou- 
ple de  chevaux  defultorii  comme  CO  Boulenger  8c 
d’  autres  prétendent  : car  II  1*  on  courott  de  cette 
manière  fur  quatre  chevaux , & félon  les  Pierre* 
fui  vantes , fur  plus  encore,  il  faudroit  prendre  pa - 
res  equi  pour  plufieurs  chevaux  qui  courent  en- 
femble  fur  une  même  ligne,  & dont  1’  un  ne  paflTe 
pas  P autre  ; 8c  en  effet  une  couple  de  chevaux 
fe  doit  dire  par  equorum  ■ 

*5°.  Jafpe  rouge  . Deux  Hommes  courant 
chacun  avec  dix  Chevaux  de  front  dans  le  Orque, 
dont  on  voit  la  Sp'tna  en  perspective . Si  ce  font 
ici  des  chevaux  defultorii , ce  feroit  là  un  monu- 
ment fort  particulier , puisque  nous  n’  en  trou- 
vons de  mentionnés  dont  les  anciens  Auteurs,  que 
jusqu’  au  nombre  de  Ci)  fix  • En  tout  cas  il  auroit 
. Non  2 fallu  . 

(1)  Muf.  F!or.  T.  II  Tab.  (j)  De  Cire.  & lud.  Cire. 

LXXXF.  n.  1.  C.  5«- 

(»)  II.  i.  v.  6Tf.  6 14.  (4}  Florin  L.  III.  c.  J.  , 
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fallu  à un  feul  homme  une  ad  relie  bien  particulière 
pour  galopper  avec  dix  chevaux  de  front , être  en 
état  de  les  guider , & pouvoir  fauter  de  i’  un  fur 
T autre . 

51.  Pâte  ant . Un  Homme  galoppant  avec 
douze  Chevaux  de  front,  une  Couronne  en  main, 
avec  la  Victoire  qui  parodiant  aflife  fur  un  des 
chevaux,  lui  mer  une  autre  Couronne  fur  la  tê- 
te; autour  font  des  Caractères.  La  polition  des 
deux  figures , & la  diftance  que  1’  on  voit  en- 
tr’ elles,  ne  permettent  pas  de  les  fuppofer  fur  un 
char.  Le  Cavalier  avec  vingt  Chevaux  de  front, 
fur  une  Pierre  de  CO  Mr.  le  Comte  de  Caylus , ne 
femble  pas  être  non  plus  fur  un  Char,  maii  plu- 
tôt monté  fur  un  des  Chevaux  , quoiqu’  il  pa- 
rodie un  peu  trop  élevé  pour  être  bien  à cheval . 

52.  Pâte  ant.  Un  Homme  galoppant  avec 
douze  Chevaux  de  front . 


5 3-  Cornaline  . Une  Borne  du  Cirque  autour 
de  laquelle  on  voit  courir  deux  Bigues. 

54-  Pâte  de  verre.  Une  Borne  du  mêmt^ 
Cirque  avec  trois  Bigues  qui  courent  autour. 

55.  Pâte  ant.  Quatre  Quadriges  courant  au- 
tour d’  une  femblablc  Borne.  Le  même  fujet  fur 
une  'Pâte  antique  , avec  le  nom  du  Graveur 
AEYTONOC , fe  trouve  dans  le  Cabinet  qui  étoit 
au  Comte  de  Tboms . 

*56.  Cornaline  . Quatre  Quadriges  qui  cou- 
rent autour  de  la  Spitta  du  Cirque,  à chaque^ 


* * 

* 


bout 


(1)  Rec.  d’  Ant.  T.  I.  PI.  LX.  n.  4. 
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bout  de  laquelle  font  les  Bornes.  Gravius  CO  pré- 
tend qu’  il  n*  y avoir  qu’  une  feule  Meta  à 1’  ex- 
trémité de  la  Spin  a , vers  1’  hémicycle  du  Cirque  . 
Sa  conje&ure  pourroit  palier  pour  probable , fi 
elle  n’  étoit  réfutée  par  cette  Pierre  , 8c  par 
huit  autres  pièces  de  cette  Collection  , tant 
Pierres  que  Pâtes  , 8c  même  par  des  C1)  Bas- 
reliefs  . 


57.  Pâte  de  verre.  Le  même  fujet . 

*58-  Jafpe  rouge-  Les  Courfes  du  Cirque  a- 
vec  tout  ce  qui  y fer  voit  de  décoration  • 

*59.  Héliotrope  . Le  même  fujet  . 
do.  Pâte  ant.  Le  même  fujet  • 

cîi.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

<Î2.  Pâte  ant.  Le  même  fujet  . 

6 3.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

64.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

*6 j.  Cornaline.  Un  VaÜLau , autour  duquel 
on  voit  des  Courfes  de  Chars,  8c  divers  Animaux 
qui  femblenr  être  fortis  de  ce  bâtiment . 

La  Hune  qui  étoit  au  Màr  des  vailleaux,  en  Grec 
en  Larin  Corbis,  dont  quelques  vailîeaux 
de  charge  étoient  appelles  0")  Corbit<t  , n'  eft  pas 
ici  quarree,  comme  elle  ell  décrite  dans  CO  Athé- 
née , 8c  dans  d’ autres  Auteurs  ; i’  idée  d’ Athé- 
née ell  obfcure.  Cette  hune  a ici  la  ligure  d’  un 
globe  tronqué  environ  du  quart  vers  en  bas,  8c 
on  y voit  des  rayes  qui  fe  croisent  ; elle  ref- 


(1)  Praef.  T.  IX.  Thef.  *nt. 
Itom.  p.  1 

(i)  Galler.  Giuftin.  Tom,  II. 
Tjv.  94.  109. 

(3 J Plavr.  Poenul.  A$.  III. 


Sc.  1.  v-  4.  te  40.  Conf. 
Feft.  ».  C.orb'tc. 

(4)  Dcipnof.  L.  XI.  p 47  î. 
A.  Enftatb.  ad  Odyff.  *. 
p.  1413.  J.  13, 
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femble  aux  cortines  du  Trépied  d’  Apollon  , qu’ 
on  voit  fur  quelques  Bas  - reliefs  , & particulié- 
rement à celui  qui  cil  à la  Statue  d’  Efculapc- 
dans  la  Villa  Farvefe  au  Mont  Palatin. 

Les  Empereurs  fcfoicnt  conftruire  dans  les 
Amphithéâtres  des  CO  Vaillcaur  qui  s’  ouvroient 
d’ eux -mêmes,  pour  en  faire  fortir  des  bêtes  fau- 
vages  & divers  animaux  qu’on  y avoir  renfermés. 

*66-  Cornaline  . Un  Amphithéâtre  avec  les 

Spectateurs  autour  . Sur  1’  Arène  il  y a deux  Fi- 
gures armées  combattant  cnfcmble  au  fon  de  deux 
Trompettes  .(1>  Sc  d’ un  Cor  , ou  Lituus  , qui  éroic 
1’  inllrumcnt  avec  lequel  on  donnoir  le  lignai  aux 
Combattans  : celui  qui  a le  Lituus  eft  debout 
à 1’  extrémité  de  1’  arène  près  d’  un  Terme  , au 
bas  duquel  cil  un  Disque  , 5c  à F autre  extré- 
mité , où  il  y a un  fécond  Terme,  font  aflîs  les 
deux  Hommes  qui  fonnenr  de  la  Trompette.  Sur 
ia  même  Arène  vers  Je  milieu  de  l’Amphithéâtre, 
près  des  Gradins,  elt  aflife  une  autre  Figure,  qui 
paroir  le  Lanijla , ayant  en  main  un  long  Bâton 
appellé  Radis  y dont  il  fefoit  ü>  préfent  aux  Gla- 
diateurs Vainqueurs  . Au  haut  de  1’  Amphithéâ- 
tre eft  placé  le  Tribunal  , ou  Suggeftum  , qui_» 
n’  eft  pas  celui  d’ un  Préteur , mais  d’  un  Em- 
pereur : car  il  a la  forme  d’un  ancien  Triclinium , 
& <♦>  Jules  Céfar  fut  le  préinier  qui  introdui/it 
le  Suggeflum  , fait  comme  un  lit , qu’  on  a appellé 
par  cette  raifon  Pulvinar  : Les  Empereurs  <*> 

fes 

(i)  Dio.  Hift  L.  LXI.  p.  6pç.  (4)  Suct.  J ul . c.  39. 

ld.  L.  LXX V I.  p.  86o-  (5)  Ibid.  Néron.  C-  12.  C.  2$. 

il)  Lipfii  Saturn.  L.  11.  C.  1 9.  (5j  Ibid-  Aug.  c.  45* 

(3)  Ibid.  C.  23. 
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fes  fuccefTeurs  s’ en  fervireot  enfuite  toujours  dans 
les  Théâtres. 

Les  deux  Trompettes  de  ceux  qui  en  Ton- 
nent , font  de  celles  que  1*  on  appelloit  raAwiyf  » 
en  Grec  , dont  la  forme  n’  a jamais  été  bien  dé- 
terminée . Gallâtid  M nous  les  repréfente  comme 
des  chalumeaux  , mais  ici  elles  ont  la  forme  de 
nos  trompettes  de  Cavallerie  . On  avoit  donc 
dans  1’  Antiquité  1’  ufage  des  trompettes  droites 
dont  on  fonnoit  dans  les  Fêtes , excepté  dans  les 
feules  Pompes  Funèbres  des  perfonnes  avancées 
en  âge , comme  le  même  Galland  prétend  d’ a- 
voir  lu  dans  Servius  ; ce  qui  pourtant  efl:  hazar- 
dé;  puisqu’il  n’en  cite  pas  l'endroit,  & que 
de  plus  <*>  Servius  n’  en  parle  pas.  On  voit  par 
tout  cela  qu’  à P égard  de  la  Mufique , il  y avoir 
de  la  différence  entre  l’appareil  des  jeux  des  Gla- 
diateurs Romains,  & des  Lutteurs  Grecs:  ceux- 
ci  éroient  animés  par  les  Flures  d’ Argos  , & cela 
généralement  dans  tous  les  combats  du  Pentathlé . 

*67.  Cornaline  Un  Gladiateur  de  ceux  qu’on 
appelloit  Mirmillones  , ou  Sccutorcs  , qui  combat- 
toient  avec  les  Retiaru  : Il  efl  nud  & il  tient  de 
la  main  droite  le  Bouclier  & de  la  gauche  unt- 
Fourche  à deux  pointes,  nommée  Fufiina  .com- 
me fur  un  <i>  Vafs  antique  on  en  voit  une  à un 
autre  Mirmillon . 

JuJle  Lipfe  l4)  prétend  que  les  Retiarii  n*  é- 
toient  armés  ni  de  bouclier,  ni  de  casque,  mais 

s’  il 


(1)  Mero.  de  1’  Acad,  dci  lo- 
fer. T.  I.  p.  iof. 

(*)  Ad  Aen.  V.  v.  n J.  p8g. 

}*i.  ) Sa, 


(3)  Gori  Mtif.  Etr.  T,  II. 
T? b.  lie. 

(4)  Saturnal.  L.  II.  C.  S.  p- 

7». 
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s’  il  l’a  cru  ainfi,  pour  s’  être  fondé  fur  quelques 
partages  <T  Auteurs  qu’  il  cite,  cela  vient  de  ce 
qu’  il  n’  a pas  vu  les  Monumcns  où  il  pouvoit 
trouver  de  quoi  donner  une  meilleure  explication  . 
Pour  moi  je  fuis  convaincu  du  contraire  à la  vue 
d’une  Peinture  Antique  copiée  au  naturel  d’après 
un  Original  qui  ne  fe  trouve  plus  à Rome , mais 
dont  la  Copie  exifte  dans  le  Cabinet  de  Mr.  le 
Cardinal  Alexandre  Albani . Elle  repréfente  un 
Retiarius  habillé , armé  d’ un  Casque  8c  d’ un  Bou- 
clier de  la  forme  d’ un  quarrè  long,  8c  de  plus  tout 
couvert  d’ un  Filet  qui  lui  arrive  jusqu’aux  jambes. 
Le  MirmilloH  qui  combat  avec  lui,  n’  a d’ autre  ar- 
me qu’  une  Fufcitta  , 8c  à coté  de  lui  eft  le  La- 
ttisla , ou  le  maitre  des  Gladiateurs , qui  tient 
une  Baguette  , au  delîous  des  figures  font  mar- 
qués leurs  noms  ASTIANAX.  KALENDIO  0 • 

Sur  la  lecoode  partie  de  cette  Peinture  il  y 
a le  même  Mirmillon  renversé  par  le  Retiarius , & 
on  y voit  préfent  le  Lanifta  avec  une  autre  Figu- 
re . Au  dertus  des  figures  eil  1’  Infcription  : 
ASTIANAX  V1C1T  ü>  KaLINDIO  0.  Ce  dernier  ca- 
ractère ert  de  même  que  la  marque  qui  cft  après 
ViciT , une  (0  iuterpouftioH  . 

L’  Infcription  que  M le  Marquis  Maffei  don- 
ne, n’ ell  donc  pas  la  feule  qui  fe  foir  confer- 
vée  avec  la  parole  Retiarius , comme  il  le  (*)  pré- 
tend • Outre  cette  peinture  qui  par  1’  cxprertîon 
de  la  figure  fupplée  allez  à la  parole,  il  y a deux 
années  qu’  on  a trouvé  une  autre  Infcription  qui 
contient  des  noms  de  Gladiateurs  qui  formoient 

un 

(|)  Conf.  Corfiiti  Not.  Grâce,  (a)  Muf.  Vcron.  pag.  115. 
p.  70.  ad  n.  4. 
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an  College  ( Collegtum  ) de  Gladiateurs  dévoués 
au  Dieu  Silvanus  du  tems  de  1’  Empereur  Corn- 
mode*  On  y voit  mentionnés  deux  Retiarios  Ve - 
terauos  & fept  Retiarios  Tirones . Cette  Infcrip- 
tion  eft  dans  le  Cabinet  de  Mr*  le  Cardinal  Alè- 
se attdrc  Album  , & Mr.  1’  Abbé  Vetiuti  1’  a expli- 
quée . 

Pour  revenir  à notre  fujet  , le  Mirmillon  le- 
quel fur  la  Peinture  dont  je  viens  de  parler,  n’a 
point  de  bouclier,  en  a un  fur  notre  Pierre  & 
fur  (0  une  Lampe  antique  ; de  forte  que  voilà  ce 
qui  décide  que  tant  le  Retiarius  que  le  Mirmil- 
lon portoient  des  Boucliers  ; & félon  moi  ce  font 
les  images  mêmes  qui  doivent  décider  du  fens  des 
paflages  des  livres  des  Anciens,  qui  expofant  des 
chofes  qui  étoient  connues  dans  ces  tems  - la  , ne 
font  jamais  aufli  clairs  qu’il  le  faudroir,  pour 
les  bien  entendre  dans  des  lîecles  où  les  ufages 
& les  mœurs  ont  totalement  changé . Mais  ce-, 
n’  eft  pas  ici  le  lieu  d’ entrer  dans  des  difeuftions 
de  cette  nature  . 

Le  Chevalier  Romain  de  Juvènal  dont  par- 
le (0  Lipfe  , qui  combattoit  en  Retiarius  la  tête 
découverte , ne  forme  pas  une  contradiéb'on  à la 
Peinture  que  je  cite*  Car  le  casque  à petit  bord 
du  Retiarius  ne  couvre  que  le  fommet  de  la  tê- 
te ; ce  qui  pouvoir  faire  conlidcrcr  comme  nue 
une  tête  ainli  armée;  au  lieu  que  les  autres  Gla- 
diateurs fe  la  couvroient  mieux  & fe  garentiftoient 
même  le  vifage  avec  la  vifiére  qui  étoit  attachée 
au  casque.-  ce  que  je  vois  clairement  dans  une 

O 00  au- 

(t)  Vtnuti  ColleÛ,  Ant.  Tab.  94,  (1)  I.  c.  p.  77. 
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autre  Peinture  antique  dans  le  goût  de  la  précé- 
dente , qui  elt  dans  le  même  Cabinet  de  Son  E- 
tninence  , & qui  fcinble  avoir  été  le  pendant  de 
1’  autre . Les  noms  des  Combattans  qu’  on  y 
voit,  font  MATERNVS  0 HABILlS,  & au  deiïus  des 
noms  il  y a 1’  Infcription  QVIBVS  PVGNANTÎBVS 
SIMM  ACH  VS  FERHVM  MlsiT . Simmachus  étoit  le 
Lanifta . Le  Casque  fur  CO  le  Monument  d’  un 
Gladiateur  nommé  BATO»  eft  garni  aufli  de  la— 
Viliére . 

Dans  le  jeux  folemnels  on  diftribuoit  des 
Marques  , Tejfer x , qui  étoient  ordinairement  fai- 
tes d’ os , ou  d'  ivoire  , comme  il  y en  a dans 
notre  Cabinet,  & on  les  donnoir  aux  Gladiateurs, 
comme  un  témoignage  qu’  ils  avoient  combattu 
en  publier  il  y a de  ces  marques  avec  une  CO 
Fufcina  8c  une  Palme.  Peut-être  que  les  Em- 
pereurs en  diftribuoient  aulli  en  Pierres  Gravées  ; 
8c  de  là  il  pourroit  s’  en  fuivre  que  la  Pierre 
que  nous  décrivons,  n’ elt  autre  choie  qu’une  de 
ces  Marques. 

Quant  à la  Fufcina , & au  Bouclier  que  no- 
tre Mirmïllan  tient , la  prémiérc  de  la  main  gau- 
che, & celui-ci  avec  la  main  droite,  je  ne  fau- 
rois  dire  H cela  elt  arrivé  par  une  méprife  du 
Graveur;  car  on  voir  aulli  fur  une  Pierre  fuivanre 
on  Gladiateur  combattant  un  Ours  , qui  porte  le 
Bouclier  fur  le  bras  droit,  8c  qui  tient  1'  Epée  de 
la  main  gauche . Il  fe  pourroit  bien  que  cette- 
manière  opposée  à l*  ufage  lignifiât  1’  adrelfe  avec 
laquelle  le  Gladiateur  peut-être  fefoir  palTer  les 

ar- 


(i)  Fabretti  ad  Coiumo-  Traj.c.  8.  (»)  Fabrttti  Infcr.  p.  3S- 
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armes  d’une  main  à l’autre,  félon  que  cela  pou- 
voit  lui  être  plus  avantageux  • Hector  étant  fur  le 
point  de  combattre  contre  Ajax , fe  vante  de  cette 
adretfe , 

OÎf't  «ri  îiÇia  et  t'i  îvs’  àpiç/fà  vu^yaut 
«»• 

Scio  ad  dextram,  fcio  ad  Jîni/Iram  mot  are  fer/tum 

Aridum  . 11.  >f  v.  138. 

*68  Cornaline.  Un  Gladiateur  renversé  par 
un  Tigre . 

* 69.  Cornaline . Un  Ours  lâché  hors  de  fa 
Cage  par  le  Gardien  qui  y eft  à genoux  au  delfus, 
dans  1'  attitude  d’ avoir  ouvert  la  cage  , 6c  de_. 
parler  à un  Gladiateur  armé  qui  cil  vis-à-vis, 
6c  qui  fe  met  en  defenfe. 

Nous  venons  de  parler  au  N-  67.  du  Bou- 
clier 6c  de  1'  Epée  de  ce  Gladiateur. 

* 70.  Prime  d' Emeraude  . Un  Homme  condui- 
fant  un  Lion,  qu’  il  tient  de  la  main  droite  par 
la  Crinière,  6c  de  la  gauche  par  la  Queue.  Maf- 
fei  CO  a publié  une  Pierre  femblablc  , où  il  pré- 
tend trouver  Androclos  qu’  un  Lion  qu’  il  avoit 
guéri  d’  une  blellure  , reconnut  dans  un  combat  -t 
6c  caréffa  au  milieu  de  l’aréne. 

*71.  Cornaline.  Le  même  fujet  • 

7 1.  Cornaline . Un  Homme  à cheval  fur  un  Lion. 

7} . Jafpe  jaune  . Une  Figure  mettant  ut)Ç_ 
Couronne  fur  la  tête  d’  un  Lion  . 

Au  relie  pour  ne  rien  laider  à délirer  fur 
l’ article  des  Jeux  6c  de  tour  ce  qui  a rapport  aux 
Fêtes,  Spectacles  6c  Divertiilemcns  des  Anciens, 

Ooo  j nous 

(1)  Qem.  Tom.  IV.  Tab.  XVI. 
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nous  renverrons  le  Lefteur  à ce  que  nous  avons 
die  fur  Mercure  Agonios  Cl.  II.  N-  380.  fur  les 
Jeux  de  l’  Amour  Sert.  XL  niêm.  ClalT.  fur  les 
Figures  de  Théâtre  mêm.  ClalT  N‘  1288.  & fuiv. 
& cnlîn  fur  les  Faunes  & Satyres  N-  148a.  8c 
fuiv.  où  l’on  trouvera  une  infinité  d’ .obfervations 
toutes  appartenantes  à ce  fujet . 

• • 

74.  Sar  Joint  ■ Une  Couronne  de  Lauriec  . 

75.  Cornaline.  Le  même  fujet. 

76.  Cornaline.  Le  même  fujet  avec  les  Let- 
tres CVL  dedans  • 

77.  Cornaline.  Une  Couronne  de  Laurier  tra- 
versée d’ une  Palme  • 

* 78.  SarJoine  de  trois  couleurs  . Une  Couron- 
ne de  Laurier  au  milieu  de  deux  Palmes,  8c  au 
dedans  de  la  Couronne  les  lettres  MIM  — PfE. 

79.  Cornaline.  Une  Main  qui  tient  une  Palme. 

80.  Cornaline.  Une  Palme  avec  un  Vafe- 

81.  Améthyfte . Le  même  fujet.  A la  Palme 
de  ces  deux  Pierres  on  voit  des  Bandelettes  at- 
tachées . 

SECTION  II. 


Festins. 

* $2.  T T Eliotrope  . Une  Femme  étendue  & à demi 
X X couchée  fur  une  efpéce  de  Canapé,  te- 
nant une  Caraffe  de  la  main  droite  ; derrière  elle 
vers  fa  tête  cil  un  Candélabre  avec  une  Lampe 

def- 
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deffus . Les  parties  de  plaifir  des  CO  Anciens  fe 
fefoient  le  foir. 

Quant  multa  appofita  narramut  verba  lucerna  - 

Prsyctt.  L.  II.  B*.  if.  ».  j. 

Leurs  Candélabres  ne  fervoient  que  pour  y 
mettre  les  Lampes  deffus  , & ils  étoient  faits 
comme  nos  Guéridons  : 6c  bien  que  les  anciens 
Auteurs  qui  traitent  de  l’Agriculture,  parlent  de 
chandelles,  & que  la  parole  Candelabrum  vienne 
de  (O  Candela , il  eft  pourtant  à remarquer  qut^ 
d'une  centaine  de  Candélabres  qui  ont  été  trouvés 
à Herculane,  il  n’y  en  a pas  un  feul  qui  paroif- 
fe  avoir  fervi  à porrer  des  chandelles . 

*83.  Cornaline.  Un  Fellin  de  trois  Convives 
avec  une  Figure  ailée  qui  les  fert.  Ces  convives 
font  deux  Femmes  6c  un  Homme,  tous  trois  nuds 
jusqu’à  la  ceinture,  6t  à demi  - couchés  fur  trois 
Lits,  qui  font  rangés  autour  d’ une  Table  chargé» 
de  Vafcs.  On  y obfcrve  qu’  ils  fe  verfent  à boi- 
re l’un  à l’autre,  & qu’une  des  femmes  boit  a- 
vec  une  Corne-  La  Figure  ailée  qui  porte  des  Fruits 
fur  un  Plar,  paroir  lignifier  le  Génie  donieftique. 

Les  Anciens  croyoienr  que  leurs  Génies  é- 
toîent  CO  préfens  à leurs  Feliins  , 6c  on  voit  fur 
un  CO  Vafe  antique  un  Génie  ailé  dans  la  même 
fooébon  que  celui  de  notre  Pierre,  qui  porte  un 
plat  de  fruits  à une  Matrone  aflife.  D’  un  autre 
coté  , comme  ce  repas  fe  fait  à la  lueur  d’  une 
Lampe  poféc  fur  un  Candélabre , le  Génie  ailé  y 


(1)  Aluns  ap.  Arhcn.  L.  X,  p, 
430  L>.  L.  XI.  p.  4S1  • A. 
Antlid.  Or,! r.  in  Scrap-  p. 
47.  Opp.  T.  I. 


(î)  Varr-Ac  Ling.Ln.  L 4 c.ajJ 
(ji  Conf.  Palmer.  Ex. rcit-  in 
Grat-c.  p 318 

(4)  Demjl,  Eu.  T.b.  XC.n.  3.- 
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fcroit  mal  placé,  félon  un  ancien  Poète,  qui  veut 
que  les  Génies  n'aimoient  pas  l’odeur  des  lampes  ; 

yàf  oit  put  où  ÇtXovrt  Sa.ip.oitl 
, AverJ'antur  emm  luceruarum  odorem  Damones  (0. 

Au  refte  les  Vafes  qui  font  fur  la  table,  ce 
font  deux  Talfes  avec  le  Vafe  qu’  on  appelloit 
Cyatbus  , 

Et  lapis  albtts 

Pocula  cttm  Cyatho  duo  fujlinet  CO. 

Le  Cyatbus  fervoit  pour  verfer  du  vin  & de  1’  eau 
mêlés  enfemhle  , dans  1’  une  ou  1’  autre  de  ces 
deux  Tatlcs.  Je  remarquerai  encore  au  fujer  de 
ce  p'çflin,  que  la  coutume  de  manger  couché  CO 
n’ croit  pas  connue  du  rems  d'Homére*.  mais  tout 
comme  ici  les  convives  font  couchés  féparément 
chacun  fur  un  lit , ainli  chez  le  Poète  un  chacun 
maogeoit  CO  à fa  table  à part , comme  fefoienr  les 
anciens  Peuples  (0  des  Indes  . 

84.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoiite  ■ Un  Hom- 
me & une  Femme  couchés  fur  le  même  Lit,  où 
celle-ci  tient  un  Vafe  pour  boire* 

8 s-  Cornaline ■ Une  Table  avec  deux  TalTcs 
& le  Cyatbus  dellus  . 

85-  Cornaline.  Une  Table  fur  laquelle  il  y a 
une  Souris . 

*87.  Topaze.  Un  Candélabre  avec  une  Lampe 

def- 

(1)  Pinto  ap.  Athen.  Deipn.  (4)  Conf.  Cuper.  Obf.  L.  I.  c. 

L.  X.  p.  441.  A-  • 1.  p.  1 }. 

(1)  Homt.  L.  I.  Saiyr.  6.  (5)  Arhco.  Deipnof.  Lib.  IV. 

{))  Aih«n.  Dcipnof.  L.  X.  p.  p.  15}.  E. 

4*8.  B,  L.  XI.  p-  460.  A. 
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defïus  , & une  Souris  qui  y grimpe  le  long  du 
pied  , comme  dans  une  CO  Pierre  Gravée  du  Cabi- 
net de  S-  M.  lmp.  à Florence . 

*88.  Sar daine  de  trois  couleurs.  Une  Lampe. 

89.  Cornaline  ■ Une  Lampe  en  forme  de  Sou- 
lier, avec  au  deflous  les  lettres  L ■ F V ND  . 

90.  Cornaline  ■ Une  autre  Lampe  en  forme  de 
Soulier  avec  une  Souris  au  dellus  . 


SECTION  III. 


Vases. 

CEtre  Section  qui  fembleroit  ne  devoir  donner 
lieu  qu’ à admirer  le  goût,  la  fi  >e!le  & l’ex- 
cellence de  la  gravure  des  Pièces  que  nous  y a- 
vons , ne  laitfe  pas  que  de  renfermer  la  matière 
de  b.aucoup  d’ érudition  . Le  Lecteur  en  fora  ai- 
fémenr  coivaincu,  pour  peu  qu’il  fe  rappelle  1* 
Onzième  Livre  d’ Athenée,  où  on  voit  combien  il 
y a à rechercher  fur  les  Vafes,  dont  le  luxe  tinr 
une  place  li  confiJérable  dans  I’  Hilloirc  des  Moeurs 
des  Anciens.  Oi  fait  allez  déjà  à quel  excès  ar- 
rivoit  le  fade  de  leurs  tables  , St  combien  ils  nous 
ont  furpallé  pour  tout  ce  qui  regardoit  la  gran- 
deur , le  poids,  le  travail,  la  qualité  St  la  varié- 
té des  pièces  qui  formoient  1’  appareil  de  leurs 
Ballets  St  de  leurs  Crédences,  Arma - 

rium 


(1)  Muf.  Flor.  Toru,  I.  Tab.  (ï)  Athen.  Deipnof.  Lib.  II. 
LV.  j.  p-  460,  E.  1.  4>. 
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rhtm  poculorum , (0  Repofitoria  > Abaci  . Les  An- 
ciens avoient  des  Vafes,  des  Flacons,  des  Urnes 
8c  des  Coupes  de  toutes  les  efpéces,  en  Pierre, 
en  Verre,  en  Terre  cuite  & en  Métal  ,&  par  tout 
c’  étoit  du  recherché  CO  5c  des  chofes  de  mode  . 
Leurs  Gobelets  gravés  & cifelés  CO  par  Mentor , & 
par  d’ autres  Artifics  du  premier  ordre , étoient 
des  pièces  CO  d’un  prix  infini,  de  même  que  leurs 
fceaux  8c  autres  Vafes  Corinthiens.  Leurs  Talfes 
garnies  de  Pierreries  CO  valoienr  également  de  très- 
grandes  fortunes , 5c  enfin  CO  leurs  Vafes  de  Cry- 
fial  de  roche,  d’Onyx  5c  d’autres  fortes  de_- 
Pierres  précieufes , étoient  des  morceaux  où  fe 
trouvoient  réunis  les  phénomènes  de  la  nature  5c 
les  éfforts  de  l’art.  C’efi  parmi  ceux-ci  qu’ étoient 
compris  leurs  fameux  Murrbins  que  de  riches  Vo- 
luptueux CO  acquirent  au  prix  de  70. 8c  même  de  300* 
Talens,  8c  que  quelques  Savans  ont  pris  pour  de 
la  Porcelaine  , jusque  là  que  C»)  le  célébré  Dady- 
liographe  François  renchérilfant  fur  les  idées  des 
autres,  s’  efi  imaginé  ailes  plaifam  nent  d’  y voir 
le  caractère  même  de  la  Peinture  Chinoife  , tan- 
disque  pourtant  parmi  'les  Monumens  de  1’  An- 
tiquité qui  nous  font  parvenus  , on  n’  a jamais 
obfervé  aucun  fragment  dî  porcelaine  , cc  qu’  il 
cft  fort  probable  que  les  Romains  n’  en  ont  ab- 


(1)  Plin.  L.  9.  xnr.  L.  ; 3. 
XL1X  LU.  L.  34  VIII.  L. 
35.  XIII. 

(1)  Ibid.  L.  33.  XLIX.  L.34. 
III  L.  35-  XLVI.  L.  iC. 
LX VI.  LXVII. 

(3)  Pim,  Lib.  jj.  LIII.  LV. 


(4)  Ibid  L;b  34  III. 

(,)  ibd.  L b.  33  IL 

(6)  Ib  d.  L b 37. 

(7)  Ibid.  L b.  37.  VIL 

(8)  M trier,  Pierr.  gr.  T.  1. 
p.  ïi 8.  & fuir.  «Je  not.  a 
p.  ata. 
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abfolument  point  connu  1’  ufage  . La  fuite  de  nos 
Pierres  doit  donc  repréfenter  une  grande  partie  de 
tous  ces  Vafes,  6c  en  les  examinant  avec  attention 
on  pourroit  y reconnoitre  presque  tous  ceux  dont 
parlent  les  Convives  qu’  Athenée  met  fur  la  Scè- 
ne . Mais  comme  nous  devons  éviter  de  palfcr  les 
bornes  que  nous  nous  fommes  preferites  , nous 
nous  contenterons  d’  indiquer  feulement  ce  qui 
nous  paroit  de  plus  marqué,  5c  en  attendant  pour 
ne  rien  oublier  de  ce  qui  peut  rendre  cet  article 
inréreirant,  nous  rappellerons  au  Lecteur  que  nous 
avons  déjà  parlé  de  P Ampbora  Cl.  II.  N.  7 56. 
T ST-  des  Coupes  de  Bacchus  , du  Cotyle  8c  de  la 
Pbiala  N.  1587.  à 1592.  du  Crater  N-  88.  Cl.  III. 
des  Cornes  à boire  N-  83.  précéd.  des  Vafes  faits 
fur  cette  idée,  qui  font  apparemment  de  ceux 
qu’  on  a appelles  (O  Olmos  6c  Rbytoii  N.  1607. 
1608.  CI.  II.  5c  enfin  des  TalTes  Sc  du  Cyatbus 
N-  83.  précéd.  Le  relie  va  fe  préfenter  en  partie 
dans  les  Pièces  qui  fuivent . 

91.  Pâte  ant . Une  Machine  qui  forme  T ap- 
pareil d’ une  efpéce  de  Buffet  ou  de  Crédence-, 
fous  la  figure  d’ un  Vaifiëau  orné  5c  chargé  de 
Vafes  . Il  y a dans  Atheriée  (O  des  Defcriptions 
de  differens  appareils  de  Vafes  qui  fervoient  à 
orner  les  Feflins  ; 5c  dans  la  Pompe  Bacchique., 
de  Ptolémée  Philadelphie  Ca") , parmi  la  quantité 
prodigieufe  de  Vafes  & de  Buffets  de  toute  efpé- 
ce qu’  on  portoit,  il  y avoir  des  chariots  faits 
exprès  enrichis  d’ ornemens  convenables  aux  fu- 

Ppp  jets 

(1)  Athe*.  Deipnof.  Lib  XI.  (i)  Ibid.  Lib.  IV.  p.  141.  A. 

p.  494*  I<  l<>.  & P»  497-  Lib.  V.  p.  197.  C. 

I.  21.  (3)  Ibid.  p.  196.  ieq. 
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jets  , qui  étoient  chargés  de  Lampes  , d’  Outres  , 
de  Cratères , d’ Ampbora  & autres  pièces  feiubla- 
bles , toutes  d’ une  grofleur  énorme  • Il  eft  donc 
naturel  de  croire  que  le  fu jet  que  nous  avons  dans 
notre  Pâte , repréfente  quelque  chofe  de  femblabfe, 
c’  ell  - à - dire  un  Appareil  de  Vafes  pour  un  Fe- 
flin  ou  pour  une  Fête . 

Sur  le  corps  de  la  Machine  aux  deux  cotés 
de  la  pièce  qui  tient  lieu  de  Mit,  on  voit  quatre 
de  ces  Vafes  à conferver  le  vin,  qu’on  délignoit 
par  le  nom  d’  Ampbora , Ampbora  dtota, 

Deprome  quadrimum  Satina 

O Thaliarche  merum  dm  a . u *•  04  »• 

Aux  deux  bouts  qui  repréfentent  la  Proue  & U 
Pouppe  du  Vailïeau  , il  y a fur  1’  un  un  Candéla- 
bre avec  une  Lampe  delTus  & une  Souris  qui  y 
grimpe,  comme  au  N-  87-  & fur  1*  autre  c'  cil 
un  Cantbarus  ■ Du  moins  ce  Vafe-ci  paroit  tel 
par  fa  C')  grandeur  , & il  reifemble  parfaitement  à 
celui  qu’  on  voir  dans  un  Morceau  de  Mofaïque 
qui  fut  trouvé  à Tivoli  en  1737.  (O  & qui  eft  le 
morceau  même , ou  du  moins  la  copie  du  morceau 
que  décrit  Pline  Ci)  en  donnant  le  nom  de  Cantba- 
rus au  Vafe  qui  y cft  repréfenté.  Le  Cantbarus  fé- 
lon Macrobe  C*)  étoir  d’ un  ufage  li  commun  parmi 
le  Peuple  , qu’  il  étoit  inutile  d’  en  faire  la  de- 
fcription , il  avoit  pour  anfes  des  anneaux  mobiles 
ou  des  boucles  pendantes  , ce  que  Virgile  a bien 
exprimé, 

Et  gravis  a t tri  ta  peudebat  Cantbarus  au  fa  • 

».  >7- 

La 

(1)  Ath.Deipn.L  i 1.  p.473.474  (3)  Lib.  39.  LX. 

(1)  Muf.  Capitol.  Tora.  Xli.  (4)  Sjtuin.  Lib.  V.  c.  ai* 
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La  pièce  qui  repréfente  1’  Antenne  porte  an 
milieu  au  deflus  du  Mât,  une  efpéce  d’  Urne  qui 
fait  T effet  de  la  hune  , & aux  deux  extrémités 
deux  Coupes  de  Bacchus,  entre  1’  Urne  & ces 
Coupes  on  voit  deux  Coryles . Au  deffous  de  cet- 
te efpéce  d’  Antenne  il  y a plufieurs  Pièces  qui 
y font  fufpendues  , parmi  lesquelles  je  ne  diftin- 
gue  bien  qu’  une  Lampe  , & quelque  chofe  qui 
pourroit  paüer  pour  une  Couronne  Lemnifcata , qui 
feroit  environnée  de  longs  rubans  qui  pendroienr 
autour.  Si  c’  eft  la  en  effet  une  Couronne  ('), 
elle  n’  y feroit  pas  hors  de  place  , les  Couron- 
nes fefoient  une  partie  de  la  gayeté  des  Feftins  , 
Athénée  & Pline  en  font  des  deferiptions  qui 
le  prouvent  , 8c  1’  on  fait  le  trait  d’ hifloire  de 
la  galante  Cléopâtre,  lorsque  voyant  que  Marc 
Antoine  la  loupçonnoit  de  vouloir  1’  empoifon- 
ner , pour  lui  faire  connoitre  fon  erreur,  elle  fe 
fit  un  jeu  de  1’  agacer  à boire  la  liqueur  où  elle 
venoit  de  racler  des  Fleurs  empoifonnées  de  fa 
Couronne.  Antoine  étoir  fur  le  point  d’  avaler 
la  liqueur  fatale  , mais  Cléopâtre  lui  arrête  Ja_- 
main , & donnant  la  boillon  à un  miférable  qui 
meurt  à fes  yeux,  En  ego  fum  il/a , lui  dit -elle, 
Ai.  Antoui , quant  tu  nova  pr<egujlantium  di/igentia 
caves  ; adeo  mibi  fi  po(Jîm  Jine  te  vivere  , occa‘ 
Jio  aut  ratio  deeft . P lin  Lib.  21-  VIH. 

92.  Sardoiue  de  deux  couleurs  . Une  Ampbo- 
ra  de  la  même  forme  des  quatre  Amphorœ  de 
la  Pâte  précédente.  Nous  avions  déjà  parlé  de-, 
cette  efpéce  de  Vafe  aux  N-  756.  6c  757.  de  la 

Ppp  2 Clafl. 

(1)  Athen.  Deipnof.  Lib.  4.  15.  p.  <5Ap,  frq  FM».  Lib. 

p.ig.  128.  uy.  146.  & Lib,  ai.  & palî.  Lib.  22.  fi q. 
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ClalT.  II.  L*  Ampbora  appellée  aulfi  CO  Quadran - 
lal  pcfoir  80.  liv - 5c  contcnoit  huit  Conges  , c’  é* 
roit  la  20.  partie  du  CO  Culeus  . Les  Vafes  qu’  ou 
trouva  murés  au  fond  d’ une  cave  CO  à Hcrcula- 
nc  , 5c  dont  la  bouche  arrivoit  à une  efpéce  de 
gradin  de  marbre  qui  y croit  percé  au  dellus 
pour  y adapter  des  couvercles  de  la  même  pier- 
re , de  la  façon  dont  Pline  nous  décrit  CO  les 
caves  de  fon  tems  , ces  vafes  dis -je,  n’  éroient 
pas  des  Arnphor. e,  ce  devoir  être  des  Dolia  c’ ell- 
à-dire  des  Vafes,  comme  celui  de  i8-  Ampb • 
dont  on  a parlé  au  N-  8+.  Cl.  IV. 

93.  Agathe -Onyx.  Un  Vafe  dont  le  Corps 
cft  rond  , pointu  en  bas  , avec  un  Col  court  é- 
troit  5c  deux  Anfcs  , d’  ailleurs  allez  fcmblable 
au  précédent . 

' 94.  Grenat  • Un  Vafe  dont  le  Corps  cft  rond 

avec  un  Pied  5c  deux  petites  Anfes  qui  y font 
par  travers , comme  il  y en  a dans  ces  fortes  de 
flacons  de  terre  cuite  que  porteur  en  quelques 
pays  les  gens  de  campagne  5c  les  voyageurs.  Ce 
pourroir  être  le  Colbon  lorte  de  llacon  dont  fe  fer- 
voient  les  Soldats  Grecs,  pareequ’  ils  pouvoient 
les  porter  dans  leurs  béfaccs  ou  facs  CO  Quoi 
facile  in  tnilitum  /porta  ferntur  . Ce  pourroir 
être  aufîi  le  même  vafe  CO  que  les  Grecs  des  bas 
fieclcs  appclloicrit  ’Apyapia  , & que  les  Soldats  de 
Cavalerie  artachoienc  à leurs  fcllcs  pour  porter 

de 

(3)  Venait  Seop.  d’  Ercolan. 
Pm.  j.  Cap  p. 

(4)  Lib.  14-  XXVII. 

(5)  Aih.  Ui-ipn  L 1 1 p.  483. 
(6j  R/£alr.Glo(T4r.v.’Afy*(3i*. 


(I)  Plia.  L.  14.  XVI.  FelL  nd 
verb.  Pull.  Pou.ler.  U Qua- 
drantêl. 

(1)  Columtll-  Lib.  3.  C.  *. 
Plin.  Lib.  14.  V* 
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de  r eau-  Pline  (0  fair  bien  mention  d’ une  for- 
te de  Vas  vlatorium , mais  celui-ci  étoit  de  bois. 

*95.  Sardoine  de  deux  couleurs  montée  en  An 
ne  au  antique  d’  Or . Un  Vafe  auüï  presque  rond 
qui  peut  avoir  fervi  à quelque  ufage  fcniblable. 

ç6.  Sardoine  de  deux  couleurs  ■ Un  Vafe  tour 
fimpie  de  forme  cilindrique  avec  un  Pied  fore 
uni  , fans  anfes . Le  CO  Celebe  & le  Pru/tas  é- 
toient  une  forte  de  Vafe  droit  , reélutn,  à qui 
celui-ci  fembleroit  appartenir. 

97.  Agathe  -Onyx . Un  de  ces  Vafes  appelles 
Situli  Corintbiaci  CO  Sceaux  Corinthiens  , à deux 
Fonds , dont  les  bords  font  ornés  de  Clouds  , & 
dont  le  Fond  d’en  bas  a à fes  extrémités  les  deux 
Anfes  qu’on  voyoit  à ces  fortes  de  fceaux  <Overs 
le  milieu  de  leur  corps.  C’  eit  d'après  1’  expli- 
cation qu’  on  trouve  dans  Athénée  du  Vafe  de-, 
Nellor,  que  je  décris  ainli  ce  fceau;  j’appelle  bords 
ornés  de  clouds  , ce  que  je  dirois  en  quelque  fa- 
çon , des  bords  gauderonués , c’  cft -à-dire  1’  ou- 
vrage de  demi  - bofle  en  forme  de  têtes  de  clouds 
ronds  qu*  on  y voit  fur  les  bords  ; & par  les 
deux  fonds,  j’  entends- cette  partie  du  Vafe  qui 
partant  du  pied  , & s’  élevant  en  rondeur  jus- 
qu’ à peu  près  vers  le  milieu  de  la  pièce,  reçoit 
fur  1’  extrémité  intérieure  de  fon  bord , le  relie 
du  corps  du  vafe,  qui  quelquefois  étoit  une  pièce 
à part  qui  y étoit  foudée,  & à laquelle  la  pré- 
miére  fembloit  ne  fervir  que  de  fupporr . 

ç8-  Chai- 

(1)  Lib.  itf.  XX.  ())  Ibid.  p.  488.  D.  I 4ï. 

(1)  Atheü.  Dcipn.  Lib.  11.  p.  (4)  Ibid.  L.  11.  p.  488.  U. 

475.  1.  2 7.  & p.  4 96,  D.  E.  F. 
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98.  Chalcédoine  . Un  autre  Sceau  Corinthien 
dont  le  Fonds  d’en  bas  eft  à côte  de  melon,  & le 
rcile  tout  uni  , avec  deux  Anfes  plus  grandes 
que  dans  le  précédent. 

99.  Sardoine . Un  autre  Sceau  Corinthien-, 
dans  le  même  goût,  mais  avec  des  Anfes  fort  pe- 
tites & autour  le  nom  Q.  C.  LATRO- 

100.  Cornaline.  Un  autre  Sceau  Corinthien 
à deux  Fonds  tout  uni. 

101.  Sardoiue.  Un  Sceau  Corinthien  à deux 
Fonds  dont  celui  d’ en  bas  ell  orné  par  une  efpè- 
ce  de  Ramification,  & celui  d’ en  haut  par  une 
Guirlande  • 

*102  Cornaline  blanche  rouge.  Un  Sceau 
Corinthien  à deux  Fonds  dont  I’  inférieur  repré- 
fentc  un  Pégalc  de  relief  & 1’  autre  des  Fêlions. 

*103.  Cornaline  ■ Un  Sceau  Corinthien  à deux 
Fonds  fort  rellemblant  à une  cloche, dont  le  Fonds 
d’  en  bas  e(l  décoré  par  ure  Chouette  avec  les 
ailes  étendues  qui  en  embralle  la  moitié  de  la  cir- 
conférence , & dont  celui  d’ en  haut  repréfente 
un  Homme  fur  une  B'gue  . 

104.  Paie  aut . Un  Sceau  Corinthien  dont 
le  Fond  d’ en  bas  ell  cannelé,  Sc  donr  le  relie  ell 
orné  d’  un  Lion  courant,  & d’autres  ouvrages 
en  relief. 

105.  Pâle  aut-  Un  autre  Sceau  Corinthien 
dans  le  même  gour,  où  au  lieu  du  Lion  du  précé- 
dent on  voit  un  Faune  qui  trait  une  Chèvre  . 

106.  Pâte  ant.  Un  autre  Sceau  Corinthien 
encore  dans  le  même  goût,  mais  avec  une  Victoire 
fur  une  Biguc  . 

107.  Pâte  ant-  Le  même  fujet. 

' 108-  Cor - 
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*108.  Cornaline  • Un  Sceau  Corinthien  à deux 
Fonds,  donr  la  partie  fupérieure  plus  longue  que 
dans  les  précédcns  efl  évafée  vers  le  milieu  . Sur 
le  fonds  d’en  bas  on  obfcrve  deux  Sphinx  alfis 
qui  fe  regardent , & derrière  eux  deux  Masque- 
rons d’ où  naiffent  les  Anfes  de  Sceau  . Les  bords 
du  vafc  font  ornés  tout  aucour  d’une  légère  Can- 
nelure dont  chaque  membre  aboutir  un  peu  au 
delîous  à une  de  ces  têtes  de  clouds  qui  y for- 
ment un  ornement  ou  une  efpéce  de  gaudron,  co  n- 
me  celui  qui  a été  obfervé  au  N-  97  Et  entre  cette 
bordure  & le  fonds  inférieur  on  voit  une  Victoire 
fur  une  Quadrige  de  relief.  Ces  fortes  de  chars  * 
éroient  des  fujets  qu’on  trouvoit  fréquemment  re- 
préfenrês  <■>  fur  |es  Vafcs  des  Anciens  ; Mais  <*> 
Anacréon  ordonna  à 1’  Orfèvre  qui  lui  fefoit  un 
Vafe,  de  ne  pas  y mettre  le  char,  il  y vouloir 
Bacchus,  1’  Amour  & Bathylle. 

109.  Pâte  de  verre . Un  Sceau  Corinthien 
à double  Fond,  dont  celui  d’en  bas  cft  orné  d’ un 
Ouvrage  de  cannelure  en  forme  de  fleuron  ter- 
miné à la  raillance  du  fécond  fond  par  une  bor- 
dure de  gaudron  . Sur  la  partie  du  vafe  qui  fe 
préfente  enfuite  , on  obferve  un  Sacrifice  qu:  font 
trois  Perfonnes,  dont  I’  une  joue  des  deux  Flûtes, 
la  fécondé  eft  debout , & la  troiiiéme  fe  baille  fur 
V Autel  . 

1 10.  Cornaline  • Un  Sceau  Corinthien  à dou- 
ble Fond  à peu  - près  femblable  au  précédent, 
hormis  qu’  au  lieu  du  Sacrifice,  il  y a une  (im- 
pie Guirlande , & qu’  il  s’  y voit  fur  chaque  An- 

fe- 


(1)  La  Cbaujf.  Géra.  nom.  ipy.  (1)  Carm.  XVII,  v.  8. 
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fe  un  Oifeau.  C’  cil  ainfi  CO  qu’  à la  Coupe  de 
Ncftor  il  y avoir  à chaque  anfc  deux  Pigeons  . 

111.  Aniétbyjle . Un  Vafe  qui  reffemblc  à un 
Sceau  Corinthien,  avec  deux  Fonds  dont  l’un  cil 
cannelé,  & l’autre  orne  de  Fêlions  . La  différence 
que  j’y  trouve  d’avcc  le  Sceau  Corinthien , c’efl 
que  les  A nies  y partent  presque  du  bas  du  va- 
fe, & s’élèvent  jusqu’  au  deffus  de  fes  bords:  ce 
qui  joint  à la  longueur  du  Vafe  qui  cil  même 
un  peu  évafé  vers  le  milieu  , cil  le  caractère  <*) 
qu’  Athénée  8c  Macrobe  donnent  au  Carcbcfium  . 
Le  Cbarcbefium  étoit  un  vafe  très -ancien  , & 
félon  le  prémicr  de  ces  Auteurs  <»>,  ce  fut  avec 
un  Vafe  femblable  que  Jupiter  paya  à Alcmenc 
le  prix  de  fes  faveurs . 

112.  AmétbyJle . Un  Vafe  à peu  près  dans 
le  même  goût  du  précédent,  dont  les  Anfes  font 
ornées  chacune  d’ un  Serpent  qui  y cil  entortillé 
autour. 

i * 3-  hfpe  rouge  • Un  Vafe  à peu  près  fem- 
blablc  aux  deux  précédents,  mais  avec  un  Cou- 
vercle ou  il  paroir  qu’  il  y a encore  deux  petites 
Anfes  au  deffus. 

*114.  Cornaline . Un  Vafe  couvert  comme  le 
précédent,  mais  fans  Anfes  au  Couvercle,  Sur  le_ 
corps  du  vafe  on  voit  un  Sphinx  affîs,  8c  fur 
Je  Couvercle  qui  elt  de  fort  bon  goût  un  Mafquc- 
ron . Aux  cotés  on  lit  les  lettres  1 1 C I . 

*115.  Cornaline.  Un  Autre  Vafe  Couvert  qui 
à deux  grandes  Anfes  formées  chacune  par  deux 
Serpents  entortillés  enfemblc.  Sur  le  Fonds  d'en 

bas 

(1)  Il  X'.  y.  <5}j.  Macr.  Sacurn.  L.  5.  c.  21. 

(2)  tAihcn.  L.  11.  p.  474.  E.  (})  Athen.  ibid.  I7. 
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bas  qui  cft  canndé  on  voir  au  milieu  un  beatt 
Masqueron  , & fur  le  Corps  du  vafe  un  Triton 
& une  autre  Figure . 

116  Amêthyfte  • Un  Vafe  en  forme  d’Urne  à 
col  étroit  & fans  anfes,  comme  l’Urne  d’ Athenéo 
L.  X-  p.  450  décrite  ci-devant  à N.  966.  Cl.  H.* 

11 7.  Amétbyffe  . Une  belle  Ampoulle  dont  le 
Coi  refTemble  au  bas  d’  une  poire , précisément 
comme  CO  Pline  décrit  les  Ampoulles  , & dont  la 
Bouche  relevée  avec  1’  apparence  d’ un  couver- 
cle , n’  a que  le  petit  trou  par  lequel  goûte  à goû- 
te on  en  fefoit  verfer  la  liqueur  CO  & fouvent 
même  en  fecouant  le  vafe  avec  la  main . Ces 
fortes  de  vafes  qui  de  là  furent  appelles  Guttusf 
CO  Gutturnium  Vas , & Coturnium  vas , étoient  em- 
ployés à tenir  CO  de  1’  huile  CO  du  vinaigre  8c 
d’  autres  liqueurs  . Ils  étoient  auflî  en  ufage- 
pour  CO  répandre  du  vin  dans  les  Sacrifices,  CO  8c 
pour  verfer  de  1’  eau  fur  les  mains  de  ceux  qui 
vouloient  fe  laver.  Il  y avoir  des  Ampoulles  CO 
de  verre,  8c  de  terre  cuire.  Celles  de  Samos  & 
de  la  Campagne  heureufe  C»)  étoient  célébrés  . 

11 8-  Sardoine  de  deux  couleurs  . Une  Urne 
fort  ventrue  & cannelée  très  - proprement , avec 
deux  Anfes  . 

119.  Agathe  -Onyx . Une  Urne  à peu  près 
femblabic  à la  précédente,  mais  avec  deux  Anfes 

Q_qq  qui 


(1)  L h.  1$.  XVI.  I.  1. 

(î)  Feft.  de  verb.  fignif.  v. 
Gutturnium  A.  Gel!.  Notl. 
Artic.  L-  17.  c.  8- 

(3)  Feft.  v -Gutturnium  Si  Ci»* 

turnium  Vas  . 

(4)  A.  Gell.  loc.  cir. 


(5)  Pl In.  Lib.  10.  LIV. 

(d)  Fefl,  v.  Coturnium  Vas. 

(7)  Ibid.  v.  Gutturnium  Vas, 

(8)  Plin.  loc.  cir. 

(9)  Horat.  Lib.  I.  Satyr.  6. 
v-  ic 8.  Conf.  Plia.  1.  3;. 
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qui  font  formées  par  deux  figures  de  Paon',  qui 
font  unies  fort  étroitement  aux  cotés  de  l’Urne. 

120.  Pâte  ant.  Une  Urne  de  la  même  forme» 
mais  avec  une  Bouche  plus  grande,  & fans  anfes; 
on  y voit  en  relief  deux  Sphinx  qui.fe  regardent. 

*121.  Amètbyfte.XJnc  Urne  femblable,  canne- 
lée par  en  haut  & par  en  bas  , à deux  Anfes, 
dont  1’  une  fe  préfente  en  face  : Au  defibus  de 
celle-ci  on  obferve  un  Lion  de  relief  qui  dévore 
fa  proie  , & fur  la  bouche  du  vafe  il  y a un 
Oifeau . 

122.  Pâte  de  verre . Une  autre  Urne  fem- 
blable, mais  plus  ventrue,  où  l’on  lit  au  milieu 
le  nom  du  Graveur  DIPHILI  qui  fe  trouve  au  def- 
fous  de  l’Anfe  & de  deux  Masques  qui  y font  à 
coté,  & au  deflus  d’ un  Sphinx  couché.  Ce  nom 
nous  rappelle  que  les  Anciens  difiinguoienr  enco- 
re parmi  leurs  Vafes , ceux  qu’  ils  appelloienr  ('> 
Pocula  literata  . Au  refie  cette  Urne  efi:  pofée 
fur  deux  Epis  de  bled  . Le  feu  Baron  de  Stojcb 
avoit  fair  graver  cetre  Pâte  pour  en  parler  dans 
Je  IL  Tome  de  fon  Ouvrage  des  Pierres  Gravées. 

* 1 2 j.  Cornaline . Une  Urne  de  la  même  for- 
me que  la  précédente,  avec  un  Pégafe  de  relief 
fur  la  partie  fupérieure  proche  du  col , & d’ ail- 
leurs avec  les  mêmes  figures  fur  le  Ventre  , à la 
referve  du  nom  qui  n’  y eft  pas . 

1 24.  Amêtbyfte . Une  Urne  où  il  parott  y 
avoir  quatre  Anfes,  mais  dont  deux  peut-être-. 
ne  font  que  Je  nœuds  des  Bandelettes  dont  il 
eft  orné. 

12 j.  Amê~ 


(1)  Athen.  Deipnof.  Lib.  XI.  p.  46s.  F. 
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*X2j.  Amétbyfle.  Une  belle  Urne  plus  gran- 
de que  la  précédente  , Sc  presque  de  la  même-, 
forme,  avec  un  Col  court  5c  large,  5c  quatre  An- 
fes  ; deux  de  ces  anfes  dont  1*  une  fe  préfente 
en  face,  font  vers  le  milieu  du  ventre  d’ où  il 
tombe  deux  beaux  Fcftons  5c  des  Bandelettes;  5c 
les  deux  autres  font  proche  du  col  de  l’urne,  qui 
eft  orné  tout  autour  d’ un  Ouvrage  de  relief  en 
quarreaux  5c  en  têtes  de  clouds  ronds  • Ce  va- 
fe-ci  à la  referve  des  deux  fonds  qu’  on  n’  y 
remarque  pas,  paroit  fe  rapprocher  de  F idée  de 
celui  de  Neftor  . .Mais  dans  ce  cas  les  quatre- 
anfes  y font  placées  d’  une  manière  differente 
de  celle  avec  laquelle  le  0)  Convive  d’  Athenée 
1’  expliqua . 

* 125.  Hyacinthe-  Une  belle  Urne  à deux  Fonds 
5c  à deux  Anfes,  qui  paroit  être  un  CO  Oofchy - 
pbium  , puisque  le  fond  d’ en  bas  partant  en- 
pointe  du  pied , 5c  venant  à s’ élargir  peu  à peu  , 
femble  n’  être  que  le  fupport  du  fond  d’ enhaut 
qui  forme  le  corps  de  1'  Urne  . Quoiqu’  il  en- 
foir,  ce  vafe  eft  d’ un  goût  admirable  ; le  fond 
inférieur  eft  orné  d’  un  beau  Masqueron  terminé 
par  une  Corniche , Sc  là  fur  le  Ventre  de  F urne 
on  voit  Silène  yvre  fur  fon  Ane,  foutenu  par  un 
Faune;  ce  qui  garnit  le  vafe  jusqu’  au  col  dont 
tout  le  tour  eft  orné  de  Feuilles  de  Lierre,  ainfi 
que  cela  s’  obfervoit  dans  le  Vafe  de  Théocritc, 

Ta  nfi  ph  parferai  ù^o^i  kittU 

Cui  circum  labra  inueâitur  fuperne  bedera  • 

Idyl.  I.  ▼ . 19. 

Q.q  q 2 Les 

(1)  Dcipnof.  L-  XI.  p.  488.  (a)  Ibid..  S»}* 
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Les  deux  anfes  font  formées  par  deux  Ser- 
pens  qui  partant  des  cotés  de  T urne , viennent  fe 
joindre  vers  la  Bouche , ainfi  qu’  étoient  les  anfes 
du  Vafe  qu’  CO  Apulée  donne  à Ifis . 

*127.  Cornaline.  Un  autre  Vafe  qui  peut  fe 
rapporter  au  même  genre  du  précédent  , mais 
plus  orné  encore.  Le  Fond  d’ en  bas  en  eft  à 
grofTcs  côtes  de  melon;  vient  enfuite  le  Corps  du 
vafe,  où  il  y a une  Vénus  de  relief  afiife  fur  les 
flots,  qui  des  deux  mains  tient  fou  Voile  gonflé 
par  le  vent  ; au  dellus  de  ce  Bas-relief,  il  efi; 
enrichi  de  Feuillages  & de  Fruits  jusqu’  à un  au- 
tre petit  Fond  renverfé  à côte  de  melon  comme 
celui  d’ en  bas , qui  forme  le  Col , & foutient  la 
Bouche  du  vafe.  Pour  Anfes  ce  font  deux  Léda 
couchées  la  tête  appuyée  contre  cette  bouche, 
dont  jouit  le  Cigne  qui  par  le  pli  de  font  grand 
col  forme  1’ anfc  principale,  tandisque  I’  appui 
de  la  tête  de  chaque  Léda  contre  la  bouche  du 
vafe  en  forme  une  plus  petite.  C’  ell  ainli  que  cc 
Vafe  peut  mieux  que  celui  que  j'ai  décrit  N-  125. 
fe  comparer  au  Vafe  de  Neftor  , puisqu’  on  y voit 
la  même  difpolïtion  des  quatre  Anfes  dj  C»)  Ne- 
Jloride  d’  Athenée,  & que  les  anfes  dont  il  cil 
enrichi , font  d’  un  goût  & d’  une  invention  qui 
ne  cède  rien  à celles  que  décrit  Homère  . Tout 
l’ouvrage  ell  admirable,  & la  gravure  d’une  fi  îef- 
fe  qui  furprend  ; on  diroit  que  la  pièce  fort  des 
mains  de  1’  ouvrier 

. tri  y/.up&voio  vorlçii*. 

. retentent  adbuc  feulpturam  reiolens . 

Thcocr.  Idyl.  I. 

i iS-  Cor- 

(1)  Aletam.  L.  XI.  p.  jtfi.  (a)  Loc.  cic.  pag.  48t. 
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128.  Cornaline  ■ Un  Cotyle  fort  long  avec  u- 
ne  grande  Anfe . Nous  avons  parlé  de  cetre  cfpé- 
ce  de  Vafe  au  N.  1587-  Cl.  II-  8c  c’  eft  en  fuivanc 
Athenée  que  nous  en  avons  fait  conlifter  le  ca- 
raétêre  à n’avoir  qu’  une  Anfe  d’ un  coté-  Selon 
Diodore  ciré  par  le  même  Auteur  (0  , le  Coryle 
avoir  encore  un  Bec  profond  8c  marqué;  8c  juge- 
ment c’  ell  ce  que  nous  obfervons  aufll  dans  tous 
les  Vafes  que  nous  donnons  fous  le  nom  de  Go- 
tyle.  Néanmoins  il  faut  convenir  qu’on  prend 
plufieurs  vafes  qui  ont  cette  forme,  pour  le  Pr<e- 
ÿi ericulum , dont  on  fe  fervoit  pour  faire  des  liba- 
tions dans  les  Sacrifices  , comme  nous  voyons 
qu’  on  explique  ceux  qui  fe  trouvent  C»)  fur  plu- 
lieurs  Médailles  Romaines-  Sur  ce  pied -là  il  pa- 
roitroir  donc  douteux  fi  notre  Cotyle  ell  tel,  ou 
fi  c’  ell  limplement  un  Prsfer'iculu  n - Mais  d'un 
autre  coté  Fefte  donne  une  autre  idée  de  ce_. 
dernier  vafe  , Sc  il  dit  précifément  que  c’  étoic 
un  Vafe  large  & fans  anfe  - Au  milieu  de  ces 
difficultés  nous  croyons  de  devoir  éviter  les  di- 
feufiions,  & il  nous  fulfir  appuyés  fur  les  autori- 
tés alléguées  de  pouvoir  foutenir  que  notre  Vafe 
doit  être  un  Cotyle-  Que  fi  on  le  veut  regarder 
comme  un  Prœfericulum , nous  accorderons  aufii 
qu’  il  peut  être  pris  pour  tel , puisque  finalement 
Athenée  en  citant  Eubalus  (*)  rapporte  que  te-* 
Prêtre  Evégore  fit  avec  pompe  une  libation  de 
vin  avec  un  Coryle . 

129-  Sar- 

(1)  Athen.  Dcipn.  L.  XI.  p-  içt.  Conf.  Ibid-  p.  agi.  17*, 

478-  B.  (})  v.  Prtfrriculum . 

(2)  D>fc,  délia  Rclig.  degli  (4)  Loc.  cit.  C. 

Ant.  Roman-  p-  223.  22$- 
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129.  Sardoine.  Un  Cotyle  aflez  femblable  an 
précédent. 

130-  Cornaline . Un  Cotyle  dont  le  Corps  cft 
plus  renflé . 

«31-  Sardoine  de  deux  couleurs  . Un  Cotyle 
qui  a la  forme  du  Vafe  N-  93. 

132.  Amétbyjîe . Un  Cotyle  à peu  près  de  (a 
même  forme,  mais  dont  le  Fond  eft  orné  d’  une 
efpéce  de  cannelure . 

133.  Grenat.  Le  même  fujer. 

134.  Sardoine.  Le  même  fujet . 

135.  Cornaline.  Un  Cotyle  dont  le  Corps  eft 
presque  rond  & orné  à côtes  de  melon. 

*136.  Cornaline.  Un  beau  Cotyle  à deux  Fonds 
dans  le  gour  de  1’  Urne  N.  126.  que  j’ai  prise 
pour  un  OoJ'cbypbium . Le  Fond  d’  en  bas  cft  orné 
d’un  beau  Mufle  de  Lion  tenant  à la  gueule  un 
Serpent  , le  Corps  du  vafe  1*  cft  par  la  figure  d’ u- 
nc  Léda  qui  eft  la  fraichcur  même  & 1’  embon- 
point, & dont  jouit  le  Cigne , le  Cou  en  eft  parc 
par  un  Masqueron  de  bon  gour  qui  en  embraf- 
fe  partie,  & enfin  1’  Anfe  eft  formée  par  un  Ser- 
pent gracieufemcnr  tortueux  dont  la  tête  couron- 
ne le  Cotyle  . Cette  Gravure  comme  celle  de_. 
N-  1 27.  c’  eft  tour  ce  que  1’  on  peut  voir  de  plus 
fin  & de  plus  beau  . 

137.  Amctbyfte  . Un  de  ces  Vafes  que  les 
Anciens  appclloicnt  communément  Calices , parce- 
que  dans  leur  origine  c’  étoient  des  vafes  de  ter- 
re cuite  faits  à la  roue  des  Putiers  (O.  Mais  dans 
la  fuite  il  y en  eut  de  plulieurs  fortes  & on  en 

fa- 

(1)  Ath.  L.  XI.  p.  480.  B. 
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fabriqua  de  differentes  matières  : ce  qui  fit  qu'  on 
les  diftingua  par  differens  noms  particuliers  pris 
ou  de  leurs  inventeurs  , ou  du  lieu  où  on  lesfefoir, 
ou  de  leurs  formes.  Ils  avoient  tous  deux  Anfes, 
& quelquefois  quatre,  & ces  anfes  étoient  fou- 
vent  fort  grandes  5c  fort  élevées , comme  dans  le 
Calice  vulgaire,  tel  que  pourroit  être  celui-ci—» 
Auribus  bine  illine  prominentibus , ut  in  vulgari 
Calice  O) . 

138.  Cornaline.  Un  Vafe  du  même  genre, ruais 
en  quelque  chofe  different  du  précédent.  Ce  pour- 
roit être  le  Tbericleum  <** . Tbericleum  pocalam  ad  ' 
la  ter  a depreffum  e/l,  fatis  pro/undum  , attribut  bine 
illine  prominentibus  ut  iu  vulgari  Calice.  La  diffé- 
rence qu’il  y a entre  ce  Vafe  & le  précédent 
conlifle  en  effet  en  ce  que  celui-ci  a le  haut  du 
corps  evafé  8c  plus  referré  que  1’  autre  . 

139.  Sar doive.  Un  Vafe  affez  femblable  au 
précédent  niais  plus  profond . Il  y avoit  des  Tbé~ 
riclêe  qui  contenoient  jusqu’  à fept  Amphore 
& plus  . Dans  notre  Seconde  Clafie  N-  1767. 
Hercule  prend  de  1’  eau  dans  une  Ampbora  ou  un 
Tbériclée  allez  femblable  à celui  - ci  ; Et  juge- 
ment ‘4  Aléxis  dans  Héfione  fait  boire  Hercule 
dans  un  Tbériclée . 

140.  Sur  daine  • Un  Vafe  de  la  même  forme  & 
grandeur  da  précédent,  mais  avec  quarre  Anfes. 
Les  Calices  qu’  on  fcfoit  à <*>  Néucrate  patrie- 
d’  Athénée  avoient  quatre  anfes  . 

14t.  Sar- 

(1)  Ath.  L- XI.  p.  470.  H.  & (})  Ibid.  p»g.  471.  E. 

48».  E.  (4)  Ibid.  pag.  47o-  E. 

('•)  A chen.  Deipn.  Lib.  XI.  ($)  Ibid.  pag.  4I0.  E» 

p.  47». 
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*141:  Sar  doive . Un  Calice  à deux  Fonds , fur 

le  Ventre  duquel  il  y a une  Bigue  de  relief.  Les 
Anfcs  qui  en  font  de  fort  bon  goût , partent  de  der- 
rière deux  Masques  qui  font  fur  le  bord  du  fond 
d’en  bas,  & fouriennent  par  en  haut  deux  autres 
Masques  qui  fe  regardent  par  delîus  le  Vafe . 

142.  Cornaline  . Un  Vafe  à peu  près  de  Ia_, 
même  forme,  mais  moins  enrichi,  8c  dont  le  Fond 
d’ en  bas  ell  plus  Sphérique . 

143.  Amétbyfte  gravée  des  deux  cotés  ; fur 
F un  on  voit  le  même  fujet,  5c  fur  1’  autre  1’  in- 
feription  ceceNreM- 

* 144.  Jafpe  rouge.  Un  Vafe  de  la  même  ef- 
pèce  aves  deux  Souris  qui  y font  pofées  deffus, 
5c  qui  par  P union  de  leurs  Qjeucs  au  bord  du 
Fond  d’  en  bas,  y forment  les  Anfes  . Aux  co- 
tés de  ce  vafe  il  y a les  lettres  1.  N. 

14t.  Cornaline ■ Un  Vafe  à Anfes,  du  même 
genre  des  précédens , avec  des  Bandelettes  atta- 
chées aux  anfes.  Ce  pourroit  être  0)  un  Cadif- 
cum , ou  CO  un  Procbidium  : Vafes  dont  on  fe  fer- 
voit  avec  differentes  Cérémonies  pour  0)  invo- 
quer Jupiter  Ctêjien  , 5c  Mercure. 

*146.  Cornaline  . Un  Calice  à long  Col  5c  à An- 
fes; peut-être  le  Calice  Athénien,  ou  le 
ainfi  appelle  (O  quod  in  acutum  jajligietur . On  y 
voit  en  relief  une  Quadrige  . 

147.  Cornaline  • Un  Vafe  fcmblable  dont  le 
Corps  ert  cannelé  jusqu’  au  milieu . 

* 148.  Cornaline  Un  Vafe  femblaMe  dont  les 
Anfes  font  par  en  haut  féparèes  du  Col,  8c  fur  le 

Corps 

(0  Ath.  Dcipn.L.XI.p.473.1).  (})  Ibid.  pag.  478.  C. 

(i)  Ibid,  1.  33.  (4)  Ibid.  pag.  480.  D. 


Digitized  by  Google 

4 _*  _ _ »» 


T ► - 


Jeux,  Festins,  Vases  8ce.  4 97 

Corps  duquel  il  y a deux  Pigeons  qui  fe  becquetent; 

149.  Cornaline.  Un  Vafe  du  même  genres 
fort  ventru , & avec  des  Anfes  difpofces  d’ une 
autre  façon  . 

150.  Améthyfte . Un  Vafe  cannelé  par  en  haut 
& par  en  bas,  de  la  forme  des  N.  146.  te  147. 
arec  des  Bandelettes  attachées  aux  Anfes , ou 
peut  - être  , fi  je  ne  me  trompe  , des  Outres  longs 
comme  ceux  du  Thyrfe  N.  1445.  Cl.  II.  Ce  qui  in- 
diqueroit  apparemment  que  c’  étoit  un  Vafe  dont 
on  fe  fervoit  à quelque  Fête  de  Bacchus  , peur- 
être  celui  avec  lequel , félon  (0  Panyafis  , on  bu- 
voit  dans  les  repas  la  première  & la  fécondé- 
fois  à Bacchus. 

15 1.  Sardoine . Un  Calice  comme  Num.  145. 
dont  la  Bouche  eft  couverte  par  un  Couvercle 
pointu  , ou  fe  termine  totalement  en  pointe  in 
modtttn  ambicum  (O  comme  1*  Ampoulle  N-  1 1 7. 
Les  Anfes  qui  y font  attachées  vers  le  milieu 
du  corps  , defeendent  beaucoup  au  defious  , ayant 
presque  la  forme  des  Outres  longs  dont  nous  ve- 
nons de  parler.  Ne  feroit-ce  point  là  un  carac- 
tère dillinctif  des  Vafes  qu’  on  appelloit  0)  le 
Trépied  de  Bacchus  ? Et  ju dénient  le  pied  de  co 
Vafe  paroit  avoir  une  forme  triangulaire,  qui  re- 
prefenteroit  les  trois  pieds  (♦)  que  dévoient  avoir 
en  général  tous  les  Trépieds  • Dans  les  Combats 
de  Bacchus  CO  le  prix  du  Vainqueur  étoit  un 
Trépied  , & on  fe  fervoit  de  ce  genre  de  vafe 
pour  mêler  le  vin. 

Rrr  1 52.  Cor- 

(1)  Tn  Athen.  L.  II.  p.  36. D (4)  Ibid.  p.  38.  B. 

(»)  Lib-  XII.  p.  4*0.  D.  I.40.  (j)  Ibid.  p.  î7,  38. 

(3)  Ibid.  L.  II.  p*  37.  F. 
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•152.  Cornaline . Un  Vafe  femblable  aa  pré- 
cédent dont  les  Anfes  font  difpofées  différemment, 
& (ont  ornées  de  Bandelettes  , ou  d' Outres  longs* 

153.  Cornaline . Le  même  fujet  où  les  Outres 
longs  font  mieux  diftingués. 

154.  Cornaline.  Le  même  fujet  où  les  Ou- 
tres longs  fe  voient  attachés  avec  des  Bandelet- 
tes.' Le  corps  du  Vafe  eft  enrichi  d’ une  belle 
Guirlande,  St  autour  on  lit  le  nom  L.  VEC* 

155.  Pâte  de  verre.  Un  beau  Vafe  fembla- 
ble,  dont  le  Col  eft  plus  large,  &.  du  pied  duquel 
il  naît  un  beau  Fleuron  qui  embralle  presque  tout 
le  Corps  du  vafe  - On  y voit  encore  plus  diftin- 
élement  que  dans  les  Pierres  précédentes  les  Ou- 
tres longs  attachés  avec  des  Bandelettes  , on  y 
apperçoit  jusqu’  aux  nœuds  avec  lesquels  ils  font 
liés  à leur  bout . 

* 156.  Sardoiue . Une  Coupe  de  Bacchus  cou- 
verte , avec  quatre  Anfes  & les  deux  OJtres  longs. 
Le  Corps  en  eft  orné  d’une  Guirlande  ; aux  deux 
Anfes  de  la  Coupe  qui  font  les  plus  petites  font 
les  deux  Outres  , & fur  le  Couvercle  les  deux 
Anfes  qui  fervent  à le  lever,  font  formées  par  deux 
Boucs  auxquels  convient  le  partage  de  Juvenal  , 

Et  fiantem  extra  pocula  caprurn . 

*157.  Cornaline  . Une  autre  Coupe  couverte 
de  Bacchus  avec  quatre  Anfes,  cc  donr  celles  du 
Couvercle  font  également  formées  par  deux  Boucs. 
Ces  deux  Coupes  ainli  ornées  , & le  partage  du 
Poète  que  je  viens  de  citer , mettent  hors  de 
doute  que  ces  fortes  de  vafes  ont  été  fort  en  u- 
fage . 

158.  Sur - 
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rs  8.  Sar  Joute  . Une  autre  Coupe  cou  verre, 

avec  trois  Anfes  , c’  eft-à-dire  dont  le  Couver- 
cle n’en  a qu’  une  au  milieu,  qui  eft  formée 
par  la  figure  d’  un  Papillon  . 

159  Sar doute  • Le  même  fujet,  à la  différen- 

ce qu’  il  y a fur  le  ventre  de  la  Coupe  une 
Mouche  de  relief. 

*160  Sar  daine-  Un  Vafe  d’ une  forme  parti- 

culière qui  paroit  couvert  , & qui  a quatre  Anfes  . 
Selon  moi  , il  me  fembleroit  que  le  Corps  de  la 
Louve  qui  alaite  Romulus  5c  Rémus  , 5c  qui  pa- 
roit toute  de  ronde  boile , fur  le  Ventre  du  vafe  en 
face,  eft  1’  une  des  deux  anfes  de  la  Coupe  ; & 
alors  les  deux  Figures  qui  tiennent  une  Couronne 
de  laurier  au  dellus  de  quelque  chofe  de  quar- 
ré  que  je  ne  fais  pas  dilîinguer,  formeroient  les 
Anfes  du  Couvercle. 

1 6 1 - Jtfpe  rouge . Un  Vafe  à Anfes  dont  le 
Corps  eft  formé  de  trois  Masques  . 

162.  Jafpe  rouge.  Le  même  fujet* 

163.  Agathe  -Onyx . Le  même  fujet,  avec  de 
plus  deux  Pigeons  fur  les  Anfes* 

164  'Jtfpe  rouge.  Le  même  fujet  avec  un 
quatrième  Masque  lur  la  bouche  du  vafe  , 6c  au- 
tour le  mot  noTiOAor . 

165.  Jafpe  rouge  . Un  Vafe  Symbolique;  c’eft 
un  Sceau  Corinthien  couvert  par  un  Masque  de 
Faune,  avec  d’  un  coté  un  Pedum>  6c  de  l'autre 
une  Flûte  à plufieurs  tuyaux  * 

*166.  Cornaline.  Un  Vafe  Symbolique  fur  le 
Ventre  duquel  eft  une  tête  de  Pavot,  5c  où  d’ un 
coté  un  Masque  5c  un  Thyrfe,  5c  de  1’  autre  une 

R r r a Flu* 
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Flûte  à placeurs  tuyaux  forment  les  Anfes . 
Au  deiïus  du  Vafe  font  deux  Masques  . 

*167.  Cornaline  . Un  Vafe  fcmblable  entre 
deux  Boucs  qui  fe  tiennent  fur  les  jambes  de 
derrière,  arec  au  deflus  deux  Lapins,  & autour 
1’ Infcription  I^PHANVI  MIV...I. 

t68.  Tâte  ant.  Un  autre  Vafe  Symbolique  a- 
vec  un  grand  Masque  de  Vieillard  8c  un  Rameau 
de  Palme . 

1 69.  Pâte  ant.  imitant  la  Sardoine . Un  Va- 
fe  comme  ceux  des  N*  15  t.  8c  fuir,  au  milieu  de 
deux  Dauphins. 

170.  Cornaline . Un  Cotyle  5c  une  Feuille 
d’  arbre  . 

17 1.  Cornaline.  Un  Vafe  avec  deux  Perro- 
quets qui  y font  pofés  fur  les  bords,  8c  dont  1’  un 
femble  boire  dans  le  Vafe. 

1 7 2-  J-tfpe  rouge.  Le  même  fujet . 

173.  Cornaline.  Une  plante  de  Pavot  au  mi- 
lieu de  deux  Sceaux  Corinthiens  fur  chacun  des 
quels  il  y a un  Perroquet . Les  Perroquets  pour- 
roient  être  dans  ces  Pierres  un  Symbole  du  lu- 
xe 8c  de  P y vrognerie . On  portoit  les  (0  Per- 
roquets des  Indes  , 8c  on  en  fefoit  cas  comme 
d*  un  Oifeau  rare  ; c'  cft  ainli  qu’  on  en  por- 
ta avec  les  autres  richeflcs  dont  nous  avons  par- 
lé C»)  dans  la!  Pompe  Bacchique  de  Ptolemée  Pbi- 
ladelphe  j 8c  déjà  du  tems  de  Varron  C»)  on  les 
expofoic  en  public  comme  chofes  de  luxe  avec 
les  Merles  blancs  8c  d’ autres  femblables  raretés  • 

D’un 

(1)  Plin.  Lib.  to.  LV»r.  Lib-  p.  pag.  J 8 7-  D. 

(2)  Athen.  Lib.  5.  p.  aof.B.  (3)  De  re  ruftic.  Lib.  3.  c.p* 
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D’  un  autre  cote  Pline  dit  (')  en  décrivant  cet 
Ojfeau , itt  vino  prncipue  lafciva , & on  peut  voir 
dans  Je  même  Naturalise  jusqu’  à quel  excès  on 
portoit  de  fon  tems  la  débauche  du  vin  (*):  Rien 
n’  eft  plus  afreux  que  la  vive  peinture  qu’  il  en 
fait . 

174.  Cornaline.  Un  Vafe  Murrbin  à anfes,  au- 
quel un  Dauphin  au  milieu  de  deux  Epis  de  bled 
fert  de  fupporc  : Sur  le  vafe  cft  un  Oifeau . J’ ap- 
pelle ce  Vafe  un  Vafe  Murrbin , pareeque  nous 
avions  dans  notre  Cabinet  un  beau  Fragment 
d’un  femblable  Vafe  à anfes,  qui  rellcmbloit  afsez 
à celui  que  repréfente  cette  Gravure.  Nous  y re- 
connoiflions  tout  le  caractère  que  Pline  donne  aux 
Vafes  Murrhins  (O  & qui  eft  celui  de  la  belle  for- 
te d’  Agathe  qu’  on  appelle  Sardonique  , parct- 
qu’  elle  cft  composée  en  partie  de  <♦>  Sardoine . 
En  confrontant  ce  Fragment  avec  d’autres  de  nos 
morceaux  de  Vafes  de  Verre  Antiques,  nous  avons 
même  eu  la  fatisfaéiion  de  trouver  dans  ceux -ci 
les  débris  des  Murrhins  faétiecs,  c’  eft  - à - dire  de 
ceux  avec  lesquels  l’Art  de  la  Verrerie  des  An- 
ciens avoit  cherché,  félon  Pline,  à imiter  les  ve- 
rirables  vafes  Murrhins  : Fit  c ’T  album  & Mur - 
rhinum  , aut  hyacintbos  fappbirosque  inntatum,  & 
omnibus  a/iis  coloribus  CO.  Partout  c’  ell  le  mê- 
me caractère , dans  ceux  - ci  on  trouve  formé  na- 

tu- 


(1)  Plîn.  L.  10  LVIir. 

(a)  Lib.  14  XXVIII. 

(3)  L:b  37.  VIII. 

(4)  7uan.  de  S ■ Laurent  dél- 
ié Pietr.  pru,  dejçl»  Anr. 
D«ff.  1.  C.  IX.  in  A- 


cad. Cort.  T.  V. 

(j)  Lib.  3 6.  LXVII.  Conf. 
Arrian.Peripl.  Genev.if77. 
p.  a.  ôc  DifF.  Acad.  Cort. 
loc.  cit.  p.  45.  not.  C. 
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turcllemenr  , ce  que  l'art  à cherché  de  contrefai- 
re dans  ceux-cà  , c'  eft-à-dire  des  lignes  ou 
des  veines  qui  forment  des  angles,  des  rortuofi- 
rés,  & des  rondeurs,  de  la  rranfparence  ou  de_ 
1’  opacité,  & enfin  de  ces  couleurs  qu’on  obfer- 
vc  dans  1’  Agathe  & dans  la  Sardoine,  & rien  de 
plus.  Si  les  Vafes  Murrbius  euffenr  été  de 
Porcelaine  , on  ne  comprend  pas  comment  un 
Naturaliftc  auifi  judicieux  & aufli  bien  informé 
qu’  étoir  Pline  , eût  pu  en  en  parlant,  les  com- 
prendre toujours  (0  parmi  les  Pierres,  & les  dif- 
tinguer  d’avec  les  Ouvrages  de  rerre  cuire  . In  fa- 
tris  qui  de  vt , dit -il  dans  un  emtroit  CO  non  Mar- 
rbinis  CryJîalUnisve , fed  fiH'tlibns  protibatur  Jim - 
ptiviis ; & dans  un  autre  O)  Ouoniam  eo  perve- 
rtit luxnritt,  nt  eliam  ficlUia  pluris  confient  quant 
Mttrrbina  • Dans  ce  cas  il  taudroir  donc  convenir 
qu’  il  auroit  très-inal  caractérisé  ces  Vafes,  & 
qu’  en  conféquence  on  ne  pourroit  déduire  de  fa 
description  quelle  en  croit  la  nature.  Il  faudroir  en 
conclure  aulfi  que  cet  Auteur  auroit  fait  fort  abfur- 
dement  la  différence  qu’  il  fait  des  Murrbius  d’ a- 
vcc  les  autres  vafes  factices  , puisqu’  enfin  la_. 
Porcelaine  n’  ell  qu’  une  matière  faétice,  qui  fe 
fait  comme  les  autres  Ouvrages  de  rerre  cuite, 
& qu’  il  n’  elt  pas  vraifemblable  que  depuis  plus 
de  cenr  ans  qu’  on  voyoit  des  Vafes  Murrbius 
à Rome,  on  fût  encore  alors  à ignorer  quelle  for- 
te de  matière  c’  étoir  • Il  y a plus  , fupposc  qu« 
les  Vafes  Murrbius  euff’enr  été  de  la  Porcelaine 

pein- 

(i)  L.JÎ.  II.  Jg.  I.  37  Vin.  (t)  Lib.  XLVI. 

IX.  Corf.  Çauf  Arcad.  Lib.  {))  Ibid.  XLVI. 

8.  p'  ûjd.  1.  I. 
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peinte  , ils  auroient  reprélenté  quelque  chofe  , 
comme  des  fleurs  , des  arbres,  des,  animaux  61 
d’ autres  fortes  de  figures  . Je  veux  que  tout 
cela  eût  été  ellrnpié,  comme  1’  cil  tout  ce  que 
nous  donne  la  Peinture  des  Chinois  : Cependant 
ce  n’  eo  auroit  pas  moins  été  quelque  chofe  de 
reconnoiflable . Mais  les  anciens  avoient  ils  moins 
des  yeux  que  nous  ? F.t  pourquoi  donc  n’  au- 
roient  ils  pas  dit  le  mot  de  ces  fortes  de  figures, 
eux  qui  accoutumes  aux  productions  des  meilleurs 
pinceaux  , auroient  du  d’ autant  plus  être  choqués 
des  difproportions  d’un  déflein  irrégulier  & bifar- 
re?  Les  Agathes  arborifées , & fur  tout  de  celles 
qu'  on  appelle  Pierres  de  Mocbu , ne  repréfentenc 
rien  d’exart  dans  les  images  qu'  y trouve,  li  ce 
n’  eft  qu’  à 1’  aide  de  1’  imagination , dans  qui  le 
jeu  des  taches  & des  veines  de  la  Pierre,  ainli 
qu’a  obfcrvé  Pline  CO,  revetJle  les  idées  des  cho- 
fes  avec  lesquelles  elles  ont  une  relfemblance  coo- 
fufe  . Malgré  cel3  néanmoins  les  Anciens  oe  laif- 
fcrcnr  pas  que  d’  y faire  attention  , & le  même 
Pline  rapporte  qu’  on  y dillinguoit  CO  des  ar- 
bres , des  bois  , des  fleuves , des  animaux  6c  tou- 
te forte  de  chofe. 

Mais  s’  il  en  eft  ainli , (1  le  Naturalifte  que 
je  cite,  porta  dans  fon  Hiiioire  Naturelle  fes  re- 
gards curieux  fur  tout  ce  qui  fut  produit  par  la 
Nature,  & fortic  de  la  main  de  l’homme  j li  en 
fait  de  Peinture  depuis  CO  la  Sc'ugrapbie  & le 
Monogramme  qui  furent  les  premiers  élcmens  de 
1’  Art , il  en  luivit  «*  tous  les  progrès  , & en  par- 
courut 

(1)  L b.  2.  XCV.  j7.  III.  (4)  L’b.  ? J.  XI.  Ccq.XXXlV. 
(1)  Ibd.  III.  LIV.  ad  XXXVI.  XL. 

(j)  Lib  }j.  V. 
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courut  (0  routes  les  parties,  jusqu’à  CO  l’Encau- 
flique,  0)  la  Mofaïque , (♦)  I’  Art  de  faire  des  Pâ- 
tes de  verre  de  toutes  fortes  de  couleurs , CO  & mê- 
me celui  de  faire  des  Toiles  Peintes  à la  façon 
de  nos  Indiennes  ; s’  il  rendit  dans  fes  Descrip- 
tions chaque  chofe  avec  un  cara&ére  de  vérité 
que  de  jour  en  jour  on  rcconnoit  plus  exaéfc , 
comment  peut -on  penfer  que  lorsqu’  il  parle  des 
Vafes  Murrbim , 8c  qu’  il  n’y  décrit  que  les  qua- 
lités ordinaires  des  Pierres  , que  des  Veines  , que 
des  taches  8c  quelques  dégradations  de  couleurs, 
comment  dis -je  peut -on  penfer  fainement,  qu’  il 
les  repréfente  comme  quelque  chofe  de  peint  ? 

Sur  ce  pied -là  il  s’en  fuivroir  donc  que 
dans  les  Deferiptions  qu’  il  fait  de  1’  Onyx  8c  de 
la  Sardoine , où  il  n’y  a entre  ces  Pierres  Sc  les 
Vafes  Murrbius  que  la  feule  petite  différence  qui 
convient  au  caractère  fpécifique  de  chaque  forte 
de  ces  Pierres,  on  pourroit  y trouver  la  même  ex- 
preffion  d’un  ouvrage  de  Peinture.  En  effet  qu’a- 
vec ces  paroles  de  la  Defcription  des  Vafes  Mur- 
rbins  ,,  Splendor  bis  (tue  viribus  Cs)  ni  torque  ve- 
rtus quant  fplettdor . Sed  in  pretio  varietas  colo- 
rant , fubinde  circum agentthns  Je  tttacu/is  in  pur- 
puram  candoremque  , <&•  tertium  ex  utroque  igné - 
feentem  , veluti  per  tranfitum  coloris , in  purpura , 
a ut  rubefeente  laâeo.  Suttt  qui  maxime  in  iis  lau - 
dent  extremitates , & quosdam  colorum  re per  dif- 
fus , qtiales  tu  cœlejli  areu  fpeâantur . His  macula 
pingues  placent  ,,  On  confronte  celles-ci  de  la 

Def- 

(i)  Lib.  }J.  XXXIII. XXXVII.  U)  Ibid.  LXVII. 

XL.  (î)  Lih.  3 s.  XLII. 

(î)  Ib.d.XXXU  XXXTX.  XLl.  (6)  Lib.  37.  VIH. 

(jj  L.  36.  LX.  *d  LXIV. 
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Defcription  de  la  Sardoine  CO  Cœperuntque  pluribus 
coloribus . . . intelligi , radice  nigra  , aut  carulenm 
imitante  , eir  un gue  minium , incretum  candïdo  pin- 
gui  , wc  fine  quadasn  Jpe  purpura  candore  in  mi- 
nium tranfeunte  ....  Arabica  excellunt  candore 
circuit  pralucido  atqtte  non  gracili , ne  que  in  recef- 
fu  gemma  , aut  in  dejeâu  r'tdente , fed  in  ipfis 
umbonibtts  intente , praeterea  fubfirato  nigerrimo 
colore . Et  hoc  in  Induis  cereum  aut  corneum  in- 
venitur , etiam  circuli  albi  : quadam  in  iis  caleflis 
arcus  anhelatio  ejl  . . . & ces  autres  de  celle  de 
T Onyx  (*)  Veram  aut  cm  Ouycbem  plu  ri  mas  va- 
rias que  cum  laéleis  zonis  b obéré  venas , omnium 
in  tranjttn  colore  ineuarrabi/i , in  unum  redeun- 
te  conccntum  , fuavitate  grala  : Certainement  ea_ 
confultant  le  fens  littéral,  il  n’  y a dans  tout  cela 
que  des  chofes  fort  fcrablables  0)  comme  des  cou- 
leurs , & des  couleurs  qui  fe  marient  bien,  des 
lignes  ou  des  veines,  & des  taches  en  rond,  qui 
s’  unifient  ou  qui  forment  des  cercles , & enfin 
dans  la  Sardoine  & dans  les  Vafes  Murrbins , des 
taches  d’  un  œil  gras  , & quelquefois  de  certai- 
nes refléxions  de  couleurs  , comme  celles  qu’  on 
voit  briller  dans  F Arc-en-ciel. 

Or  fi  fur  ce  fens  littéral  on  veut  avec  le  fens 
figuré  élever  un  édifice  d’ imagination  , on  pour- 
roit  donc  autant  dire  de  l’Onyx,  & fur  tout  de  la 
Sardoine,  que  des  VafeS  Murrbins , ce  que  l’Au- 
teur de  Daélyliographié  cité  au  commencement  de 
cette  Section , a dit  uniquement  de  ceux  ci , dans 

Sff  les 

(1)  Plin.  Lib-  XXÎII.  ton.  Tom.  j.  loc.  cit.  paj. 

(1)  Ibid.  XXIV.  S 7.  feq. 

(j)  Conf.  DdTcrt.  Acad.  Cor. 
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les  termes  fuivans  „ Ces  Pièces  CO  font  plntot  re- 
marquables par  leur  beau  poli  que  par  leur  bril- 
lant. Mais  ce  qui  en  relève  infiniment  le  prix  # 
f’  efi  la  variété  des  couleurs , ce  fout  ces  enrou- 
le me  us  d' or  ne  meus  qui  circulent  autour  , & qui 
peints  en  pourpre  fur  un  fond  blanc  de  lait , for- 
ment d’ heureufet  plaques  de  couleurs  , interrom- 
pues quelquefois  par  un  rouge  éclatant , qui  fer- 
vant  de  pajfage  aux  deux  autres  couleurs , leur 
donne  un  nouveau  lufire . Quelques-uns  paroijfoient 
cependant  encore  plus  touchés  de  la  régularité  des 
contours , ér  des  belles  formes , ils  admiraient 
certains  reflets  qui  les  colorent  , lorsqu  une  lu- 
mière vive  frappe  de  fus , de  la  même  manière 
qu'on  voit  l'  Arc  - en  - ciel  fe  peindre  au  moyen 
de  la  réflexion  ■ D ’ autres  en  e filmaient  le  goût  de 
la  peinture  qui  par  grandes  majfes , & large  cjr 
nourrie , u a voit  rien  de  maigre  ni  d' affamé. 

Mais  comment  pouvoir  y tenir,  & qui  n’  en 
riroir  pas  ? 

Speftatum  ad  mi  (fl  rifttm  teneatis  Ami  ci  ? 

{io rat.  Art,  Foct. 

Non,  ce  feroic  trop  défigurer  Pline, ce  feroit  trop 
changer  tout  le  fens,  de  1’  expreflion  Latine  , ce 
feroit  même  renverfer  en  entier  les  tondemens  de 
1’  Hirtoire  naturelle.  Malgré  donc  ce  que  le  même 
Da&yliographe  conclut  au  fujet  des  Vafcs  Mur - 
rbins  en  difant  CO  A tant  de  traits  caraâèrifans , 
& dont  il  n'  y en  a aucun  qui  ne  porte , fy  qui 
n ait  fon  application , peut  - on  mêcounoitre  la  Por- 
celaine t Nous  ne  pouvons  nous  difpenfer  de  re- 
lié. 

(i)  Mariette  Picrr.  Grav.  T.  (a)  Mariette  loc-  cit.  pag. 

I.  p.  an.  ni. 
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fléchir  que  ce  font  - là  des  paroles  fleuries  , vui- 
des  de  fens  , & que  de  tant  de  traits  caratféri - 
fans  fuppofés  , il  n’  y en  a pas  un  feul  qui  ait 
de  la  réalité . 

Les  Vafes  Murrbins  ne  furent  jamais  de  la 
Porcelaine,  & s’ils  euflent  été  faits  de  cette  ma- 
tière , Amples  ouvrages  d’  un  Peuple  artifan  , 
depuis  T ouverture  du  commerce  des  Indes  après 
Pompée  , ils  n’  auroient  jamais  pu  être  aufli  ra- 
res ni  aufli  chers  qu’  ils  le  furent  jufqu’  au  tems 
de  Pline  . C’  eft  un  principe  qu’  en  fait  d’  ou- 
vrages de  fabriques  la  recherche  fait  naitre  la  con- 
currence, & que  celle-ci  réduit  bientôt  les  roar- 
chandifes  les  plus  chères  à un  prix  qui  fe  réglé 
fur  la  nature  de  la  chofe.  Ces  Vafes  durent  ê- 
tre  ce  que  nous  avons  annoncé  qu’  ils  croient, 
c’ eft -à -dire  des  Vafes  d’  une  Agathe  précieu- 
fc,  où  la  Nature  & 1’  Art  pour  les  faire  tels 
que  le  luxe  les  vouloit  , dévoient  avoir  fait 
des  efforts  • Une  pièce  d’  une  femblable  Aga- 
the propre  à êrre  travaillée  & à former  un  Va- 
fe  (O  de  trois  Sétiers , li  par  hazard  on  la  trou- 
voit  , feroit  encore  aujourd’  hui  un  morceau  de 
grand  prix  ; ce  morceau  pour  le  faire  travailler 
au  Touret  par  un  Artifte  du  premier  ordre, 
démanderoit  des  années  de  travail  , ce  feroient 
les  années  d’  un  maitre  de  qui  on  paye  fouvent 
les  inomens  fort  chèrement  , & de  plus  il  fau- 
droit  mettre  en  compte  le  péril  de  fe  rompre 
auquel  pourroir  être  exposé  le  Vafe  en  le  travail- 
lant • Ainfi  s’  il  y avoir  encore  à préfent  le  mê- 
me goût  & le  même  efprit  de  luxe  qu’  il  y eut 

S ff  2 au- 

(1)  Ptin.  Lib.  j 7.  VII. 
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autrefois  pour  avoir  de  tels  vafes  , on  comprend 
qu’  ils  n’  auroient  point  de  prix , & que  les  par- 
ticuliers les  plus  riches  les  payeroient  avec  la- 
même  prodigalité  avec  laquelle  les  Romains  pa- 
yèrent ceux  qu’  ils  purent  acquérir.  Voilà  ce- 
que  c’  eft  que  les  Vafes  Murrbins  , il  eft  abfur- 
de  de  penfer  qu’  ils  aient  pu  être  de  la  Porce- 
laine , matière  précieufe  qui  entre  dans  notre-, 
luxe  , mais  dont  chaque  pièce  créée  par  la  main 
de  1’  ouvrier  dépend  de  la  volonté  de  P.  homme , 
& peut  toujours  fe  faire  fans  d’ infurmonrables 
difficultés , & s’  obtenir  à un  jufte  prix  félon  les 
réglés  qu’  on  obferve  dans  le  commerce . 

175-  Jafpe  rouge.  Un  autre  Vafe  Murrbin 
allez  fcmblable  au  précédent , à la  referve  qu’  au 
lieu  de  1’  Oifeau  qui  y eft  , c*  cft  ici  un  Lapin 
qui  mange  quelque  chofe . 

176-  Cornaline  . Un  Vafe  fymbolique  com- 
me les  précédens , avec  un  Coq  & une  Corne_ 
d’abondance  deiï’us , & en  bas  d’un  coté  un  Epi 
de  bled,  & de  l’autre  une  Tête  de  Pavot- 

177.  Jafpe  rouge . Un  autre  Vafe  qui  a pour 
Emblème  un  Coq  & une  Souris  deüus  . 

178-  Cornaline . Un  Vafe  avec  delïus  un  Coq 
tenant  une  Souris  par  la  queue  , & de  chaque- 
coté  une  Corne  d’  abondance  . 

179-  Agathe  - Onyx  . Un  autre  Vafe  fymbo- 
lique avec  une  Aigle  ddl'us,  ayant  de  chaque  co- 
té une  Corne  d’  abondance;  au  pied  du  Vafe  il 
y a auffi  de  chaque  coré  un  Dauphin  . 

180.  Héliotrope-  Un  autre  Vafe  au  milieu  de 
deux  Arbres  fur  chacun  desquels  cil  un  Perro- 
quet . 


181.  Cor- 
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181.  Cornaline.  Un  autre  Vafc  avec  un  Coq 
auprès . 

182.  Agathe -Onyx  • Un  Sceau  Corinthien-, 
d’ où  forcent  deux  Têtes  de  Pavot . 

183.  Jafpe  jaune.  Un  Vafc  d’ où  il  fort  u- 
ne  Tête  de  Pavot  & deux  Epis  de  bled. 

i8+.  Sar doute . Le  même  fujet. 

185.  Sardoine  . Un  autre  Vafe  fymboliquc 
dans  lequel  on  voit  deux  Têtes  de  Pavot,  deux 
Epis  de  bled  & un  Caducée  . 

186.  Jafpe  rouge.  Un  autre  Vafe  avec  de- 
dans deux  Epis  de  bled  & une  Tête  de  Pavot,  8c 
de  chaque  coté  une  Corne  d’  abondance. 

187.  Corn  a line . Un  autre  Vafe  avec  deux 
Epis  de  bled  8c  deux  Tètes  de  Pavot  dedans , 8c 
de  chaque  coté  une  Corne  d' abondance  fur  la- 
quelle il  y a un  Oifeau. 

188.  Cornaline . Un  autre  Vafe  avec  trois 
Epis  de  bled  dedans  . 

189.  Cornaline  • Un  autre  Vafe  dans  lequel 
il  y a un  Chêne  chargé  de  Glands. 

190.  Jajpe  rouge.  Un  autre  Vafe  où  I’  on 
voit  un  autre  Arbrilfeau  . 

19t.  Agathe  - Onyx . Le  même  fujet  avec  de 
plus  deux  Epis  de  bled  qui  fortent  de  deifous  le 
Vafe  . 

1 92.  Cornaline . Un  Vafe  dont  il  fort  de  la 
Flamme  avec  une  Mouche  qui  vole  vers  le  feu . 
Du  pied  du  Vafe  il  part  d’  un  coté  une  Pal- 
me, 8c  de  1'  autre  une  branche  de  Laurier. 

193.  Améthytfe.  Un  Vafe  fous  un  Berceau 
composé  de  deux  Seps  de  Vigne. 

1 94-  Amê- 
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194. -  Amctbyfle.  Deux  Vafes  aux  cotés  d’an 

Thyrfe  qui  eft  appuyé  contre  1’  un  de  ces  vafes . 

195.  Amttbyfte . Un  Vafc  femblable  à celui 
que  nous  avons  décrit  N.  94* 

* * 

* 

196.  Pâte  de  verre  tirée  d’une  <0  Cornali- 
ne du  Cabinet  du  Roi  de  France . Un  Sculpteur 
qui  travaille  à un  Vafe . 

197.  Cornaline  . Le  même  fujet. 

198.  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

1 99.  Pâte  de  verre  . Un  Sculpteur  alïïs  qui 
travaille  aux  Anfes  d’ un  Vafe . 

200.  Pâte  ant.  Une  Figure  qui  met  une  Cou- 
ronne fur  une  Anpbora  . La  gravure  en  cft  de  la 
première  manière . 

201.  Pâte  ant.  Une  Femme  debout  auprès 
d’ un  Vafe , ayant  un  Bouc  à coté  d’ elle  . 

SECTION  IV. 


Anneaux  Symboliques  et  autres 
Symboles  . 

202-  f^Ornaline . Un  Anneau  fymbolique  foute- 
V_>  nu  par  deux  Cornes  d’ abondance  , où 
on  voit  fur  le  charton  un  Mjsque  de  relief , & 
dans  le  cercle  de  1’  anneau , un  Croidant  & une 
Etoile.  Le  mot  Symbo/um  fervit  pendant  un  rems 
à nommer  an  anneau  parmi  les  Romains  CO  & fur 

ce- 

(1)  Mariette  Pierr.  g ray.  T.  (»)  Mn.  Lib-  IV. 

H.  P.  I.  Fl.  n(. 
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celui  que  I’  on  fubllitua  à fan  ancien  nom  Un- 
gulus , qui  (*>  félon  Felle  étoit  une  parole  Osque. 
L’  anneau  en  général  étoit  1’  Emblème  0)  de  l’at- 
tachement 5c  de  la  fidélité  dans  les  engagemens 
de  la  fociéré  , St  c’  c/l  pourquoi  fans  doute  on 
en  trouve  T ufage  dans  l’ Antiquité  (0  dans  plu- 
fieurs  fonctions  5c  dillinctions  civiles. 

*203.  Cornaline . Un  Anneau  fymbolique  ren- 
fermé dans  une  Couronne  , où  dans  le  cercle  il 
y a un  Sphinx  avec  un  Masque  defius. 

204.  Cornaline.  Un  Anneau  fymbolique  avec 
un  Masque  defius,  & dans  le  cercle  un  Croillant; 
au  dellbus  on  voit  deux  Mains  qui  s’  unifient , St 
d'  où  forrent  deux  Epis  de  bled. 

205.  Pâte  aut.  Un  Anneau  fymbolique  , far 
lequel  il  y a un  Bulle  avec  deux  Epis  de  bled 
6c  deux  Têtes  de  Pavot,  5c  où  dans  le  cercle 
on  apperçoit  un  Lièvre  . 

206.  Pâte  ant  imitant  l'  Agathe  - Onyx  . Un 
Anneau  fymbolique  avec  un  Bulle  defius,  St  autour 
deux  Epis  de  bled,  deux  rameaux  de  Palme  Sc 
deux  Glands;  au  defious  il  y a deux  Mains  qui 
fe  touchent. 

207.  Cornaline  . Un  Anneau  fymbolique  avec 
defius  une  Victoire  dans  un  Char  tiré  par  deux 
Chevaux  ; de  chaque  coté  efl  un  Faifceau  Con- 
fulaire , Sc  dans  le  cercle  il  y a une  Tête  de 
Cupidon  en  face.  Dans  le  (O  Cabinet  de  Piccolo- 
mini  il  y avoit  une  femblable  Cornaline . 

208.  Cor- 


(1)  Plia.  1.  cit.  Fe fl.  de  verb. 
lignifl  Lib.  19.  Cap.  20. 
v.  Vngulus. 

(2)  Plia.  loc.  cit. 


(3)  Ibid.  TV.  VI.  VII.  & Lib. 
37.  IV.  Conf.  Gori  Muf, 
Flor.  Tom.  II.  p.  27. 

(4)  Muf.  Pi Tav.  !$• 
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* 208.  Cornaline  . Un  Anneau  fymbolique  avec 
une  Quadrige  deflus,  dans  le  cercle  un  Lièvre, 
au  dcflous  un  Chien , d’ un  coté  un  Papillon  & 
de  1’  autre  une  Flûte  à plufieurs  tuyaux  • 

209  Cornaline  brûlée  - Un  Anneau  fymboli- 
que avec  une  Quadrige  deflus  , d’  un  coté  un 
Modius  & deux  Epis  de  bled  , & de  T autre  un 
Modius  avec  un  Lièvre. 

210.  Cornaline . Un  Anneau  fymbolique  où 
on  obfcrve  deflus  un  Amour  dans  un  Char  tiré 
de  deux  Lièvres,  dans  le  cercle  une  Vi&oire  , à 
coté  une  Palme  & en  bas  une  Sauterelle  fur  un 
Epi  de  bled. 

* 2 t 1 • Cornaline  . Un  Anneau  fymbolique  fur 
lequel  efl  un  Amour  qui  conduit  un  Char  tiré 
par  deux  Coqs;  des  deux  cotés  font  des  Epis  de 
bled,  & au  deflus  de  1’  un  un  Papillon  ; au  mi- 
lieu de  Panneau  il  y a un  Lièvre,  & au  defl'ous  un 
Faifceau  Confulaire  avec  P Infcription  M.  V1RR1. 

lia-  Cornaline.  Un  Anneau  fymbolique  fur 
lequel  efl  une  Aigle  qui  tient  dans  fon  bec  une 
Couronne,  & dans  fes  ferres  deux  Epis  de  bled 
& deux  Têtes  de  Pavot;  aux  cotés  de  1’  anneau 
on  voit  deux  Cornes  d’ abondance  . 

213.  Cornaline . Un  Anneau  fymbolique  fur 
lequel  efl  un  Capricorne  qui  tient  le  Caducée  ; 
de  chaque  coté  de  P anneau  il  y a une  Cornt- 
d’  abondance  , & au  deflous  deux  mains  qui 
fo  touchent  , tenant  entr’  elles  un  Epi  de  bled  5c 
une  Tête  de  Pavot  . Les  mêmes  fymboles  fc^ 
voient  fur  une  CO  autre  Pierre  Gravée. 

2 1 4-  Pri- 

(1)  Maffei  Gcm.  T-  IV-  Tav.  ÿi. 
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* * 

* 

114.  Prime  d' Emeraude . Gravure  qui  ne 
paroit  rien  lignifier , ne  repréfentanr  que  des  Figu- 
res irregulieres  en  forme  de  caneaux , qui  font 
des  tours  & retours. 

On  veut  que  les  Anciens  fe  foient  fervis  de 
cachets  faits  de  morceaux  de  bois  rongé  par  les 
Vers,  par  la  raifon  qu’il  croit  difficile  de  les 
contrefaire  , à caufe  de  leurs  tours  irréguliers , 
& félon  la  tradition  CO  Hercule  s’  en  fervir  lt^. 
premier . Or  on  trouve  dans  cette  Prime  d’ Eme- 
raude des  marques  allez  fcmblables  à du  bois  ron- 
gé: ce  qui  nous  fait  penfer  qu’il  fe  pourroir  bien, 
qu’  elle  eut  fervi  de  cachets  dans  ces  prémiers 
tems.  Onappclloit  ces  cachets  (O,. rpfuyih» 

215.  Anneau  ant.  tout  de  Bronze , avec  le_. 
nombre  V-  delfus . 

216.  Anneau  ant . femblable,  avec  VIII. 

217 • Anneau  ant.  de  même,  avec  les  carac- 

tères £0  . 

218.  Anneau  ant.  de  même',  avec  les  let- 
tres /\EL. 

219.  Anneau  ant ■ tout  de  Cornaline  fans  gra- 
vure deflus . 

220  Anneau  ant ■ tout  de  Chalcêdoine , fans 
gravure  delfus.  , m 

* 

*221.  Cornaline • Deux  Mains  qui  fe  touchenr, 

avec  au  deflus  1’  Infcription  AGATHOPI . 

Ttt  2 2 2-  Cor- 

(1)  Hefych.  v.  OfiToPpuret . (2)  Rtymol.  niagn.  v.  Qfinl- 

Conf.  Selden  ad  Marin.  A-  Sfpaç» rov, 

rund.  1 1.  p.  177. 
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222.  Cornaline.  Deux  Mains  qui  fe  touchent 
8c  qui  tiennent  deux  Epis  de  bled  5c  une  Tète 
de  Pavot  ; tout  autour  eft  une  Couronne  compo- 
rte d’  Epis  de  bled  5c  de  Têtes  de  Pavot,  & au 
deiïus  de  la  Couronne,  un  Oifeau  qui  tient  deux 
Tètes  de  Pavot  au  bec. 

22 j*  Cornaline.  Deux  Mains  qui  fe  touchent, 
fur  lesquelles  elt  un  Vafe , avec  un  Epi  de  bled 
dedans  , de  chaque  coté  il  y a une  Corne  d’ a- 
bondance  avec  un  Oifeau  delfiis  , 5c  au  detrous 
font  deux  Dauphins  - 

224.  Agathe -Onyx.  Deux  Mains  qui  fe  tou- 
chent, fur  lesquelles  on  voit  un  Vafe  d’où  il  fort 
des  Epis  de  bled  5c  un  Trophée  ; de  chaque  coté 
on  remarque  une  Corne  d'  abondance  avec  un 
Coq  deüus . 

225.  Cornaline.  Deux  Mains  qui  fe  touchent 
tenant  enfemble  trois  Epis  de  bled  5c  deux  Cor- 
nes d’ abondance,  au  delius  de  chacune  desquelles 
il  y a un  Oifeau  . 

22(5.  Cornaline  brûlée.  Deux  Mains  qui  fe- 
touchent  tenant  des  Rameaux,  à 1’  un  desquels 
on  voit  une  Fleur  qui  paroit  une  Rofe. 

227.  Sardoine . Deux  Têtes  inconnues,  l’u- 
ne d’ Homme  5c  l’autre  de  Femme,  avec  au  def- 
fous  deux  Mains  qui  fe  touchent . 

228.  Anneau  antique  tout  de  Bronze  . Deux 
Têtes  , 1’  une  d’  Homme  5c  l’autre  de  Femme  , 
inconnues  , entre  lesquelles  on  lit  la  parole- 
CONCORDIA  • 

229.  Agathe -Onyx.  Une  Figure  d’  Homme 

8c  une  autre  de  Femme  debout,  le  donnant  la— 
main  droite,  la  Femme  a trois  Epis  de  bled  dans  la 
main  gauche  . 230 .A~ 
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230.  Agathe  -Onyx . Le  même  fu  jet  . Ces 
deux  Gravures  font  fans  doute  un  Type  de  Ia_, 
cérémonie  du  Mariage  par  la  Coufarr  cation  qui 
croit  le  plus  ancien  rite  des  Romains,  & par  le 
moyen  de  laquelle  uxor  couveniebat  in  manum  ma- 
riti  CO.  Nous  voyons  en  effet  dans  nos  figures 
tout  T air  d’ un  acte  grave , celle  de  I’  Homme  eft 
vetue  de  long,  Togata , celle  de  la  Femme  a la_. 
Stola  & un  manteau  ou  Péplum  fur  les  épaules, 
& fi  elle  ne  paroit  pas  avoir  la  tête  enveloppée 
de  la  Flammea  nuptiale  qui  étoit  un  ajuftemeot 
jaune  en  ufage  dans  la  cérémonie  des  Noces  C») 
nous  y voyons  du  moins  qu’  elle  a les  cheveux 
roulés  autour  de  la  tête  comme  Diane  N-  285. 
& comme  la  Viétoire  N.  1063.  Cla(T.  II.  où 
nous  avons  remarqué  que  c’  étoit  - là  la  maniéré 
de  fe  coéffer  des  Vierges  & des  nouvelles  mariées. 
Dans  cet  état  la  figure  de  la  Femme  donne  U 
main  droite  à F Homme  , & de  la  gauche  elle 
tient  les  trois  Epis  de  bled,  & voila  auflitot  l’i- 
mage qu’  exprime  le  Partage  de  Pline,  Quia  & in 
facris  nibil  religio/îus  coufarr  eationis  viucu/o  erat  : 
Noveque  nu  pie  farreum  préféré  haut  (j).  Le  far - 
reum  à la  vérité  étoit  félon  Fcile  (♦)  un  Gatcau  , 
getms  libi  ex  farre  faÛum  ■ Mais  d’un  autre  co- 
té les  trois  Epis  peuvent  égalément  bien  lignifier 
le  Farreum  de  Pline,  & marquer  T efientiel  de 
la  cérémonie  ; car  le  Far  grillé  étoit  de  la  plus 
ancienne  infiirution,  & c’  étoit  un  acte  religieux 
des  Romains  de  griller  le  Far  aux  Fetes  des 
Fornûcalia , où  on  fefoir  des  facrificcs  à la  Déeffç 

T 1 1 2 For- 

(1)  XJlptnn.  Fr«gm,  IX.  I.  (î)  Lib.  U.  III. 

(a)  Pim.  Lib.  ai.  XXII.  (4)  De  verb.  figiüf.v  .Farreum. 
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Fornax  (0  & on  le  grilloir  dans  1’  Epi  môme  (*) 
Spicam  farris  toiti  pif  eu  te  pib. 

Quoiqu’  il  en  loir  , ce  Type  pouvant  être 
celui  dî  la  cérémonie  du  Mariage  par  la  Cottfar - 
reation  , il  s’  en  fuit  que  les  autres  fymboles 
précëdens , où  nous  avons  vu  des  Mains  qui  fe 
touchent  , avec  de*  Epis  de  bled,  en  font  égale- 
ment les  emblèmes  , & que  de  plus  dans  1’  an- 
neau fymbolique  N 213.  le  fymbolc  y efl:  encore 
plus  expreflif , puisque  1’  Anneau  qui  y efl  gravé, 
repréfente  encore  une  autre  cérémonie  éllcntielle 
des  Noces  des  Romains,  dont  1’  ufage  éroit  d’en- 
voyer à 1’  Epoufe  un  Anneau  de  fer  fans  pierre  0). 

* 231.  Cornaline  . Une  Main  qui  tient  de  deux 
doigts  le  bout  d’ une  Oreille,  avec  1’  Infcription 
MNHMONEYe.  On  voit  le  même  Type  avec  la~. 
même  Infcription  (O  dans  un  Jafpe  de  la  Gale- 
rie de  S-  M-  I.  à Florence  ; & le  Prévôt  Gori 
a fort  bien  obfervé  à cette  occafion,  la  coutume 
des  Anciens  rapportée  par  Pline  CO  de  toucher 
ï extrémité  de  F oreille  de  ceux  à qui  on  de- 
mandoit  une  part  dans  leur  fouvenir. 

232.  Cornaline . Le  même  fujet  avec  la  mê- 
me Infcription  . 

233.  Cornaline.  Le  même  fujet  & la  même 
Infcription . 

234..  Pâte  ant.  Une  Main  qui  tient  une  Mé- 
daille, fur  laquelle  on  voit  un  Amour  à cheval, 
avec  le  nom  de  l.  piso-  F.  & au  defl'ous  on  lit 
P.  POTIC  . 

235.  PS.  u 

(1)  Ibid.  v.  Fornacalia . Pi  in-  {})  Ibid.  Lib.  J3*  IV. 

loc.  cir.  II.  Ovid.Faft.  L.  s.  (4)  Muf.  Flor.  T.  II.  Tav. 
(a)  Plio.  L.  il.  XXXIII.  Conf.  XXII.  ». 

x.  7*  (5)  Lib.  U.  cm.  ■ I) 
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235.  Pâte  ant.  Une  Main  qui  tient  un  Stile 
pour  écrire . 

23 6.  Pâte  ant.  Une  Main  avec  deux  Doigts 
levés- 

237.  Cornaline . Un  Pied  vu  par  en  haut. 

238.  Cornaline.  Un  Pied  avec  une  Main,  & 
autour  les  Lettres  M-  L.  S.  A. 

239.  Sardohie  . Un  Soulier  avec  au  dcfTus 
les  caraétéres  c /V  • 

240.  Pâte  ant.  Un  Squeletc  avec  d un  co- 
té un  Thyrfe  au  délias  duquel  il  y a une  Couron- 
ne, & de  l’autre  coté  un  Bâton  orné  de  Bande- 
lettes . 

241-  Sardohie . Un  S{uelcte  tenant  far  une 
épaule  un  long  Bâton  à chaque  bouc  duquel  on 
voit  quelque  chofe  de  rond. 

*242.  Cornaline.  Une  Figure  nue  qui  comme 
le  précédent  Squelcte,  porte  le  même  Bâton  & les 
mêmes  poids  fur  1’  épaule  , St  de  la  main  gauche 
une  Grappe  de  raifin  • Autour  on  lit  les  caractè- 
res PHILOÜ.  AOILOS  • 

243.  Cornaline  . Un  Homme  qui  porte  fur 
F épaule  deux  Vafes  ou  d’  efpéces  de  paniers  at- 
tachés au  bout  d’  un  Bâton.  Dans  une  Sardoinc 
décrite  dans  le  Mnfeum  Florenlinnm  il  y a un_« 
fujet  presque  fembiibte  CO.  C'ellune  Sauterelle 
qui  efï  ainlî  chargée  de  deux  Paniers  attachés 
aux  deux  extrémités  d’ un  Bâton  par  trois  bouts 
de  corde . 

244.  Sardohie.  Le  même  fujet  où  1’  Homme 
eft  fur  un  genou  en  s’  appuyant  far  un  Bâton  , 
& parait  fuccomber  fous  le  poids . 

245 . Jaf- 

(1)  Tom.  IL  Tar.  XCVI.  3. 
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* 24Î- 

• 

J'fpc  rouge.  Une  Fibula  • 

246- 

Chalcédoine . Une  autre  Fibula . 

• 

247. 

Grenat . Une  Fibula  avec  les 

caraclé- 

res  c 6 v H . 

2 48  7afpe  rouge . Un  Cadenat  avec  le  mot 
V F.  R a • On  trouve  le  même  fujet  avec  la  même 
Infcription  , également  dans  un  Jafpe  rouge  que 
décrit  CO  le  Prévôt  Gori.  Voy.  le  N-  fuiv. 

249-  Pâte  ai/t ■ Huit  clefs  dont  on  en  voit  fix 

rangées  fur  deux  lignes  droites,  oppofées  les  unes 
aux  autres,  & dont  la  feptiéme  & la  huiriéme  font 
aux  deux  éxtrémités  de  ces  prémiéres  , égale- 
ment oppofées  I'  une  à l’autre.  Peut-être  que  cette 
Gravure  elf  expliquée  par  ce  partage  de  Pline: 
At  nuvc  cibi  quoque  ac  pottts  anulo  vindicantur  a 
r api u a ■ Hoc  profecere  mancipiorum  legïones , & in 
domo  turba  externa , ac  fervorum  quoque  caufa 
Homeuclator  adbibendus . Aliter  apttd  antiques , 
Jhtguli  Marcipores  Luciporesve  dominer um  gentiles , 
omuem  vicium  in  promif'cuo  ba’>ebant  : nec  alla 
domi  enftodia  a domefluis  oput  crut . Nunc  ra- 
piende  comparantur  epuhe , pari'erquc  qui  rapiant 
eas , c lave  s quoque  ipfas  fignaffe  non  eft  fa- 

tis  : gravatis  Jomno  aut  morientibus  auuli  detrabun • 
tur  ; maiorque  vite  ratio  circa  boc  inflruinentum 
ejle  cœpit , incertum  a qtto  tempore  • Lib.  33.  VI. 

2 5 0.  Jujpe  noir.  Une  Porte  entre  deux  Pi- 
ladres - 

251.  Héliotrope.  Une  Cage  avec  un  Oifeatt 
dedans  • 

SIXIE- 

(1)  Muf.  Flor.  T.  II.  Tav.  XXI.  1. 
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ES  Pierres  Gravées  que  nous  allons 
décrire,  rèumiFent  aire/,  heureufement 
tout  ce  qui  peur  fervir  à illulirer  la 
partie  de  P Hiftoire  de  l’  Antiquité 
qui  fair  le  fujet  de  cette  Clafïe  . 
C’eft  ce  que  nous  nous  datons  qu’on 
reconnoitra  dans  la  fuite  des  Gravures  que  nous 
expofons  . 

i.  Cornaline  . Une  efpéce  de  Bateau  grollier 
formé  de  pièces  de  bois  liées  enfemble,  avec  deux 
Hommes  nuds,  dont  1’  un  a une  longue  Perche, 
& l’autre  qui  c/t  à la  proue,  elt  dans  ]’  attitu- 
de de  faiiir  quelque  cbofe  au  rivage,  pour  s’y 
arrêter , ou  dans  celle  de  fe  redrelfer  après  a- 
voir  fait  quelque  manœuvre  dans  le  Bateau  - Le» 
prémie rs  bàtimens  dont  on  fe  fervir  pour  navi- 
guer , ne  furent  que  d’  efpcces  de  Radeaux  » 
0)  Rates , ayjîin , qui  éroient  compofés  de  pièces 
de  bois  liées  enfemble. 

a.  Pâ- 

(0  Plia.  L.  7.  LVII.  Strab.  Lib.  17.  p.  73p. 
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i.  Pâte  ant.  Petit  Bateau  , avec  trois  Hom- 
mes dedans  , fans  rames,  ni  gouvernail:  Ce  qui 
paroir  donner  une  idée  de  ces  bateaux  , faits 
d’ un  tronc  d'  arbre  creusé,  appelles  CO  Untres1 
liovùÇvix,  qui  félon  Xénophon  , portoient  trois  Hom- 
mes , & que  T on  voit  cités  dans  CO  Pline , Stra- 
bon  & T.  Livc , comme  étant  encore  de  leur 
teins  en  ufage  parmi  différons  Peuples , quoiqu’  en 
général  il  y en  eùr  de  beaucoup  plus  grands  . 

3.  Cornaline  • Une  Barque  fous  la  forme  d'un 
Dauphin  , dont  l’  extrémité  de  la  gueule  forme— 
1’  éperon  ; le  devant  de  la  têre  , la  proue  ; le 
corps  , la  caréné  Sc  les  bordages ; & la  queue, 
la  poupe,  avec  trois  Rameurs  dedans  & le  Gou- 
vernail . Sur  1’ éperon  cil  un  Lièvre  dans  l’ action 
de  s’  élancer  en  courant  ; fur  la  Barque  par  def- 
fus  les  rameurs  , un  grand  Lévrier  courant  de 
toutes  fes  forces  ; & enfin  fur  la  queue  du  Dau- 
phin qui  s’  élevé  en  forme  d’ Aplujlrey  & au  def- 
fus  des  deux  Timons,  un  autre  Quadrupède  dref- 
fc  fur  les  jambes  de  derrière  , qui  avec  celles  de 
devant  paroit  jouer  des  deux  Flûtes  . Cette  Pier- 
re fingubére  doit  être  le  fytnbole  de  F invention  , 
& de  la  pratique  de  1’  Art  de  naviguer  . Tous 
ces  Animaux  confidérésen  général  repréfenrenr  que 
les  Hommes  avant  que  de  naviguer , commencèrent 
à palier  les  eaux  fur  les  Quadrupèdes  . Mais 
comme  après  ces  premiers  ellais , ils  en  vinrent 
à fe  fervir  des  bois  fiottans  , & qu’  ils  durent 
chercher  à imiter  les  paillons  qui  vivoient  dans 
1*  eau,  leur  élément  naturel,  où  ils  les  voyoient 

na- 

(1)  Au!.  Gel.  Noft.  Attic.  (i)  Plin.  L.  C-  XXVI.  Srr.ib  L» 

L.  X.  C.is  III.  T.  Liy  Lib.  XXI.  XXVI. 
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nager  arec  tant  de  facilité,  il  fut  dans  l’ordre 
des  chofes  que  pour  naviguer , ils  priflent  leur 
modèle  fur  les  poiflons . C’  eft  ainfi  que  le  Dau- 
phin fcrvant  ici  de  Vaifleau  , paroit  repréfenter 
que  parmi  les  poiflons  le  Dauphin  fut  cc  modè- 
le même , & fa  forme  1’  y rend  propre  par  deflus 
celle  de  tous  les  autres  poiflons. 

Le  Lièvre  animal  peureux  & timide  y expri- 
me fans  doute  la  crainte , & le  danger  de  Ijl. 
navigation  ; le  Lévrier  courant  au  delhis  des  ra- 
meurs marque  la  virefle,  avec  laquelle  un  Vaif- 
feau  peut  parcourir  les  plaines  liquides  ; enfin 
le  Quadrupède  qui  eft  à la  pouppe  au  deflus  des 
deux  timons  , jouant  de  deux  flûtes , attribut , 
qui  caraètérife  1’  harmonie , & qui  peut  fe  rappor- 
ter à T harmonie  des  0)  Aftrcs  , fignifîc  1’  excel- 
lence de  F Art  du  Pilotage,  qui  aulfi-tôt  que  la 
Navigation  prit  un  certain  éflor  , eut  la  plus 
part  des  réglés , dont  on  s’  eft  fervi  jusqu’  à la 
decouverte  de  la  Bouflble . 

Au  refte  nous  plaçons  ici  d’ abord  les  Bâti- 
mens  à rames , pareeque  ce  furent  les  premiers 
dont  on  fe  fervit,  avant  qu’  Icare,  ou  Dédale  in- 
ventaflent  les  Voiles.  Ce  n'eft  pas  que  dans  tftus 
ceux  que  nous  allons  voir,  nous  croyions  qu’  il 
n’  y en  air  pas  eu,  qui  allaflent  aufli  à la  voile: 
Ce  feroit  une  erreur , que  de  donner  dans  cette 
idée-  Homère  nous  apprend  dans  plulicurs  en- 
droits de  fes  Poèmes , que  dans  la  guerre  de^ 
Troyc  les  Mâts  n’étoientpas  fixés  dans  les  Vaif- 
feaux  ; mais  qu’  on  les  mettoit  & les  otoit  félon 
le  béfoin  C*)  à peu  - près  comme  on  fait  dans  nos 

V v v Fe- 

(1)  Plin.  Lib.  2.  III.  XX.  (*}  lliad-  & Odyfli 
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Felouques  8c  autres  femblables  pairs  Bâtimens. 

4-  Agathe -Onyx-  Bâtiment  rond,  fous  la_ 
forme  d’ un  Cigne  ou  d’ une  Grue,  dont  le  cou, 
Ja  tête  & le  bec  forment  1’  ornement  de  la  poup- 
pe  5c  une  efpéce  de  Chénisque,  avec  trois  Rameurs 
dedans,  8c  un  Gouvernail . Les  Vaifleaux  ronds  fu- 
rent d’ abord  les  premiers  en  ufage  ; celui  qu’ Au- 
legelle  CO  appelle  Gau/us  > étoit  un  Batiment  de 
ce  genre  , 8c  dans  Arhenée  CO  il  ell  fait  mention 
d’ une  l'aile  qui  avoir  le  même  nom , avec  laquel- 
le il  avoit  quelque  reileroblance . Jultcmenr  le  Ba- 
timenr  que  nous  décrivons  ici  rellemblc  un  peu 
à une  Taire  , ne  pourroit-il  pas  être  par  conl'é- 
quent  un  Gaulus  ’ 

S • Cornaline  brûlée.  Une  Barque  ronde,  mais 
des  tems  moins  reculés , qui  peut  palier  pour  un 
de  ces  petits  Bâtimens  que  les  Anciens  appel- 
aient CO  Cymba  , Lembus  CO , Scapba  , elle  ell  char- 
gée d’  Epis  de  bled , fans  rames  , 8c  feulement 
avec  les  deux  Gouvernails  qui  font  à la  pouppe. 

6.  Cornaline.  Un  Vailleau  long  à rames,  avec 
un  Eperon  à la  proue  , d’ où  il  part  un  fécond 
éperon  plus  élevé,  avec  un  pont  au  dellus  CO  la 
pouppe  en  ell  terminée  par  un  Aplujlre , 8c  il  s’  y 
voit  un  grand  Gouvernail  à coté. 

7-  Agathe- Onyx  . Un  Vailleau  léger  à rames, 
avec  la  proue  garnie  d’éperon,  8c  la  pouppe  d’un 
Aplujlre  , 1’  une  8c  1’  autre  allez  clevée;  on  re- 
mar- 
ia i.  Cap.  y.  6.  Plan.  135. 
it6. 

(s)  Conf.  Monfauc.  Ant.  «pi. 
T.  IV.  p.  11.  L.  2.  ch.  4. 
Pi.  ijî. 


(1)  Noû.  A clic.  L-  X.  C.  2 y. 

(2)  Deipn.  L.  XI.  p.  500. 
(})  Plin.  Lib.  7.  LVII. 

(4)  Aol.  Gcll.  loc  cit.  Monf. 
Ant.  expi.  T.  IV.  pig.  *. 
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marque  qu’  il  ne  s’  y trouve  qu’  un  fcul  Gouver- 
nail fous  la  pouppe,  avec  au  delTus  une  Pièce  de 
charpente  compofée  de  Monrans , & de  Traver- 
fes  , qui  pouvoir  fervir  au  Pilote  pour  faire  agir 
le  timon.  Cette  machine,  ne  feroit-elle  point  ce 
que  (O  Pline  appelle  adminicula  guberntndi , & 
dont  il  attribue  1'  invention  à Tiphys  ? Sur  ce 
bâtiment  il  y a quatre  Piques,  5c  quatre  Boucliers 
pofés  de  deux  en  deux,  1’  un  contre  1*  autre  en 
forme  de  tentes  ; ce  qui  indique  que  c’  eft  un_. 
VailTeau  de  guerre . Sa  coupe  qui  à une  caré- 
né peu  profonde  , toute  fa  conftruélion  qui  fem- 
ble  faire  précifemcnt  pour  fendre  les  eaux  avec 
legereté  5c  voler  pour  ainli  dire,  fur  la  furface 
de  la  mer , 8c  finalement  ce  feul  gouvernail  fous 
la  pouppe  , par  cette  difpotirion  plus  propre^ 
à faire  gouverner  le  vailîeau  avec  précilion  , 
tout  cela  nous  fait  penfcr  que  c’  eft  - là  1’  efpé- 
ce  de  Bâtiment  que  CO  Pline  appelle  Celete , & 
qu’en  général  on  croit  avoir  été  appellé  ainli  0)  de 
la  légeréte  5c  de  la  vitelfe  avec  laquelle  il  mar- 
choit  . 

*8-  Agathe  -Onyx  • Un  VailTeau  léger  à rames 
allez  femblable  au  précédent,  mais  avec  deux  Ca- 
bannes,  l’un  à la  proue,  5c  l’autre  à la  pouppe, 
& avec  quatre  Hommes  armés  de  Boucliers  ronds 
5c  de  longues  Piques . 

9-  Agathe  - Onyx . Un  autre  VailTeau  léger  à 
rames , femblable  , où  la  Pièce  de  charpente  pro- 
pre à régler  le  gouvernail,  elt  encore  mieux  ex- 

V v v z pri- 

(0  Pli".  Lib.  7.  LVII.  (3)  Aul.  Gell.  Nofl.  Art.  L. 

(i)  PÜn.  locv  cit.  X»  c.  *s.  & Prouft  , Nof 
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priaice  qu’  au  N-  7.  & où  il  y a trois  Hommes 
armés  de  Boucliers  ronds  . 

10.  Cornaline . Le  même  fujet  , avec  la  dif- 
férence que  les  trois  Hommes  font  armés  de  Pi- 
ques , & de  Boucliers  , & qu’  à la  pouppc  , il  n’  y 
a pas  au'dclfus  du  gouvernail , la  pièce  de  char- 
pente décrite  dans  les  Numéros  précédens  • 

11.  Sardoine.  Un  Vaifleau  à rames  , d’  une 
conftruélion  un  peu  differente  des  précédens  , & 
qui  paroir  moins  léger , avec  un  double  Eperon 
à la  proue , St  le  Timon  au  deffous  de  la  pouppe 
comme  dans  ceux  que  nous  venons  de  voir.  Au 
deffus  du  Vaiffeau  il  y a un  Dauphin  , fans  dou- 
te le  Dauphin  Conrtellation . 

12.  Cbalccdoinc  . Un  autre  Vaiffeau  à ra- 
mes , à peu  près  de  même  conftrudion  , dont  la 
Proue  i'c  termine  en  Col  & en  Tête  de  Capricorne, 
avec  le  Timon  au  dellous  de  la  pouppe.  Au  def- 
fus du  Vailfeau  on  voit  le  Signe  du  Capricorne  . 

13.  Agathe -Onyx . Un  autre  Vaiffeau  à ra- 
mes , encore  à peu  près  de  même  conrtruétion, 
quoique  plus  court,  avec  le  Timon  au  deffous 
de  la  pouppe  , & la  Pièce  de  charpente  obfervée 
ci  - dcllus.  L’  on  y voit  encore  au  deffus  le  Signe 
du  Capricorne,  mais  avec  une  Corne  d’abondance. 

14.  Cornaline  ■ Un  Vaiffeau  à rames  d’  une 
conliruflion  femblabie  au  précédent , mais  qui 
paroit  plus  lourd;  on  y voit  deux  Eperons,  mais 
point  de  gouvernail.  Ce  Vaifleau -ci,  dont  le_ 
corps  eft  renflé , pouroit  bien  être  une  forte  de 
ces  Bâtiments  larges  , que  les  Anciens  appel- 
aient 0)  StlaU . 

15-  P«- 

(1)  Aul.  Gel!.  No3.  Attic.  L.  X.  C.  »s.  Feft.  à Stlcrs. 
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i s-  Pdte  de  verre.  Un  Vaifleau  de  charge 
à rames,  ttavis  oneraria  , large  & profond,  avec 
un  Eperon  à la  proue , & une  Cabanne  fort  éle- 
vés  à la  pouppe , par  deflus  laquelle  s’  étend 
un  long  Aplulîre  qui  s’  avance  jusqu’  au  devant 
de  l’entrée  de  la  Cabanne.  On  y voit  quatre- 
Rameurs  & Je  Gouvernail  au  coté  de  la  pouppe , 
comme  dans  les  Vaifleaux  décrits  avant  les  Ce- 
letes  . 

1 6.  J*fpe  jaune  ■ Un  Vaifleau  de  'charge  à 
rames,  de  même  conflruction,  dont  la  Cabanne  e(t 
plus  petite  , & le  Gouvernail  mieux  exprime,  a- 
vec  au  deflus  une  Mouche  & une  Aigle  tenant 
dans  le  bec  une  Couronne  d’ olivier- 
*17.  Cornaline.  Un  Vaifleau  à rames,  fous  la 
forme  d’ un  Coq  , dont  la  proue  repréfentc  le 
devant  du  Corps  de  cet  Oifcau  ; la  pouppe , la- 
queue  ; & 1’  Eperon  qui  efl  double  , les  jambes  ; 
au  deflus  du  Vaifleau  on  voit  un  Papillon  . Ce 
Papillon  qui  peut  repréfenter  le  Zéphyre,  forte 
de  vent  à qui  on  donnoit  les  ailes  de  cet  Infecte , 
femble  nous  préparer  à voir  que  la  navigation 
va  commencer  à fe  fervir  du  fccours  des  vents, 
puisque  le  Vent  appellé  Zéphyre  étoit  un  vent 
doux,  que  l’on  confoodoir  avec  le  Favonien, 
qui  ètoir  fi  propre  à naviguer  fans  danger;  & 
c’  étoit  celui-ci  qui  ouvroit  les  Mers  aux  Navi- 
gateurs , & qui  CO  félon  1’  expreflïon  de  Pline, 
ammollifioir  la  rigueur  du  Ciel  d’  hiver. 

18.  Sardoine.  Un  autre  Vaifleau  à rames,  fur 
lequel  il  y a une  Grue.  Cette  gravure  marque- 
encore  plus  que  la  précédente  que  pour  bien  na- 

vi- 
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viguer,  il  falloit  donner  aux  vaiiïeanx  d’  efpéces 
d’  ailes  d’ Oifeau  , & qu’  alors  la  navigation  é- 
tant  conduire  à cette  perfection,  on  devoir  la  ren- 
fermer dans  de  certaines  réglés:  Ce  que  C«)  la  Grue 
posée  fur  ce  Vailîeau  paroir  exprimer  au  mieux. 

19.  Pâte  ant.  Un  Vailîeau  leger  à rames, 
dont  la  proue  eft  terminée  par  un  Chénisque , en 
forme  d'  un  long  cou  de  Cicogne , avec  à coté, 
précifèmenr  à la  place  du  Mât  & de  la  voile  de 
mifaine , deux  grandes  Ailes  étendues  propres  à 
prendre  le  venr,  & comme  pour  voler*  La  poup- 
pe  en  eft  terminée  par  un  autre  Chénisque- 
qualî  femblablc  , au  ddîous  duquel  on  voit  la 
Pièce  de  charpente  obfervée  ci- devant , avec  trois 
Hommes  armés  de  longues  Piques,  & de  Boucliers 
ronds.  Cette  Pâte  eft  linguliére,  puisqu’ outre  qu’ 
elle  confirme  en  partie , ce  que  nous  avons  avancé 
dans  les  deux  Pierres  précédentes,  elle  explique 
clairement  la  Fable  de  Dédale  & 10  d’  Icare  * Ces 
ailes  appliquées  au  Vailîeau  , font  le  fymbole  de 
1’  invention  des  voiles  qu’  ils  imaginèrent  pour 
donner  plus  de  vitefic  à leur  bâtiment  ; ce  qui 
fit  que  les  Poètes  compoferenr  là  deftus  1’  hiftoire 
que  nous  avons  vue  ST*  97-  à io5.  CI*  III-  Dans 
la  Galerie  de  S-  M-  I*  à Florence,  il  y a une  Gra- 
vureO)  femblablc  en  Sardoine , mais  on  n’y  a pres- 
que pas  fait  attention  dans  le  Mufeum  Florentiitum- 
C’  eft  maintenant  de  ce  point  que  nous  par- 
tirons pour  ranger  les  Vailîeau x à voile,  où  l’on 
verra  d' abord  que  F Acc  de  oaviguer  avec  des 

voi- 
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voiles  érant  encore  imparfait  dans  les  comtnence- 
mens  , on  ne  fe  fervoit  fans  doute  de  la  voile , 
que  lorsque  le  vent  étoit  favorable . Ce  n’  étoit 
qu’  avec  le  tcms  qn’  on  pouvoir  arriver  à s’  en 
fervir,  même  lorsqu’il  étoit  contraire,  comme  on 
fait  aujourd'  hui , Sc  comme  Pline  nous  apprend 
qu’  on  fefoir  déjà  de  fon  rems  CO.  Iisdem  autan 
veuris  in  contraria  tn  ttavigatur  prolatis  pedtbus , 
ut  nofle  plerumque  adverfa  ve/a  concurrant . 

20.  Pâte  aut  Un  Gerçure  CO  avec  quatre  Ra- 
meurs, une  Cabanne  à la  pouppe  terminée  par  un 
Aplurtre  en  forme  de  queue  , comme  dans  les 
N.  15.  16.  deux  Gouvernails  qui  parodient  liés 
avec  des  cordes  pour  les  régler,  & un  Màt  d’a- 
vant fans  voile. 

21.  Cornaline.  Un  Vaideau  léger  à rames, 
avec  un  fcul  Gouvernail  fous  la  pouppe  ornée 
d’  un  Apluflre  , deux  Epotides  , ou  poutres  CO 
à la  proue  aux  deux  cotés  de  1’  Eperon,  Sc  un 
Mât  d’ avant  fixé  proche  de  la  proue  par  une 
pièce  de  charpente  . 

22.  Pâte  ant . Une  efpéce  de  Paron  à ra- 
mes, CO  avec  au  dellus  le  Signe  du  Capricorne 
& une  Corr  c d’abondance  comme  au  N-  13- 

23  Cornaline.  Un  Vaifleau  couvert,  eu  Ctf- 
tapbraâe  à rames  , avec  deux  Eperons  armés  de 
pointe  , Sc  un  Màt  de  mifaine  fans  voile . 

24.  Cornaline . Un  autre  Vailleau  couvert,  ou 
Catapbraâe , à rames,  avec  une  Galerie  fur  le  coté 
qui  régné  au  dellus  du  pont  , Sc  par  dellus  11-, 

pla- 
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place  des  rameurs  , 8c  avec  un  Mât  de  mitaine 
fins  voile  ■ La  Conflrucbon  de  ce  Bâtiment  a 
quelque  chofc  de  II  forme  des  Vaifleaux  ronds , 
8c  s’  approche  de  celle  que  nous  avons  attribuée 
au  Gaule  dans  le  N-  4. 

25-  Cornaline.  Un  autre  Vaifleau  couvert,  ou 
Catapbraéle  , à rames , 8c  avec  un  Mât  de  mifai- 
ne  fans  voile,  dont  la  proue  prend  l’eau  pro- 
fondément, & fend  en  avant  les  Ilots  fort  bas 
par  fa  CO  Tropide . La  forme  du  Bâtiment  par  la 
courbe  delà  pouppe  fort  allongée,  paroit  indiquer 
un  Cercure . On  y voit  un  grand  Gouvernail  , 8c 
les  Rames  y font  placées  fort  au  deflous  du  pont . 

26.  Pâte  ant.  Un  Vaifleau  de  même  con- 
ftruétion,  avec  un  Mât  d’avant  fans  voile,  8c  fans 
rames  . 

•-  27.  Pâte  ant-  Un  Vaifleau  couvert  à rames  , 
fous  la  forme  d’  un  Dauphin  , avec  le  grand 
Mât , la  Voile  pliée  , tous  les  Cordages  qui  y 
font  nêcéflaires , 8c  deux  Figures  qui  travaillent  à 
la  manoeuvre . Cette  Gravure  fe  rapporte  au 
N.  3 • Elle  confirme  ce  que  nous  y avons  dit , à 
favoir  que  le  Dauphin  a été  le  modelé  qui  a_, 
fervi  de  règle  pour  la  fabrication  des  Vaifleaux  • 
On  voit  dans  le  Mufeum  Floreutinum  une  Gravu- 
re fcmblable  en  Jaspe  rouge  CO  , mais  fans  expli- 
cation . 

28-  Pâle  ant . Le  même  fujet . 

29.  Cornaline . Un  Vaifleau  couvert  à rames, 
avec  le  grand  Mât  8c  la  Voile  au  vent.  Le  Vaif- 
feau  a trois  Eperons,  8c  la  Voile  qui  cil  quarrée, 

eft 
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eft  divifée  à petits  carreaux.  Les  Anciens  avoient 
quelquefois  leurs  voiles  de  couleur  bleue,  & mê- 
me ils  ont  porté  le  luxe  jusqu’  à CO  les  avoir 
teintes  en  pourpre  ; peut  - être  en  ont  - ils  eu  de 
deux  couleurs  à petits  carreaux  CO  comme  enco- 
re parmi  nous  , nous  en  avons  à carreaux  bleus 
& blancs  dans  des  Felouques,  & des  Gondoles- 
Pline  dit  dans  un  endroit  : Tentatum  efl  tiugi  li - 
num  ...  in  A/exandri  magni  primum  clafjibus  , In - 
do  amne  navigat/tis  , cum  duces  et  us  ac  prafcâi 
in  certamine  quodam  variaient  infignia  navium  : 
Jlupueruntque  litora  flatu  verjicoloria  itnplente  • 

30  Pâte  ant.  Un  Vailfeau  couvert  à rames  , 
avec  le  grand  Mât  & la  Voile  pliée,  plulîeurs 
Cordages,  & au  pied  du  Mit  la  Fortune  avec  u- 
ne  Corne  d’  abondance  & un  Timon . 

31.  Cornaline.  Un  autre  Vaifleau  couvert  à 
rames,  avec  le  grand  Mât  & la  Voile  pliée,  deux 
Chénisques  à la  proue  & à la  pouppe  , un  triple 
Eperon,  & au  deflus  les  lettres  PCS. 

32.  Pâte  ant • Un  Vaifîeau  à rames  allant  à 
pleines  voiles  , avec  deux  Hommes  occupés  à la 
manœuvre,  & un  Dauphin  nageant  auprès  de  la 
proue  qui  a trois  Eperons  • 

33  Pâte  ant.  Un  Vaifleau  long  8c  plat,  à ra- 
mes , avec  un  grand  Mâr,  fans  voile,  & feule- 
ment avec  des  Cordages  qui  tiennent  l’arbre  à la 
proue  & à la  pouppe.  La  proue  qui  eft  ornée- 
d’ un  Chénisque  en  forme  de  cou  & de  tête  de 
Grue  ou  de  Cicogne,  eft  armée  par  en  bas  d’un 
fort  Eperon,  & la  pouppe  a un  Apluftre. 

Xxx  -34.  Jaf- 
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34.  Jaffe  rouge.  Un  VailTeau  couvert  à ra- 
mes , avec  le  grand  Mât  , & la  Voile  à demi  ap- 
pareillée , à la  manœuvre  de  laquelle  deux  Hom- 
mes qui  font  fur  les  Châteaux  d’ avant  & d’  ar- 
riéré » travaillent* 

La  forme  de  ce  VailTeau  avec  ces  deux 
Châteaux  d'  avant  & d’ arriéré  , eft  fort  fingu- 
liére , & mérite  qu’  on  y fille  quelque  attention  * 
elle  nous  feroir  croire  qu’  il  eft  probablement  un 
de  ceux  que  1’  on  appclloit  CO  Hippagines , & qui 
fervoient  à tranfportcr  les  Chevaux  des  Armées. 
Car  félon  (O  Plutarque,  il  paroit  que  c’  étoient 
des  Bàtimens  couverts , & cela  posé  , en  refté- 
chiflant  fur  le  peu  de  facilité  qu’  avoient  les  An- 
ciens dans  leur  manœuvre,  pour  mettre  les  Che- 
vaux dans  les  entre  -’ponts  , comme  on  fait  par- 
mi nous  , il  fcmble  que  les  deux  Châteaux  que 
nous  trouvons  dans  notre  Pierre,  ne  peuvent  fer- 
vir  à rien  de  plus  propre  , qu’  à les  y mettre  , 
& qu’  à les  y tenir  commodément  • Nous  ne  de- 
vons pas  non  plus  omettre  que  le  bout  du  Mât 
cft  en  forme  d’  une  fourche , entre  les  branches 
de  laquelle  pafTent  les  Cordes  par  où  cil  fufpen- 
due  1'  Antenne  . 

35.  Pâte  ant.  Une  autre  forte  de  VailTeau 
rond  , de  bordage  peu  élevé,  à rames,  St  allant  à 
toutes  voiles.  On  y voit  deux  Epotides  à la  proue, 
avec  un  Chénisque  fort  élevé,  terminé  par  unL. 
Globe,  & à la  pouppe  une  Cabanne,  ou  chambre 
ornée  de  grillage  aulli  fort  élevée,  au  deflu's  de 

la- 
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laquelle  il  y a un  CroiflTant  fur  une  pointe.  Deux 
Hommes  y font  occupés  à la  manœuvre. 

3 6.  Cornaline.  Un  Vaifîean  long  à rames, 
avec  deux  Mars  , qui  fonr  celui  de  milaine  fans 
voila,  Sc  le  grand  Mac  avec  la  Voile  pliée,  qu’un 
Matelot  travaille  à appareiller. 

37.  Cornaline  brûlée.  Un  autre  Vaifieau  long 
à rames , avec  deux  Mâts  femblables , allant  à la 
grande  Voile  feulement  ; on  n’  y remarque  qu’  un 
feul  Gouvernail  fous  la  pouppe , qui  eft  ornée 
d’  un  bel  Aplurtre. 

38.  Sardoine . Le  même  fujet,  mais  avec  le 
Gouvernail  à coté  • 

*39.  Cornaline.  Le  même  fujpt,  avec  de  plus 
deux  Hommes  qui  travaillent  à la  manœuvre. 

40.  Pâle  aut . Le  même  fujet , où  l’  on  ob- 
ferve  encore  qu’  il  y a à la  proue  en  forme-, 
d’ éperon  une  Tête  de  Bélier,  5c  de  plus  un  grand 
nombre  de  Rames  , dont  les  prémiéres  , c’  cft  - à - 
dire  celles  qui  font  plus  proches  de  la  proue, 
fembleroient  en  indiquer  deux  rangs.  Au  furplus 
ce  batiment  eft  de  la  même  conftruétion  de  celui 
que  nous  avons  pris  pour  une  Stlata  N.  14. 

4t.  Agathe -Onyx . Un  petit  Batiment  léger 
à peu  près  de  la  forme  d’ un  Gaule , à rames  , 
avec  un  gros  Eperon  qui  lillone  profondément 
les  eaux  , fur  lequel  il  y a trois  Hommes  ar- 
més de  Boucliers,  de  Casques  & de  Piques.  A la 
proue  il  y a une  efpéce  de  Màt  d’ avant  fort 
incliné,  comme  nous  en  verrons  ci -après,  5c 
vers  la  pouppe  deux  autres  Mâts  , dont  1’  un 
feroit  celui  d’ artimon  : Mais  comme  tous  font 
fans  antennes  , fans  voiles , 5c  fans  cordages , la 
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chofe  paroit  douteufc-  Quoiqu’il  en  foit,  et* 
périt  vailfeau  a tour  1*  air  d’ être  de  ces  bâti- 
mens  d’  obfervation  que  les  Anciens  appelloient 
Navigia  Spcculatoria , tels  qu’  étoient  les  Profu- 
mu , ou  Gefeoretæ  ou  (0  OrioU . 

42.  Pâte  ant.  Un  Vaifleau  de  charge,  fans 
rame  CO  ( Navit  Oneraria  ) allant  à la  voile  avec 
deux  Hommes  fur  1’  Antenne  qui  travaillent  à la 
manoeuvre  • Ce  Bâtiment  nous  paroit  avoir  du 
rapport  avec  le  genre  des  Vailfeaux  que  CO  Pli- 
ne  appelle  Acatium  , qui  rellembloit  à la  coquille 
d’un  Nauplium , ou  avec  les  üburnes  avec  qui  CO 
le  même  Pline  compare  le  Nautile . En  général 
les  Vaifleaux  de  charge  des  Anciens,  étoient  des 
Bâtimens  profonds  , & qui  contenoient  beaucoup 
de  marchandées . C’  eft  par  cette  raifon  qu’  ils 
tiroient  beaucoup  d’ eau,  & qu’  ils  avoient  fut 
certains  navires  des  Indes,  & de  la  Mer  rouge, 
1’  avantage  de  naviguer  avec  trois  fois  plus  de 
vitefle  , ainli  que  remarque  CO  Pline,  & par  les 
raifons  qu’  expofe  (i  bien  1’  Auteur  C«)  de  1’  Ef- 
prit  des  Loix. 

*43.  Sardotne  de  trois  couleurs.  Un  VailTeau 
de  charge  fans  rames , alant  à la  grande  Voile,  & 
avec  un  Mât  d’ avant  fans  voile . On  lit  autour 
les  lettres  TPH. 

44.  Jafpe  verd  • Un  VaifTeau  de  charge  fans 
rames,  allant  à toutes  voiles,  tant  du  Mât  d’avant 
que  du  grand  Mât,  au  haut  duquel  elt  une  Ban- 


(1)  Aul.  Gcll.  No3.  Attic.  Noü>  Artic-  L.  X.  C.  »5* 


(3)  Plin . L.,.  XL IX A A.Gcll.  (6)  L.  XXl.  Ch.  6. 


dc- 


L.  X.  C.  s*. 

(1)  Plin.  L.  7.  LVII. 


(4)  Plin.  L.  9.  XLVII. 

(5)  Id.  L.  6 XXIV. 


Vaisseaux  des  Anciens.  553 

derolle.  Il  fcmble  même  qu'audelTus  de  l'Anten- 
ne il  y ait  une  Hune,  ou  Gabie,  où  aboutiHcnc 
les  Cordages  St  une  Echelle  de  cordes  : ce  qui—» 
dès  lors  fait  reconnoitre  ce  vailleau  pour  un  de 
ceux  qu’on  appeiloit  CO  Cor  bit  e , c’  eft-à-dire, 
à mon  avis  , Bâtiment  de  gabie  ou  de  hune  ; car 
ils  tiroient  ce  nom  de  corbitx , de  corbis  , le  pa- 
nier, c’  cil -à -dire  la  Gabie,  I' hune  qui  CO  les 
dillinguoit.  A la  pouppc  on  voit  1’  entrée  d’ une 
Cabanne , ou  chambre,  à coté  de  laquelle  font  les 
deux  Gouvernails.  Cette  Gravure  eft  fort  parti- 
culière. 

4 s-  Jafpe  rouge.  Un  autre  beau  Vaideau  de 

charge,  fans  rames  , qui  peut  palfer  comme  le- 
précédent , pour  une  Corbite , St  qui  va  à toutes 
voiles  du  Mât  d’ avant,  & du  grand  Màt . La  Tè- 
te de  Jupiter  Sérapis  , qui  eft  fur  I’  extrémité  de 
la  pouppe , marque  que  ce  navire  étoit  fous  U 
turéle  de  ce  CO  Dieu  , 

Accipit  g?*  piâos  puppis  aiunca  Deos . 

Ovid.  Ep,  Parid.  v,  lit» 

4<5.  Pâte  de  verre  Un  gros  Vailleau  de 
charge  fans  rames , allanr  de  même  à toutes  voiles, 
avec  Banderoles  , Hunes  ou  gabies  aux  deux 
Mâts , St  avec  une  belle  Galerie  , qui  régné  fur 
tout  le  coté  du  bâtiment,  St  au  dellus  les  Ca- 
ractères E V A £ I . 

47.  Pâte  aut  • Un  autre  Vaiflcau  de  charge, 
fcmblable  au  précédent. 

48.  P/f- 

(1)  A .Gril.  No£I  Attic.  L.  X-  mali  corbita  . Diû.  de  Trev. 
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48.  Pâte  aut . Un  Vaifleau  de  charge  fans 
rames,  à peu  près  de  la  forme  de  celui  qut^ 
nous  avons  confidcré  comme  un  Acatïnm  N-  42. 
qui  va  à la  Voile . 

49-  Jafpe  rouge . Un  VaifTeau  de  charge  fans 
rames , avec  le  grand  Màt  5c  le  Mât  d’  artimon  , 
allanr  à routes  voiles . Le  Gouvernail  y cil  en  for- 
me d’ éperon , 5c  feroit  pris  pour  tel  , li  on  ne_ 
voyoit  au  deflus  la  Pièce  de  charpente  obferv  ée 
au  N.  7.  5c  ailleurs,  qui  fe  trouve  conftamment  à 
la  pouppe,  au  deflus  du  Gouvernail;  nous  cro- 
yons devoir  faire  cette  obfervation  , pareeque , 
comme  c’  efl  ici  le  prémier  Màt  d’  artimon  que 
nous  avons  avec  fa  voile,  à l’exception  de  celui 
que  nous  avons  indiqué  au  N- 41.  fur  lequel  nous 
avons  eu  quelque  doute,  il  nous  paroir  èfl'entiel 
de  ne  rien  omettre  de  ce  qui  peut  établir  1’  éxi- 
flence  de  celui-ci,  qui  efl  prouvée  auflitôt  qu’  on 
le  voit  placé  vers  la  pouppe. 

*50.  Sardoiue . Un  Vaifleau  à Voile  6c  à Ra- 
mes, qui  aborde  au  port,  précédé  d’  un  Amour 
monté  fur  un  Dauphin,  avec  auprès  de  la  pouppe 
une  Squille,  8c  au  deflous  la  parole  K ATAriAOVS  , 
qui  fignifie  , Abord  au  port  . 

51*  Pâte  aut.  Un  autre  Vaifleau  à Voile  5c 
à Rames  . 

52.  Pâte  aut . Un  Porr-de-mer  à l’entrée 
duquel  il  y a un  Phare  à plulieurs  étages,  5c  dans 
fon  Bjflin  un  Vaifleau  qui  part , 5c  quatre  Barques 
de  pécheurs  . 

53.  Pâte  de  verre  . Partie  du  Bjflin  d’ un 
Port  , où  J’  on  voir  fur  le  rivage  des  Edifi- 
ces, 5c  au  deflus  une  Colombe  lur  une  Branche 

de 
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de  laurier,  8c  de  plus  fur  le  rivage  un  Homme  à 
pied,  un  autre  Homme  dans  un  Char  tire  d un 
Cheval  qu’  il  guide,  & un  troifiéme  qui  pèche  à 
la  ligne.  On  y voit  audi  dans  le  badin  deux  Vaif- 
feaux  à T ancre  , 8c  une  Barque  de  Pécheur . 

54.  Jafpe  verd . Un  autre  Port  - de  -mer,  dont 
le  badin  en  forme  de  croidant  eft  plus  couvert 
que  le  précèdent,  & où  il  y a un  Vaideau  à l’an- 
cre . Nous  remarquons  audi  comme  dans  la  Pâte 
précédente,  qu’  il  s’y  trouve  à coté  du  Phare  une 
Branche  d’  arbre  à la  bouche  du  port.  Peut-être 
que  cela  lignifie  P ufage  qu’  on  avoit  dans  quelques 
ports  d’ élever  des  may  couverts  de  laurier  pour 
fervir  de  lignai  8c  de  guide  aux  Pilotes  , comme 
Rutilius  Nutnantianus  raconte  du  Port  de  Vadu: 

lacer  ta  s <rem\na  diferimiuat  arbore  fauces , 
Defixtsque  ojfcrt  limes  uterque  jades  : 

lllis  proceras  mos  e/l  adueâere  lauros 
Conjpicuas  ratais  & fruticante  coma  . 

*55.  Sardoitte  de  deux  couleurs  ■ Un  autre-. 
Port,  dont  le  Badin  eft  en  forme  d’  un  demi  fer 
à cheval;  8c  à coté  un  Pécheur  à la  ligne,  dans 
une  Barque  ; au  revers  de  cette  Pierre  il  y a des 
Poidons  qui  parodient  dans  1’  eau  , 8c  des  Edifi- 
ces dans  I’  éloignement  • 

56.  Pâie  aut.  Un  Pécheur  qui  a pris  un  gros 
Poilfon , & qui  le  détache  de  1’  hameçon  pour 
le  mettre  dans  un  Vafe. 

57.  Pâte  aut  Le  Port  d’ Aléxandrie  avec  fou 
Phare  , tel  qu’  il  eft  repréfenté  fur  les  Médail- 
les de  cette  Ville  , avec  un  Vaideau  à deux  Mâts 
qui  y aborde  ■ 
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s8.  Cornaline.  Le  Phare  da  Port  d’  Aléran- 
drie,  aux  deux  cotés  duquel  en  haut  il  y a une 
Etoile  & un  Croiflanr,  & en  bas  un  Epi  de  bled 
& une  Tête  de  Pavot- 

59.  Pâte  aut.  Le  Phare  d’  un  autre  Port, 
au  haut  duquel  il  femble  qu’  on  voie  des  Fa- 
neaux  allumés- 

C’  cft  à cette  fuite  que  nous  allons  ranger 
maintenant  les  VaifTeaux  de  Guerre  des  Romains 
qui  furent  armés  pour  les  plus  grandes  expédi- 
tions . 

60.  Sardowe . Un  VaifTeau  long  à rames,  de 
belle  forme  , avec  un  Chénisque  à la  proue  re- 
préfentant  le  Col  & la  Tête  d’une  Oye , & dont 
la  Caréné  formant  fous  la  proue  l’avant  corps  & 
la  tête  d’  un  Dauphin  , fait  de  cette  tête  1’  E- 
peron  du  VaifTeau  . Les  Rames  y font  placées 
vers  le  milieu  de  la  hauteur  des  cotés  du  Blti- 
nient  , fur  lequel  il  y a à la  pouppe  une  Ca- 
banne  , & au  milieu  un  Trophée  d’ armes  élevé 
entre  deux  Signes  militaires- 

61.  Pâte  ant . Un  autre  VaifTeau  long  à ra- 
mes, dans  lequel  il  y a à la  pouppe  un  feul  Gou- 
vernail , avec  la  Pièce  de  charpente  obfervêe  en 
tant  d’ autres  Gravures  , & d’ où  il  s'  éleve  qua- 
tre Signes  militaires  . 

62.  Cornaline - Un  VaifTeau  long  à rames  fort 
profond,  fur  lequel  on  voit  trois  Signes  militai- 
res, avec  l’Aigle  fur  celui  du  milieu. 

63.  Cornaline.  Une  Liburne  en  forme  de_. 
Gaule  avec  deux  ChénTsques  fort  élevés  à la  proue 
& à la  pouppe , trois  fort  Eperons , & deux 
Rangs  de  Rames  - 

64.  Sar- 
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64.  Sardoiue  brûlée  • Deux  Liburnes  à ra- 
mes , qui  paroiflent  jointes  enfemble,  fur  lesquel- 
les on  voie  un  Signe  militaire  & une  machina 
inconnue . 

65 ■ Pâte  sut.  Une  efpéce  de  Liburne  à ra- 
mes , fort  particulière  qui  peut-être  eft  compofée 
de  trois  Vaifleaux  joints  enfemble  , li  du  moins 
on  en  peut  juger  ainfi  par  deux  efpéces  de  Ché- 
nisques  qu’  on  y voit  à la  proue.  On  y remar- 
que un  Màt  de  mifaine  fans  voile , mais  avec  des 
Cordages  attachés  à la  pouppc  . Sur  le  milieu  du 
Vaill'eau  elt  une  efpèce  de  Tour  quarrée  de  ma- 
çonnerie avec  une  grande  Porte,  comme  on  en  voit 
une  dans  un  des  CO  Vaifleaux  des  Bas  - reliefs  du 
Duc  d’ Afcala  cités  par  le  P-  Montfaucon , à la  dif- 
férence près  que  les  trois  Créneaux  qu’  on  obfcr- 
ve  da  ns  telle  de  ces  Bas-reliefs  , femblent  plutôt 
être  ici  d’ efpéces  de  Vafes  . Seroienr-ce  des  va- 
fes  remplis  de  matières  combustibles  , propres  à 
être  jettées  fur  les  Vaifleaux  ennemis , comme  CO 
Vegéce  nous  apprend  qu’  on  fefoit  dans  les  ba- 
tailles navales  ? 

Une  autre  Pièce  qui  dans  cette  Pâte  peut 
mériter  attention,  c’  cil  une  efpéce  de  Mât  , ou 
d’  antenne  qui  eft  fufpendue  perpendiculairement 
à coté  de  la  tour  vers  la  proue,  8c  qui  à chacu- 
ne de  fes  extrémités  paroit  terminée  par  une  pe- 
tite traverfe . Scroit-ce  encore  là  une  machine, 
celle  que  CO  Vegéce  appelle  JJfer  , qui  éroit  for- 
mée d’  une  longue  poutre  , femblablc  à une  an- 
tenne , ferrée  par  les  deux  bouts  , dont  on  fe_. 

Y y y 1èr- 

(1)  Anr.  expl,  T.  IV.  P.  II.  (a)  Lib.  IV.  Cap.  4J. 

PI.  14a.  ()}  L,b.  IV.  Cap.  44. 
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fervoit  comme  d’un  Bélier,  pour  frapper  à droi- 
te & à gauche  dans  les  vailfeaux  ennemis,  & y 
caufer  du  ravage  ? 

*66.  Cornaline.  Le  Taureau,  Liburne  donr  la 
proue  ornée  d’ on  grand  Taureau  en  fculpture^ 
eit  ce  qui  nous  fair  croire  qu’  elle  portoit  ce 
nom.  Ce  Batiment  eft  fort  rond,  fans  rames,  or- 
né tout  autour  d' une  Galerie,  avec  le  grand  Mit 
au  milieu,  5c  la  Voile  pliée  fur  l'antenne,  il  eil 
chargé  de  cinq  Tours  rondes  de  maçonnerie  , fa- 
voir  de  deux  grolles  à la  proue  & à la  pouppe, 
de  trois  plus  petites  qui  font  entre  deux  , & en- 
fin d’ un  grand  Bouclier  qui  couvre  la  pouppe, 
y fcrt  de  0)  rempart  , & peut-être  e(t  - là  prin- 
cipalement pour  garentir  le  gouvernail  contre^ 
les  entreprises  des  petits  Bitimens  ennemis  qui 
rodoienr  en  cachette  autour  des  Flottes , & qui 
fe  jerrant  fécrétement,  quand  ils  pouvoient,  par- 
mi les  gros  vailfeaux  , tachoient  de  leur  couper 
les  cordes  du  Gouvernail.  Au  furplus  ces  Libur- 
nes  ainli  fortifiées , qui  félon  i’exprefïioo  de  C>)  Pli- 
ne , étoient  autant  de  Forterelfes  de  Mer , nous 
paroiffent  devoir  être  confidérécs  comme  des  vaif- 
feaux  de  charge,  qui  peut-être  tels  que  ceux 
que  nous  avons  vus  aux  N-  41-  à 49.  n’  alloienr 
qu’  à la  voile , & fouvent  étoient  remorqués  par 
d’autres  bitimens . Dans  la  Bataille  CO  d' Ecnome 
la  troilîéme  Ëfcadre  des  Romains  remorquoit  les 
vailfeaux  de  charge,  qui  étoient  placés  derrière  el- 


(1  ) Veger.  Lib.  IV.  Cap. 
î 7-  46. 

(1)  Sed  armât*  claffes  Im/io- 
ttunt  fibt  Tu nium  propu- 


gnacula  , ut  in  mari  quoqut 
pugnetur  vtlut  t mûrit  * 
L.  j 1.  I. 

(J)  In  Polyb. 
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le  fur  une  longue  ligne  , que  foutcnoit  la  qut- 
trième  Efcadre . 

6 7.  Pâte  ant.  Le  Cheval,  Liburne  , fans  ra- 
mes , dont  la  proue  eft  ornée  d’  un  grand  Che- 
val en  fculpturc , & le  corps  du  Bâtiment  de_- 
deux  Dauphins  , avec  le  grand  Mât  & la  Voile 
pliée,  & avec  fcpt  Tours  rondes,  favoir  la  plus 
grolT'e  à la  proue,  deux  un  peu  moins  grofles  a- 
vec  une  Porte  au  milieu  à la  pouppe  , & quatre 
plus  petites  qui  font  placées  de  file  entre  celles 
de  la  proue  & de  la  pouppe. 

68-  Pâte  ant.  Le  même  fujet. 

*69.  Cornaline.  Une  belle  Liburne  fans  ra- 
mes, avec  le  grand  Mât  & la  Voile  pliée  fur  l’an- 
tenne, & avec  fix  Tours  rondes,  rangées  dans  cet 
ordre  ; la  plus  grolfc  qui  eft  de  maçonnerie  avec 
des  Créneaux,  eft  à la  proue;  deux  autres  Tours 
de  moyenne  grofteur  auftï  de  maçonnerie  , couver- 
tes de  Coupoles,  & qui  communiquent  de  1*  une 
à l’autre  par  un  Pont,  font  placées  fur  la  poup- 
pe ; enfin  les  trois  dernières  , qui  font  les  plus 
petites,  routes  trois  couvertes  auftï  de  Coupoles, 
& dont  deux  onr  une  Fenêtre  , fe  trouvent  atte- 
nantes aux  prémiéres,  en  rempliflant  tout  1’ efpa- 
ce  qu’  il  v a entre  celles  - là  . 

70.  Pâte  de  verre.  Un  Vaifteau  de  guerre 
Symbolique,  avec  l’appareil  d’ un  Trophée.  Sur  U 
proue  il  y a une  efpécc  de  Tour  avec  une  gran- 
de Fenêtre,  & à coté  par  derrière  une  efpéce  de 
Lance  pofée  diagonalemcnt  la  pointe  en  bas  ; près 
de  la  pouppe  s‘  eléve  du  bas  du  Vailîeau  contre 
fon  flanc  une  grande  Cuirafte,  qui  va  jusqu’  au 
deflus  du  bord  du  Bâtiment  , qualï  en  forme-, 

Yyy  1 d’ u- 
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d’  une  autre  tour;  & joignant  cette  cuiraiïe,  on 
voir  un  grand  Bouclier  de  ia  même  hauteur, 
rond  8c  fort  concave  , qui  cmbrad'e  8c  couvre.- 
toute  la  pouppe  . 

71.  Pâte  aut ■ Un  autre  Vaifleau  de  guerre 
fymbolique  , peut  - être  I’  Emblème  de  1’  Empire 
de  la  Mer  : Car  on  y voit  fur  une  Colonne  po- 
fèe  à la  place  du  Mât  , une  Aigle  , ou  une  Co- 
lombe étendant  fes  ailes  , comme  dans  I’  attitude 
de  s’  y percher,  8c  aux  deux  cotés  de  la  colon- 
ne fous  cet  oifeau , deux  Dauphins  la  tête  plus 
balle  que  le  relie  du  corps , avec  la  même  ex- 
preflion  que  s’  ils  rendoient  hommage  à I’  Em- 
pire acquis  . 

72.  Cornaline.  Un  Trophée  naval  compofé 
d’  une  Cuiraiïe  , d’  un  Bouclier  , de  deux  Flè- 
ches 8c  d’ une  Proue  de  Vaifleau. 

73.  Cornaline . Un  autre  Trophée  naval  , é- 
levé  fur  une  Proue;  il  cft  compofé  d’  une  Cui- 
rade , d’  un  Bouclier  rond,  d’ un  Casque,  d’ un 
Bâton  ferré,  ou  d’  un  AJier . Voy,  N*  65. 

74.  Cornaline  . Un  autre  Trophée  naval  à 
peu  près  femblable  , mais  avec  1’  Epée  8c  la  Lan- 
ce en  fautoir  derrière  la  Cuiraiïe , fur  une  petite 
Barque  . 

75 • Cornaline • Un  Timon  avec  la  Traverfe 
crochue  , qui  ferr  à F attacher  à la  corde  , où  à 
la  pièce  de  charpente  necedaire  pour  gouverner 
un  vaideau  avec  plus  de  facilité,  adminicula  gu- 
kernandi  . Cette  Traverfe  eft  apparemment  une 
efpéce  de  Cia  vu  s - 

76-  Cornaline.  Un  Timon  avec  lamêmeTra- 
verfe  en  fautoir  8c  avec  une  Corne  d’ abondance . 

77.  Sar- 
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77.  Sardoine . Un  Timon  avec  la  même  Tra- 
verfe,  uni  à une  Maflue,  au  milieu  de  deux  Epis 
de  bled  . 

78.  Cornaline  . Un  Timon  qui  fe  termine 
en  Caducée  au  milieu  de  deux  Palmes  , qui  jr 
font  liées  avec  des  Bandelettes. 

79-  SarJo'me . Un  Timon  fur  lequel  il  y a 
un  Coq  avec  une  Palme . 

80.  Cornaline . Une  Main  qui  tient  un  Ti- 
mon, une  Grenade  & une  Palme. 

8i-  Cornaline  . Un  Apluftre,  qui  eft-là  fans 
doute  le  Type  de  la  Pouppe  d’ un  Vaiffeau , où 
eft  placé  le  Gouvernail,  qui  en  elt  1’  ame.  Touc 
cela  , ce  font  autant  de  figures  allulives  à la_. 
Navigation,  à la  vigilance  qu’elle  exige  & aux 
avantages  qu’  elle  produit  aux  hommes  par  le 
moyen  fpédalement  de  I’  Art  du  Pilotage  qui  la 
dirige . 

81,  Sardoine.  Une  Proue  avec  une  Etoile. 

83.  Cornaline . Une  Proue  de  VailTeau  , a- 

vec  au  delîus  une  Figure  inconnue  & trois  E- 
toilcs . 

84-  Cornaline . Une  Proue  de  Vailleau  , au 
délias  de  laquelle  on  voit  la  Lune  au  milieu  de 
deux  Etoiles  . 

8>.  Sardoine.  Un  Oifeau  fur  une  Proue  a- 
vec  1’  Infcription  BAELIC  . 

85.  Sardoine.  Un  Vailleau  fur  lequel  on  voie 
deux  Monrans  & une  Traverfe  , qui  repréfentent 
une  Porte  ; peut  - être  pour  marquer  que  1’  Arc 
de  naviguer  que  nous  avons  examiné  dans  cette 
Suite  des  Vailfeaux  , étant  le  moyen  dont  les 

hom- 
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hommes  fe  font  fervis  pour  aller  fur  la  mer , qui 
de  droit  commun  appartient  à tons  les  hommes 
& à CO  toutes  les  nations  , un  navire  ert  la_ 
porte  qui  nous  ouvre  1’  entrée  de  ce  grand  do* 
niaine  de  la  Nature  , où  nous  pouvons  puifer 
tant  de  richeiïes , & trouver  tant  de  reflources 
pour  le  bien  & 1’  avantage  de  la  Société. 


SEP- 


(i)  Irftit.  f.  i.  De  rer.  Di- 
vifione  L-  x.  j.  Si  quif 


in  miri . ff.  Nequif  in  loc« 
publico. 
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onvjLWB  • Une  Tcte  de  Cheval 
jusqu’  au  poitrail  , avec  les  trois 
lettres  MYO-  qui  font  peut-crre 
le  Nom  abrégé  du  Graveur-  La 
Gravure  en  eft  de  la  plus  grande 
beauté,  & la  Tète  fe  préfente  moi- 
tié en  face. 

*z-  Agathe-  Onyx  . Un  Cheval  ayant  la  Queue 
trouüée,  avec  le  mot  aipa  \HC.  & le  Monogram- 
me $ qui  forme  les  lettres  MOP<J>  . Sa  Cuilïe 
droite  de  derrière  a une  Marque  qui  rcft'emble  à 
une  Palme,  comme  on  en  voit  une  à un  Cheval  fur 
un  CO  Verre  antique.  Notre  Cheval  outre  cette 
marque,  en  a une  autre  fur  l’Epaule  droite,  qui 
a la  forme  d' un  Cercle  , & qui  eft  peur  - être^. 
le  , Küpb , d’  où  vient  la  parole  K<wnr*r/*c  qui 

veut  dire  un  Cheval  marqué  aimi . Il  paroit  que 
1’  on  marquoir  quelquefois  les  Boeufs  de  la  même 

ma- 
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manière  : car  dans  rorre  grand  Recueil  d’ Em- 
preintes , nous  voyons  celle  d’  un  Bœuf  marqué 
d’ un  Ç Kopb  fur  la  CuilTe  gauche  de  derrière  » 
& d’ un  E fur  l’Epaule  gauche. 

* 3.  Cornaline  . Un  Cheval  qui  fe  tire  une 
Flèche  de  la  jambe  du  montoir . 

4.  Sardoine.  Un  Cheval  qui  pair. 

5.  Sardoine.  Un  Cheval  renversé  fur  le  dos  . 

6.  Sardoine  . Le  même  fujet . 

7.  Héliotrope.  Une  Jument  qui  alaire  un  Pou- 
lain , avec  auprès  un  Berger , & un  Arbre  au- 
quel eft  attachée  urie  Flûte  à plulieurs  tuyaux. 

8.  Prime  d’ Emeraude . Deux  Chevaux  de- 
vant un  Terme,  dont  l’un  paroit  paitre,  & l’au- 
tre hennir . 

*9  Agathe  -Onyx  . Deux  Chevaux  ayant  au 
milieu  d’  eux  une  Couronne , dans  laquelle  on 
lit  VENER1A. 

* 1 o.  Sardoine  eu  forme  de  Scarabée  monté  en 
Or  antique  . Trois  Chevaux  en  face  attachés 
cnfcmble. 

*11.  Sardoine  . Une  Tète  d’  Ane  avec  une_. 
Sonnette  au  cou  . La  tête  d’  un  Ane  dépouillée 
de  la  peau  , fuspendue  fur  une  terre  labourée  & 
enfemencée  , avoit  la  vertu  , félon  la  fuperftition 
des  anciens  Etrusques  CO  de  préferver  la  fémence 
de  tout  accident  ; & CO  Hygin  nous  enfeigne 
que  les  Anciens  atrachoient  des  têtes  d’ Ane  avec 
un  fep  de  vigne  aux  colonnes  du  lit , pour  li- 
gnifier , juavitatem  invenijfc . La  tête  de  cet  ani- 
mal , comme  on  la  voit  l'ur  notre  Pierre , qui  elî 
d’ une  belle  gravure , n’  aura  donc  pas  été'  fans 

qucl- 

(1)  Colum.  L.  X.  p-  344,  (1)  Tab.  a74- 
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quelque  lignification  particulière  . Le  favant  CO 
Buonarroti  a recueilli  tout  ce  qu’  on  trouve  fur 
les  Sonnettes  attachées  au  cou  des  animaux  . 

On  peut  remarquer  encore,  que  T Ane  fur  le- 
quel Silène  cft  monté,  a presque  toujours  une  fon- 
nette  au  cou . C’  eil  ainlî  qu’  on  le  voit  fur  un 
Monument  fepulcral  de  la  Vigne  de  M.  le  Card. 
Aléxandre  Albanï  avec  1’  Infcription  Z 00  il  c 
ANAMNHciC  , le  fouvenrr  de  la  Me. 

ii.  Cornaline.  Une  Tète  d’ Ane  qui  paroit 
écorchée  jusqu’  aux  Oreilles  où  il  y a une  Tète 
de  Pavot  ; on  y voit  aulli  une  Sonnette  au  cou , 
& fur  le  Nez  un  Oifeau  ; au  delîous  il  y a un 
Epi  de  bled. 

ij.  Cornaline . Un  Ane  bridé  fortant  d’  une 
Coquille  • C’  eft  ainfi  (O  qu’  un  ancien  Poéte_. 
Grec  dit  d’ un  Hippocentaure  , qui  étoit  compo- 
fé  d’ un  corps  de  Cheval  8c  de  celui  d’ un  Hom- 
me , que  le  Cheval  vomit  i’  homme  , pareeque- 
1’  homme  forroit  du  cheval . 

'4-  3afpe  noir  • Un  Ane  dans  une  Coquille 
dont  il  fort  les  jambes  de  devant  . Derrière  la 
Coquille  eft  le  Caducée,  & devant  les  caractè- 
re AAE . 

ij.  Cornaline.  Un  Ane  fortant  d’  une  Co- 
quille; au  delfus  il  y une  Mouche  & au  delTous 
une  Fourmi  . 

1 6.  Cornaline  brûlée • Un  Ane. 

17.  Pâte  ant.  Un  Homme  qui  fait  danfer  un 
Ane  fur  les  jambes  de  derrière,  ayant  celles  de 
devant  enveloppées  dans  un  Drap  . 

Z z z 18-  Pâ- 

(j)  om  fopr.  i Vf  tri  inc,  (î)  Gonf.  Salmai*  in  Sulin. 

P-  7J*  p.  j>u.  C. 
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i8-  Pâte  ont-  Quatre  Perfonnes  dans  un 
Char  à quatre  roues  tiré  par  deux  Anes . 

19.  Pâte  de  verre  dont  1’  Original  fe  trouve 
dans  le  Cabinet  du  Duc  de  Devonsbire , Frag- 
ment • Un  Bœuf  couché , avec  le  CO  nom  du  Gra- 
veur AnOAAfiNlAOT  • 

20.  Pâte  (tut.  Un  Bœuf. 

*21.  Cornaline.  Un  Bœuf  qui  paît  auprès  d’ un 
Arbre  . 

21.  Cornaline  • Un  Bœuf  avec  1*  Infcription 
P.  ZALVSTI. 

2 ]•  Pâte  de  verre.  Un  Bœuf  avec  T Infcrip- 

tion PANNIVS. 

24.  Pâte  de  verre . Un  Taureau  avec  1*  In- 
fcription STR  ATON1CII . 

25-  Pâte  ant.  Un  Taureau  dans  la  poflurc 
du  Taureau  Dionyfiaque . 

2 6.  Pâte  de  verre  . Le  même  fujet . 

27.  Pâte  ant.  imitant  la  Sar daine  • Un  Tau- 
reau furieux  pourfuivi  par  un  Serpent . 

28.  Cornaline  . Un  Taureau  combattant  avec 
un  Chien. 

*29.  Cornaline • Deux  Bœufs,  dont  l’un  eft 
couché  , & 1’  autre  fur  fes  pieds . 

30.  Cbalcèdoine . Deux  Bœufs,  dont  l’un  cft 
couché  & 1’  autre  fur  fes  pieds  fous  un  Arbre, 
à une  branche  duquel  eft  attachée  une  Bourfe  avec 
un  Bâton  paftoral  . 

*31.  Cornaline.  Une  Vache  alaitant  un  Veau. 
*32.  Sardoine.  Une  Vache  qui  alaite  un  Veau 
qu’  elle  lèche  en  même  tems  . 

33.  Cor - 


(1)  Stofcb  Pîerr.  grav.  PL  XI. 
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38 

39 

40 


*33.  Cornaline * Une  Vache  avec  deux  Veaux 
dont  elle  en  alaite  un 

34.  Pâte  de  verre.  Un  Palteur  aflis  avec  fon 
Chien  fous  un  Arbre,  & gardant  trois  Vaches  qui 
paillent  • 

3 5.  Agathe  - Onyx . Un  Taureau  fortant  d'u- 
ne Coquille  . 

3 6.  Grênat . Une  Tête  de  Chèvre* 
Cornaline  ■ Une  Chèvre* 

Sardoine * Une  Chèvre  couchée* 
Sardoine  . Le  même  fujet . 

^ . Pâte  ant.  Deux  Boucs  fe  tenant  fur  les 
jambes  de  derrière,  & fe  frappant  avec  les  Cornes. 
Au  milieu  d’  eux  elt  un  Vafe  * 

41.  Sardoine  brûlée  . Deux  Boucs  combat- 
tant cnfemble  * Au  dedus  d’  eux  elt  une  Pal- 
me orné  de  Bandelettes . 

42.  Jafpe  rouge.  Un  Bouc  fortant  d’une  Co- 
quille. 

*43'  JaJP e rouge • Quatre  Chèvres,  dont  deux 
font  couchées  ; elles  font  placées  toutes  quatre 
de  façon  qu’  une  Tète  leur  fert  pour  toutes  ; 
une  de  ces  Chèvres  alaite  un  Chévreau.  Au  re- 
vers de  la  même  Pierre  font  les  caractères  BMXlAr  • 

44.  Prime  d ’ Emeraude  montée  en  Anneau 
d ’ Argent  antique  * Un  Palteur  avec  une  Chè- 
vre qui  grimpe  contre  un  Arbre  * 

45.  Sardoine.  Un  Palteur  avec  une  Chèvre 
auprès  de  lui  * 

46.  Cornaline . Une  Tête  de  Bélier. 

47.  Cornaline  . Une  Tête  de  Bélier  mangeant 
un  Epi  de  bled  * 


Zzz  2 48.  Cor- 
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48.  Cornaline . Un  Bélier  qui  mange  des  Epi* 
de  bled  , avec  au  deflus  les  Cifcaux  dont  on  fe-# 
fert  pour  tondre  les  troupeaux  . 

*49.  Cornaline • Un  Chien. 

*50.  Cornaline  . Un  Chien  couché  qui  hurle. 

51.  Pâte  ant.  imitant  P Agathe  -Onyx . Un 
Chien  dans  1’  attitude  de  vouloir  mordre . 

*52.  Cornaline  . Deux  Chiens  qui  dévorent 
un  Ane . 

53-  Pâte  de  verre . Un  Chat. 

54.  Pâte  de  verre  . Un  Chat  qui  prend  une 
Souris  . 

55.  Cornaline • Un  Cochon. 

* S 6'  Cornaline-  Un  Cochon  au  dclîus  duquel 
eft  une  Maiïue  d’ Hercule,  devant  lui  eft  un  Coq 
qui  tient  un  Epi  de  bled  au  bec,  & derrière  ce* 
lui -ci  eft  un  Caducée.  On  trouve  le  même  type 
fur  un  Autel  d’  Hercule  au  Capitole  , cité  au 
N.  1770.  & fur  quelques  (O  Médailles  de  la  Ville 
d’ Eléufis  dans  T Attique  CO.  Aldovrandi  8c  d’ autres 
qui  ont  parle  des  Sacrifices  qui  fe  fesoient  avec 
un  Porc  , n'  ont  pas  feu  qu’  on  facrifîoit  cet  A- 
nimal  à Hercule  : Mais  comme  aux  Expiations 
& quelquefois  aux  Luflrations  on  immoloit  un 
Porc  , & en  particulier  dans  les  Initiations  de  la 
petite  Fête  Eléufinienne  , on  prend  le  type  des 
Médailles  pour  une  allulion  à T initiation  d’ Her- 
cule dans  cette  fête  qui  fut  établie  par  Eumol- 
pe  pour  favorifer  Hercule  qu'  on  refufoir  d’ ad- 
mettre à la  grande  Fête  Eléufinienne,  à caufe  qu' 
il  n'  étoit  pas  Citoyen  du  pays  Attique  * Pour 

moi 

(1)  Hiytn.  Tef.  liritan.  (a)  De  Quadrup.  fcifulc.  p.  ÿdj. 
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moi,  je  crois  que  l'on  facrifioit  aulli  des  Porcs  à 
Hercule  ; & de  là  je  penfe  que  c’  ert  ici  ce  que 
repréfente  notre  Pierre  . Il  y avoir  à Rome  un 
Bas-relief,  dont  le  déflein  fc  trouve  dans  Ie_. 
Cabinet  de  Mr.  le  Cardinal  Alexandre  Alba~ 
ni , où  d’ un  coté  Hercule  eft  debout  auprès 
d’  un  Autel  , & de  P autre  Silvain  , ( Silva- 
nus  );  aux  pieds  du  prémicr,  il  y à un  Porc  qui 
étoit  d'  ailleurs  la  vi&ime  d’ un  Sacrifice  propre 
au  fécond  ; par  où  il  me  paroit  qu'  on  peur  con- 
clure que  le  Porc  fervit  de  vittinue  dans  les  Sa- 
crifices qu’  on  fcfoit  en  commun  à Hercule  & à 
Silvain  . En  efEc  les  Anciens  Romains  rendaient 
un  cuire  particulier  à un  0)  Hercules  Rujlicus  , 
qui  étoit  le  mêruc  que  Silvatius  : Ce  qui  nous 
fait  comprendre  en  même  tems  la  raifon  pourquoi 
les  Colleges  des  Gladiateurs  étoient  dédies  à 
Silvain  . 


57.  Cornaline.  Une  Truye- 

58.  Cornaline.  Une  Truyc  avec  beaucoup  de 
Petits,  & un  Loup  qui  en  dévore  un.  Dans  l’e- 
xergue il  y a la  parole  CELO  • 

**9.  Cornaline  • Un  Jambon  avec  autour  un 
Couteau , un  Epi  de  bled  , une  Ecumoire  Sc  une 
Branche  de  laurier.  Cette  Pierre  a beaucoup  de 
rapport  avec  les  Symboles  qui  font  fur  une  Agraf- 
fe  Antique  dont  on  a donné  1’  explication  dans 
l’ Hifloirc  de  l’Académie  des  Infcriptions  T- XVI. 
p 141.  & fuiv. 

do.  Sardoine.  Un  Hure  de  Sanglier. 

*61.  Cornaline  montée  en  Anneau  de  Bronze 
antique  incru (iê  d'  Or . Un  Sanglier  . 

6i-  Sar~ 


(1)  Cafaub.  Net.  in  Ad.  Liniprid.  p.  *7.  E. 
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*6 2.  Sardoine  . Un  Sanglier  avec  les  mots 

lH)IO 1 • ■ • 

63.  Cornaline.  Un  Sanglier  avec  au  deflus  la 
lettre  M-  & an  defTous  le  monogramme  ^ Ç . Dans 
T Exergue  on  lit  MET  R. 

64.  Sardoine  . Un  Sanglier  chaflé  par  un_ 
Chien  • 

*65.  Cornaline • Un  Sanglier  aux  prifes  avec 
deux  Chiens. 

66.  Cbalcêdoitie . Un  Renard  fur  une  Chaife, 
avec  T Infcription  K OIN  A EN  B AI  CO  N,  qui 
ri*  a point  de  fens  . 

67.  Cornaline • Un  Cerf. 

' <58.  Cornaline.  Un  autre  Cerf  • 

' 69.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Un  autre 
Cerf 


7°. 

7‘- 

"72- 


Cornaline  en  forme  de  Scarabée.  Une  Biche. 
Cornaline.  Un  Cerf  dévoré  par  un  Tigre. 
Cornaline  . Un  Loup  à mi-corps,  avec 
une  Tête  de  Chevre  devant  lui  . La  tête  de  Loup 
étoit  le  fymbole  des  Argiens  CO  & on  voit  en- 
core les  pierres  d' un  Temple  a Argos  (O  char- 
gées de  têtes  de  Loup . 

73.  Cornaline.  Un  Loup  couché  avec  le  nom 
C.  GAVER1VS. 

*74.  Cornaline.  Un  Loup  dans  la  pofture  de 
vouloir  dévorer  quelque  chofe 
*75.  Cornaline.  Un  Loup  dévorant  fa  proie. 
76.  Sardoine . Un  Loup  endormi. 

Cornaline  . Un  Ours  . 

Pâte  ant.  Un  Ours. 

79.  P ri' 

(1)  Golts  Grsec.  Tab.  XU.  fer.  T.  XVI.  p.  io(. 

(4}  Hift.  de  1’  Acad,  de»  In* 


77- 
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79.  Prime  d' Emir  au  de . Un  Ours  tenant  un 
Bâton  d’  une  Patte . 

80.  Pâte  ant  • gravée  fur  cinq  faces  . Suc 
celle  du  milieu  il  y a un  Ours  , fur  la  fécondé 
deux  Coqs  qui  fe  battent  , fur  la  troisième  un 
Chien  , fur  la  quatrième  un  Renard  qui  fe  bat  a- 
vec  un  Coq  , 8r  fur  la  cinquième  un  Coq  qui  cou- 
vre une  Poule. 

81.  Cornaline.  Une  Tête  de  Lion. 

82.  Pâte  ant.  montée  en  Anneau  de  Bronze 
antique.  Une  autre  Tête  de  Lion- 

83.  Cbalcêdoine  ■ Un  Lion  en  face  . 

- 84.  Pâte  ant  . Le  même  fujet . 

85.  7'fpe  jaune.  Un  Lion. 

85.  Agathe  -Onyx  . Un  Lion  avec  autour  les 
trois  lettres  T P.  C 

87.  Sardoine  montée  en  Cachet,  du  moyen  âge , 
avec  1’  infeription  S.  PLANCONE . D.  RlCARDO  • 
D.  CAMPANIA. 

88.  Cornaline  ■ Un  Lion  courant  • 

89.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée  . Le 
même  fujet . 

90.  Cardoine  en  forme  de  Scarabée  . Le 
même  fujet . 

91.  Cbalcêdoine  en  forme  de  Scarabée.  Le  mê- 
me fujet . 

92.  Anneau  antique  tout  de  Bronze  • Le 
même  fujet . 

93-  Agate  - Onyx . Un  Lion  couché  avec  T in- 
feription limen.  ANICETVS.  On  trouve  le  nom 
LIM;  N (0  dans  une  Infeription- 

94.  Pâte  ant.  Un  Lion  couché  rongeant  un  os. 

95.  CoTm 

(1)  Grot.  p.  ypp.  a: 
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*95.  Cornaline.  Un  Lion  qui  s’arrache  ane 
Flcche  de  la  jambe. 

* çd.  Sar doive.  Ün  Lion  dévorant  une  Biche. 

*97.  Agathe -Onyx.  Un  Lion- dévorant  un 
Bœuf . 

*98.  Cornaline  . Une  Tigrefîe  . 

99.  Cornaline  ■ Le  même  fujet  • 

100.  Cornaline.  Une  Tigrefîe  auprès  d’  un 
Arbre. 

101.  Cornaline.  Une  Tête  d’ Eléphant. 

102.  Jafpe  jaune  . Un  Eléphant  au  deffiil 
duquel  font  les  trois  lettres  C . R . F. 

103.  j hfpe  rouge.  Un  Eléphant  avec  fou- 
Conduéleur  derrière  lui . 

104.  PJte  ant.  Un  Eléphant  avec  une  Tour 
fur  le  dos  , & un  Homme  deflus  ; on  lui  voit 
la  Trompe  entortillée  autour  d’un  arbre. 

105.  PJte  ant ■ Un  Char  tiré  par  deux  EI6- 
phans  armés  de  Tours-  Sur  le  Char  il  y a un 
Homme  qui  tient  un  grand  Flambeau  , & dans 
T Exergue  on  lit  les  deux  lettres  C.  F- 

ic<.  Agathe  - Onyx . Un  Eléphant  fortant 
d’ une  Coquille  . 

107.  jafpe  rouge  . Le  même  fujet  où  1’  Elé- 
phant à un  Epi  de  bled  dans  la  Trompe  , il  y a 
une  Etoile  en  bas  • 

108.  Agathe  - Onyx  • Un  Eléphant  fortant 
d’  .une  coquille  avec  un  Epi  de  bled  à la  Trompe  . 

*109.  Agathe  - Onyx . Un  Eléphant  avec  une 
Torche  allumée  à la  Trompe, fortant  d’ uneCoquille- 
*110.  Cornaline  • Un  Chameau  fur  lequel  il  y 
a un  Homme . C’  étoic  Je  Symbole  de  CO  1’  Arabie. 

ni*  P J- 

(1)  Spênhem  de  preft.  Nam,  T.  I.  p.  il 6, 
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11  j-  Pâte  ant.  Un  Chameau  avec  un  Hom- 
me deflus  ; fous  le  Chameau  cil  un  Autel  avec  du 
feu  allumé,  devant  lui  un  Bélier  , 5c  derrière  lui 
un  Coq . 

11 2*  Cornaline . Deux  Chameaux. 

*113.  Jjfpe  ver  J monté  en  Anneau  d' Or  ant. 
U.»  Rhinocéros  . 

1 1 4.  Cornaline  • Un  Licvre  . 

* 11 5 • Agathe  - Onyx  . Un  Lièvre  qui  mange 

un  Raifin. 

11 5.  Prime  d’ Emeraude.  Le  même  fujer. 
117-  Agathe  - Onyx.  Un  Lièvre  fortant  d’ u- 

ne  Coquille  & un  Chien  devant  lui. 

*118.  JaJ'pe  rouge  . Une  Souris  qui  ronge_ 
quelque  chofe  , avec  la  légende  M N H c © H 0 6 
or  e n ei  c. 

11 9.  Pâte  ant.  Une  Souris  qui  danse,  Sc  un 
Chat  qui  lui  joue  d’une  double  Flûte.  ' 
i2o-  Sardoïne . Un  Crocodile. 
tîi.  Cornaline.  Un  Crocodile  parmi  des 
Rofeaux  & autres  Herbes  aquatiques  , vis-à-vis 
duquel  on  voit  un  énorme  Serpent  . 

122.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée  . Un 
Quadrupède  renverfé  fur  le  dos  . 

123.  Pierre  Néphrétique  . Un  Lézard. 

*124.  Agathe  - Onyx  . Un  Lézard  avec  1’  In- 

feription  aurour  lvmina  restitvta  • (')  Les  An* 
ciens  tiroient  du  Lézard  un  remède  pour  guérir 
le  mal  des  yeux. 

*125.  Cornaline.  Une  Grenouille. 

*i2tf.  Cornaline.  Une  Grenouille.  Le  Cacher  de 
Mécénas  repréfentoir  une  Grenouille;  8c  la  Grenouille 

Aaaa  avoir 

(1)  Plin.  L.  t9.  XXXVIII. 
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avoir  été  aufli  la  Dérife  CO  des  Rois  d’  Argos  . 

127-  Pâte  ant.  Un  Oeil,  autour  duquel  il  y 
a une  Tortue  , un  Lézard , un  Scorpion  , une— 
Grenouille  , une  Mouche  , un  Serpent , un  Can- 
cer & une  Fourmi . 

128.  Cornaline  . Un  Scorpion  chargé  de  dif- 

ferens  Symboles . 

*129.  Agathe  - Onyx  . Un  Scorpion,  une  Mou- 
che, une  Etoile  , un  Croiflant  5c  deux  Fourmis 
ayant  chacune  un  Epi  de  bled. 

130.  Sardoiue  de  trois  couleurs.  Un  Cancer 
qui  tient  une  Tête  de  Boeuf  entre  fes  Pattes . 
*131.  Cornaline • Un  Cancer  qui  tient  entre 
fes  Patres  le  Caducée  & deux  Epis  de  bled. 

InfcBcs . 

*132.  Cornaline.  Une  Mouche. 

133.  Cornaline.  Une  autre  Mouche. 

'34-  JoJp f noir.  Une  autre  Mouche  . 

135.  Amétbyfte . Une  autre  Mouche. 

* 1 3<î.  Cornaline.  Une  Mouche  morte  renver- 
fé  fur  le  dos . 

137.  Cornaline.  Une  Mouche  qui  tient  avec 
fa  Trompe  une  Pioche  pour  remuer  la  rerre. 

138  Cbalcêdoine . Une  Mouche  dans  1’  atti- 
tude de  combattre  , tenant  d’ un  pied  1’  Epée , 5c 
de  P autre  le  Bouclier  . 

139.  Sardoine . Deux  Mouches  qui  combat- 
tent enfemble , dont  1’  une  a une  Pique  avec 

uo 

(1)  ApoIIod.  Ribl.  Lib.  U.  de  trois  ant.  lofer,  in  Mens. 
pig.  8j.  Fd.  ltom.  155$.  Acad,  lofer,  Tom-  XVI. 
t.  Conf.  Fourmont  Explie.  p,  10$. 
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un  Bouclier,  8c  tient  un  pied  fur  un  Casque  qui 
cft  entr’  elles  deux  par  terre  , 8c  1’  autre  n’  a- 
qu’  une  Epée . 

140.  Cornaline  . Une  Mouche  qui  joue  de  la 
double  Flure  devant  une  Colonne , fur  laquelle  cft 
une  Chenille . 

141.  Sardoine  . Une  Sauterelle  qui  joue  de 
la  Lyre. 

142.  Cornaline.  Le  même  fa  jet  • 

143.  Cornaline.  Le  Squelette  d’ une  Saute- 
relle jouant  de  la  Lyre. 

144.  Pâte  a ut-  imitant  la  Sar  daine  . Deux 
Sauterelles  , dont  T une  joue  de  la  double  Flûte- 
& 1’  autre  du  Tabourin  ; au  milieu  d’  elles  ell 
un  Arbre  dans  un  Vafe  . 

*>45.  Agathe -Onyx.  Une  Sauterelle  fur  un 
Epi  de  bled  . 

1 4<5-  Cornaline.  Une  Sauterelle  fur  un  Char 
tiré  par  deux  Renards. 

147.  Pâte  ant.  Une  Sauterelle  fur  un  Char 
tiré  par  deux  Mouches  . 

148.  Cornaline  . Une  Sauterelle  avec  le  nom 
L.  CRVS. 

149.  Cornaline.  Un  Papillon  volant  autour 
d’ un  Flambeau  allumé  . 

150.  Cornaline . Une  Araignée. 

Oifeaux . 

1 5 1 - Sardoine . Un  Paon. 

152.  Cornaline.  Un  Paon  fur  un  Autel  , fur 
lequel  eft  un  Epi  de  bled,  8c  d’ un  coté  de  1’  Au- 
tel eft  un  Bouc,  8c  de  l’autre  un  Dauphin. 

Aaaa  2 153-  Amé- 
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153.  Amêthyfte ■ Deux  Paons  far  nn  Modius. 

154.  Sardoine.  Un  Oifeau  avec  deux  Plumes 
fur  la  Têre  en  forme  d’ Oreilles . 

1 55-  J'ifpe  rouge.  Une  Grue  avec  des  Ra- 
yons autour  de  la  Tête. 

ï st<  Agathe  - Onyx . Une  Cigogne. 

157.  Cornaline.  Le  meme  fujet. 

is8 . Cryftal  de  roche . Une  Cigogne;  & fur 

le  revers  de  la  même  Pierre  une  Couronne  de- 
Feuilles  & de  Fruits  de  Laurier. 

159.  Pâte  ant • Une  Cigogne  qui  prend  un 
Serpent  . 

*160.  Cornaline.  Le  même  fujet  . 

i<5i.  Cornaline . Le  même  fujet. 

162.  Sardohie.  Une  Cigogne  qui  tient  un- 
Lézard  par  la  queue. 

163.  jfafpe  rouge.  Une  Cigogne  qui  porte 
une  Balance  dans  fon  bec. 

164.  Jafpc  rouge  . Une  Cigogne  ayant  de- 
vant elle  une  Fourmi , & derrière  elle  un  Croif- 
fant . 

165.  Pâte  ant.  Une  Cigogne  , un  Lézard  , 
une  Souris  & un  Chien  qui  fort  d’une  Coquille* 

*166.  Cornaline.  Deux  Cigognes. 

167.  Amêthyfte.  Un  Corbeau  tenant  une- 

Branche  de  Laurier  entre  fes  patres. 

168-  Agathe -Onyx.  Un  Corbeau  fur  un  Au- 

tel, au  pied  duquel  il  y a un  Chien  qui  abboye. 

169.  Cornaline  . Deux  Corbeaux  P un  fur 
F autre,  dont  celui  de  detfus  a un  Rameau  de- 
Palme  au  bec- 

170.  Agathe  - Onyx . Une  Aigle. 

171.  Pâ- 
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1 7 1.  Pâte  ant.  Une  Aigle  autour  de  laquel- 
le il  y a un  Serpent  entortillé.  Le  Cachet  d’ A- 
reus  (0  Roi  de  Lacédémone  étoit  une  Aigle  qui 
tenoic  un  Serpent  dans  fcs  ferres . 

172.  Jafpe  jaune  & rouge.  Une  Aigle  fur 
la  Foudre,  tenant  du  bec  un  fil  auquel  un  Lièvre 
elt  attaché  au  defTous  de  la  Foudre. 

173.  Pâte  ant.  Une  Aigle  éventrant  un  Liè- 
vre fur  un  Autel. 

174.  Agathe -Onyx.  Une  Aigle  fur  un  Au- 
tel, au  bas  duquel  font  deux  Capricornes  8c  deux 
Dauphins . 

175-  Cornaline.  Un  Perroquet  avec  un  Co- 
lier , tenant  au  bec  deux  Têtes  de  Pavot. 

176.  Prime  d'  Emeraude  gravée  de  qnitre 
cotés  . On  y voit  fur  1’  un  un  Perroquet  , fur  le 
fécond  une  Sauterelle  , un  Dauphin  fur  le  rroi- 
fitme , & fur  le  quatrième  une  Feuille  de  Vigne. 

*177.  Hyacinthe  . Une  Chouette  qui  fe  repo* 
fe  fur  une  Epée . 

178-  Pâte  ant.  Une  Chouette  tenant  d’ une 
Griffe  par  la  Crête  un  Coq,  la  tête  contre  terre, 
& de  1’  autre  un  Maillet  dans  1’  attitude  de  le 
frapper  . 

179  7afpe  noir.  Une  Chouette  qui  fe  re- 

pofe  fur  un  Vafe  renverfé  ; c'  eft  le  Type  de 
plulîeurs  Médailles  d’  Athènes  . 

>80.  Pâte  ant'.  Une  Chouette  qui  fonne  le 
Lituus  , 8c  une  Cigogne  une  Trompette'droite, 
avec  au  defTous  un  Paon  , & à coté  un  Coq . 

1 3 x . Sardoine  . Un  Coq, 

182-  Jaf. 
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182.  74pe  ronge  . Un  Coq  avec  un  Epi 
de  bled  au  bec. 

183.  Pâte  ant.  Un  Coq  mangeant  une  Che- 
nille . 

* 18+.  Cornaline.  Un  Coq  mangeant  une  Sau- 
terelle , & devant  lui  une  EcrevilTe  parmi  des 
Brouirailles . 

18 j.  Pâte  ant.  Un  Coq  qui  tient  une  Sou- 

ris par  la  queue . 

18 6.  Cornaline.  Un  Coq  fortant  d’  une  Co- 
quille, & tenant  une  Souris  par  la  queue. 

187.  Agathe  -Onyx  . Un  Coq  dans  l’attitu- 
de de  vouloir  couvrir  une  Poule. 

1 88-  Sur  Joint;  de  deux  couleurs.  Le  même 

fujet  . 

189.  Cornaline.  Un  Coq  avec  un  Epi  de 
bled  au  bec  , dans  1’  attitude  de  vouloir  couvrir 
une  Poule  . 

193.  Cornaline.  Un  Coq  qui  couvre  une 
Poule . 

*191.  Cornaline  , Fragment.  Le  meme  fujet. 

192.  Pâte  ant - Le  même  fujet. 

193.  Cornaline.  Deux  Coqs  aux  cotés  d’  u- 
ne  Palme . 

j 94.  Cornaline.  Un  Enfanr  provoquant  deux 
Coqs  pour  les  faire  combattre  • Voy.  fur  les 
Combats  des  Coqs  les  N-  695.  & fuiv  Cl.  II. 

195.  Cornaline.  Deux  Coqs,  dont  P un  ell 
couronné  par  une  Victoire  . 

193.  Chalcèdoine.  Un  Coq  fur  une  Colonne, 
contre  laquelle  font  deux  Piques  , au  dellous  il 
y a un  Capricorne  & un  Dauphin . 

*97*  74- 
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197.  Jafpe  rouge.  Une  Souris  fur  un  Char 
tiré  par  un  Coq . 

198-  Jjfpr  rouge.  Le  même  fujet* 

*199.  Agathe- Onyx.  Une  Souris  fur  un  Char 
tiré  par  deux  Coqs. 

100.  Cornaline . Une  Souris  fur  un  Char  ti- 
ré par  trois  Coqs . 

îor.  Cornaline.  Un  Renard  fur  un  Char  ti- 
ré par  deux  Coqs. 

20a.  Prime  dP  Emeraude.  Un  Corbeau  fur 
un  Char  tiré  par  deux  Coqs. 

203.  Jafpe  rouge.  Le  même  fujet. 

204.  Pd:e  ant.  Un  Coq  avec  un  rameau  de 
Palme  au  bec,  fur  un  Char  tiré  par  deux  Aigles. 

205.  Cornaline.  Un  Pigeon. 

206.  Pâte  ant.  Deux  Pigeons  au  dellus  des- 
quels il  y a le  nom  ZOSIMVS’ 

Animaux  Chimériques . 

207.  Sardoine  . Un  Animal  refTemblant  en 
tout  à un  Lion,  hormis  deux  Cornes  un  peu  cour- 
bées qu’  il  a fur  le  devant. 

* 208  Sardoine.  Un  Quadrupède  donr  le  corps 
reflemble  à celui  d’ un  Lion,  avec  des  Cornes  & 
des  Ailes  qui  ne  paroillênt  pas  être  couvertes  de 
plumes . 

209.  Cornaline  en  forme  de  Scarabée  • Un  fu- 
jet à peu  près  femblable . 

210  Pâte  ant . Une  Truye  ailée* 

21 1.  Pâte  ant.  Une  autre  Truye  ailée  avec 
une  Tête  de  Pavot  devant  elle. 


212.  Pd- 


Digitized  by  Googl 


560  Septième  Classe: 

212.  Pâte  ant.  Un  Char  tiré  par  deux  Tru- 
yes  ailées. 

213.  Sardoine . Un  Animal  chimérique  ailé. 

214  . Cornaline . Un  autre  Animal  chimérique 

à deux  Têtes. 

21 5.  Sardoine  en  forme  de  Scarabée.  Le  mê- 
me fujet  à peu  près . 

216.  Sardoine  * Un  autre  Animal  chiméri- 
que ailé. 

217.  Jofpe  rouge  . Un  Griffon  couché»  qui  de 
la  Patte  gauche  tient  une  Roue. 

218.  Sardoine ■ Uu  Griffon  qui  déchiré  un  Cerf. 

219.  Pâte  ant.  Deux  Lions  déchirant  un 
Bœuf,  & cntr’  eux  deux  un  Sphinx  en  face  avec 
les  Ailes  étendues  • 

22°  J’fpt  rouge  . Une  Ilure  de  Sanglier 
jointe  à une  Tête  de  Lion  . 

*221.  Cornaline.  Une  Hure  de  Sanglier  join- 
te à une  Tête  d*  Homme . 

*222.  Agathe  Onyx  Le  même  fujet. 

*223.  Sardoine • Une  Hure  de  Sanglier  jointe 
à une  Têre  de  Satyre  . 

224.  Sardoine  . Une  Tête  d’  Eléphant  , une 
Palme  à la  Trompe,  jointe  à une  Tète  d’ Homme  . 

* 2 2 î • Sardoine.  Une  Tête  d’  Eléphant  fem- 

blable  jointe  à deux  Tctes  d’  Homme. 

*22t>.  Cornaline . Une  Tête  d’  Eléphant  join- 
te à trois  Têtes,  dont  une  de  Vieillard,  & deux 
de  jeunes  filles  . 

*227.  Cornaline  brûlée.  Une  Tète  de  Lion 
jointe  à une  Têre  d’  Homme. 

228-  Cornaline.  Une  Têre  de  Cheval  bridée 
unie  à une  Tête  d’  Homme. 

229.  Jaf 
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229.  Jafpe  rouge-  Une  Tète  de  Cheval  bri- 
dée & ailée , jointe  à une  Tête  de  Vieillard  . 

230.  Jafpe  brun.  Une  Tête  de  Cheval  join- 
te à deux  Têtes  d’  Homme  . 

231.  Pâte  de  verre  - Une  Tête  de  Cheval 
jointe  à deux  Têtes  d’  Homme  , dont  1 une  z 
des  Cornes  comme  Jupiter  Ammon  . 

*232.  Sur  dôme  - Une  Tête  de  Cheval  unie  à 

une  Tête  de  Taureau,  & à une  Tête  de  Bélier. 

233.  Cornaline - Un  Coq  avec  une  Tête  de 
Cheval  . 

234.  Cornaline  - Un  Coq  avec  une  Tête  de 
Cheval  , & dont  le  devant  du  corps  cft  formé 
par  une  Tête  d’  Homme. 

235.  Pâte  de  verre.  Un  Coq  avec  une  Tê- 
te de  Cheval  , le  devant  du  corps  comme  Ie^ 
précédent,  les  Ailes  formées  d’  une  Têrc  de  Bé- 
lier, & la  Queue  de  deux  Epis  de  bled,  avec  les 
lettres  TERTI 

236.  Cornaline.  Un  Coq  composé  comme  le 

précédent,  portant  un  Epi  de  bled.  . , 

*237.  Cornaline.  Un  Coq  compofé  comme  le 
précédent,  avec  autour  les  Caractères  AOITOC. 

238  Cornaline . Un  Coq  composé  comme  le 
précédent,  portant  un  Caducée. 

239.  Cornaline  - Un  Coq  compofé  comme  le 
précédent . 

240.  Cornaline  - Le  même  fujet. 

241.  Agathe  - Onyx . Un  Coq  ayant  fur  la 
Queue  une  Tête  d’ Homme,  & fur  la  Têrcune  Poule. 

242.  Pâte  aut.  Un  Coq  avec  une  Tête  de 
Cheval,  devant  un  Terme,  derrière  lequel  elt  un 
Vafc  avec  un  Pedttm  - 

Bbbb  Jaf- 
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243.  Jafpe  rouge . Une  Cigogne  avec  ane  Tê- 
te d’  Homme  fur  le  devant  du  corps»  5c  au  dcf- 
fous  les  lettres  CPA* 

244.  Jafpe  rouge.  Une  Cigogne  tenant  au 
bec  une  Souris  par  la  queue,  8c  ayant  le  devant 
du  corps  5c  les  Ailes  compofées  de  deux  Têtes 
d’  Homme. 

*245.  Agathe- Onyx-  Un  Oifcau  compofé  d’u- 
ne Tête  d’  Homme  5c  d’ une  Tête  de  Bélier  * 

24 6.  Prime  d' Eméraude  . Un  Oifeau  com- 
posé d’ une  Tête  de  Bélier  8c  d’ une  queue  da 
Scorpion , avec  une  Etoile  au  deiîus  * 

247.  Jafpe  rouge.  Un  Paon  avec  une  Tête 
d’ Homme  fur  le  dos. 

* 248.  Cornaline  . Un  Oifeau  composé  d' une 
Tête  5c  du  Cou  d'un  Bouc,  d’une  Tête  de  Vieil- 
lard 5c  d’ une  Tête  de  Bélier. 

24 9.  Jafpe  rouge  . Une  Tcte  de  Vieillard 
terminée  en  tête  d’  Aigle  . 

25  o.  Cornaline  . Le  même  fu  jet  * 

251.  Agathe-Onyx.  Un  Oifeau  dont  le  Corps 
cft  compofé  d’ une  Tête  d’  Homme. 

* • 

* 

252*  Cornaline.  Une  Feuille  de  Vigne. 

253*  Cornaline.  Une  Branche  de  Laurier: 


HUI- 
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Abraxas , Gravures  avec  des  CaraBères  Orientaux 
</y  Gravures  Modernes  • 


i*  î Halcêdoi ne . ) 

3*  Pierre  d’ Aimant.) 

4’  Pâte  ant.  ) 

J...,l<5frr»»3l  5-  Jafpe  rouge.  ) 

6-  Jafpe  vcrd.  ) 

7*  Pierre  d’  Aimat/t . ) Abraxas  . 

8.  Pierre  d’ Aimant.  ) 

9-  JafPe  verd . ) 

10.  Agathe  - Onyx  . ) 

1 1 . Cornaline  . ) 

j 2.  Cornaline.  ) 

1 3 • Cornaline . ) 

Bbbb  2 i+.  Jaf. 
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' H- 

15- 

1 6- 
*7* 

* i8. 

19. 

20. 

21. 

22. 
23* 

24. 
25- 
2 5. 
27- 

25. 

29. 

30. 

3»- 

32- 

33- 

34- 
35* 

*36- 

* 37* 
*38- 

3* 

40. 

41. 
42- 

43- 

44. 

45- 

46. 

47- 


Huitième  Classe. 

Jafpe  verd - ) 

Jafpe  verd  • ) 

JaJ'pe  rouge  & verd-) 

Jafpe  jaune . ) 

Jafpe  verd  . ) 

Lapis  - Lazuli  - ) 

Jafpe  noir . ) 

Prime  d'  Emeraude  • } 

Cbalcêdoine  - ) 

Cornaline  brûlée  . ) 

Pierre  d’ Aimant . ) 

Cornaline . ) 

Prime  d’ Emèraude-  ) 

Héliotrope . ) 

Jafpe  jaune  - ) 

Jafpe  jaune  verd  •)  Abraxas 

Pierre  d’ Aimant ■ ) des  deux 

Pierre  d’ Aimant . ) 

Pierre  d ’ Aimant  . ) 

Jafpe  jaune  verd . ) 

Jafpe  rouge  . ) 

Jafpe  rouge  & verd  ) 

Jafpe  verd- 
Cornaline  brûlée . 

Jafpe  verd . 

Héliotrope . 

Jafpe  verd  . 

Héliotrope . 

JaJpe  verd. 

Jafpe  rouge. 

Jafpe  rouge  & verd.) 

Jafpe  jaune . ) 

Cornaline . ) 

Pâte  ant * ) 48. 


) 

) 

) 

) 

) 

) 

) 


gravés 

cotés. 


Cbal- 


Digitized  by  Google 


A B R A X A s Sec.’ 


56s 
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* 


* 48.  Chalcèdoiue  . Le  Throne  facré  avec  les 
lettres  IX©  Y , d’ un  coté  le  Monogramme  W 
& de  V autre  coté  le  Monogramme  TEL  • » y » 
une  CO  DiflTertation  fur  cette  Pierre,  & le  Prévôt 
Gori  1’  a aufli  expliquée. 


* * 
* 


49.  Cornaline  • ) 

50.  Cornaline  • ) Scarabées  d’ une  gravu- 

51.  Cornaline • ) re  très-ancienne , mais 

52.  Cornaline  brûlée . ) dont  on  n*  a pas  pu 

53.  Pâte  ant • ) expliquer  les  fujets. 

54.  Pâte  ant.  ) 

55.  Cornaline . ) 

5 <S.  Cbalcèdoiite  .) 

57.  Cornaline.  ) Scarabées  fans  gravure 

58.  Pâte  ant.  ) 


SECTION  //. 


Pierres  avec  des  Caractères  Orientaux  • 


S9-(~^Ornaline  • ' , 

60  Cornaline  • 

6 1-  Jafpe  rouge- 

6 2.  Cornaline • 

6j.  Cornaline  gravée  des  deux  cotes  • 

64.  Zitfp/r  - Lazuli . 

* ^ 65.  Cor- 


(1)  PiJjferi  DifT.  de  Throno  Socro  fol. 
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65.  Cornaline. 

66.  Cornaline . 

67.  Cornaline * 

68-  Cornaline . 

6 9.  Cornaline  brûlée  . 

70-  Cornaline . 

7 1 . Cornaline . 

72.  Cb  a le  idoine . 

73.  Cornaline. 

74.  Cbalcêdoine . 

75.  Cornaline  . 

76.  Cornaline  . 

* « 

« 

77.  Cornaline  y avec  l’Infcription  K AL  CO  • 
78-  Agathe  - Onyx  , avec  l’Infcription  CARTO- 

RI VS  NEPOC- 

79.  Cornaline , avec  T Infcription  A.VBNT1NI. 

80.  Agathe  - Onyx  t avec  un  Monogramme., 
delfus . 

81.  wri  • Un  autre  Monogramme  . 

* * .1 

SECTION  III. 


Gravures  Modernes. 

8a • f~^RyJlal  de  roche  . Uoe  Femme  devant  un 
V-/  Autel.  Gravure  de  Valérie  Belli  dit  le- 
Vicentin . 

83.  Cryftal^  de  roche . Vénus  avec  Cupidon. 
Gravure  du  même  Auteur . 

84*  Sur - 
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84.  Sardoine • Portrait  du  célébré  Bocace  . 
*85.  Cornaline.  Portrait  inconnu  avec  le  nom 
du  Graveur  riNTlOC  en 01  El  - Francefco  Ghitt - 
gbi  Graveur  dans  la  Galerie  Grand  - Ducale  à 
Florence. 

*8d-  Cornaline.  Tête  de  Médufe  copiée  do 
!’  Antique  par  Flavio  Zirletti . 

87-  Pâte  de  verre . Portrait  de  Carlo  Mi~ 
ratta  , par  le  même  Graveur. 

*88-  Cbaltéioïue  . Portrait  de  Gordien  Afri- 

quain  le  Père,  copié  d’après  une  Médaille  anti- 
que par  Jean  Cojlanzi  le  Père. 

*89-  Cornaline  • Portrait  de  Caïus  Marius  , 
dont  I’  Original  en  Cornaline  eft  dans  le  Cabi- 
net Arundel , copié  par  Cojlanzi  le  BoflTu  • Nous 
en  avons  donné  la  Pâte  de  verre  moulée  fur  1’  O* 
riginal  N-  178-  pag.  4?6. 

* 90.  Agathe  - Onyx  . Portrait  de  Sénéque  co- 
pié d’ après  1’  Antique  par  le  même  Graveur . 

*91.  Sardoine  Portrait  de  Phociot  Athénien, 
copié  d’  après  P Antique  de  S.  F.m.  Mr.  le  CarJ. 
Alexandre  Albatti  , par  Carlo  Cojlanzi . 

92.  Pâte  de  verre.  Portrait  d’  un  Prélat  a- 
vec  le  nom  du  Graveur  Cirlo  Cojlanzi. 

*93.  Cornaline.  Portrait  d’ Apollon  dit  Cbry- 
focomus  , copié  d’  après  P Antique  de  Mylord 
George  Bentink  par  Laurent  Natter  . 

* 94.  Prime  d’  Emeraude  Portrait  de  Tibère 
copié  d’  après  I’  Antique  par  Laurent  Natter. 

* 95.  Cbryfolite  . Portrait  de  Caligula  copié 
d’  après  1’  Antique  par  le  même. 

*9<S.  Cornaline • Portrait  de  Sabine  Femme_. 

d’ Ha- 
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d’ Hadrien  copié  d’  après  an  antique  du  Cabinet 
Zannetti  à Venifc  , par  le  meme. 

97.  Pâte  de  verre • Portrait  d’  un  Prélat  a- 
vec  le  nom  du  Graveur  N AT  T HP  enot€. 

9S.  Pâte  de  verre  . Portrait  de  Marc  Tuf- 
cher  , avec  le  nom  du  même  Graveur  • 

*99.  Sar  daine . Une  Néréide  copiée  d’après 

l’  Antique  du  Cabinet  Farnefe  par  François  Roffi , 
dit  le  Livournois , à Rome  . 

* 1 00.  fofpe  ronge  . Copie  de  la  Pâte  antique 
que  nqus  avons  donnée  pag.  423.  N-  ji.  faite 
par  Bernabè  Florentin  • 

-*iot.  Cornaline • Portrait  d’  Homère  copié 

d’après  l’Antique  par  Jofepb  Torricelli  Florentin.- 

* 102.  Cornaline  ■ Un  Hibou  gravé  par  le_ 

Guity  à Paris  . 

103.  Pâte  de  verre  . Portrait  du  Préüdcnt 
de  Montesquieu , par  le  même  Graveur. 

104.  Pâte  de  verre.  Portrait  de  M- la  Mar- 
quife  de  Pompadour  par  le  même  . 

105.  Pâte  de  verre . Portrait  de  M-  de  Vol- 
taire par  le  même. 

106.  Sar  daine  . Portrait  de  L.  Sulla  copié 
d’ après  1’  Antique  par  Borghigiaui  Florentin . 

*107.  Saphir  . Portrait  du  Doéleur  Antoine 
François  Gori  Prevoft  de  S.  Jean  de  Fiorence_ 
mort  en  1757.  gravé  par  larenzo  Mafini  Vénitien. 
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Roi  de  France  . 
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Mèdicis . 

1 1 o.  Pâte  de  verre  . Portrait  d’ Alexandre 
de  Médicis. 
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N a cru  pouvoir  ajouter  à cette  Def- 
cription  du  Cabinet  des  Pierres  Gra- 
vées du  feu  B.  de  Stofch  un  Cata- 
logue abrégé  de  la  fécondé  célèbre 
Collection  qu  il  a formée , & qui  efl 
celle  des  Cartes  Géographiques  jy 
Topographiques  , é*  des  autres  Eflampes  & Déf- 
feins  , qui  compofent  fin  Athlas  : Moyenant  quoi  a- 
vec  le  Catalogue  de  fa  Bibliothèque  & de  fis 
Manu  fer  it s » que  le  Publie  a déjà  vu  , on  trouve- 
ra ici  une  mémoire  des  principales  Occupations 
auxquelles  il  s'  était  appliqué  . 

Il  commença  cette  Colleâion  pendant  fon  fe- 
jour  en  Hollande , & an  entretien  avec  feu  fil - 
luftre  Mr ■ le  Greffier  Fagell  fut  le  germe  qui  en 
fit  naître  l'idée  é*  le  Plan.  Mr • Fagell  qui  a 
été  de  tout  tems  le  Proteâeur  du  B de  Srofch  > 
fiÿ*  avec  lequel  il  a entretenu  un  Commerce  de  Let- 
tres qui  n'  a été  interrompu  que  par  fa  mort , 

{ a 


J74  Avertissement. 

l’  a a fi  fié  bcaucotip  dans  cette  eutreprie,  prin- 
cipalement pour  tout  ce  qui  regarde  les  Pays  - Bas  v 
& les  Colonies  Hollandoifes  dans  les  differentes 
Parties  du  Monde.  Les  rares  Cartes  de  ta  Chine 
& les  Cartes  uniques  du  Japon  qu  ou  y voit , font 
des  marques  du  zé'e  qu'  il  a voit  pour  la  for- 
mation de  cet  Atblas . Le  B.  de  Stofch  d'  un  au- 
tre coté  ne  perdit  jamais  cet  objet  de  vue,  & dans 
fes  Voyages  il  travailla  toujours  à recueillir' tout  ce 
qu  il  pou  voit  trouver  dans  chaque  Pays  . Il  eut 
même  le  bonheur  d’ être  aufi  aidé  dans  fou  En- 
treprife  par  beaucoup  d'  Etrangers  favans  & cu- 
rieux , qui  ayant  vu  fin  Cabinet  fe  fout  fait  un 
plai/ir  de  lui  envoyer  les  Cartes  de  leur  Pays  qui 
lui  manquaient . • 

Lorsque  le  B.  de  Stofch  eut  en  fuite  fixé  fa 
demeure  à .Florence , M.  Fagell  peu  de  teins  avant 
fa  mort  , lui  envoya  d'  Hollande  toutes  les  Collec- 
tions qu  il  avait  formées  pendant  fes  Voyages; 
c efi  alors  que  le  Baron  les  unit  à celles  qu  il 
avoit  faites  durant  fin  fijour  en  Italie  , qt*  ^ 

donna  à ce  Corps  la  forme  qu  ou  y voit . 

Nous  pouvons  dire  que  I’  idée  de  ce  Recueil 
efi  la  plus  vaste  & la  plus  étendue  qu  il  y ait 
eu , qu'on  puife  avoir  dans  ce  genre , eV 
c’  e(t  une  remarque  qui  relève  la  gloire  du  Dé- 
funt qu  avec  le  revenu  d’  un  /impie  particulier , 
il  ait  pu  executer  te  grand  Ouvrage  avec  tant . 
de  fimptuo/itè  . 

Ix  Catalogue  que  nous  donnons  étant  extrê- 
mement abrégé  , c efi  une  nécêfité  d' expo  fer  ici 
une  efpéce  de  Plan  de  la  Compofition  év  de  !» 
Difiribution  de  tout  l’  Ouvrage  . 
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V Aillas  de  Blaeu  ejl  comme  le  fonds  fur 
lequel  on  a elev é /'  Edifice  • Les  Cartes  de  cet 
Auteur , précédées  de  la  Géographie  Ancienne , 
font  toujours  à la  tête  des  articles  des  différais 
Pays  , y elles  fout  fuivies  des  Cartes  Générales 
des  divers  Auteurs  félon  /’  ordre  des  années  dans 
lesquelles  elles  ont  été  publiées  . Après  celles  - ci 
viennent  les  Cartes  Générales  des  Provinces  fy 
les  Cartes  Particulières  des  Environs  des  Villes  , 
à la  fuite  desquelles  on  trouve  les  Vues  jy  les 
Plans  des  Villes  mêmes,  les  Chase  aux,  les  Couvents 
fameux  , y les  Maifons  de  Campagne  les  plus 
confiderables . C'  ejl  alors  qu  après  chaque  Ville 
ejl  placé  ce  qu'  il  s’  y rencontre  de  plus  remar- 
quable, fait  en  Edifices , fait  en  Monamens  , Sta- 
tues, Tableaux  ÿc  De  ces  curiofitès  on  pajie  en- 
fuite  dans  notre  Atblas  aux  reprêfentations  des 
Faits  mémorables  qui  fe  Joui  pafiés  dans  les  mê- 
mes endroits , comme  les  Plans  des  Batailles  c'y 
des  Sièges , <jy  à quelques  - unes  meme  on  trouve- 
ra les  reprêfentations  des  Fêtes,  Fondions  y Cé- 
rémonies jinguliéres  , qui  appartiennent  à ces 
différais  endroits  . Tel  ejl  le  Plan  de  notre  A- 
thlas . On  y a réuni  fous  un  Jèul  point  de  vue  tout 
ce  que  chaque  Pays  contient  de  plus  remarquable , 
eu  uniffant  à la  Géographie  la  plus  détaillée  non 
feulement  la  Topographie  , non  feulement  tes  For- 
tifications y la  Taâique  en  pratique,  non  feule- 
ment une  FFifloire  parlante  y un  Tableau  des 
Mœurs  y des  ufages  des  Nations  , mais  encore 
tout  ce  qui  peut  fervir  à rendre  plus  iméréjjante 
F étude  de  l’  Antiquité  y la  conuoiffame  des  Arts 
Liberaux . La  Méthode  même  qu’  on  a obfervêe 

dans 
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dans  la  iiftribution  de  /’  Ouvrage,  ejl  faù  s fai  fau- 
te , tout  s’ y trouve  avec  facilité  & riait  n’  eft 
plus  fimple  . Veut  - on  par  exemple  voir  la  faÇadc 
d'  une  Eglife  d' nu  tel  ou  d’  un  tel  endroit  , ou 
fait  à quelle  Ville  il  faut  la  chercher  ; on  la  trou- 
ve tout  de  fuite  ■ 

Il  ejl  vrai  que  le  Le  fleur  s appercevra  ai- 
fément  que  les  Pays  dans  lesquels  le  défunt  Col- 
le fleur  a fé jour  né  le  plus  long  te  ms  , fout  auffi 
les  plus  détaillés  ; mais  ou  fent  bien  que  l'  En- 
trepôt fe  aurait  été  au  de  fus  des  forces  d' un  Par - 
ticu/ier  , s’  il  eût  fallu  donner  à un  recueil  auffi 
va  fie , une  force  égttle  dans  toutes  fes  parties . 
Heureufemeut  les  Pays  que  l' Auteur  a fttivis  dans 
le  plus  grand  détail , ce  fout  ceux  qui  fournirent 
le  plus  de  ces  fujets  qui  méritent  d’  être  reprê- 
feutés.  V.  Italie  en  général  ne  laiffcra  rien  à dé- 
firer , <&  ou  y trouve  dans  la  plus  grande  abon- 
dance ce  qu  elle  contient  tant  en  monumens  anti- 
ques qu  en  ce  qu  il  y a de  plus  beau  pour  l' Ar- 
chitecture moderne  , la  Sculpture  & la  Peinture. 
A tant  d'  EJlampes  qui  en  enricbijfent  l'  article , 
ejl  joint  un  grand  nombre  de  Défeins , &•  la  plus 
part  de  ces  DéJJeius  font  dévenus  uniques  . Le 
feu  Roi  de  Portugal , pendant  le  J'ejour  du  Bar. 
de  Srofch  à Rome , avoit  fait  dèffiuer  par  d ’ ha- 
biles Architefles  & Peintres  ce  qu'  il  y a de 
plus  morablc  en  Architeflure  dans  cette  Ville 
& dans  fes  Environs  ; le  B ■ de  Stofch  en  fit  faire 
les  doubles , aujourd’  hui  c eft -là  un  tbré/or 
unique , les  prémiers  Defeins  étant  péris  dans  la 
funejle  Catastrophe  de  Lisbonne . 
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Dans  les  Tomes  qui  regardent  les  autres  Par- 
ties du  Monde , on  s ’ ejl  fervi  des  Eftampes  des 
Voyageurs , <&•  à quelques  - unes  on  a joint  ce  que 
ees  Pays  éloignés  produifeut  concernant  l'  Hiftoi - 
re  naturelle  • C\  ejl  un  nouveau  .prix  pour  notre 
Atblas  dont  f utilité  devient  générale , & qui 
en  fait  d’  Ouvrages  dejlinés  à parler  aux  yeux , 
ejl  une  efpéce  d’  Encyclopédie  > la  plus  agréable , 
la  plus  injlruâive  & la  plus  étendue  , que  l’ tu 
puijfe ^ donner  dans  un  certain  détail  • 
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LE  GLOBE  TERRESTRE  , & 
les  Cartes  Générales  de  1’  Eu- 
rope . 46. 

La  Géographie  Ancienne  , ou  le 
Monde  Antique.  53. 


LE  ROYAUME  DE  PORTU- 
GAL. 64.  20 

LE  ROYAUME  D’ ESPAGNE^ 

Cartes  Générales . 94. 

Les  Royaumes  des  deux  Caftilles.  164. 
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ce , la  Bifcaye , la  Navarre , 

1'  Aragon  , la  Catalogne  & les 

lies  Baléares.  ni.  7. 


LE 


(1)  L*  Athlas  de  Bleau  le 
trouve  toujours  dans  les 


premier*  Tome*  de  chaque 
Paya. 
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Corné iien  affis  fur  an  mafque  • 8 5- 
Confarreatio  . 286'  rite  nuptial  des  anciens  Romains . g r$. 
Confecration  des  Dieux  particulière  , de  les  placer  far  des  bar- 
ques . 24. 

Conferviteurs  du  Capitole  » Monument  d’  antiquité  dans  leurs 
Chambres . 436. 

Conftantin  le  Grand  > eft  le  feul  des  Empereurs  dont  on  trouve  la 
tête  ceinte  d’ un  Diadème  . 448. 

Coq  » fymbole  ordinaire  de  Mercure,  go. 

Coqs  combattants  enfemble . I33.vaiffeau  qui  ferme  un  coq. 
525- 

■ ■—  Coq  9 viclime  d*  Efculape  & de  Bellone » P.  xzn. 
Coquille  auprès  de  l’Amour  & de  Venus»  la  fignificatioa.  138. 
Corbeilles  » pour  en  tirer  lelbrt . 304. 

Corbiti  la  Hune  des  anciens  vaifleaux  , v.  Hune  . 

Corneille»  ancien  fymbole  de  Minerve,  Corbitae  forte  de  vaif- 
feaux.  533.65. 

Cornes , Junon  en  a fer  fa  tête  . 53. 

Corne  d’abondance»  de  Jupiter . 46.  de  Mercure . 93.  d’ Her- 
cule . 273.  P.  xxt. 

■ ■ — Cornes  d’ abondance  fans  fruits . 30g. 

Cornes  à boire  . 1 44.  3091 477. 

Coroebus,  Amant  deCaffandre  tué  par  Penelée.  393.  le  même 
fujet  fe  voit  en  bas-relief  dans  la  Villa  Borghefe . 

Cnronart  vim  . 290. 

Coronis  » mere  d’ Efculape  . 435. 

Corler  ferré  > afitéchea  les  Anciens  . 109. 

Cortona  Ç Pietro  da  J fon  Tableau  d»  Polïxéhe . 396. 

Cothon  > forte  de  flacon  dont  fe  fervoient  les  Soldats  Grecs . 484. 
Cotylus  fa  forme . 258.  493. 

Coupoles  des  Tours  fur  les  vaifleaux  des  Anciens . 5391 
Coureurs  portaient  des  plumes  à la  tête  . 367. 

Couronnes  appeliées  ' . 23-7. 

Crater  » Tafle  pour  y meler  à rable  le  vin  avec  de  1*  eau  . 33 1. 
Croix  ansée  fur  une  Médaille  Cartbaginoife  . 4. 

Crotales  » fymbole  de  Cybelo . 35. 

Cupidon , Buveur.  144.  Glavigtr  . 1.3 tf. 

C'irtius  ( Marcus  J fe  devovant  pour  fa  patrie  . 43 4. 

Cyatbut  fervoit  pour  y mêler  du  vin  3e  de  l’ eau  enfemble . 47S. 
Cyrus , fbn  expo  (mon  &■  éducation . 404. 

Da. 
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Danans  travaillant  à un  vaifTeau  . 324. 

Danfeurs  » avec  la  tête  rasée . 4^4.  portoient  des  plumes  à la 
tête  • 3^7. 

Darius  élu  Roi  de  Perle  par  T hennifaément  de  Ion  cheval  . p.404. 

Dauphin»  par  quelle  raifon  il  eft  T attribut  de  Neptune  . 103. 
étoit  la  devife  du  bouclier  d’UIylle  . 398  Tyrrheniens  trans. 
formés  en  Dauphins . 35 6.  Barques  & Vaifleaux  fous  la  forme 
d’ un  Dauphin  • 520.  528. 

Deciut  Mut  fur  une  pierre  pris  pour  Ajax.  385. 

Dédale  » qui  fait  des  ailes  à fons  fils  Icare . 334.  & Icare  , in  ven  - 
teurs  des  Voiles . 521. 

Dédicace  d’un  Autel.  308. 

Debn  ( M.  Chrétien  ) Pierres  & pâtes  antiques  de  fon  Cabinet . 
351.  3-S4.  355-  357- 

Démodoque  » le  Chantre  du  Roi  Alcinous.  399. 

Demfter  corrigé  • 89. 

Dtjfein  » des  Egyptiens . P.  ix.  x.  des  Etrufques . ib. 

Déviles  des  boucliers  des  Anciens  . 321.  351. 

Deuil  > les  Anciens  coupoient  les  crins  à leurs  chevaux  dans 
le  deuil  • 281. 

Diadème  qui  fe  baulïè  en  pointe  Qfa/ligiatum  ) de  Jupiter  . 4 6. 
à la  tête  d’ un  P) être  . 308. 

Diane»  a longue  lobe»  Txuvo’nrnrA*  . 150.  avec  des  grandes  ai- 
les . 78.  Diane  «Se  Gérés  regardées  comme  la  même  Divini- 
té • 79- 

Diering  ( M.  Anglois  ) Pierres  de  fon  Cabinet . 380. 

Dieux  » repréfentés  tournant  le  dos  pour  marquer  leur  averlion 
39*.  392.  approbation  des  Dieux  marquée  par  l’inclination 
de  leur  tête  . 389. 11e  pouvoient  regarder  un  cadavre  fans  fc 
fouiller.  360.  multipliés  chaque  individu  . 38. 

aikaiox  , appellation  adoptée  parArfaceRoi  de  Parthe  » par 
Pefcennius  Niger  & par  d’ autres  Princes . 270. 

Diogène  » fon  Urne  appellée  communément  Tonneau  . 422. 

Diomède  ayant  coupée  la  têie  de  Dolon . 365.  36(5. 

Diofcoride  » le  Graveur  » fon  nom  abrégé  .339. 

Diphilus  , nom  d’un  Graveur  ancien  fur  unepierre  de  no- 
tre Cabinet . 490. 

Difcobole.  458. 

c Dif 
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Difque  des  Anciens  expliqué  . 4^8. 

Dohbella  qui  fit  couper  la  ’ête  a Trebon'us . -$66. 

Dolium  de  terre  cuite  » avec  une  infcription . 423  Dolia  trouvés 
à Hcrrcukne . 484. 

AOMF.TiE  , Nom  peut  être  d' un  Graveur  inconnu . 39. 

A«pu  , a7ip  Jlôporroç  ‘eyrrrix/lxr  , 171. 

Drcfde  . Monumens  d’antiquité  de  la  Gallerie  Royale . 290.  435. 

Drapperie,  manière  particulière  des  Etrufques  • 301. 

Tkmcanon  ( Lord  ) Pierres  grav.  de  Ton  Cabinet . 45  J. 

L\impns  lignifie  un  mauvais  augure,  3 (Si. 

• E 

Ebermeyer , fon  Ouvrage  marqué.  P.  vm. 

Ecreviflè,  devife  d’un  bouclier . 331.  fert  de  coeffure  à Am- 
pbitrite  , ib. 

Egide  » Ion  origine  chez  les  peuples  de  la  Lybie . 40.  au  bulle 
de  Tibère.  442. 

Egypte  > Sceptre  de  fes  Rois  récourbé  en  haut . 18.  phyfiono- 
mie  de  fes  habitans.  10.28.  P.  ix.  leurs  animaux  embaumés. 
<S.  finefse  de  leur  Gravure  . 10. 

E-PATON  , Sculpteur  ancien  inconnu  jufqu’à  préfent.  167. 

Epotides,  poutres  à la  proue  d’ un  Vai fléau  aux  deux  cotés  de 
l’éperon.  527. 

EyyPrpittt , femmes  qui  verlbient  de  l’ eau  ou  du  vin  fur  le  fe- 
pulcre  du  défunt.  310. 

Eléphans , tirent  des  chars  . 69.  fur  la  culrafle  de  la  Statue  de_. 
Mars  au  Capitole  ont  été  le  motif  pour  lui  donner  le  nom  de 
Pyrrhus.  413. 

’Endymion  .83. 

Enée  portant  fon  pere . 427.  le  mettant  l’armure  des  jambes.428. 

Enfans  protégés  par  les  Faunes.  241. 

iiixvrés  , année  9 fon  étymologie  . 4. 

Enterrement  des  morts  , Allégorie  des  rejouifiànccs  qui  s’y 
faifoient.  145. 

Eole  qui  conduit  Bacchus  à Ariadne . 229. 

ETTrtKTwî,  Surnom  de  Mercure  . 87. 

Epaminondas  bleisé  ■ 412. 

Epées  des  anciens,  leur  forme..  162.  les  Gaulois  les  portoient 
au  coté  droit.  165.  deméme  que  lesSoldats  Prétoriens.  P- 
xx iv.  les  Ibldats  blefséss’y  appuyoient  .387. 


Epi 


C <■ 


1 


Epi  de  bled  , attribut  aulTi  d’Apollon  » 28(5.  Hercule  de  A polio* 
le  donnent  réciproquément  un  epi  de  bled  • 285-  fur  une  gra- 
vure de  Pfyché  . 1 53.  fymbole  d’un  homme  qui  *’ applique  à 
1’  agriculture . 434- 

Epigramme  de  Mofchus  . 148. 

Epimethée  qui  ouvre  la  boéte  de  Pandore.  317. 

ETr<4.*wnç  Jfd  “irrai . 438. 

Erirmyt » Surnom-  de  Cerés . <58. 

Eppiç  \t>K*yai  ■ 96. 

EpurroTrAoiTr . 1 40. 

Erylichton  qui  coupe  une  forêt  confacrée  à Diane  . 3 r8. 

Efchyle  tué  par  la  chute  d’ une  Tortue  .417. 

Efculape  prend  fon  l âton  de  Minerve  . 66.  Q^Ogulnius  envoyé 
de  Rome  à Epidaure  pour  chercher  ce  dieu . 325-  ne  fe  trouve 
pat  voilé  . P.  xx. 

Ethiopiens  fur  la  Coupe  de  Némélïs.  P.  xh. 

Etoile  » de  Junon  appellée  tpwnpôpoç  . 53.  d’ Efculape  > ce  qu’  il 
lignifie  .223. 

étoiles  » en  étoientpaTfemées  lesvefles  des  femmes  &k 
drapperie  de  Bacchus . 259. 

Etrufques  > reflexions  fur  l’Art  chez  eux  » de  particulierémeat 
fur  le  deflèin  de  leurs  Artiftes . 345.  P-x. 

Eventail  » fa  forme  chez  les  Anciens . toi. 

'EvTtAoia  j parole  qui  étoit  comme  l’ enfeigne  de  quelques  navi- 
res des  Anciens  .139. 

Eurycyle  , fils  de  Télépbus  » le  plus  beau  jeune  homme  apres 
M'-  mnon  . 3 69. 

Eurypyle  » fils  d’ Evaemon»  bklsé  par  Paris . 359. 

J> 

Fabretti  corrigé.  i<îp. 

Fafeiimm.  261- 

Faucille  de  Mercure  fur  un  Sextant  Romain  . 94. 

Faunes»  protedleurs  desEnfans.  241.  des  Etrufques  avec  des 
pieds  & longues  queues  de  cheval  • 259. 320.  On  les  voit  fur 
quelques  Vales  Etrufques  dans  1*  Etruria  Regalit  de  Dempfier  * 
tab.  11.  12.  13.  14.  15.  17.  appelles  Ftcarii . 239. 

Faulx»  ou  Croc  » fymbole  de  Saturne  . 35.  attribué  à Epîmé- 
tbéc.317.  attribut  donné  aux  Piètres  de  Cybéle  pour  mar- 
quer qu’  ils  étoient  Eunuques  -35-  36. 

Fecitdit  » à genoux  ténant  un  porc  » & deux  hommes  le  touchent 

avec 
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avec  leurs  bâton*  » cequieft  la  Cérémonie  de  faire  un  Traité 
(fœd’.tt)  entre  deux  nation* . 432-433.  le  meme  fujet  en  PUf- 
ma  di  Smerajdo  eft  entre  le*  main*  de  M.  Chrêc  • Dehn,  a Rome. 

Fenêtre*  des  Anciens  placées  en  haut . 214. 

Fers  de  Chevaux  chez  les  Anciens  . i 6g. 

Fêtes  célébrées  avec  des  torches  . 312. 

Feuille»  à la  main  de  quelques  figures  . soi.  102. 

Ficxrit  étoient  appellés  les  Faunes  . 233. 

Filet , ou  Harpocrate  eft  emmaillotté . 2h  des  Mirmillons  . 472. 

Flambeau  renversé  » de  i’ Amour  . 145.  149.  fymbole  de  la_* 
mort . 145- 

Flaminius  ( Quintus  ) fa  tête.  43$. 

Fleur  » fymbole  de  i’  Efperauce  . 301. 

Florence  , Statue  d’Ajax  qui  enleve  le  corps  d’Achille  . 382. 

Flûtes , les  a inventées  Minerve . 6 le  l'entiment  du  P. 
tin  fur  leurs  tuyaux  • 2JLO» 

Fondi , murailles  de  la  ville . 173. 

Fontaines,  comment  repréfentées  . liu 

Fortune  , on  ne  fait  comment  les  Etrulque*  la  figuroient . 298. 
avec  ailes  de  papillon  . 298.  Fortune  & Néméllj  regardées 
comme  la  même  Divinité . 297. 

Foudre  , n’  a été  apparemment  ni  type  ni  Iymbole  des  Egyp- 
tiens . 2J;  étoit  attribuée  à Neuf  Divinités  chez  les  Etruf. 
ques . 234. 

Fouet  à la  main  de  Diane  , ce  qu*  il  lignifie  .79* & celui  qu’on 
donne  à Apollon . 199. 

•Fourches  des  Soldats . 169. 

Fourmi,  attribué  à Ce  rés  . 67. 

Froetich  ( le  P.  ) corrigé  . 229. 

Fronde  Ç/unda  } attribut  de  Némêfîs . 297. 

Front  plein  , idée  de  beauté  dans  un  jeune  homme . 268. 

Fu/cina  des  Mirmillons  ■ 471. 

Furies.  84. 

G 

Gtlland  corrigé . 47t. 

Ganyméde  reprelènre  l’Aquarius  du  Zodiaque.  200.  là  belle  . 
Statue  au  Palais  Verofpi  à Rome  . 56. 

Giteanx  offerts  i Trophonius . 3 04. 

Gaulois  combattoient  nuds  à cheval . 173. 

( inulus  , vaiffeau  rond . 522. 

Géniî 


è 
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Génie  avec  la  qnénouille  » 298-  Genies  barbas  avec  aoe  Corn» 
d' abondance  fans  fruits  , 310.  n*  aimaient  pas  1’  odeur  des 
lampes . 478.  confondus  avec  les  dieux  Mânes  . 299. 

■ Genie  domeflique  qui  ferr  à table  dans  un  Feftin  . 477. 

Genie  de  Bacchus  , pris  pour  Pan,  ou  pour  un  Satyre  . 229. 

étoit  de  l’efpéce  des  Faunes » par  là  petite  queue  . 230. 

Genie  de  Troye  repréfènté  fous  la  figure  de  Cybéle  . îZl- 

Genoux  « toucher  ceux  des  Divinités  étoit  un  acte  des  Suppli- 
ans . 38^ 

Gergitus,  ou  Orthus,  Chien  à deux  têtes»  & frere  de  Cerbè- 
re . 283. 

Gladiateur#  » leurs  cafque  avec  la  vifîére . 473.  dévoués  au 
Dieu  Sihantu . 473-  549- 

GUichen  ( M-  le  Baron  de  ) un  Camée  de  fon  Cabinet  allé- 
gué . 139- 

Gordien  le  Pieux»  fon  chéval  avec  une  forte  de  pied  d’hom- 
me. 329. 

Gouvernail.  Deux  gouvernails  aux  vaisièaux  des  Anciens . §33. 

Gravelle  » fes  méprifes  marquées  . 106.  280.  381.  39S. 

Graveurs  anciens  > leurs  Noms  non  publiés  jufqu  à préfent . 39^ 

50.  137.  219.  r " 251*  260.  380. 490.  543. 


Graveurs  anciens  nains,  leurs  Noms  fur  des  pierres  gravées 
de  notre  Cabinet . 219.  490. 

Gravure  pouflëe  à la  plus  grande  fineflê  chez  les  Egyptiens . 10. 

» ■ Gravures  Perfànes  confondues 'avec  des  gravures  Grec- 
ques. 31. 

Grénade  à la  main  de  la  Victoire  , P.  xtii. 

Griffon  » fymbole  de  Pan  . 204- 

Grue  » fbnnant  de  la  trompette  . 18 2.  fur  un  vaiflèau  , ce  qu’  il 
fignifie.  $2 6.  peut  au ifi  figurer  la  faifon  > ou  la  mer  devient 
navigable  ■ 

Grylles , qui  en  étoit  l’ inventeur  . 130. 

Guerriers  armés  & à pieds  nuds  . P.  xxiv- 


Habilis , Nom  d’ un  Gladiateur  . 474. 

Habit , parfémé  de  fleurs  ou  d’ étoiles  - 21g.  259.  des  Perlés  > 
fa  forme . 30. 


Halyrrhotius  fils  de  Neptune  , voulant  couper  les  Oliviers  de 
Minerve , fc  blefla  & mourut . 319. 


H 


Hardouin  réfuté . 277. 


d 


Har- 


Jhrpa  ou  épee  de  Perfée  • 339. 

Harpocrate  , en  marbre  au  Capitole  . 30g.  che2  Pococke  P.  xix. 
la  tête  rafée  excepté  un  feul  boucle  au  coté  droit . 2Q-  email- 
loté  dans  un  filet . 2 y.  reflèmblant  à Antinous . ib. 

Ha/la  , on  fceptre  long  propre  aufli  aux  DéefTes . 302. 

Hedor  feul  awoit  un  Char  attelé  de  quatre  chevaux . 373. 

Heléne  > modelée  par  Mercure  . 9$.  fon  enlévément  par  The- 
fée  de  Pirithous  . 330.  lave  les  pieds  à UlyfTe  . 402-  les  jeunes 
filles  de  Sparte  lur  dédièrent  un  arbre . 307. 

Helénus  lave  dans  une  fontaine  la  pierre  quiavoit  le  don  de 
la  parole . 288. 

Htmpta , ou  Emet  » Dieu  des  Egyptiens  , fes  gardes  étoient 
des  animaux  embaumés . £. 

Hercule  » Buveur  . 289-  Mufagetes  . 284-  EaT»? , Sauveur . 282. 
Sa  Tafie  . 289.  pafla  la  mer  lùr  un  vafe  . 1 41.  Combattant  con- 
tre les  Liguriens , de  étant  fans  flèches  , Jupiter  lui  en  four- 
nit des  pierres  par  le  moyen  d’ une  nuée  . 287.  dédia  fa  MalTue 
à la  Statue  de  Mercure  Pulygius  . 292-  tombé  en  démence  de 
guéri  par  une  pierre  que  Minerve  lui  jetta  • 287.  -On  prétend 
que  Stefichore  étoit  le  premier  qui  lui  attribaoit  la  peau  de 
Lion  > la  mafTue  » de  1’  Arc  . 37î-  Hercule  avec  une  Corne 
d’ abondance  . 273-  P-  xxi.  enlève  le  trépied  à Apollon  • 284. 

Hercules  Ruflicus  étoit  le  même  que  St  h mus  . 549. 

Herculane  , Statues  des  Empereurs  en  bronze  . 304. 

Hermaphrodite . 100.  feq. 

Herfé  » fille  de  Cécrops , Mercure  en  étoil  amoureux . 98. 

les  Heures  de  la  Villa.  Borghefe  . 1 8§. 

■ — les  Heures  qui  tirent  le  char  de  Bacchus . 334. 

Hiéraou  Aflyochej  femme  deTéléphus  tuée  par  Nirée  . 361, 

üippagiues , Vaiflêaux  qui  fervoient  à tranfporter  les  chevaux  des 
Anciens.  530. 

Hippolyte  ou  Antiope  , Amazone . 

Hune  au  mât  des  vaiffeaux  des  anciens . 459.  v.  sapàmor . 

Hyacinthe  > favori  d’ Apollon  tué  pur  lui . 192. 

Hylas  9 ou  Téléphus  entre  les  bras  d’ Hercule  .291. 

'Jublonsky  ( Prof,  à Francfort}  allégué  P.  vi. 

Jacchus  étoit  appel  lé  l’ enfant  Bacchus . 228- 

Jambes  , fes  ornemens  aux  femmes  9 P.  xvi. 

Jeux  célébrés  à l’ Amour  . j 3 1. 
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Imprécations  des  Amans  adreflees  àNéméfîs  . 296- 
Infcriptions  publiées  dans  cet  Ouvrage  . 83.  1 6j.  249-  274.  28  9- 
302.  472.  545* 

— — Omiffion  d’ une  lettre  dans  les  Infcriptions  .180- 
înterponélion  du  Siècle  m<  & iv*  47 
Invicta  j parole  fur  une  pierre  de  notre  Cabinet . 443- 
Joie  prife  pour  la  Mufe  Thalie . 293. 

Ifis , ailée  . x 3-  en  forme  de  Mumie . 1 4.  allaitant  fon  fils  Orus  .iS. 
fi  fonflion  étoit  de  gouverner  les  vaifleaux.  43-  Ifis  avec  Mer- 
cure . §8. 

Junon  Martialit , ténant  une  Ténaille  • P-  xiv. 

. Junon  voilée.  P.  xx. 

Jupiter  , Ammon  avec  un  croiflant . 44.  Signifiée  le  Soleil  . 
P.  xxi.  avec  la  tête  de  belier  ib.  avec  la  tête  de  Minotaure  5^ 
Jupiter  ExfupcrantiJJtmut . 4 5.  avec  une  Corne  d’ abondance  . 

& P.  xxi.  Martius . 41.  appelle  Pluton  . 83.  Stygius . ib. 
Terminais . 419.  Deux  Jupitets  . 38.  Jupiter  avec  1’  Egide, 
qg.  avec  deux  grandes  ailes.  54- avec  la  tortue.  48.  trans- 
forme en  Cigne . 95.  parut  dans  toute  fa  gloire  à Semelé . 
54.  monté  fur  un  Centaure  . P.  x v- 
lynx  Oifeau  dont  on  fe  fervit  pour  faire  le  philtre . 324. 


K 

Kaleudio , Nom  d’ un  Gladiateur . 472. 

Kappa  & C confondu . 243. 

KAr An aovx  , parole  fur  une  pierre  de  notre  Cabinet . $34. 
Kantf/’at  des  Macédoniens . 174. 

KiKptfoaAoj  j I3  Coeffùre  qu’  on  appelle  en  Italie  la  Rete . 417. 
kiexox  , parole fur  une  pierre  de  notre  Cabinet  ■ 441. 

KAi’oiî  âfn  Jlopv  kæAh1  '’c/GJiéix  . 171. 

Kop/aw  parlant  d’ un  défont,  fignifie , effèrre  , manilare  terra . 383. 
Koph , lettre  marquée  for  la  cuifsed’  un  cheval . 543. 
KcnmxTtvj  , Chevaux  marqués  de  la  lettre  Koph  . ib. 

KtyvpCos  , coeffùre  des  jeunes  filles . 75. 

JL 

Lachefis . 84. 

Lacrimatoires  marqués  d’ un  Oeil . 2. 

Lanifia  , ou  le  maître  des  Gladiateurs . 474.  \ 

LATRO  , Nom  fur  une  pierre  de  notre  Cabinet . 48 6. 

LsEu- 
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Laurier , Mercure  couronné  de  Laurier . 87.  <Sc  E feu  lape . 22  j. 
Leda  dont  jouit  le  Cigne  » gravée  fhr  un  Vafe . 494.  forme  l’ an- 
fe  d’un  Vafe  . 49a- 

Lemnifci  ou  bandelettes  des  Thyrfes  étoient  des  Outres  t 232-4 
liés  aux  Thyrfes . 248. 

Liburne  , forte  de  vaiflèau  . $36.  $37. 

Lierre  introduite  en  Egypte  par  Ofîris  .99. 

Lièvre  furl’  éperon  d’un  vaiflèau  > qu’  eft  ce  qu’  il  flgmfic  ? 52T. 
Limaçon  , fymbole  de  la  lubricité  . 443. 

Limbus  autour  de  la  tête  d’ Ifis  . 

LIMEN , Nom  fur  une  pierre  de  notre  Cabinet . 551* 

Lion  Hercule  prit  plaifir  à la  peau  de  Lion  avanLmême  qu’  i I eut 
tué  celui  de  Némée  . 273-  Lion  ailé  . 47.  Lion  qui  dévore  la 
proie  , fur  une  Urne  . 490.  1 . 

Lipfe  ( Jufte)  réfuté . 47a. 

Lituut  » une  corne  avec  lequel  on  donnoit  le  lignai  aux  Combat- 
tans  dans  l’ Amphithéâtre . 470- 

Lituut  des  Augures , gravé  fur  les  anneaux  des  Statues  des  Em- 
pereurs en  bronze  d’ Herculane  . 3 04. 

Livie  , femme  d’Augufte  » fon  portrait . 441. 

Lotus , la  fleur  comment  formé  . iS.  en  marbre  noir  au  Capitole . 
ib.  image  de  la  perfection  . 19. 

Loup  > fymbole  du  Soleil . 206.  & tête  étoit  le  fymbole  des  Ar- 
giens  . 553- 

Louve  qui  alaite  Romulus  «.V  Remus , gravée  fur  un  Vafe  . 499- 
Lucattlli  ( M • le  Marq.)  Pierres  grav.  de  fon  Cabinet . 394 
Lucien  illuftré.  454. 

Lunut  t le  Dieu  > 84. 

Lupercal . 2 

Lutte  qu’  on  appelloit  ’OpicrrbK»  Sc  K2i*oTr<tA* . 462- 
at rrE , Parole  fur  une  pierre  de  notre  Cabinet . a£- 
a#iâC*;  , l’année.  205. 
ai/k*  , fîgnifioit  anciennement  la  lumière  .203. 

Lycurgue  ruine  les  vignes  en  Thrace . 349- 

M 

Maffei  (Alexandre)  laCaraffè  par  lui  expliqnée  eflnneimpcr- 
fture.134. 

Maffèi  ( le  Marq.  ) réfuté  . 309.  P.  xi. 

Marc-Agrippa  2 fon  portrait  . 4. 

Ma- 
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Macrin  l’ Empereur  ■>  (à  Statue  unique  à Rome  • 44I. 

Magicien  qui  tire  le  fort  • î°5; 

Mailon»  des  premiers  fiée  le»  femblabics  à de»  Tours  .39t. 

Mîmes  confondus  avec  les  Génies . 299. 

Manger  couché  > ne  fe  fàiloit  pas  du  tenu  d' Homère  . 47g. 
Marchepied  ( fiabellum  ) fbut  les  pieds  de  Jupiter  . 47. 

Mariage  par  Om/arreatioH . gts.  sü>. 

Mars  gradhtu  . 1 j6.  Mars  fes  chevaux  . ii.  Mars  <3t  Venus  furpri» 
par  Vulcain . 125 . fbn  entre  vue  avec  Rhea  Sylvia  . 428. 
Marfyas  > lié  a un  Pin  , ou  félon  d’ autres  , à un  Platane  . P.  xxv- 
Maktialis»  nom  fur  «we  pierre  de  notre  Cabinet  • 449- 
Martin  f le  P.  ) fes  longes  . 210. 

Martorelli  ( Jacques  » ProfefT  de  ie  lang.  Grecq.  k Naples  } allé. 

gué . 356.424. 

Mafque  , ce  qu’  il  fignifie  auprès  de  la  Parque . 85.  Comique  * re- 
préfeute  la  vie  privée . iL. 

•—Mafque»  des  anciens  n’avoient  pas  tous  1a  gueule  béante.217. 

■ on  en  mettoit  de  terre  cuite  fur  le  vifage  des  défunt»  ■ ib. 
Maliniffa  > fit  tête  prétendue  dan»  la  Vigne  de  Mr.  le  Card.  Alex. 
Albani.  308. 

Mafïue  d’ Hercule  1 faite  cT  une  branche  d’ Olivier  Gtuvage . 273. 

portée  de  l’Amour.  13g. 

Mit  d’ artimon  . 534. 

Mâts  de»  vaiffeaux  du  teœs  de  la  guerre  de  Troie  n’étoient  point 

fixes . 521. 

Mitcrnur  } nom  d’ un  Gladiateur.  474. 

Msximinus  ( 1’  Empereur  J fon  portrait  avec  1’  infeription  de_» 
fbn  nom  • 448. 

tMyxXApTi*  , fête  de  Cerés . 73. 

Médailles  qui  ne  font  pas  publiées  • alléguée»  dans  cet  Onvrage  . 
4.235.273. 

Meîéagre,  la  fameufe  pierre  de  notre  Cabinet . 33g. 

Melicerte  ou  Palémon  . 3S3. 

Memtos  > fur  une  médaille  fort  Ancienne . P.  vut. 

Mende»  ou  Pan  9 Dieu  des  Egyptiens  reprélenté  par  une  Chè- 
vre. <L 

Mengs  ( Ant.Raph.  Prem.  Peintre  du  Roi  de  Pologne  ) Antiqui- 
tés de  fon  Cabinet . g8.  215. 

Ménologe  ancien  peint  fur  -bois  dans  la  Bibliothèque  du  Vati- 
can . 2 J. 


Mereafc  > bftba  ■ 96.  Ses  amour* . 98.  avec  un  grand  prîape . 21g. 
2&2i  un  cafque  en  tête . 93.  fôn  pétafe  , en  forme  de  Tor- 
tue . 97.  Sa  faucille  fur  un  Sextant  Romain  . 24.  approche  la 
main  vers  la  bouche  comme  Harpocrate.  8iL  représenté  com- 
me Dieu  des  voleurs . 89. 90.  faifoit  autrefois  la  fbnélion  d’Hé- 
be  . 52-  mafqué  en  SoGe  fur  un  vafe  . 214. 

mmmm  Mercure  de  la  Villa  LudoviG.  M.  de  la  Villa  Negroni . 194. 

Met*  du  Cirque . Graeviut  prétend  qu’  il  n’  y avoit  qu’  une  feu- 
le . 459. 

Métamorphofes  en  dauphins . a g5. 

MeurGus  s’ eft  formé  une  faufle  idée  touchant  le  Trochut . 44$. 

Minerve  > Hippia . SJ-  Mujtca . 55.  z&snpix  . £2.  en  compagnie  de' 
Vulcain.  124.  écrivant  fur  Ibn  bouclier.  5g.  avec  un  cheval  ma- 
rin . P.  xiii.  converte  d’ un  voile . ih  qui  accorda  fes  faveurs 

* à Vulcain  . P.  xiv. 

Mirmillo , efpece  de  Gladiateur . 471.  armé  d’ une  Fuf.ina  . 472. 
d’ un  bouclier  ; on  le  trouve  aulfi  fans  bouclier  . 473. 

Miroir*  des  Anciens  1 leur  forme  . Ii5. 

Mithras . 200. 

Mnhmoneye  , Parole  fur  trois  pierres  de  notre  Cabinet . 517. 

Modiut  9 ou  Boifleau  9 fur  la  tête  de  Cerès . Sj.  fur  la  tête  de  la 
Fortune . 297.  Gir  la  tête  d' un  Bacchus  Indien  . 228.  fur  la  tê- 
te de  Priape . 253. 

Molinari  ( Msgr.  le  Nonce  ) Pierres  gravées  de  Ibn  Cabinet . 


Mi  pierres  gravées . 27. 

Monftres  marins  • 1 La- 

Montagne  que  porte  le  Dieu  Lunus  . 82. 

Mouche  9 prife  pour  fymbole  de  Jupiter  Mufiariut . 45. 
Murrhin*9  Vafes . Soi,  pris  pour  de  la  Porcelaine . 302.  480.  faits 
de  la  belle  forte  d’ Agathe  appellé  Sardonique  . Soi. 

Mutiut  Scaevola  v.  Scaevola . 

Myron  9 nom  d’ un  Sculpteur  ancien  fur  un  bulle . 207. 

Myrrba  9 Son  amour  incefiueux  vers  fon  pore  Cinyras  . rai- 

N 

N fe  change  en  r devant  on  autre  r . 437. 

Narcifle . 3 38. 

Navigia  fpeculatoria  . $32. 

Navires  anciens  9 leurs  enfeignes . 139.  v.  Vaiflèau  . 

Naxos  9 Ille . Ses  Médailles  qui  ne  font  pas  publiées . 233.  273. 
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NBtcoc»  Nom  d'un  Graveur.  39- 
w.Kf&ltnw.  145. 

Néméfis , avec  le  Timon  . ii_.  coeflee  des  plumes  d’ oifeau  de 
Numidie . ib. 

Nereide  entierément  drappée  . IQ$. 

Neftor  » perfuadant  à Patrocle  de  retourner  à combattre  . 3 $8. 
là  Coupe  dont  les  Anfes  étoient  ornées  de  deux  pigeons . 488. 

Niches » des  Statues . 264. 

Nil  j anciennément  appelle  Aigle  . $,  figuré  en  Sphinx  . IL 

Niobé  Se  fes  enfans  tués , fur  un  Bas-relief . 394. 

Noms . plufieus  noms  des  Dieux  . 38- 

Norcia  > ou  Nurfia  Déefle  qui  avoit  la  tutéle  des  petits  en- 
fans  . 299. 

Nudité  » des  Cavaliers  anciens . 173.  étoit  de  mauvais  augure 
chez  les  anciens  Perfes . 30. 

Numa  j fa  tête . 433. 

o 

Oblations  que  les  pauvres  gens  faifoient  fur  les  autels  des  Dieux» 
confilloient  en  ferine  » en  gateaux  Se c.  73. 

"07x0;  3 cœfiure  des  cheveux  des  femmes . 208. 

Oedipe  avec  le  Sphinx  fur  une  Peinture  du  Tombeau  des  Nafini » 
& publiée  par  Bartoli  n.  1 9-  fe  trouve  dans  la  Villa  Altieri  à 
Rome  . 

Oeil»  hiéroglyphe.  I. 

Oeuf  mifterieux  des  Anciens . 226- 

Ogulnius  (P)  envoyé  de  Rome  à Epidaure  pour  chercher  le 
Dieu  Efculape  . 224. 

Olivier  fauvage»  Hercule  en  fit  fa  Mafliie  . 273. 

Opis  » compagne  de  Diane . 8a. 

Or.  feuilles  d*  or  mifes  quelquefois  fous  les  pierres  dans  les  an- 
neaux des  Anciens . 433. 

Oracle  , d’ Apollon  concû  en  fonce . 198.  de  Trophonius . 304- 
d’ Orphée . 322.  le  gouvernail  de  la  Navire  des  Argonautes 
rend  des  oracles . 324. 

'apa i*  , Fête  après  la  récolte  . 30g- 

Ordre  Jonique  » un  chapiteau  . 21 1. 

Oreille  » Coutume  des  anciens  Romains  de  toucher  1’  oreille  de 
celui  qu’on  prénoit  pour  témoin . 438.  Se  de  ceux  à qui  on  dé- 
mandoit  une  part  dans  leur  Ibuvenir  . 4i 6. 

Orefte  &c  Pylade  prêts  d’ être  immolés  à Diane  Taurique . 357- 

— Or- 


Orphée,  ùl  tête  rendit  des  oracle* . 31». an  pillage d*  un  poe^ 
me,  qui  porte  fon  nom  * expliqué  . 1 35. 

Othryade  de  Sparte  bleflé  écrit  fur  fon  bouclier . 40$ ■ 

Orthus,  Orthrus,  ou  Gergitui , Chien  à deux  tête*,  de  firere  de 
Cerbère . 28  y 

Ofiril , fon  hiéroglyphe  «ft  1*  Ouil . 1.  fon  fyrnbole  étoit  le  Phal- 
lus , on  un  priape . 3. 

Outres , attachés  aux Thyrlès  . 232-  aux  anfes  d’un  vafe . 497- 
498-  fltr  lefquels  on  làutoit . 24S» 

v-  > 

Puiandi  ( Paul , le  P.  Théatin  , à Rome  ) allégué  . 4 tfa. 

Pains  des  Anciens , leur  forme . 7 a- 

Palais  de  Rome,  monumens  d’antiquité  confervés  dt  allégués 
dans  cet  Ouvrage . 

Accoramboni  • 357- 

■ ■ — Albani . 90. 

— Barberini.  14.  47. 6a  81-  lil^  i6ÿ.  224.  273-328.  43^ 
P.  XV- 

— — Borghefe  . P.  XVL* 

■ Colonna . iat. 

— — Conti . P.  vnr. 

. . — Cor  fini . 207. 

— Giuftiniani . 12t.  247-  273-  4^3- 

— — Mattéi . 169.  367.  373.  437. 

- Rofpigliofi  • 436.  P.  XIII- 

■ — Spada  . 318- 

1 — Verofpi  • 58- 

Palémon  ou  Melicerte  . 343. 

Palladium  , là  Gardienne  étoit  une  Jeune  fille . 39Û.  392. 

Palmier  répréfentoit  l’ année . rd. 

Pan,  regardé  comme  le  type  de  l’Univers,  204.  etrieigne  à 
jouer  à Olympe  . 250.  enveloppé  d’ un  manteau  à la  manière 
des  Philolbpher . 237. 

Panéne  frère  de  Phidias  , fon  Tableau  de  PenthoPlée  Reine  des 
Amazones  tuée  par  Achille . 380. 

Papillon»  image  de  l’ ame  - 425.  fur  une  lanterne,  fa  lignifi- 
cation. r$r.  fur  un  vaifièau  peut  fignificer  le  Zephyre  , forre 
de  vent  à qui  on  donnoit  les  Ailes  de  cet  Infctfie . g 2g-  Pa» 
pillon  forme  1’  Anfe  d’ une  Coupe  .499. 

napwu  , les  pièces  du  Cafque  qui  défèndoieht  les  joues . 178. 

Pa» 


Digitized  by  Google 


Paris  » ù Statue  «a  Palais  Altemps  . 3 $4. 

Parodie  des  Amours  de  Jupiter  de  d’ÀIcméne  fur  un  Vaft  anti- 
que .314. 

Parque  j avec  ailes  de  fans  ailes . 84* 

Parques  dt  les  Génies  confondus  par  les  Anciens  • 249- 
PuJJionei  ( S.  E.  Monfeigneur  le  Cardinal  ) monumens  d’ anti- 
quité dans  fon  Eremitage  aux  Camaldules  à Fnfcati  • 280. 
Patère , attribut  de  Jupiter  Exfupcrantiffmui  . 4g.  de  Jupiter 
Philiut . 41.  de  Cerés  . 69. 

Patin  prend  le  Géant  pour  un  Triton . 41. 

Pavôt , fa  fignifîcation . 22<j.  à la  main  de  Cupidon  . 145. 

- — Pavôts  & épis  de  bled  » attribut  de  l’ Efperance . 30t. 
Peaux  j de  boeuf»  fur  lefquelles  on  mettait  les  bleflëi . 370.  de 

Lion  > dont  les  anciena  Héros  fe  revêtirent  ■ ib, 

Pégafe  fur  une  Urne . 451 . 

Peintre  affis  devant  un  Chevalet . 427. 

Peinture  antique  , à Rome . 85.  d’HercuIane»  fa  explication 
marquée  • 463.  , 

— 1—  peinture  de  diverfes  couleurs  fur  un  vafè  de  terre  cui- 

te . aïs. 

Penthefilée  Reine  des  Amazones»  offrant  fbn  fécours  à Priam  for 
un  Bas-relief  dans  la  Villa  Borgbefè  . 380.  tuée  par  Achil- 
le- 379- 

Péplum  > l’ habit  des  Vierges . 1 Jo. 

Perdrix  > Pygmées  qui  les  montoient . 3 S* 

rsonflênr»»»  » 145. 

Perles . Collier  de  Perles  propre  k Venus.  114. 

Perroquet  » fymbole  du  luxe  Jt  de  l’ yvrognerie  . Soo. 

Perfea  plante  » figure  de  fbn  fruit . 5.  is-  fur  la  tête  de  Venus 
Phénicienne  ou  d’Aftarte  . lîq. 

Perlée  » fa  tête  faite  fur  le  portrait  d’Antinous . 339.  fur  Médail- 
lés de  Macédoine . ib.  fecourû  de  Minerve  dans  fbn  expédi- 
tion pour  délivrer  Andromaque  . 340. 

Perfèt  » étoient  fuperieura  aux  Egyptiens  pour  l’idée  des  têtes  . 
28.  30.  étoient  hommes  bienfaits . ib.  leur  culte  dt  facnficcs , 
ao.  la  forme  de  leur  habit . 30. 

Wtallut  oculatut  réfuté  » 3. 

Phaye»  ou  Laye»  femme  deCrommyon  tuée  de  Thesée  à coup 
de  MafTue . 329. 

Philoctéte  mordu  d’ un  ferpent . 38g. 

f *0- 


tofGiit  » le  bandeau  pour  lier  la  bouche  de  ceux  qui  jouoient  de 
la  flûte . iça.  1 93. 

♦°É'XaAos  * Vafe  ainfi  appellé  , quoi  in  acutum  fafligietuT . 496. 

♦AiToptç  vient  de  » lepuit . 248. 

Phryges , leur  habit  e'toit  ferré  comme  celui  der  anciens  Ger- 
mains . 355. 

•PrriAAOX  » Nom  d’ un  Graveur  ancien . 137. 

Piciui  t perfonne  habile  à contrefaire  l’Antique.  134. 

Pied  ailé  , un  voeu . 440. 

Piédeftal  » pour  y mettre  un  bufte  . (£2.  fe  prend  quelquefois  pour 
un  Autel.  355. 

Pierre > qui  rend  des  Oracles . 288.  qualité  particulière  d’ une 
pierre  de  ce  Cabinet . 190. 

Pierres  gravées , leur  bordure  dentelée  eft  une  marque  de  leur 
haute  antiquité  > 138. 

S.  Pierre , Eglilè  à Rome  . Fables  profanes  parmi  les  ornement 
du  bord  de  la  grande  porte  de  bronze  . 257. 

Pieté  militaire  fur  une  pierre . 382. 

Pigeons  fur  les  anles  de  la  Coupe  de  Neftor . 488. 

Pique  > deux  piques  des  Cavaliers  anciens . 173. 

Platon.  Il  ne  nous  eft  relié  aucune  de  fes  tâtes  avec  fon  nom  qa  i 
doit  veritablément  antique  . 419. 

Platon  des  Grecs  étoit  le  Sérapis  des  Egyptiens . 83. 

Poitrine  particulierément  conlàcrée  à Neptune . 102. 

Polémarque  > magiflrat  des  Athéniens  qui  étoit  Roi  des  Sacri- 
fices. 8o- 

Polybote  > un  des  Titans  terralsé  par  Jupiter  . $ 1. 

Polycafte  , fille  de  Neftor  , lava  les  pieds  à Télémaque  . 402- 

Polygnote  dans  une  peinture  fit  pancher  la  Statue  de  Minerve 
vers  Caflandre  qui  l’ embraflà  . 393. 

Polyxene»  comme  elle  étoit  coeflee  ? 7 5.  égorgée  & facrifiée  far 
le  Tombeau  d’ Achille . 394. 

Pomme  » attribut  de  Venus  Gèlefle  . 117. 

Pommier  fauvage  , Néméfis  en  tient  un  rameau  . 294.  les  Aa- 
ciens  en  ftifoient  lenrs  piques  Sc  javelots  . ii. 

Pompée  le  Grand.  Ion  portrait . 437. 

Pont  des  vaifleaux  . 522. 

Porc  > facrifiçe  à Hercule  «.V  à Silvain  . 549. 

Porc  3 ténu  par  un  Fetialit . v.  Fetialis  . 

Portes»  leur  conftruction  chez  les  Egyptiens . 11. 
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portrait  en  bronze  de  forme  ronde  appelle  Chipent*  • 387.  Por- 
trait» des  Empereurs  attachés  aux  lignes  militaire» . ib. 
Portrait»  en  médaillon . 387.  444-  446.  448. 

Ports  de  mer  fur  le*  pierres  de  notre  Cabinet . 5tS- 
Portnmmut . iog. 

riOTiOAOi  > Parole  fur  un  vafe  gravé  de  notre  Cabinet . 499. 
PouJJin  , fa  licence  hardie  dans  un  delfein  . 391. 
ici  Pozzo  > fon  Récueil  de  dellèins  . P.  iv. 

Pracfcriculum , Vafe  dont  on  fe  fervoit  pour  faire  des  libation» 
dans  les  facrifices . 493. 

Praxidice  , une  des  filles  d’ Ogyges  , de  de  Thébe  fille  de  Jupiter» 
le  facrifice  qu’  on  lui  faifoit . 307. 

Prélence  d’ efprit  > Ibn  lymbole  . 2. 

Preftiges  des  Anciens . 227. 

Prêtre  d’ Hercule . 309.  Prêtre  de  Bellonepri»  pour  Ulyfle  . 39». 
Priape  , voilé  . 121.  de  Mercure  . 21  S-  262.  en  fonction  d’ En- 
voyé . ib.  les  femmes  mariées  »’  y mettoient  à cheval  • ib • 
Torches  ufitées  dans  lès  facrifices  . 26  attaché»  au  cou  des 
enfàns . i6\. 

Princelfes  des  tems  anciens  la  voient  les  pieds  aux  Etrangers  402. 
Probus  ( l’ Empereur  ) porte  l’ Egide  re jetté  lùr  fes  épaule» . 442- 
Promethée,qui  fait  le  fquelete  d’un  homme . 314.  forme  une  fem- 
me » & non  un  homme . ai5. 

Prolèrpine  ramenée  des  Enfers  par  Mercure  . fur  les  Médail- 
les de  Syracufe  . P.  xxm. 

Providence  lîgnificé  par  l’ Oeil . l 
txMs  » fes  lignifications  . P.  xiv. 

Pfyché , fans  Ailes . 1 £3.  avec  une  efpece  d’ ailes  d’ Aigle . 1 <15. 
Pugillaires  des  anciens  étoient  quarrés . 424- 
Puits  de»  Ancien»  1 leurs  contours  247. 

— — - Puits  communs  font  naitre  l’amitié  entre  les  Citoyen»  .248. 
Puhinar  dan»  l’Amphithéâtre  > ou  les  Empereurs  étoient  alfis  ou 
couchés . 470. 

Putcai  3 autel  plac  é fur  un  terrain  frappé  de  la  foudre  247. 
Pygmées  3t  Arimafpes.35i.Pigmées  montoient  des  Perdrix.355- 
Pythie  3 ou  Piêtrelfe  d’Apollon  étoit  au  communément  une  jeune 
fille.  197. 

Pyrrhus  Roi  d’Epire  n’avoit  point  de  barbe . 413. 


Qua- 


I 


Quadrige»  fur  un  cachet.  465-  fur  deux  Vafes  gravés  de  nôtre 
Cabinet.  487.  49g. 

Quénouille»  de  la  Parque  . 84.  85.  que'nouille  des  Parques  at- 
tribut de  Néméfîs . 295. 

Queue  d’ un  Génie  de  Bacchus . 230. 

R 

Rameur  t de  Bocal  s appellée  une  Nation  adonée  à Iacrapule-I4r. 
Raphaël  mis  en  comparaiibn  avec  Michel- Auge  . 350. 

Regulus  C Attilius  ) fa  tête  . p.  43$. 

Retiarii  > efpece  de  Gladiateurs  expliquée . 471-  473. 

Riccardi  > Pierres  gravées  du  Cabinet  de  cette  maifon . 311. 442. 
Robe  longue  » de  Pfiché  . ISO-  des  Furies . 84. 

Rondauiui  ( M le  Marq.  à Rome,)  Monumens  d’antiquité  do 
fon Cabinet.  338. 

Romulus  ôc  Remus  alaités  par  la  Louve  fur  un  autel . 31a. 

Rofe  > iÿmbole  delà  mort.  i$8. 

Rojlrum  , fur  labafe  d’ une  Statue  de  Thétis . ro5. 

Roue  » attribut  de  Néméfîs . 295.  tournée  par  des  Amans  dé- 
daigneux . 29g. 

Rumilia  » Déelfe  des  anciens  Romains  . 300. 
pvr«7«7^î*  la  partie  inferieure  du  mors  du  Cheval . 171. 

• 

Sacrifice  > àPraxidice  . 307.  à Hercule  & Silvain  » r.  Porc. 
Sacrifice  lur  une  Vafe  gravé  de  notre  Cabinet.  487. 

Samnites  > leurs  cafques  étoient  ornés  de  plumes . 367. 
Sannazare  » la  dsvilè  de  fes  Armes . P.  xxiv. 

Sappbo  » fon  portrait . 41g. 

Sardoine  de  nôtre  Cabinet  qui  devient  noir  en  portant  la  bague 
au  doigt , & qui  réprend  fa  blancheur  dès  qu’on  ne  la  porte 
plus . 190. 

Saturne  , un  de  lès  attributs  elt  la  fanlx  . 34.  35. 

Satyre  avec  la  tête  d’un  bouc . 240.  ténant  un  trident  • 249. 
Sauromates  » leurs  filles  fe  brfîloient  une  tnammelle  . 332. 
Sauroftonon  » appellée  une  Statue  d’Apollon  qui  tue  an  lé# 
zard . 190. 

Sent. 
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Sctevola  ( Mutius  ) fe  brûlant  fur  un  autel  la  main  . 433. 

Scarfô  ( le  P.  ) veut  trouver  par  tout  fujets  de.  1’  hittoire  Ro- 
maine . 39g. 

Sceptre  , des  Roi»  d’ Egypte  recourbé  au  bout . iJL  Venua  tient 
ia  pointe  du  iien  en  bas  • 118, 

Scb'Veickiard  ( Mr.  Adam  ? de  Notrimberg  ) habile  Graveur  à 
Florence  .3£i* 

Scipion  * fon  portrait . 43g* 

Scorpion  , attribut  de  Mercure  . 91. 

Sculpteur , travaillant  à un  Terme  & à une  tête  • 43g.  427.  à un 
vafe . 487.  £30. 

— — Sculpteurs  Fcrfàns  , leur  principale  étude  étoit  de  faire 
une  figure  habillée . 30. 

Sculpteur  ancien  > fon  nom  inconnu  jufqu’  à préfent . 167. 

Semelé  embraféede  Jupiter  qui  lui  parût  dans  toute  fit  gloire . £4. 

Sépulcres  des  anciens  , étoient  des  hautes  baies  » des  piliers  » ou 
colonnes . 374.  v-  Tombeaux . 

Serapis  des  Egyptiens  étoit  Pluton  chez  les  Grecs  ..83.  ne  le  trou- 
ve point  reprelènté  par  les  Egyptiens . 43.  tête  de  ce  Dieu 
à la  poupe  d’ un  vaiflèau . 533. 

Serment  des  Amans  addrefles  à Néméfit . 29g. 

Serpent , mordant  là  queue  fur  une  pierre  Egyptienne  . 8-  3.  ap- 
parû  dans  le  Trépied  d’ Apollon  . 197.  des  préftiges  que  l’ on 
en  failbit  • 227.  ferpens  entortillés  qui  forment  les  Anfes  d’ un 
vafe . 488-  492. 

Serpette  s attribut  de  Sihauut . 300. 

Serviette  préfentée  aux  perfonnes  qui  facrifioient . u££. 

Sigma  , là  forme  ancienne . 277.  278. 

- Sigma  quarré  . 39.  fon  antiquité  . 270.  P-xxvi. 

Signes  militaire*  , les  Portraits  des  Empereurs  y attachés . 387. 

Silène  , appuyé  lur  un  Génie  ailé  de  Baccbus . 230-  yvre  fur  Ibn 
âne,  fur  une  Urne  gravé  dans  nôtre  Cabinet  .491. 

Silence  que  les  initiés  aux  Fêtes  Eleufiniennes  dévoient  garder, 
comment  figuré  . 79. 

Silvain  , fon  làcrifice  étoit  un  Porc  ■ £49. 

Simmatbut , nom  d’ un  Lanijla  . 474. 

Sirènes  , leurs  noms . 400.  Ulyfle  lié  au  mat  de  fon  vailïcau  les 
entend  chanter . ib. 

Sifpita  ou  So/pita  , epithéte  de  Junon  . £3. 

Siftre , ne  fe  trouve  fur  aucun  Obelifque . P.  xyn-  . 

g Situ- 


Situli  Corititbiaci  à deux  fonds  • 48g.  86. 

XK(CÜ(X*5<_Vli  . 458. 

xoaaaa  , parole  fur  une  pierre  de  nôtre  Cabinet  • 441. 

Soldats  , ble(Tés  appuyés  fur  leurs  épées . 387. 

■ Soldats  Prétoriens  portoient  l’ épée  au  coté  droit . P.  xxiv. 
Soleil  > figuré  par  les  Egyptiens  la  tête  rafëe  j excepté  un  feul 
boucle  au  coté  droit . 20.  Harpocrate  en  eft  P image . 2_t. 
Songe  . Apollon  préfidoit  aux  fonges . 198.  Thémis  concévoit  les 
oracles  d’ Apollon  en  fonge  . ik. 

Sonnettes  au  cou  des  animaux . §44. 

Sophronifter  , pierre  qui  faifbit  revenir  à la  raifbn  . 287. 

Sort  qu’  on  tire  d’ une  Urne . 168.  305.  P.  xxm.  de  d’ une  cor- 
beille . 305. 

Sofocles,  Graveur  ancien  . 34  t. 

Sofpita  v.  Sifpita . 

Softrate  , Graveur  ancien . 18g.  187. 

4 Xamip  , Sauveur  , epithéte  d’ Hercule . 282. 

Soulier  fur  une  pierre  de  nôtre  Cabinet . 517. 

Souris  qui  grimpe  fur  un  candélabre  . 479.  482. 

Spankeim  , fa  méprife  marquée  . 229 
Spet , on  diftinguoit  l’ ancienne  cTâvec  la  moderne  . 302. 
Sphinx,  mâle  ou  barbu.  4^8,  P.  xvii.  dont  les  jambes  de  der- 
rière & la  queue  font  de  cheval  .320.  Mercure  débout  fur  un 
Sphinx. £2.  Sphiax  fur  une  Urne  gravée  dans  nôtre  Cabi- 
net . 490.  . 

tpntlAisa , Cachets  de  bois  rongé  par  les  vers.  513. 
Squelette  fur  une  pierre  de  nôtre  Cabinet . 5 vj^ 

Statue  unique  avec  de*  armures  aux  jambes  . 377. 

1 — Statues  , leurs  Niches . 264. 

Stefichore  , le  Poete,  fon  âge  examiné . 27$.  276. 

Stlatae , efpece  de  vaiffeaux  des  Anciens  . 524. 

STRATO  , Nom  fur  une  pierre  de  nôtre  Cabinet . 448. 

Sirniae  des  anciens  Romains.  446. 

Strigilit  des  Anciens  . 456. 

Strozxi  ( Leon  , des  Ducs  de  Strozzi  ) Sa  Caraffê  expliqué  par 
Maffei  eft  une  impofture . 134. 

Stymphalides , Oifèaux  , leur  figure . 279. 

Sugge/lum  , ou  le  Tribunal  du  Préteur  dans  rAmphithéatre.47p. 
Symbolum  , parole  qui  fignifioit  anciennément  les  Anneaux  • s 10. 
Syfiphe»  fonfupplice.  316. 

Ta. 
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Tablettes  ou  Voeux  attaches  aux  arbres . 30g. 
oaA Aw , Fête  ou  1*  on  faifoit  les  offrandes  des  primices . 308. 
Ti<poi  , Circumpotatio , rejouiflknce  après  1’  enterrement  du  dé- 
funt . 145. 

Taureau  à la  proue  d’ un  Vaiflèau . §38. 

Tcleronus > inventeur  de  l’ art  des  A usures . 227. 


22g 


TelefphorejDieu  du  rétabliflement  de  la  Santé 
Tenailles,  àlamain  d’une  Déeflè . P.  xiv. 

Tcnfa , le  chariot  ou  1’ on  ménoit  en  pompe  les  Dieux.  311. 
T tjferae  , ou  Marques  que  1’  on  diftribuoit  aux  Gladiateurs  . 474. 
Têtes  d’ animaux  étoient  le  facrifice  à Praxidice.  308. 


Teucer  fe  réconnoit  par  fon  arc.  372. 

Thémis , aflife  auprès  d’uu  Trépied  . 198.  porte  des  fruits  fur 
un  plat . 1 91.  fervoit  à Apollon  le  neclar  & l’ ambrofie . 
Thermodon  avec  une  Amazone  tuée  par  lui . 330. 

Theflaliens  , leurs  coutûme  d’attacher  à un  char  les  corps de_* 
ceux  qu’ils  avoient  tués  dans  les  batailles.  37 9. 

Thétis  portant  à Achille  les  armes  forgées  par  Vulcain  • 37g.  là 
Statue  à Rome  • 1 06. 

Traces,  une  de  leurs  coûtumes  particulières . P.  xxiii. 

Timon  de  Vaiffeau  , attribut  d’ Ifïs . 15.  de  Venus  Amphitri. 
te . 1 17. 

Tintinnabula  en  ufage  dans  quelques  fàcrifices . 305. 

Thyrfè  terminé  à chaque  bout  par  une  pomme  de  Pin  ,ou  par  un 
bouquet  de  feuilles  de  lierre  . 237. 

■ — ■ ■ Tbyrfès  étoient  des  véritables  lances , que  Bacchus  Sc  les 
Bacchantes  ne  portoient  qu’  en  figne  de  paix  . 2gt. 
Tombeaux  des  jeunes  filles  avoient  pour  type  oufymbole  une 
jeune  fille  tenant  un  vafe  d’eau.  31t. 

Tonneaux  de  bois  des  Anciens . 260. 

Torches,  ufitéesdans  plufieurs  fêtes.  3 12,  aux  fêtes  de  Pria- 

pe . 255. 


«apâa/oi,  Corbit , la  Hune  au  trât  des  anciens  VaifTeaux  . 459. 
Tortue  , attribut  de  plufieurs  divinités , 224.  attribut  de  Jupi. 
ter  . 48.  de  Mercure  . 48.  91.  98.  fymbole  de  Peloponnéfe  . 
48.  Efchyle  en  fut  tué . 417. 

Tours  fur  les  VaifTeaux  des  Anciens . 537,  §38.  5 39. 

Trépied  d’Apollon, avec  le  ferpent  1 97.  enlevé  par  Hercule. 284. 

Tré- 
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Trépieds  confàcrés  auffi  à Brcchas  . 258.  ét oient  le  prix  des 
Vainqueurs  dans  les  Combats  de  Bacchus . 497. 

Trident  d’ un  Satyre  , fa  lignification  ? 249. 

Triptoléme . 70. 

Trocbus  , le  Jeux  expliqué . 452.  fuir . 

Trompette,  s<»a  -nm  » fa  forme  chez  les  anciens*  Romains.  471. 
Trophée  Naval,  540- 

Trophonius  avec  la  tête  coupée  de  Ion  frère.  366. 

Tuccia  portant  de  1*  eau  dans  un  crible , pour  preuve  de  fon  in- 
nocence. 434. 

T urnebe  s’ eft  trompé  touchant  le  jeu  du  Trocitu . 455. 

Tuyaux  des  Flûtes , fentiment  du  P.  Martin  là-deflus . v.  Flûtes  . 
Tydée , fa  figure  lùr  une  pierre  . 348. 

Typhon , le  Géant  • combattant  avec  Diane  transformée  eiu- 
Cerf.  52. 

Tyrrhéniens  transformés  enDaupliins.  255» 


v 

VailTeaux  des  Anciens,  leurs  Devifes  .538.  les  ronds  étoient 
les  premiers  en  ufàge  . 522.  les  Mits  n’  y étoient  point  fixes 
du  tems  de  la  guerre* de  Troye . 521.  leurs  voiles  étoient  quel- 
quefois de  couleur  bleue . 529.  Ailes  à un  vaiflèaux  ■ v.  Ailes  - 

■ ■ — Vai  (féaux  de  guerre  , fon  équipage  .523. 

■ » Vaiflèaux  qui  s’ ouvraient  d’eux  mêmes  pour  en  faire  for- 
tir  des  bêtes  fauvages  . 470. 

.Vafes,  pour  les  libations . 141.  cinéraires,  leur  forme,  ri.  Va- 
fes  à boire  attribués  aux  Héros,  doivent  leur  forme  au  caprice 
des  Artiftes . 289. 

- Vafes  étoient  des  prix  que  les  vainqueurs  emportaient 
des  Jeux  publics  en  Grèce . 450. 

■■  - Vafc  de  terre  cuite  avec  une  Jnfcription.  422. 

— — Vafe  antique  de  terre  cuite  avec  n ne  peinture  de  diverfes 
Couleurs  , au  fieu  que  le*  autres  vafes  n’  ont  qu’  une  feule  cou- 
leur. 215. 

- ■—  Anfes  à un  vafe, formées  par  deux  Serpents  entortillés.  488. 
492.  formées  par  deux  Leda  dont  jouit  le  Cigne . 492.  Anfe 
d’ un  convercle  d’ une  Coupe  formée  par  un  papillon  . 499. 

Vafes  Murrhins . 501. 

yypvTiç , 'vypc*iMl/6os  . 444. 

Venus , affile  fur  un  piédeflal  .132-  trouvant  Anchife  endor- 
mi 
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mi  fur  le  mont  Ida  .417.  Venus  affilé  fur  les  flots  , qui  des 
deux  mains  tient  fon  voile  gonflé  par  le  vent  > gravé  lùr  ua 
vafe  de  nôtre  Cabinet . 492. 

Venuti  ( Mr.  1’  Abbé  ) allégué  . 23.  P-  x vitr. 

Vcttori  ( M-  le  Chev-  à Rome  ) Pier.  grxv.  de  fon  Cabinet . 137. 
1 66.  457. 

la  Victoire  » fille  de  Pallante . 04-  lans  ailes  P.  xi  1 1. 182.  a les 
ailes  liées  fur  le  dos . ib.  avec  la  Lyre  & le  pltzlrum  en  main  . 
186. a Pair  des  filles  de  la  Niobé.  183.  lur  une  Quadrige. 
487.511. 

Vifconti  C Mr.  l’ Abbé  à Rome  ) Antiquités  de  fon  Cabinet . 
229. 259. 

Ville  à Rome  , .V  aux  environs  - Ses  monuments  d’antiquité  allé- 
gués dans  cet  Ouvrage . ’ * ■ 

Villa  Albani . v-  Albani . 

■ ■'  Villa  d' Antonin  le  Pieux . ioô. 

— — - Villa  Borghefe  à Rome.  1. 85. 96. 97.  187.  190.  274.  303. 
309.  315.  375.  377.  379.  463.  P.  xiv-  xv.  v.  Ind.  Coroebut  . 

■■  Villa  Conti , à Frafcati  »lès  Monum.  d’antiq.  allégués  dans 
cet  Ouvr.  252., 

■»'  ■ ■■  Villa  Farnefe , à Rome  • 470. 

— — — Villa  Giuftiniani . 245. 

— — Villa  Ludovifî  à Rome  .47.61.  Sô.  159.274.  30t. 

— ..  Villa  Medicis  à Rome . 314.  422. 455.  P.  xi.xix. 

— Villa  Negroni  à Rome . 98.  178.  194.  232.245.  321. 

— Villa  Mattéi  à Rome  . 332. 

Ulyflê  • diftinflif  aux  cheveux  pour  le  reconnoitre . 371.  recon* 
rû  par  Ion  bonnet . 368.  fon  bouclier  avoit  pour  dévilè  un  dau- 
phin- 398.  Heléne  lui  lave  les  pieds.  402  de  retour  i Itha- 
que. 401.  à Ion  retour  à Ithaque  finit  le  Cours  de  la  fable  des 
anciens  Grecs . 403. 

Ungulut  , parole  Ofque , fignifie  Annulus  . 531. 

Voeux  » 99.  100.  attachés  aux  arbres.  305.  Voeux  desmeres 
pour  leurs  eufans  addrefsés  au  Pan.  241. 

Voile  , des  Deefles  .V  des  Matrones  . 98.de  Saturne  rélevé  fur 
lé  haut  delatête,  fa  lignification . 33.  de  Junon  flottant  au- 
tour de  fa  tête,  ou  l'on  voit  les  fept  Planètes . 53.  de  Né- 
méfis . 294.  de  l’Ariadnc.  235. 

«.i  ■ Voile,  le lymbole  d’une  nouvelle  mariée.  t5o. 

».  ...  Voiles  inventés  par  Dédale , & Icare . 521.  52 6. 

h 


Vo- 


Volume  rodé  prie  pour  un  fceptre  . an» 

Urnu  lilterariae . 42a. 

TJrfinus  ( Fulvius)  Scs  manufcrits  dans  la  bibliothèque  du  Vati- 
can* 2. 

Vulcain  »fans  barbe  . 123,*  forgeant  les  armes  d’Achille  . 375.  ré- 
gala une  coupe  à Bacchus . 257. 

x 

Xenophon  , nne  paflâgé  de  lui  éclairci.  171. 

t 

Zephire , le  vent  » comment  figuré  ? v*  Papillon  - 
z*„vdt u 9 fit  lignification.  177. 
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CORRECTIONS 


P»s-  >.  fl».  17.  lifcs  *huw  p 4. 1 10.  a 1.  p.  y.  I.  7.  p.  8.  1*  il*  li  1 d. 1.  jt, 

J.  17.  1.  «o  h f.  Sphinx  p f . not.  z.  Iif.  Eaft.  p.  46, 1.  7.  lif.  la  CbauJJf  , & aïoli  par 
tout  ou  cet  Ant  quaire  Te  trouve  allégué  $ p-  f 8 le  me  fuis  trompé  touchant  la  bel* 
le  Statue  du  Palais  Vtrofpi  j ce  n' cil  pas  un  Ganymiit . P.  6 j.  1.  27.  lif,  Mar- 
fyas.  P PJ.1.J7*  lif-  P.  96. 1.  ai*  lif.  Sfmsâ)«f  • P.  uo.  !•  13»  lif. 

T«rvr/v«vA».  P.  i0t.  J.  7.  lif.  à Naples  . P.  rdç.  1.  1 1 • lif.  BarthoJ . P.  180. 

1.  10  II.  Sphinx . P.  18  s*  I.  ai.  1 f.  AEYKIOY  . p 19  1.  U a)*  lif»  ApQfttnr  ipa- 
Tt ir»r  . P.  207-  n.  1 • lif.  Bodlcj  . P.  2a7.11.  a*  lif.  Schol  • P*  il 8.  n.  3.  lif.  Bo- 
chart . P . a?o.  1.  a.  lif.  Siléoc  appuyé  fur  un  Génie  ailé.  P.  a J a.  n.  1 ■ lif.  Athcn  • 

P.  J4/.n.  4#  lif.  Daâyl  . P.  14 8.  n.  I.  lif.  Cafaub  • P.  14p.  U17.  Hf.  APTMOTE 
XA1  AK0PA  . P.afa.l.aj.  lif.  le  Couvercle  d* une  Urne  ou  eft  repréientc  un 
Triomphe  de  Bacchu»  , on  voit  un  char  chargé  de  Mafquei.  P.  a j<J-  1.  ult.  lif. 

Pompilius  . P.  a j 9. 1.  1 1.  lif.  cnntcxtae  • P.  a8*.  n.  5 lif.  BalJcrini , P.  3 ta.  1.8» 
lif.  Sphinx.  P.  114*1.  1 6»  lif.  Mcdicis  • P.  j 18. 1.  a 8.  lif.  Pluche  . p.  344.1.10. 
p.  344.  1.  ult.  & p.  344.  1. 15.  lif.  Amphlaraus  p.  j j 6.  1.  19.  lif.  Fem  . P.  s 66. 1.3  • 

lif.  Hippoloque.  P.  f 79.  I.  y.  lif.  Tbcflâlicos  . P.390. 1.  1 o.  liC  Calpurnius.  p.J  99.  • 

1.  18.  Üf  /*  ày«îo»/  • P.  461. 1.  I*.  Ilf«  Lutteurs  . P.  475.  1.4,  UC  % 

Ojy  t»i  «7/*  »*'  kfiïkfà  in/AVcm  1 É*r  • 

P.  5 1 3.  not.  a.  lif.  if  ni  J' \ rare»  . 

11  faut  encore  avertir  le  Icâeur  . que  le  n.  31a.  pag.  80.  eft  imprimé  deux  fols» 

& que  cette  Pierre  o'  efifte  pat.Num.  734.  pag.  lAj.cûauffi  mis  deux  foi»  >c*  eft  de 
flum.  »}>.  pag.  37 j. 
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